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HISTOIRE DE L EMPIRE 


D E 


CONSTANTINOPLE 


SOUS LES EMPEREURS FRANÇOIS 

5 

Contenant ce qui s’eft palTé de plus mémorable dans céc Empire , depuis 
que les François s'en rendirent maiftres , iufqucs à ce que le 
Turcs s'en font emparez : 


DANS LA QVELLE. 

La filite des Empereurs François, des Patriarches de Conftantinople Latins, 
des Roys de Theflalbniquc , des Princes de la Moréc & d'Achaïe, d'Epi- 
re , des Ducs d’ Athènes , de Duras , de Niella , des Segneurs de Negrc- 
pont , de Metelin, & autres lonc décrites. 

Auec a m Receuil de plufeurs T met , & autres Puces non encore publies, 
tirées tant du Trèfor des Chartes du Roy, rjue d ailleurs, 
pour ferme de Prcuues à cette Htjlotre . 



A VENISE, 

De L'Imprimerie de Barthelemi Javarina. 

m r dcc7xxi & 


Digitized by Google 




Digitized by Goo^Je 



PREFACE. 

L Es Anciens Gaulois ont cité de tour temps en vne haute 
réputation de valeur: ils ont porté leurs armes dans les 
Nations Eftrangercs , & ont étably leur domination dans 
les Prouinces du monde les plus reculées . Les Romains 
qui auoienc tremblé autrefois «u bruit de leurs approches , pre- 
nant occafion de leurs diuidons s’emparèrent de leurs terres , Se 
les affuietirent au Gouuernemcnt de leur Republique . Ils les poi- 
federent par lefpace de quelques ficelés , & iufqucs au remps que 
les François ayant parte le Rhin font venus fondre dans le Gau- 
les, Se en ont enuahy la Seigneurie, les Gots , les Bourguignons, 
les Normans , te autres Peuples du Septentrion en ont eu auili 
leur part vers ce mefmc temps , Se ont contribué à peupler ce 
mefmcs contrées . En fin les vns & les autres par vn heureux 
mélange dvne femence guerrière, ont produit te mis au iour des 
hommes qui fur-paffans en courage te en vertu militaire tout ce 
qu'il y a de plus généreux dans le refte de l'Vniucrs, ont poufsé 
leurs conquêtes prcfque dans toutes les parties du Monde, & por- 
té leur nom fi auant , que les Grecs, les Arabes, les Turcs , te 
les Abiflîns n’ont reconnu te deiigné les Peuples de l’Europe que 
par celuy de François. 

L’vne des plus glotieufcs entreprifes qu’ils ont faites a efté le 
recouurcment du Royaume de Eiierufalem , qu’ils retirèrent pat 
leur valeur des mains des Sarrazins te des Infidèles qui l’auoient 
enleué aux Grecs . Ceux-cy rellentircnt à leur tour prcfque au 
mefmc remps les effets de leur courage , & virent leur Empire 
affuiecy à leurs Loix, Se cette grande Se prodigieufe Ville de Con- 
ftantinople gouuernée par eux , auec la meilleure patrie de la 
Grcce . Mais enfin les Guerres de la Terre-Sainte qui donnèrent 
occafion à ces dernières conquêtes en empêchèrent la conferuation, 
ou du moins en ruinèrent les progrès. Car fi les François n’euf- 
fent eu à conferuer que l'vnc des deux, ils s’y fuffene maintenus 
plus puiffamment , citant malaisé de fe défendre contre deux puif- 
fans ennemis, lors qu’ils attaquent en mefme temps. Les François 
auoient à combattre dans la Terre-Sainte les Mahumctans , qui 
bien que partagez par des intereffs particuliers, reüniffoicnc leurs 
forces, te faifoienr tréue à leurs differens pour attaquer tout en- 
femblc les Chrétiens qui leur fàifoicnt fi fortement la guerre. 

D'autre part ils auoienc dans l'Empire pour ennemis les Grands 
Seigneurs de la Grcce , qui après la prife de la Ville de Conftan- 
tinoplc par les Noftres, s'eftant cantonnez en diverfes Prouinces, 
trauailloient cét Eftac déchiré de toutes parts pour en profiter en 
leur particulier; Se ccuxlà les harafloient & les fatiguoient telle- 
ment par de petites guerres te par leurs courfes continuelles, qu’ 
cftant obligez de partager leurs armées pour leur refifter , ils en 
eftoient notablement affoiblis , Se le plus fouucnc fur la defenfi- 
ne. 
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P'abotd que tes François Se les Vénitiens eurent pris !a Ville 
de Copltanrjnoplc , & que Babdçiiio Ce ni te de Flandres en fut 
éieu Erft perçut, tous le Grecs donnèrent les mafns , & firent joug 
à ces nouueaux conquérant; mais ces premiers fuccés furent fui- 
uis incontinent après d'vne grande dilgtacc causée par la més- 
intelligence qui furuint entre eux & le Roy de Bulgarie , dont 
>ls auoient négligé imprudemment l'alliance au lieu né la recher- 
cher, & de le joindre à ce Prince puilfant pour acheuet de réduire 
à leur obeyflânee le refie de l'Enopire. A peine ils fe ttouuerenc 
en pofleflion d’vne partie, qu’ils fc virent à la veille d'en eftre 
.dépoiiilicz par la perte de la bataille d'Andrinople , où l' Empe- 
reur demeura prifonnier: & leur infortune eûr efté fans retourne, 
il la valeur de Henry fon fucccfieur n'eût rétably lej affaires , te 
ne leur eût donné vne nouuellc face. Mais comme il les eût mi- 
fes en vn haut poipifi d’honneur & de réputation, fon décès ar- 
riué en la flcpr de fes années renuerfa toutes les belles efperan- 
ces que les noffres auoient conceucs d’acheuer la conquête des 
Prouinces !c des Places rebelles. Car l'infigne perfidie du Prince 
d'Epirc qui mit à mort l'Emp. Pierre Comte d’ Auxerre , le peu 
d’expericnce & de conduire de Robert 6c de Baudouin II fes en- 
■fans, & l'auaricc de Iran de Btienne, cauferent prefquc 1a perte 
entière de tout ce qu'ils auoient acquis auec beaucoup de peine te 
de trauajl. Les Papes firent leurs efforts pour apporter quelqut 
remede à ces malheurs: majs lors qu’ils onc rrauaillé & qu’il fe 
font applique* ferieufemçnt pour fon fecours, ils ne l'ont pù fai- 
re fans diuerrir celuy de la Terre-Sainte, laquelle n’en auoic pas 
moins de befoin en ce tcmps-là ; au moyen de quoy ils font 
tombez dans vn grand inconuenjent , parce qu’ayant diuisé les 
forces Si les armes des Chrétiens , ils les ont affoiblies en telle 
forte quelles n'ont pas efié en état de reiifter à Iran ennemis , 
d’où finalement la perte de l'vn 6c de l’autre de ces grandes Roy- 
aumes s’eft enluiuie . Ils n’auoicnr pû d'abord goûter la prife de 
Confiantinople par les Croilez, à caufe que e'efioic vne gnerre 
entreprile çoqrrc des Peuples qui adoroient le mefme Dieu qu’- 
eux, Sc ainfi efioir contraire au vccu qui leur auojt fait prendre 
les armes: Toutefois fur ce qu'ils reconnurent qu'elle acquerrait 
à l’Eglilè vne Nation entière qui s’eftoit foufiraite d* fon cbeif- 
fancc depuis quelques ficelés , & que la Conquête de l' Empire d’ 
Orient ouutoit le chemin de l’Afie & de la Terre-Sainte , & en 
facilitoit le fecours , i|s en fauorifercnç les deffeins te les pro- 
grès, 

Mais la perte de la Ville de Confiantinople furaenue fous l'- 
Empereur Baudouin II. fut le dernier effet du malheur & du 
mauuajs iort des François, Ils ne biffèrent pas neantmoias de fe 
mantenir au mieux qu’ils purent dans ce qui leur reftoit de leurs 
premières acquittions, & ne perdirent pas mcfmes l'cfpcrancc de 
rentrer en la polfcffton de ce qui leur auoic efté enïeoé « Ils fi- 
rent pour ce luict plufieuts Traitez & plufieurs entreprifes, mais 
qui eurent des luites peu heureuiès 6c peu fauorablcs par dioerS 
incidcns qui trauerferenf ces grands proicts. Le plus remarquable 
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fût U perte de la Sicile, qui diuertit les armes de Charles T. du 
nom Roy de Naples , qui n auoir pas moins fait trembler les 
Grecs par la réputation de fa valeur , que par le bruit de (es 
apptets 4c de fon armement, 4c luy ofta l'enuic 4e le moyen de 
fccourir Philippes fon Gendre fils de Baudouin • Catherine fille 
de Philippes ayant épousé Charles Comte de Valois, les préten- 
tions que cette Famille s’effoit conferuées fur l’Empire de Con- 
ftantinople furent renouucllées tant en la perfonne de ce Comte, 
qu'en celle de Philippes de Sicile Prince de Tarcnte fon Gendre, 
& des enfans 4e fuccefTeurs de ce Prince, qui fe contentèrent du 
titre imaginaire d’Empereur qu’ils retinrent quelque temps. Ce- 
pendant les Princes 4c les Seigneurs François qui poffedoient plu- 
sieurs grandes Seigneuries dans la Macédoine 4e dans la Gtece 
6c les Vénitiens 4e les Génois qui tenoient plufieurs Isles dans 
l’Archipelage s’y maintinrent par l’efpace de quelques années con- 
tre les efforts des Grecs 4e des Turcs. Mais la diuifion qui fur- 
uint dans l’Empire à l'occafion des Catelans qui eftoient venus 
au fecours do l’Empereur Andronique, caufa par fa fuite la per- 
te 4e la ruine entière , non feulement du Duché d'Athenes qu’ils 
vfurperent, mais encore des autres terres que les noflres y pof- 
fedoient. Elle donna fuiet aux Turcs de profiter de ces defor- 
dres, qui aptés auoir exterminé les Sultans de Choni 4e de la 
Cappadoce, pailerent dans la Bythinie 4e dans les Prouinces de 1' 
Afie voifines de Conftantinople , 4e de là dans la Thrace , où ils 
fc rendirent fi puiflans , qu'ils s’emparèrent facilement de ce que 
les Grecs 4e les Latins y pofledoient , 4e de ce qu'ils tenoient 
dans les autres Prouinces de la Gtece . Les Vénitiens cependant 
ràchoient d'arrêter ce torrent par le puiflant fecours tant de met 
que de tetre qu’ils enuoyoient de temps en temps dans l’Empi- 
re , 4e fetuoient comme de bouleuard 4e de digue à leurs efforts 
4e à leurs courfes: ce qu’ils ne purent faire toutefois (ans fouffrir 
de grandes difgraces, 4e des pertes confiderables de plufieurs Isles 
4e autres Seigneuries 4e Places de terre ferme qui leur eftoient 
demeurées depuis la prife de Conftantinople. 

C’cft cette Hiftoite que i’ entreprens d'écrire, laquelle i'eftime 
dautant plus neceflairc pour la noftre, quelle en eft comme vne 
dépendance, 4e qu’elle n'a pas encore cité traitée à fonds par 
aucun - le ne précens point l'enfler de la déduûion exaéke des 
premiers éuenemens qui ont cfté racontez auec toute la fidelité 
poflible par Geoffroy de Ville- Hardoüin , 4c par ceux qui l’ont 
paraphrazé: Comme aulfi mon deflein n’eft pas d’y coucher de- 
rechef ce que i'ay obferué fur cet Auteur, ny de m'arrefter aux 
particularisez tirées des Ecriuains Grecs, Latins 4c François , qui 
ont efté remarquées par Rhamufio , 6c par le P. Doutreman , 
puis que ce ne ferait vfer que de redites. le me contente feule- 
ment de reprendre en peu de mots l’ordre 6c la fuite de cette 
Hiftoire dés le commencement, afin de la rendre parfaite , 4c d’ 
en compofer vn corps entier qui ne foit pas defeélueux , 4c ne 
peut cftre accomply que par le récit des premiers fuccés de cet- 
te fameufe entreprife, qui 1ère comme de fondement à ceiuy de 
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de tout ce qui s’eft pafsé depuis dans l’Empire de Conftantina- 
plc fous le régné des François. 

Mais quoy que ie palfe légèrement fur l' Empire de Baudouin 
Comte de Flandres, à caufe que cette matière a cité traitée par 
les Auteurs que ie viens de nommer, ic ne laide pas pourtant 
d'y entremêler plufieurs circonftances qu’ ils ont omifes , A: qui 
font neccflaircs pour vnc entière connoiflancc de ce qui s’eft cn- 
fuiuy depuis dans l'Orient . le conduis cette Hiftoire félon l' or- 
dre des temps, & dans la fuite des Empereurs François, iufqucs 
au temps que les noftres & les Latins furent obligez de ceder à 
la puifl'ance & à la tyrannie des Turcs. Pour la former i'ay rc- 
cucilly ce que les plus célébrés Auteurs en ont remarque , & i' ay 
digéré le tout auec le plus d' exactitude qu'il m'a eflé poflible . 
J'y ay étallé les principales actions des Princes & des Cheualiers 
François & Latins qui ont fignalé leur valeur en diuerfes rencon- 
tres, 6c i’ay donné la fuite de ceux qui ont conquis , ou poffe- 
dé de grandes Seigneuries dans cet Empire, ayant difeouru am- 
plement de leur origine & de leurs familles . Et parce que 
cela ne s'eft pu faire fans y ntéler l' Hiftoire & les aâions de« 
Princes Grecs, ic me fuit trouué obligé de temps en temps d'en 
parler, & de remarquer d’eux ce que les Ecriuains de leur Na- 
tion nous en ont laifsé. Ce qui i'ay fait toutefois auec beaucoup 
de retenue , ayant éuité de m'étendre fut cette matière, de crain- 
te qu’il ne femblàt que ie faifois plutôt vne Hiftoire des Grecs 
que des François . le me fuis feulement artété aux endroits oiî 
ils ont parlé de nos Princes, & i'ay tâché par vne conférence e- 
xatfte de partages des Auteurs du temps d'expliquer plus au long 
ce qu'ils auoient auancé en peu de paroles: A l’effet dequoy ic 
me fuis feruy de quelques Chroniques manuferites , 6r particuliè- 
rement de celles d'Alberic Moine de Trefons , de Baudouin d'« 
Auefnes, & autres. Les Epîtrcs des Papes , cant celles qui ont 
efté données au public , que celles qui font rapportées ou ci- 
tées dans les Ecriuains de 1' Hiftoire Ecclcfiaftiquc , onc auûi 
beaucoup contribué a enrichir cet ouurage , & à redrefler les de- 
fauts & les anachronifmes qui s’eftoient gliflez dans les Auteurs 
modernes qui ont touché quelque chofc des Empereurs François. 
Et comme il eft malaisé de travailler à l’ Hiftoire du Moyen- 
temps fans ce fccours , celle cy feroit plus accomplie fi i'eufle eu 
la communication de celles qui font cachées & enfermées dans le 
Vatican, & autres rares Bibliothèques. L’Hiftoire Greque de Geor- 
ge Pachymcres, dont le MS. cft en celle du Roy Très-Chrétien, 
m’a découuett plufieurs belles antiquitez & circonftances que i'y 
ay inférées, & m’a feruy comme de flambeau pour me conduire 
en la déduction de l’Hiftoirc des Catelans qui conquirent le Du- 
ché d’Athenos, laquelle a efté écrite par Rctnond Montancr Che- 
ualier Catelan qui fut prefent à cette expédition , & aptes luy 
pat Surita, & pat le Marquis d’Aitonc Gouuerneur des Pays-Bas. 

1' enay eu la communication de Mcff. du Puy Gardes de ht Bi- 
bliothèque du Roy, à la mémoire defqucls ie dois cette recon- 
noiffance, tant à cét égard, que pour les Titres qu'ils ont tirez 
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à ma prière du Trefor des Clwrtes du Roy , qui ne feruent pas 
peu à enrichir cetcc Hiftoire ■ le les a y rangez à ia fin pour 
iêruir de Preuucs auec pluficurs autres , dont la plupart m' ont 
elle communiquez par Monficur de Vyon-d'Herouual Confcllier 
du Roy & Auditeur en fa Chambre des Comptes de Paris , qui 
fcmble n’cftre ne que pour auanccr les belles Lettres , contribu- 
ant fi libéralement de ce qu'il a de plus rare , que ie puis dire 
en mon particulier luy auoir vne extrême obligation . 

le ne veux pax toutefois faire palier cette Hiftoire pour vn 
ouurage acheuc: elle a trop de defauts, tant en fa matière, qu’en 
fon agencement 5e en fon expreflion . C'eft vn auorron qui pa- 
role au iour deuant fon temps , 5e vne pièce ébauchée qui requi- 
ert le cizeau & la main d'vn excellent Ouuricr pour la polir, 
& luy donner toute fa grâce. Aufli ie ne l'expofe en public que 
comme vne matière groftiere 5e indigefte prefte à receuoir fes 
ornemens , & afin de donner fuiet aux Sçauans de trauaillcr fc- 
rieufement à enrichir cette partie de noftrc Hiftoire , qui fait 
beaucoup à la gloire 5e à l'honneur de noftre Nation . Mon pre- 
mier deflein n'auoit cfté que de donner des Obferuarions fur Ge- 
offroy de Ville-Hardoüin , mais comme ie me fuis perfuadé que 
céc Auteur n'ayant raconté que les commcnccmens de ces famculcs 
entreprifes, il eftprefque impoffible que ceux qui liront fon Hi- 
ftoire n'ayentpas la eu rioflté defçauoir quels en furent le progrès , 
5e où enfin elle le terminèrent , i'ay crû eftre obligé de mettre 
en ordre ce que i'en auois remarqué. A quoy m'eftant appliqué 
vn peu tard, & llmpreffion de Ville-Hardoüin prcfque achcuée, 
cela fera caufc que certe Hiftoire n'aura pas toute la beauté qui 
eût pû eftre defirée en vne picce de cette conlcqucncc; bien que 
de ma part i'y ay apporté autant d'eftude 5e de précaution, que 
le peu de temps que i'ay eu i la digérer m'en pouuoit fournir. 
Ce qui m'oblige de fupplier ceux qui y ictterqnc les yeux de ne 
fe pas tant arrêter à ces agrément extérieurs , qui ne font que 
pour fatisfaire les efprits délicats , qu'au fonds de l'Hiftoirc qui 
y eft traitée: 5e en tout cas de ne la confiderer que comme vn 
recueil 5e vn amas de paffages de diuers Auteurs rédigez & mis 
en quelque ordre pour feruir à dilfiper les nuages qui femblcnt 
oblcurcir tant de belles sciions de nos Princes & de nos Cheua- 
Ücrs François; qui eft le premier deflein, 5e le principal but de 
cét ouurage épineux 5e difficile . 



Empereurs de Ctajlanthuple Ttauph , dent 
f Riftoire rjf Itj traitée - 


Empereur/ Titulaire/ • 



VIT- P H i l i P P es de Courtenay I- du nom , 

VIII- Charles de France Comte de Va- 
lois , à caufe de Catherine de Courtenay 
fa femme. 

IX- Philippe» de Sicile Prince de Taren- 
te, à caufe de Catherine de Valois fa fem- 
me. 

X- Robert II- du nom, Prince de Taren- 
te de d' Acbale . 

XI- Philippe» II. du nome , Prince de 
Tarente & d'Achaïe. 

XII- Iacqves des Baux Duc d’Andrie , 
Prince de Tarent^ âc d'Achaïe, 


I. Bavdovih I- do nom Comte de Flao- 
dres âc de Haioaut - 

II. Henry de Flandres - 

III. Pierre de Courtenay Comte d' Au- 
xerre . 

IV- Robert de Courtenay. 

V- I E A N de Briennc Roy de Hierofalem - 

VI- Bavootin de Courtenay JI. du nom, 
Comte de Namur. 
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1198. 


l V 


A France n’a pas lionne feulement F» 
origine Je Je commencement au Roy- 
aume de Hicrufalrm , par la con- 
quête qu'elle en fr iofft la conduite du vail- 


publiée en •*** Godefroy de Bouillon ; [mais encore elle 
France ' Œ * inte0Q 8c conferué durant plafieors an» 
* nées par le fecours d'hommes St d'argent qu'- 
elle y enuoioit de temps en tempe • Les Pa- 
pes contrlbopient de leur part à fes progrès 


Et 


1 ÎOO. 


ir les foins qu'il* prenoknc de cas noauellcs 
_olonies, A par les Prédicateurs qu'ils enuoi- 
oient dans les Royaumes Chrétiens, qui lad* 
fon autorité nrécholent les Croifade* , éc di» 
flribuoienc libéralement les trefors de l'Egt'fe 
îl ceux qui s* emôîoient foOs 1" Etendarc de le- 
fus-Chrlft. Innocent Troificme fut Fr# d’en- 
tre eux qui fit paroiüre plus de ulc pour la 
conferuation de ce nouoel Eftat; lequel fur P 
iuis qu'il eut des dilTenfions A des guerres In- 
tel! Inès qui ertoirnt entre les Princes Sarraxi ns, 
te aue d' ailleurs la Terre-Sainte fc troouolt 
prêt que dépou rucod d'hommes par le retour des 
Alkmans , inuita tous les Princes Chrétiens à 
prendre la croix, Je à s’armer contre ces In- 
fidèles . Fouques Curé du village de Nueilly 
fur Marne prés de Paris , perionnage d' vne 
grande fainteté , fut cmploié en cette occafion. 
Je le Cardinal Fkrre de Capouë enuoié àmé- 
». me fin aoec qualité de Légat au Royaume de 
France . Leurs prédications A leurs exhorta- 
tions eurent l’effet eu’, on pouuoit en efperer, 
Thkbaod Comte de Champagne éc Louy» Com- 
te de Blois St de Chartres furent les premiers 

8 1 prirent la croix , éc furent fuiuis de Simon 
>mte de Momferc, Rcnaur de Montmîraii, 
Renier Euefqoe de Troies , Qautkr Comte de 
Brienoe , Geoffroy de Ioinuille Sénéchal, Geof- 
froy de Ville-Hardottin Maréchal , Je plu- 
firurs autres grands Seigneurs de Champagne • 
L'Eucfque de Soiflons , Mathieu de Montmo- 
rency , éc autres Nobles de France furent auf- 
_ fi de la partie . 

II- L'année fuiuante Baudouin Comte de 


Flandres Je de Hainnaur, & grand nombre de . r 
Seigneur* St Gentilshommes de ces Comte r. 

Je d' autres Prouincea de France firent le œé- “ Flandres 
me, Jt tous enfemble s' eftant affemblex pre» “ . aurre * 
tnierement en la ville de Soiffons , puis co oe , 8 nenr s 
celle de Compiegne pour iuifer à leur départ, P re ” nt °t 1* 
refolurent de députer ver» les Vénitiens, pour cfo,X- 
traiter aoec eux des vaiffeaux qui les deuo- _____ 
ient conduire en la Terre-Sainte . Henry Dan- 0 
dolo qui ertolt pour lors Doc de Vomie , ay- 1 * 1 * 
anc conféré auec fon Confeil fur les propor- 
tions des Croil'cx. Je de leurs Dcp.uez . donc 
Je Maréchal .de Champagne ertoic chef , Je 
portait il parole , accorda non feulement de 
leur fournir les vaiffeaux ncceff-iires à cct ef- 
fet, moyennant les femmes conueuuc* , mai* 
encore* promit de les accompagner en cette 
fainte expédition . Au retour le Maréchal St, 
les Députez rrouucrent le Comte de Champa- 
gne malade de 1a maladie donc il dcccda peu 
après, regretté vnluerfellement des fient pour 
les rares qualltex donc il eftoic orné . De fa- 
çon que les Qoifci qui aonient ietté la veul 
lur luy, comme le chef principal de cette en- 
treprile , fc voient (ans conduâeur , après 
le refus qa’Eudes Duc de Bourgogne Je TU» 
baud Comte de Bar firent de prendre fa ph* 
ce, s'iuiferenc d'enuoier offrir à Boniface Mar- 
quis de Montferrat la cooduicc de toutes leurs 
troupes- Le Marquis aiant accepté cettechar- 
ge honorable , vint en France, Je à Soiffons, 
où les Crolics cltoicnt affemblex , A y prie 
la croix des mains de F Eucfque du lku, Je 
de Fooqoes de Nueilly, Je dp là reto <ma en 
fon pays pour donner ordre à fes affaires Je 

à fon équipage- 

III- L’an mil deux cens deux les Croifcz 

K rtirenc de France «prés Pai<)urs*& vers la 1 * *' 
ntecofte, pour s'acheminer par terre à Ve- LesCroif z 
nife : aucuns s’ allèrent embarquer à Marfcil- xtTiucnt à 
Te . Le Comte Biodoflin équrppa vne flotte Venifc* 
qui partit de Flandres, dont il donna le com- 
mandement Je la conduite u (ean de Nélle 
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Châtelain Je Bruges , qui amua depuis à Mar- Siège, d’erttoier vn feccurs confiJerable en la “ 

1101. feille , A de là paffa en la .Terre-Sainte - Les Tctte-Sainte , & d'y aller en perfonre, ou * 101. 

Corme» de Mandres de de Blois cftanc arriuez d'y enooicr dix mille hommes à fa folde , qu’^* 

à Venilê aucc les autres Croifcz , y furent il entrer iendroic l'cfpacc d'rn an, 5c cinq cmts^® 

rcçcus auec beaucoup d'honneur par les Veni- Cheualicrs fa vie durant; te en outre de four- 

. tiens , qui les logèrent dans T Islc de Saine nir vnc fotnme de deux ccnrs mille marcs d‘- 

Nkolas- Il y eut là quelque diuifiun entre eux argent à l'armée des Croifcz. 

par la faute d'aucuns qui prirent d'autres che- V- Ces propofitions que y que belles de a- njwfion en- 
Eilt. Pétrif. miss , ou s’allerenc embarquer en d'autres uantageuJcs lurent trauciiccs par quelques Sei* IcsLao" 

p*Z- j. Ports pour palfer en la Terre-Sainte , au moy- gneurs, aufqucls )' Abbé du Val de Sernay , 

en dcquuy les Pèlerins fe trouuoicnt dans 1'- & autres Ecclcfiaftiques citaient Joints, qui ,c 

importance d'accomplir leurs conuentions , & foûtenoient ne pouuoir en bonne confclence 

de paier ce qu'ils auolenc promis aux Veni- abandonner le delfein de leur Croîfade , pour 

tiens pour leur armée naualc, à caufc du grand faire la guerre aux Chrétiens; de qu’il ctloit 
nombre de vailfcaux qu’ ils auoient équipez , beaucoup plus expédient , conformément à leur 
fuiuant leur traité- Mais par la fage conduire yœu , d’aller directement à le Terre-Sainte - 
des Comtes de des Barons, de par la facilité \a) Mais l’autre parcy qui efioit foûtenu des 
que le Duc Henry de les Vénitiens apporte- principaux Barons , de appuyé du .conlcll que 
rrnt, tout fdr appaisé auec fatuiàétlon des vns Pierre de Capoue Légat du S-Sicge auoit dou- 
ée des autres, de molennant que les Croifcz rié en cette occafion , prcualut ; de fut conue- 
promirenc aux Vénitiens de les fecourir suant nu , qu’on accepterait les conditlonsjiropoiée*. 
toutes choies au liege de Zara, ville de Dal- En fuitte de quoy ou ligna Les traitez , de le 
matie, qui leur auoit elle enleuce par Je Roy jour auquel le Prince deuoit arriucr au Camp 

d’Hongrie- En fuitte de céc accommodement fut anc:é à la quinzaine d’après Pal ques . Am- 

ie Duc ayant pris publiquement la croix, de fi 1 armée fciourttt tout l'hyuer dans la Dal- 
pluficurs à fon exemple, chacun fit fes prepa- matie, durant Jcquçl temps plufieurs des Crota 
Arrivée d'- ratifs pour «'embarquer- fez s’éuadercnt , de s’embarquerept pour paf- 

AlexisPrin- Vers ce mcfme temps Alexis Prince de fer en la Terre-Sainte’, entre autres Simon 
ce de Con- Conflantinople , dont le pere Isàc Ange Co~ Comte de Montlort , ‘.A Renard Comte de 

ftatumopic . mnenc Empereur auoit efiéohalTé du Tiùnc Iir- Dimpierre en Ellenois , (é) que le Comte 

perlai, de mis en prifon par Alexis furnomme Thibaut de Champagne suait fait chef de les 
Andronic fon frere , qui non content de Juy troupes particulières par fot» «eltamem. Les 
auoir enleué I’ Empire, le priua encore de la autres qui citaient demeurez députèrent verj 

veuë, ayant échappé la tyrannie de fon on* Je Pape pour auoir labfolution iic l’cxcommu- 

cle, & s’cftanc retiré prés de Philippe* de Su- nlcatlon qu’ils auoient encourue pour le |Gcge 
aube Roy d’Alemagnc fon beau-frere, fe trou- & la ptife de Zara , qu’ ils obtinrent fur.tas 
ua à Vérone ; d’ où fur le confeil qui Juy fut raifons de la ncccrtiié , qui les auoit obligé à 
donné par quelques Croifcz , il enuoia fes Am- tranlgrcifcr fes ordres, par la faute de Ic-rs 
baltadcurs uers le Marquis de Mon t ferrât , de compagnons qui s’efloient embarquez à d’autres 
les autres Barons, pour tâcher île les émou- Porcs que ccluy de V collé , comme il auoit 

uoir à compsfiion de fa mifcrc , de de les in- eflé conucnu : les Vénitiens toutefois ne pû- 

duirc lotis de belles promclics à tenter fon rent pas obtenir U mcfme grâce • 
rétablilfement : les Barons fur pris de cét acci- VI- (r) L’ Emocrcur Alexis alarmé ic la ^ CJ co- 
dent Inopiné, ne voulans méprifer les offre* nouuellc du traite du Prince fon ncucu aucc ' * T ‘ 

auantageules que ce Prince leur faifoit , choi- les Croifcz , enuoia promptement fes Ambaf- 
firent quelques Députez pour l'accompagner fadeurs vers le Pape, pour tâcher de détour- if, otlX)OD i ” " 
Jufques en Alemagne vers le Roy Pbiiippe , ncr cét orage par fon moyen, s'exeufant prin- “ 

de traiter auec luy des conditions- cipalemcnt de Ion vfurpation, qu’il pretcxroie 

Siégé de Za* IV. Les Croifcz cependant, qui eftolcnr ac- d'vne élection légitimé, de taifant croire à. f* 
ta. creus de quelques troupes Alcmandcs, fe mi- Sainteté q.’e l’Empire de Cor.fi a minopte n’c- 

renc en mer , & armèrent deuant Zara la fioic fucccflîf qu’en vn feul cas, qui eftoit lors 

veille de Saint Martin , où ayant pris ter- que les enfans des Empercius auokot pris naif- 

re , de s’eftant logez aux enuirons , le lendc- rance durant qu’ ils reciolent la pourpre cù I** 

main ils mirent le ficec deuant la place , de Empire, (d’où ils citaient appc.lcz Porphy* 

après quelques iours l'emportèrent par compo- rogenites ) ce qui n’efloit pas du Prince Aie* 

fition - Incontinent après le Marquis arriva au xis, qui citait né auant que fon pc>c tû efté 

Camp , n'ayant voulu le trouoer à ce fiege , appelle à la Couronne- (d) Le Pnoce «liant | l0 i 

foûs prétexté des ordres du Pape , qui auoit cependamé arriu au Camp au temps qui auoit 

défendu aux Croifcz foûs peine d'cxcommuni- cfié arré.é , les Croifcz fc mirent en mer au 

cation d'empioier contre aucun Prince Chté- nombre d’enuiron quarante mille comharans ; 

tien les troupes leuée* pour le fccours de la de apres auoir palfé à Spalatro, de là à Do- 

Terre-Sainte. Cette défraie fut caufc de plu- raz qui fe rendit au Prince, arrlueicut a Cor- 

fiturs diuifions qui arriuerent en fuitte dan* fou, dt y feiournerent l'clpace de trois fanai» 

cettc armée, particulièrement lor* qu'il fallut nés La diuifion d'entre les Barons s’y renoi- 

refoudre (ur les propofitions des Am balfadcurs ne il a derechef, vne grande partie d'enrre eux 

<lu Roy Philippes d' Alemagne , de du icune n approuvant cette entreprile, de voulant ;1- 

Prince Alexis, arriuez au Camp peu de temps 1er droit en la Terre- Samte : Mais elle tac 

après la prife de Zara, doct la fubilancc c- appaifee par TadrclTe du Marquis , du Conur. 

fioit, que le Roy deuoit meme la perfonre de Flandres, de des autres grands Seigneurs de^ '* 

du Prince en la puifTancc des Croifcz, lequel l’armée. Finalement ils partirent de à , Jf 

en confideration de au moyen du fccours qu- arriuerent en l’isle de Negrcponc , d'où ils ti- 

Ils luy fuurniroicnt pour fon rétabliflcmcnt , retent à l’Isle d’Andros, qui fe rendit à Ale- 

promettoit^n cas d iceluy de remettre tout xis, comme fit Abyde ; de cllant cntnZ dans 

l'Empire d' Orient foûs l’ obeilfance du faint le Détroit , de dans la mer de Prupouttde , 


(a) Gcfia Innocent. 1JL 
(é) Atbcrk. iaoa- 


\ . (f) Gtfla Innocent- JII. 

1 1 (d) A'berlc. • 

snoûil* 
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mnüillerent l'ancre vers la fcfte de Saint Ican 
I 103 . Baptille à 1* Abbaye de Saint Erticnne , qui 
eftoit à trois lieues de Conflantinople , d'où 
IJs commencèrent à décounrir à plein cette 

E ande ville , dont l’aflîete, les tours , ôc la 
tuteur des murailles leur fie connoître la gran- 
deur de leur entreprise , ôc le péril auquel ils 
j'engageoient : Mais comme rien ne fcmbloic 
pas impoflible à leur courage , iis vinrent fe pre- 
fenrer douant la place , d' où 1' Empereur Ale- 
xis enuoia Nicolas Rolli noble Lombard , en 
qualité d’ AmbaiTadeur , vers les Barons, tant 
pour leur perfuader par belles paroles ôe pro- 
m cil es de fe retirer , que pour les intimider 
par les menaces . Omon de Béthune qui eut 
charge de luy répondre, luy dit de leuspart, 
qu’ ifs citaient venusj>our rétablir 1’ héritier de 
l'Empire dans le Trône oui Iny appartenoit 
légitimement, ôc que fi l’Empereur Ion mai- 
ftre voûtait luy quitter celay qu' il aaok vfur- 
pé contre toute raifon , il feraient en fond 
qu’il luy pardonnerait ■ 

Ordre pour VII- Apres celte Ambaffadc , les Barons 
1 attaque défais perdre de temps tinrent confell fur ce qu’ 
Confiant!- *•* deuoient faire , ÔC arrêtèrent de prendre 
noplc ï & fa terre , ôc de partager leur armée en fept ba- 
prife. raillons . Alexis fit Tes efforts pour leur di- 
fputer la defeente , ôc à cét effet borda le ri- 
uage de troupes , dont il donna la conduite à 
diuers grands Seigneurs de fa Cour , ( a ) en- 
tre lefquels elloient Théodore Branas, ou Vra- 
nas, Murtzuphle, depuis Empereur, Pierre de 
Nauarres , Conitantin Acharias , ôc autres: 
mais rien ne pùt feroir d’obflaclc à l’ardeur 
& au courage des Croifez , lefquels ayant 
abordé la terre malgré la refi fiance des enne- 
mis , leur donnèrent la chaffe, ôc les obligè- 
rent 1 fe retirer honteufement dans la ville i 
ayant laiffé leurs tentes ôe pauillons ù l’aban- 
don ôc perdu leur bagage . De 11 ils vinrent 
fe loger fur le Pore deuant la Tour de Gala- 
tha , qu’ils attaaucrent Ôc emportèrent d’ af- 
laut, puis fe rendirent maiflres du Pore , qui 
eftait fermé d’vne grande chaîne, qui en em- 
pécholt l’ entrée , qu' ils rompirent , Ôc y ayane 
fait entrer leurs val (féaux , y ferournerent 1" 
cfpace de qaarre iours . Le cinquième enfui- 
liant , conformément à la refolutiun qui auoic 
eflé prife auparauant , toute 1' armée des Fran- 
çois marcha en bataille au defTus du Porr, ôc 
iufques auprès des murs de la ville , ôt fe lo- 
gea entre le Palais de Btaquerne ôc le Mona- 
flcre |de Saine Colme ôc Saint Damian, fans 
que les ennemis ozaffent parétre , ny faire au- 
cune fortie fur eux , pour les empêcher de s' y 
fortifier. D'autre part les Vénitiens , comme 
plus expérimentez au fait de la marine fe 
retireront dans leur* valffeaiix, à de (Crin, d’at- 
taquer la place du codé du Port , y drefTenrnc 
leurs machines, ôc leurs échelles ; les Fran- 
çois fai fan s le même du côté de terre ferme, 
ftjlt. PdrJf. loûtcnant le repouffans fouuent les ennemis , 
e, £ . (. qui faifoient des forties far eux par la porte 

F '*‘ ' de Blaquerne , qui les obligèrent à la fin de 

fermer ôc de munir leur Camp de lices Ôc de 
pailffades • Après plufieurs écarmouches ôe plu» 
fieurs rencontres de part ôc d' antre r il fut re- 
foin, que l’on attaquerait |» Ville, fçauoirlcs 
Vénitiens par mer, ôc les François par terre. 
Les derniers à u itèrent que des fept bataillons 
qu' Ils auoient , Us en brifferaient trois à la 
garde du Camp du côté de la campagne fods 
la charge du Marquis de Monrferrat , ÔC que 
les Comtes de Flandres , de Blois , ôc de Saine 
Paul ôc leurs troupes feraient les attaques. U 


3 

affaut fut rude de part ôc d'autre , les Fran- ■ 1 

C ls firent merueillc 1 1' attaque d’vn bail ion. H 03 « 
a Vénitiens d'autTC côte approchèrent leurs . 
vaiffeaux des murs , ôc y ayaot planté leurs 
échelles , les gagnèrent à force , en chaffcrent 
les ennemis, ôc fe rendirent maîtres de vingt- 
cinq tours , qu' ils garnirent de leurs gens , Ôc 
d’vne partie de la ville. 

VI1 ' mina 1« Le fc „ mIs 

François, ôc donnai cpouuente à 1 Empereur , j anj £ on- 
qui enuoia à l’inflane vne partie de les trou- rt - . 

p« pour l« dclopr . Ce que 1er Venillew” 
craignans , ils mirent le leu aux prochaines 1 
mations , qui leur donna temps de retourner 
à leurs tours, ôc de s’ y fortifier . Incontinent 
après l’ Empereur fouit de la ville par la Por- 
te Dorée , qui citait l’ extrémité de la place 
ôc de nôtre Camp , auec toutes fes troupes 
qui elloient tres-nombreufes . Les nôtres pa- 
reillement fe mirent en bataille , ôc le Duc 
de Vcnife . perfonnage de grand fens , pru- 
dent , ôc hardy , quoy qu’ il eut perdu la 
voué, fur l'inis de cecte fortie commanda aux 
fiens d’ abandonner les tours qu’ ils aooient ga- 
gnées, pour aller au fecours des François, tar- 
tane le premier du vaiffeau , Ôc fc mettant à 
terre . Les armées furent quelque temps en 
prcfence les vnes des autres ; mais Alexis , 
quoy que plus fort en nombre de troupes, 
craignant le choc des noflrcs , fit fonner la 
retraite , ôc fe renferma dans la ville , d’ où 
la nuit fuiuanic il fe retira fccretcmcnc anec 
fes confidcns , emportant auec foy ce qu’il 
auoit de trefors . 

IX. Cette fuitte foudaine furprit merueilfeu- ffl ce ft r £ ta , 
fement Ici habitant , lefquels le voyans aban- blienl’Em- 
donnez à 1a mcrcy de leur ennemis par cette ire & , e 
Ucbeaôioa, coururent promptement à la pri- j eunc * 
fou, en tirèrent l’Empereur Illc pere du ieu- xis co „ ron . 
ne Prince Alexis , ôc apré-s l’aumr reuétu des n - £mpe- 
habfts Impériaux , le conduifkenc au Palais rcUf v ' 
de Blaquerne , ôc le placèrent dans le Trône. * 

A l’ inliant , ôc par foa confeil ils enuoierent 
vers les Barons pour leur donner £uis de la 
fultte d’Alexis , ôc du rétabllffement d’ Iftc . 

Cette nouuelle ne furprit pas moins d’abord 
les Croifez , qu’ elle leur donna de défiance de 
quelque lupcrcherie de la part «les Grecs: 

Mais en ayant eu la confirmation , ils dépu- 
tèrent Mathieu de Montmorency ÔC Geoffroy 
de Ville-HardoGin ôc deux Vénitiens vers le 
nouueau Empereur , qu’ils trouuercnc affu en 
fon Palais , richement couuerr , ayant prés de 
foy T Impératrice Marguerite de Hongrie fa pg£. j, 
femme , ôc vn grand cortcge de Seigneurs fit» 
perbement vêtus ■ Le Maréchal de Champa- 
gne porta la parole , ôc luy reprefenta les 
trairez que les François ôc les Vénitiens auoient 
fait auec le Prince fon fils pour fon rérablif- 
fement, le priant de vouloir auant toutes cho- 
fes les ratifier. lÛc 1 ' citant fait inllruire des 
conditions , fut d' abord furprit de leur impor- 
tance , logeant bien que l’execution en citait 
difficile : Mais le frgnaié feruicc qui luy auoic 
eflé rendu , ôc à fon fils fi à propos par les 
Croifez , fit que paffant -fur toute* les confi- 
derations il les agréa « ôc les ratifia par fes 
Parcnroi bullées ôc fellécs en or. Après quoy 
les Barons amenèrent le ieune Prince dans 
Contlantinople , OÙ U fut rcceu de 1’ Empe- 
rcur Ilic fon pere auec toutes les dpraonflra- 
tk»ns de loic qu’on peut fe perfuader en cea 
occafions , ôc en fuitte fut couronné Empe- 
reur iolenraellemcnt le icnir ôc la fefte de Saine 
Pierre . , , 


(a) Blberle. 
ftljf. de CctiflantlMf. 
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— X- Le* Croifcz fur U priere d' Illc l’ ale- 

ItOJ. rent loger au delà du Porc ver* le Stcnon , 
L«*Croifez de er«lnte que *‘ il* euffcnc prU leur* logemen* 
«ccompa- dani la ville , la dluilîon oc Ce fut mifc entre 
• oent le eux de les Grec* • Le leune Empereur com- 
j C jne Prfn-mçnçant d - abord à exécuter le* traitez auf- 
ce au recou- quel* il Tefloit obligé , paya voe partie de 1' 
urement de argent conuenq aux François de aux Veoiriens. 
*• Empire. Il écriuit mefme au Pape Innocent (a) Troi- 
fiéme , & luy promit de foûmcttrc 1' Eglifc 
Grecque à l’obeïlTance du faint $iege : Mais 
comme ce* traitez l’auoienc rendu odieux aux 
Grecs , qui de root temps ont porté vne hai- 
ne irréconciliable aux Latin* , il eut crainte 
que (i le* Crnifez fe rctiroient , il ne fü^c en 
Ton pouuoir de les accomplir en tous poinu i 
ce qui luy feroit d' a il leur* facile , s* il* vou- 
loient I* affilier encore quelque temps à affer- 
mir la nouvelle conqoefte , de trauaiUcr con- 


encrez dan* Conftantinoole , furent conduit*”' 
iufquc* dan* Je Palais , où ayant trouué le ieu- 1 *<> 3 • 
ne Empereur auec 1’ Empereur Iilc fon pere t et r fo |f- z 
de T Impératrice Marguerite de Hongrie , Co- déifient les 
non de Béthune porta U parole , Oc luy re* G recs , 
preieota en peu de difeour* le* feraice* que 
les Croiiêz luy auolent rendu* , vert Icfqucl* 

U *’ eftoit obligé par ferment de par traité fa- 
lemnel à des connections qu' il n'accompUiToic 
en aucune façon ; qu' ils elloicot enuoicz de la 
part de* Barons de de* Vénitien* pour le fom- 
me» de le* exccuter , fjnon qu' il* auoicnr char- 
ge de luy dénoncer la guerre , de qu’il eût à 
àuifer là detTas • En iuittç de cette Ambaf- 
fade , qui ne fe fit pas fans péril , Je* Grec* 
de IcsCroUez commencèrent à entrer eo guer- 
re ouuerte par les écarmouche* qui fe firent de 
part de d'autre, & par diuerfe* parties qui lie 
formèrent dans les deux armées . Las Grec* 


iointemefit auec luy à la réduction de* terres tâchèrent de brûler les vailfeaux de* Veni- 
se T Empire , qui tanoient le party de fou on- riens auec leurs brûlot* , fans autre effet que 

de Alexis • C’cft poarquoy il leur fit trouver de la perte d’vn vaiifeau d’ Marchand de 

bonde prolonger leur affociation, qui fiDilToit Pile, 
à la Saint Michel, à vn an , en leur payant XII- Ceux de ConlUntinopte voyant que le Alexis eft 
|és fra>z de dépenfes de leur leiour . Ce qui icône Empereur auoir épuifc non feulement étranglé, de 

ne fe fit pas lins beaucoup de plainte de 1* tous les trefors de l'Empire, maismefme leurs Mvrtzu- 

part de ceux qui s' impatieotoient dan* toute* bourfet , pour fournir aux traitez qu'il a voie phle fait 
ces longueurs, de de ce nue l'on dçtournoit fiç fait auec les Croifcz , de à l'entretien dç lu b- Empereur , 

arretoit alnû l'effet de leur vœu , de du vo- fi fiance de leurs troupes , dç que par fa mau- 

jage qu’ils auoient entrepris pour la Terre- tuile conduite il leur auoit attiré vne nouvelle 

Sainte • Cependant Alexis auec les Baron* dç guerre qui acheuoit de les ruiner , conçeurent 


vne partie de leur* troupes le mit en campa- vne telle haine de mépris contre luy , qu’ Us 


gne pour réduire toutes les places rebelle*; prirent refolurion d’élire vn autre Empereur , 

ce qu'il fit auec beaucoup de fuccés, tou* le* qui pût mieux gouuerccr 1’ Eftat dan* des oc - 

peupies s'efiant rangez à fon obeilfance , à la calions fi prelfante* de fi dangereuses • Ils ict- 

} çan Roy (de rue de Iean Roy de Bulgarie nui s'efiolt terene U veuc fur Nicolas (e) Canaue , Sci-^g 9 . 

e Bulgarie- reuolté contre les Grecs, dt auolc fait la guer- gneur de marque , 6c d' vne douceur extraoc- 

rc aux Empereur* ll&c de Alexis l'elpacc de dinaire : mai* comme ils l'eurent conduit au 

vingt an* ■ Le* François ne lallferent pas de Temple de falote Sophie pour le couronner , 

faire des courfes fur fes Efiats , dont il fit les Alexis Ducas furnommé Murtzuphle , cou fin 

plaintes au Pape (à) , duquel U auoit rcccu de l'Empereur, de Grand-Maifire de fa Gar- 

peu auparauant la Couronne Royale, comqie dérobe , qui *’ cfioit fignalé eo diuerfe* ren- 

i] fera remarqué cy-apres, le priant de ne trou- contres contre le* Croifcz , pratiqua fi bien 

ver pa* marnais s'il rcpaulfoit ces violences ceux delà Cour de le* Garde* du Palais, qu* 

-par les armes , de s* il tlroit vengeance de 1’ apres s' eftre faîfy de la perfonne du leune A- 

¥"¥• ’lniure Oc de l'outrape qui luy eiloit faite par lexis. Il fe fit proclamer Empereur , dt chauf- 
les Croifcz fans fuiet- fa 1rs brodequins de Pourpre, qui en font les 


XI. Durant ceite expédition il arrlna à Con- principales marque* , de en fuite fit étrangler 


les flantînoplc vne grande diuilîon entre les Grecs 
& I de les latin* qui y eftoient habituez de long- 
Latins dc' ,cm f s * ea fuitte oc laquelle le feu qui fut mi* 


Alexis, dt emprilonner Canaue : l'Empereur 
Ifàc . qui efioit gricuement malade , efiant ve- 
nu à dcceder durant ccs diuifion* ; en forte 


à quelques maifons embral'a vne grande par- qu'il fe vit en vn iofiatit paifiblc poirelTçuç 
_ ' tie delà ville, qui auoifine 1' Eglife de Sainte du Trône Impérial. 


Sophie , du coflé de la Propomide , dt c«ufa 
vn dommage indicible . Depuis ce terop*-li la 
bonne intelligence qui auoit efié iufques là 
entre les Grecs 9c les François commerça à 
fe refroidir ■ Mai* la def-vnion ouuerte éclata 
après Je retour du ieunc Alexis ver* U fcfie 
de Saint Martin au mois de Novembre : ic- 


XIII. La nouuelle de ce changement inopi- Henry (re- 
né , de de cette cruauté extraordinaire de* re duCom- 
Grecs , qui mal-traitoient aïoli leur* Princes rç deFlan- 
auec tant d'inhumanité, lur prie auraot le* dre* dcffait 
Croifcz , qu’ellç leur fit conceuoir d' horreur Murtzv 
d' vne fi infigne trahifon, de de defir d'excer- phle. 
miner ccs monfire* odieux à Dieu de aux hom- 


quel fe croyant indépendant de* François, Oc me* , les animant plu* que douant à vne ho- 

efire au demis de la fortune, coaynença à le* ftiliié, de vne guerre plus vqtourcufe. Cepen- 

méprrfeç . les vifiter moins fouuent au'aupx- dant comme il* manquaient de v litre* dans leur 

rauant , dt enfin à dllaier dt refufer l'execu- Camp, ils donneront ofdrt à Henry frère du 


tion de leur* traitez : quoy aue le Marquis , Comte de Flandre* de prendre vna partie de 

à qui U auoit la principale obligation , l'en l'armée pour en aller chercher • Il fut iufques 

eût follicité auec toute* le* ciujlitcz imagina- à Pbilée, place affile fur ia mer, difianre de 

Me*. Enfin le* Croifcz. a apperceuan* bien qu' Confiantinople de quelques railles , de l'ayant 

il les ioüoir, de qu’il ne fongeoir à rien moins priée d'afiauc, U. y fit vn riche batin , Oc y 

qu’à leur tenir parole , refolurent de le fonv* trouua force vivres qu’U fie conduire au Camp 

mer de iVxecurioi* de l'es promette* , de co dan* des barque* • Au retour il fit rencontre 

cas de refus , de luy deooncer la guerre ■ Co-, de Murtzuphle , qui eûolc forti fur cét àul* 


non de Bethune , Geoffroy de Vllle-JHardoüio, 
Miles de Braibaiu , auec trois nobles Véni- 
tiens furent choifis pour cét effet , de efiant 


de Gnnfiaotlnoptc auec fes meilleures croupes , 
pour fe mettre en embufeade en vn bois , de 
couppcr chemin aux François ; mais Henry la 


(t) Vmtnt. m. 1. 1. E f. il,. | | (b) Gtfi» innoctH. lu (c) NUtmEfi/l. V* 
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" fodcint anec beaucoup de coeur , de le défit 

It° 3 . entièrement, *’en cliant peu fallu queMurt- 
zuphlcmcfmencfutpasprh , ayant efté attaqué 
en fa perforine aucc tant de vigueur par vn 
François , qu'il fut abbatu fur le col de fou 
cbeual . Pierre de ( « ) Nauarres qui auoic 1' 
auant-garde des Grecs tut bielle gnéuemem 4 
la telle , Théodore Bran 3 s fut aulfi blcfté, de 
Pierre de Brachcux gentil homme de Beauuai- 
fis fe faille de 1‘ image de Noftrc-Dame , donc 
les Grecs fe ieruoient au lieu de Bannière, de 
en laquelle ils auoienc grande coutianec ■ Le 
furplus de l’hyuer fc pafla en écarroouches , 
les Croilcz cependant fe prépara ns 4 former 
Je (îege contre la ville , et failans fabriquer 
des engins de des machines pour battre la pla- 
' ce au commencement du Carême • 

1 10 4- XIV- Sur cette rcl'olution i de dans Fcfpe- 
Accord ^ en- rance de I' emporter , les Barons François d’ 
rrelesCroi- vnc part, de le Duc de Veoifc d'autre s'af- 
fet de les fcmblercnt pour âuifer enlcmble au partage 
Vénitiens des conquêtes qu’ ils auoient 4 faire , voyatu 
pour le par» bien qu'U n'y auoic plus de iour à la paix- 
tage de |‘ Où apres auoir difeuré meurentenc toutes cho- 
Empire- fes, ils tombèrent enfin d'accord de palier vn 
traité entre eux , dont la fubllance eiioit . qu* 
ils deooient entreprendre le liège ( ù ) de la 
Bdtr. Parif- ville de Conilantinople , de que fi Dieu leur 
P’’X- en accordoit la prife, ils promettoient d' obeir 

de de déférer en tout 4 celuy ou ceux 4 qui 
la conduite des armées feroit lailfée . Que le 
butin feroic apporté en commun , de «lepofé 
en vn lieu doue on conuiendroit , pour dire 
partagé également entre les François de les 
Vénitiens , apres toutefois que les Vénitiens 
feroient remplacez de ce qu’ il leur elloit deix 
par les François , 4 caulc du premier traite 4e 
leur embarquement Je Venife .• de que s' Il n'y 
auoitpasdequoy les payer entièrement , roue le 
butin leur appartiendroit , 4 la referue des viu- 
res, qui feroient partager également pour l'en- 
tretien désarmées. Qjc les Vénitiens feroient 
conferuez dans les priui loges de prerogatiucs 
qui leur auoient elle ollroiécs de accordées par 
les Empereurs 4e Conilantinople dans l' éten- 
due de I' Empire . Q*e fix perfannes feroient 
éleuës d'vnc part , de autant do l’autre , qui 
après ferment fait , éliroient pour Empereur 
celuy qu' ilj iugcroicnc en leurs conlciences 
élire le plus dignç de cette cmincnce dignité, 
ce qui feroit 4 la pluralité des voix de des 
fuiTragcs ; de s'ils eftoient en égaillé, on iec- 
teroit au fort lequel des deux nommez de- 
meurerait. Que l'Empereur aurait la quatriè- 
me partie de f Empire aucc les Palais de Bla- 
querne de de Bucolcon , de que les trois au- 
tres parties Ici oie ne diutfécs également entre 
les François te les Vénitiens- Que les Ecclc- 
fiaftiques de la partie de laquelle T Empereur n’ 
auroit pas cfté choifi , auroient droit d'élire vn 
Patriarche, de de difpofcr des Bénéfices de 1’ 
Eglife de faincc Sophie- Le Clergé des deux 
parties ordonneroit des Eftlifes qui feroient 
tombées en Ton lot, de lailieroit a chacune d' 
icelles dequoy fubfiller honorablement, de le 
furplus feroit parcage félon 1 ' ordre preferit • 
11 fut encore accordé que 1 ' vnc de l’autre 
partie feroic tenue de demeurer dans I' Empi- 
re 1 * efpzcc d’ vn an , 4 commencer au dernier 
iour du mois de Mars prochain , de que ceux 
qui ce temps pafle ▼ établiraient leur demeu- 
re ou refidcnce , feroient obligez de prêter 
ferment de fidelité te de faire hommage 4 F 
Empereur , de de ratifier toutes ces conuen- 
ttoos . Que des deux parties feroient choifi es 


(a) Alberto. \ 

Hiff. de CwtfiaMinop. 
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douze perfonnrs qui feroient la diuifion te la - - - 

diltribution des fiefs te des honneurs , de re- 
glcroicnt les feruiccs que les polTeliieurs deu- 
roient faire à l'Empereur de 4 l’Empire. Qjc 
les fiefs feroieoc héréditaires , de palfcroienc 
aux luccefleur* de l’ vn de l’ autre fexc de ceux 
4 qui ils leroîent départis l'ods les nseîmes 
charges • Finalement il fut arrêté te conuenu , 
que le Duc de Venife ne feroic aucun ferment 
ou hommage 4 l’ Empereur , 4 raifon de ce 
qui écherrait 4 la République de la part des 
conquêtes communes , mais bien celuy qui fe- 
roic prepofé , ou e.iuovc par luy 4 Conftanti- 
nople au nom de la République pour le gou- 
uernement des terres dt Seigneuries qui tom- 
beraient en leur partage , fuiuant l’ ordre cy- 
dcif.it • Et que les v ns de les aurcs feraient 
en forte que ces conuentions feraient confie- 1 s- 
més par le Pape , aucc de foûs peine d’ ex- 
communication contre les comrcuensns • 

XV- Ce» traitez ayant efté enuoyez au Pa« Second 
pc par des Députez , les Ooifez fe prépare- ge de Con- 
tent 4 donner vn affaut general. Le Icuily d’ ftantinopl? , 
après la my-Ciréme s* cliant tous rembarquez, & fa prife 
Ils diuifcrcnt toute leur flotte en dioerfes ba- par lesCrai* 
tailles , fc le lendemain leuerent les ancres, fez. 
de approchèrent leurs vailfeaux prés des mu- 
railles , où ils donnerenc vnc rude attaque en 
plus de cent endroits • Mais quoy que les no- 
ftres v eulTcnt lait mcrueille , de qu’ aucuns d' 
eux luirent venus aux mains aucc les Grecs 
qui girdoicnt les cours , Us furent toutefois re- 
pou (lez aucc perte . Sur le foir les Barons tin- 
rent conlcil en vne Eglife voiiïne du lieu où 
Us cfloienc , de fur ce qu* Us s’ eftoient apper- 
ccu* qu'vu vaifleau n'eftoie pas fufifrmment 
garuy d’ hommes pour attaquer vnc tour , ils 
arrêtèrent d’en accoupler deux enlcmble, qui 
de compagnie donneraient F alfa ut 4 vnc tour. 

Suiuant quoy le Lundi enfuiuant ils fe rem- 
barquèrent, de leuerent les ancres: de au incl- 
ine temps vn vent de B.tc s’ cliant leué a pro- 
pos fit âuanccr les r.juircs iufque auprès de la 
riue plus qu'elles n’ auoient fait auparauant, 
en forte que deux d' entre elles qui eftoient 
liées enlcmble , dont F vue auoic nom la Pè- 
lerine , F autre le Paradis , approchèrent fi prés 
d' vne tour , F me d’ vn céké , F autre de F 
autre , que ceux de la Pèlerine ayant planté 
leur échelle, vn Vénitien, de André d’ Vrboi- 
fe Cheualier François y entrèrent , luiuis 4 F 
inftanc d' vn grand nombre • Ce que ceux qui 
eftoient dans les autres vailfeaux ayant appar- 
ceus , ils fautèrent aufli-toft fur le nuage , de 
commencèrent 4 donner l'aftaut 4 d'autres 
tours, qu’ils emportèrent pareillement . Les 
autres tlrans leurs chenaux des Palandries, 
montèrent deifus de entrèrent dans la place 
par trois portes, qui auoicnc elle enfoncécspar 
les uôrrcs , courant à route briJc 4 Fenjroic 
de la ville où F Empereur Murtzuple auoic 
drcft'é fon Camp le iour precedent : lequel 
voyant que les Croirez eftoient dans la place , 
de qu'ils vendent 4 luy , prit U luire, de fe 
retira aucc fes gens au Château ou Palais de 
Bucolcon : les autres fe retirèrent Je la ville par 
la porte Je BUqucrne . Comme le foir appro- 
choit , les Croifez qui eftoient fatiguez du 
combat firent fonner la retraite , de fe rallions 
en vnc grande place fe logèrent cette nuit prés 
des tours de des rempars qu' ils auoient ga- 
gnez • Le Comte de Flandres fc logea dans 
les pauillons de pourpre ou d’ écarlate de Murt- 
zuphle , qu’ il auoit abandonné , Henry fon 
frere deuant le Palais de Blaquerne , de le 


| ( b ) Qefia Iimtent. ni 
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te de Flandre* . tant A caufe des belles qos- — — — “ 
litex dont ils codent oroex , que parce qu % üi I 2.04* 


Marquis de Montfcrrat danj en quartier plus 
1 104» auaftc $ ,j e j a ? jj| e . Durant cette nuit Mort* 
XuphJc ramjffa vne partie de Tes troupes, kûs 
prétexté d'attaquer les nôtres , mais eüeâi- 
uement pour fe retirer , comme il fit par la 
Porte Dorée , qui eftoit éloignée du quartier 
EdH. PtrfJ. où les Croifex cftoicnr campcx , emmenant 
f*l' *»• auec foy la femme de la fille de l'Empereur 
Alexis Ce citant fuiuy d' vn grand nombre 

Ees Croifex XVI. Le lendemain les Barons firent mar- 

le rendent cher leurs troupes plus tuant dans la ariile , 
mailtres de fans tramer aucune refiflcnce- Le Marquis fç 
r ? UtC * a du Bucoleon qui luy fut rendu 

P ,,c “ dc par ceux de dedans , où il trouoa deux gran- 
Conltanil. <fes Prince (Ter , fçauoir l’ Impératrice Agnes 
nople . ftrur de Philippe Augufte Roy de France , 
de l’ Impératrice Marguerite feeur de Bêla qua- 
trième du nom Roy de Hongrie 1 auec plu- 
sieurs autres Dames de condition • Le Palais 
de Blaquerne fut pareillement rendu A Henry 
frère du Comte de Flandres , de en fuite tous 
les autres endroits de la ville vinrent en la 

C rifTance des Croifex . Cette prrfe arriua le 
ondy de Pafques fleuries le douzième lour d' 
Anril l'an mil trois cens quatre, (m) laquel- 
le a paffé à bon droft pour vne eipece de mi- 
racle dans fon fiecle , en ce qu‘ vne armée qui 
efioii à peine de vingt mille hommes , auoic 
emporté d'affaut la plus forte place du mon- 
de , dç en laquelle il y auoit plus de quatre 
cens mille habitans • Il n’eft pas ayfé d'ex- 
primer le defordre qui fe fit en cette occafî on, 
non plus que les grands trefors qui furent trou- 
nex dans les riches Palais , le butin eue les 
nôtres y firent durant plusieurs ioun , a ( b ) 
les Reliques qui furent enleuées des Eglifes de 
Monaftcres , Ce depuis furent portées en di- 
uetfes Eglifes de I* Europe , qui les confcrucnt 
encore à prefent auçc beaucoup de vénéra- 
tion . Car quant au carnage , il ne fut pas 
grand » n'y ayant pas eu plus de deux mille 
Grecs de tues en toute cette rencontre • (e) 
Encore quelques Auteurs du temps écriucnc 
qu' il fut fait pàr les Larins , qui auoient efté 
châtiez peu auparauant de Confiant inople , où 
Ils s’eftolent habituer , le* nôtre* aians fait 
leur pofüble pour épargner le fang de* Chré- 
tiens ■ Et ce qui eu remarquable, eft qu'il 
n'y eut qu'vu fcul Chetalier des Croifex oui 
y ait perdu la vie par accident, citant tombé 
auec fon cheuat dans vn fbffié. 
du XVII- (d) Le Marquis comme General 
de T armée fit faire en fuite vn CTy public par 
la ville , A ce que tout le butin qui y auoit 
efté fait , ftlt rapporté en commun , comme il 
auoit efté arrefté , fods peine d'excommuni- 
cation . A cét effet on choi/ît trois Eglifes, 
& certain nombre de François de de Véni- 
tiens pour en aoolr la garde j de ayant efté 
rapporté , quoy qne non auec toute la fideli- 
té requife te conuenué , U fut partagé entre 
le* François de les Vénitiens également , du- 
quel les François paiérent fur leur part aux 
Vénitiens cinquante mille marcs d'argent , 
qu' ils leur deuoienc , de le furplus montant 
L«i Croifex à cent mille marcs, fut partagé entre eux. 

Xvl ” Il M '««oit püu triuailjer à 
1 élection d l'éleûion d'vn Empereur, qui pflt s'appli- 
vn Empe- quer ferleufement à U conferuation de la pla- 
rcur. ce conqulfe , de à réduire foflt fon obeîfîancc 
* î* les Prouincc* de les terres de l 'Empire . Chicuo 
icttoit les yeux fur le Marquis de fur IcÇom* 


Partage 

butin , 


citaient les plus polffans en biens . Les Ba- 
rons le trouuoient partages d' affeâ ion ; de 
comme ils auoient tous pour but le bien com- 
man de l'armée , ils craignoienc que la Uloofie 
o' altérât pas les efprits , de fit que l'en de ces 
Princes ayant efté fait Empereur , l'autre fe 
retirât mécontent auec fes troupes dans fon 
pays , de qu' ainfi laiffant ces noonelles con- 
quêtes fans recours , de exportes aux Grecs, 
toutes leurs peines i leurs trauiux demeura fi- 
lent inutiles de fans fruit • Pour obvier A cét 
inconuenient ils Auifcrent d’ arrêter entre eut , 
que celuy des deux qui feroit éleu Empereur 
doencroit A l'autre toutes les terres de delà 
le canal , auec l' lsle de Candie , A condition 
d'en faire hommage A 1* Empereur . Cela fait 
on cboilït doute Electeurs , qui furent , fça- 
noir de la part des François , Neuelon Euef- 
que de Solfions ( e ) Conrad Eucfque d' Hal* 
oerflad , Garnier Eucfque de Troles , Pierre 
Euefqoe de Bethleem qui auoit efté enuoié par 
Je Pape en l'armée des Croifex auec caraÀe- 
re de Légat, Iean éleu Archeucfqoe d' Acre, 
te Pierre Abbé de Loçes en Lombardie , qui 
fut depuis Patriarche d'Antioche ; de de U 
part dçs Vénitiens , Vital (/) Dandolo Ad- 
mirai de r armée navale. Othon Querlnl , Ber- 
tucclo Contarinl , Nicolas Nauagier , Panta- 
Icon Barbo , de Iran Bafegio , ou félon d’ au- 
tres , Iean Michiel : lefquels après ferment 
fait fur les Euangiles d'élire celuy qu’ils lu» 

S roicnt en leurs confcienccs le plus capable 
le plu* digne , *’ enfermèrent dans vne Olap- 
pelle du Palais , où le Duc de Venife auoit 
fon logement ; de là , les chofes meurensent 
debatucs , tombèrent d' accord de nommer dt 
élire Empereur Baododin Comte de Flandres • 


B A V D O V I N I. 

XIX. T Es Ecriuains ont recherché los mo- Motlfi qui 
I • tifs qui portèrent les Eleûcurs A portèrent 
élire Baudoftin pluftôt que le Marquis , ou le lesEleûeurs 
Duc de Venife . Vüle-Hardoflin donne a fié* A élire Bau- 
Aconnoîtrc que le dernier n'y eut aucune pre- doûin , 
tention, (quoy que Nicetas ait écrit le con- 
traire) par lerefultat qu'il dit auoir efté pris 
auant que l'on procedAt A cçtte eleûion, par 
lequel il fut arrête que celuy des deux , fça- 
ooir du Comte de Flandres ou du Marquis, qui ïï“ 
tie feroit pas Empereur, aurolt l'Isle de Can- 
die dt la terre d'outre le Bras : Mais 11 eft 
probable que les Electeurs inclinèrent plilrôc 
pour le Comte de Flandres, que pour le Mar- 
quis de Montfcrrat, fur ce qu'ils iugerenr fort 
bien que cette nouuelle conquête ne pouuoic 
fe confcruer que par vn puiffant appuy , de 
qu’ayant éleu le Comte , ils intercfToient tou ■ p*i- 14. 
te la France A fon fccours de A fa conferua- 
tk>n : ce qu'ils ne pouooient pas efpcrer du Mar- 
quis, qui auoit fes Etats dans l'Italie, laquel- 
le citant partagée en dhserfes Souuerainetex , 
on pouuoic dire que les intetefts des Princes 
nul tes poffedolent eftoient aufS differents de 
diuifex , iolnt que la confideratten du Com- 
te engaqeolt la ptefpart des François, qui fti- 
foient et compofoient la meilleure partie do 
toute 1' armée , A ne 1' abandonner point 
dans fes befolns , te dans la ncccifité d'vn 


/a) Guatbtr. ctf. i 9 . 

< b ) Nicee. Quntba-c i«, 1* 
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' fecours «u il dcuoit efjpcrer d’en* légitime- 
1104- ment. 

BavDOVIN XX- L' éleûion achcuée de arrêtée par Ici 
I. doute Elcâeurs dana la Cbappclle du Palais, 
Baudouin 1‘ Eucfque de Soiffons fut chargé d’en annon- 
eft porté furcer La nouoellc aux Barons, au Duc de Vcnl- 
vn Bouclier fe , de aux Croifcz qui citaient Jà attendani 
en I* Eglife auec impatience - Le nom de BaudoQin Com- 
de Sainte ce de Flandres de de Hainaut élcu Empereur 
Sophie. fut receu auec des cris d‘ allegrefle incroyable 
de tous les Barons , qui après luy auoir rendu 
cumultuatremcnt de fans ordre leurs homma- 
ges de leurs rcfpc&s , 1 ‘ éleuereot fuiuanc 1 a 
coûtume reccuc parmy les Grecs fur en grand 
Bouclier , pour le faire voir au peuple , de le 
portèrent iufaue dans 1‘ Eglife de Sainte So- 
* phie , oh ils le reuétirent des Brodequins Im- 

i penaux , dt réitérèrent les acclamations ordi- 

naires- Le Marquis de Montfcrrat fur des pre- 
miers à luy rendre les honneurs , de è mettre 
la main au bouclier. Cette première ceremo- 
nie achcuée on arrêta le tour de Ton couron- 
nement folamncl il trois fcmaincs après Paf- 
cjues , afin que chàcuo eût temps fufSfam pour 
faire fes préparatifs, de pût s'y trouucr auec 
pompe de magnificence . 

En cét entretemps le Marquis qui crtoit veuf 
de fa première femme , épouia T Impératrice 
( a ) Marguerite de Hongrie ( les Grecs luy 
donnèrent le nom de Marie) veuue de l’Em- 
pereur Iiàc . D‘ autre part le nooueau Empe- 
Le Marquis reur diflribua les charges de T Empire à di- 
de Monttcr- uers Seigneurs , afin qu’ ils en pu lient faire les 
rat époufe la fondions en la folemnité de fon Sacre • Le 
veuue d’ I- Duc de Vcnife eut la dignité de Defpote de 
f|c • I' Empire , de le priuilcge d‘ vfer de brode- 

quins ou Tzangcs d’écarlate • Il donna le ti- 
tre de Maréchal de ( è ) Romaine à Geoffroy 
de Viile-Hardoüin Maréchal de Champagne , 
celuy de Sénéchal I Thierry de L»* » de 
Grand Maître de la Garderont , ou Protoue- 
fliaire à Conon de Bethune , d’ Echançon à 
Machalre de Sainre-Mcncbooc , de Boureillcr 
à Miles de Bralbaus , de ccluy de grand Queux 
à Manaffés d' Lie . 

Couronne- XXI- Le iour du couronnement arriué. qui 
ment de fut le Dimanche yingt-troifiéme lour de May , 
BaudoQin. BaudoQin fût conduit iolem nettement en l’E- 
glifc de Sainte Sophie , couuert d’habits à la 
Grecque, efeorté de fuiuy de tous les Barons 
de Grandi de l'armée, (<) Le Marquis por- 
ta deuant luy le Latidaue , ou la Robe de 
drap d’or dont U dcuoit eftre reuétu , de le 
Comte de S. Paul l'épée Impériale j ce qui 
Edit ■ Pari/, me fait croire que ce Comte auoic pour lors 
•a*, ij. L dignité de Connétable de Romame , qui 
r fût depuis donnée par Baudoüin I Tierry de 

Tenretnonde , à çaufe peut-ertre de l’ incom- 
modé du Comte , de de la goûte de laquelle 
il elloit rrauaîllé , de qui l'empéchoit d'en 
faire les fondions . Les rues par où il paffa 
furent parées de riches tapifferies; de la cerç- 
monie achcuée il fut reconduit auec la mefime 
pompe iulque dans le Palais de Bucoleoo . Il 
commença en fuite à vacquer ferleufement aux 
affaires de 1' Empire , de I donner ici ordres 
oeccffaircs pour la red.<ûion des places qui te- 
soient pour les Princes Grecs ■ Auant toutes 
Le Marquis chefes il inueftit le Marquis de Montfcrrat 
eft fait Roy des terres d' outre le Canal vers la Narolie , 
«le Tbeflfa- & de l' Isle de Candie , fumant le refultac des 
Ionique . ^ ^ 

(a) Nktt. Acropol. Albert- ) 

(b) Rknmnuf. 

(c) Alkerk. 


Barons auant fon éledton . Et fur oe que le * 


Marquis témoigna auoir plus d’ inclination pour I 2 . 0 4 • 
le Royaume de Tbcfîalonique , parce qu il B AVDOVX* 
eftok volfin des terres du Roy de Hongrie L 
fon beaux-frere , il luy en accorda i' échange 
pour les terres d’Afîe, de A l'inilant le Mar- 
quis luy en fit hommage, de ( d) prit de là 
en auant le titre de Seigneur de Royaume de 
Thcffalonique de de 1‘ Isle de Candie : mais 
Il changea peu après 1‘ Isle de Candie auec les 
Vénitiens, tant poorct que la conquête luy en II vend aux 
cftoit difficile , n’ayant aucuns vaiffeaux de Vénitiens 1' 
guerre pour l'aller attaquer , que parce qo’U lsie de Glp- 
aimoic mieux renfermer toutes fes prétentions die . 
dans la ThcCalie , que d' auoir fes Etats di- 
tsifez . De forte qu' étant à Andrinople ( e ) 
il traita de cét éhange auec Marc Sanado no- 
ble Vénitien , de Rauain Carccrio, ou i Car- 
(erlkus , gentilhomme Veronois, députez à cét 
effet par le Duc Henry Dandolo , le douziè- 
me iour d’ Aouft l’ an mil deux cens quatre > 

Par ce traité le Marquis quitta anx Vénitien* 
ride de Candie , de la dette de cent mille 
Perpres d' or , que le ieune Empereur Alexis 
s'eftoir obligé de luy fournir ; moyennant quoy 
les Vénitiens luy pavèrent comptant mille 
marcs d’argent , de / obligèrent de luy four- 
nir dix mille Perprées de terres dans La par- 
tie occidentale de L Macédoine , c’cft à di- 
re autant de terres qu’ il en faudrait pour le 
reuenu de dix mille Perpres , f qui cfloir vne 
mon noyé des Empereurs Grecs ) ce qui ferais 
arbitré par des amis communs , pour cflre 
icelles poffedées par le Marquis dt fes hoirs à 
toûiours foûs T hommage de 1' Empereur , de 
aux conditions des fcruices qui feraient arrê- 
tez cv-aprés- 

XXII. L' Empereur donna auffi âuis de fon Lettre cir- 
élcâion de de fon couronnement au Pape i c _■ lairc de l’ 
( vers ( /) lequel il députa Barochc Chcua- Empereur 
lier Templier) de aux Princes Chréoens, par Bmdoüin . 
vne lettre circulaire , où après auoir reprelcn- 
té les motifs de les éuenetneni de cette guer- 
re , U tâche de leur imprimer vue haine de 
vne aucrfion des Grecs par le récit de leurs 
perfidies, de de les porter à la vengeance tant 
de l’ iniure qui leur aaolr rflé faire , que de ia 
cruauté dont ils auoient vfê rnaers leurs Prin- 
ces ■ Exhortant le Pape à venir en perfonne 
à Conflantinople , à l’exemple de quelques--, / 
vns de fri prcdeceffeurs , pour y tenir vn r 


Concile general , dt rétablir dans T Empire ia 
véritable creance , qui en aooit eflé bannie 
par vn Schifme de plufîeun ficelés - ( f ) Par 
d’autres lettres 11 pria fa Sainteté de faire en 


( d ) Innicen- IIL A 8. Bp. j«. 
(e) + 


forte que plufieurs Eccicfiafiiqucs de autres 
perfonnes de route condition dt fat e s'ache- 
minaient dans 1a Romanie , pour s'y habi- 
tuer , en les iouitant par la recompenfc des 
riches herbages dt poflefTions dont il leurdon- 
ooit efperance- (i) Il luy enuoia auffi pla- 
ceurs prefens par ce Cheualier , tant en or , 
pierreries , tapifferies, que Reliques, que quel- 
que! vaiffeaux Génois enleueront vers le Port 
de Modon en la Morée . ( I) 'Il fit le mefme 
à ! égard de Philippe Augufte Roy de Fran- 
ce , qu’il regala de Reliques exquifés tirées 
de la Sainte Chappclle du Palais de Buco- 
leon . 

XXIII (*) H manda su mefme temps leLeCardinal 
Cardinal Pierre de Capoud , qui auoic quitté CapouS 
mandé par 

" FEapciciir* 

(f) Bztm. 1104. ». 8- 

(g ) Innocent lll.l |. Bp. 70 Ci fi- Innocent. 

( h ) Innocent- III A 7 . Bp- s 74 . 

( I ) Rigord. tao J- 

( b ) Geftn Innocent. IIL 

B Itf 
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* HISTOIRE DE CONSTANTINOPLE 


^ fo r Ici ordres du Pape l’armée des Croifez 

I 104 . dés le fiege de Zara , êc efloit pour lors en 
B a VDOVIN la Terro-Sainte en qualité de Lepat , Ce le 
L pria de s'acheminer promptement à Confiait- 
tinoplc , pour y prendre la charge Ce la con- 
duire des affaires EcclefiaAiqucc fods 1' autorl- 
lé du S- Siège • ( a ) Cependant il fit procé- 
der à 1' élection d’ en Patriarche . Et daurant 
que par la cunuemion arrêtée entre les Fran- 
çois Ce les Vénitiens auant la prife de Con- 
Elcftion dufianiinoole , il auuic cfic coouenu qu’il ferait 
Patriarche pris delà partie de ceux’donr 1' Empereur n'au- 
Mordîni - rort pas elle élcu, les Ecclefiafiiqurs Vénitiens 
qui auoient pris pofleflion de l'Eglifcde loin- 
te Sophie , éleurcnt Thomas Morefmi noble 
Vénitien, lonabfent, (b) pcrlonna^e de pro- 
bité de dé littérature , Ce qui dés les icunes 
années auoit fait profeflïon de 1 a vie religieu- 
fe dans vn Monaftere d' Italie . Ce choix ne 
4e fit pas fans contradiction de la part de plu- 
Heurs des EleAeurs , fois qu'aucuns d’eux 
a Tpi raflent à cette dignité , foie qu’ils en fa- 
uorifaücnt d' autres à qui iis auoient donné 
leurs fuffragrs, ayant mclmc reloué leur appel 
au S- Siège , comme d' vue é.'eélion faite fans 
fon autorité, Ce contre les Canons ■ Mais la 
faueur fle le crédit d'Henry Dandolo Duc de 
Vcnife 1' emporta , lequel ayant obligé les 
contradicteurs à renoncer à leur appel , depu* 
ta à l’infiant en Italie (r) Leonard Naua* 

f ier de André Molin , tant pour donner àuis 
Thomas de fon élcÂion , que pour prier le 
Pape de la vouloir agréer , de ( d ) en racfme 
temps de ratifier le traite fait entre les Croi- 
lez auant la prllc de Confiantinople , auec or- 
dre de propofer à fa Sainteté de la parc des 
Vénitiens leurs exeufes 1 caufe du fiege de de 
la prife de Zara , pour laquelle ils auoient cité 
excommuniez , & depuis abfous de I' ordre du 
Cardinal Pierre de Cipouc Légat du S- Sicce 
par l’ Euetque de Nicofic au Royaume de 
Cyprc . ( t ) Le Marquis de Mont ferrât écrl- 
uit pareillement à ce fuiec au Pape, Ce s'ex- 
enfa vers la Sainteté de ce qu'au preiudice de 
contre la teneur de fon vœu il auoit entrepris 
£Jit. farlf. 1* rétablilTcmenc du ieune Alexis , & de ce 
j 7. ‘ qu’ en fuite il eftoit entré dans le traité des 

■ 0 Vénitiens de des François pour la prife de 

L’ Empe- Confiantinople . 

reur de fon XXIV. Baudouin ayant réglé les affaires 
frère vont Ecclcfiafiiques , de donné ordre à la feureté 
en Thracc . <* c ** P Jilcc > & mic cn campagne pour fuiure 
Murtzuphle, qui s' cfioit emparé de Tzurule , 
ou Chiorli , pendant qu’ Henry frere l’Empe- 
reur trauailloie d’ vn autre côté à raffûrer les 
efprits effraies des Grecs , & a les obliger plus 
par 1 a douceur , que par la force des armes à 
embraffer les party des François: Ce qu’ Hen- 
ry fie auec vn tel fuccés , que toutes les pla- 
ces de la Thrace iufques à Andrinople fe ran- 
gèrent fans coup ferir a fon obeïfiancc . Ce- 
pendant Murtzuphle fur l’inis que l'Empereur 
venoit aucc vne puiffante armée contre luy , 
n' ayant ny des forces lu ffi fautes , ny affésde 
cœur pour le combatre , partit à l'infime de 
Tzunile , Ce prit le chemin de Mofynople, 
▼illc de Thrace voifinc de la Thefialie , à 
deflein de fe joindre à l’ Empereur Alexis , 
qui s' efloit faify de cette place. Il y eut là 
quelques pourparlers d’amitié & d’alliance en- 
tre ces Princes, (/) Alexis ayant accordé do 
ratifier le mariage d'Eudoxic fa troifiéme fil- 


( a J Gtfia lu note m. 

( b ) Rb^mauf Ijb- 3. 

( C ) Innoeem. III. /. 7. £p. aoa. 
(d) Gefia Innocent. 


le , qui auoit efié répudier & reruioyée par 
Efiiennc Roy de Scruic , Ce que Murtzuphle 1 
Incontinent après qn' il eut elle proclamé Em- B à VDovlX 
pcrcur auoit époufé , afin d’ aurarlfer dauanta- I- 
ge fon vfurpation • Mai» ce ne furent que fein- 
tes de la part d’Alexis , qui ne cbcrchoit que 
1 ' occafion de fe vanger de l' iniure faite à ta 
famille , & de fie deffaire de luy , comme d' 
yn obfiade à fes déficit» , Ce à l’ efperance 
qu'il auoit de rentrer dans le Trône . Ayant 
donc attiré Murtzuple en fon Palais foos ce Murtzuphle 
fpecieux prétexté , il luy fit traltreufement maltraité 
crcucf les yeux , quoy qu’ Eodoxie prefente à par Alexis ■ 
ce fpeûacle y eût apporté toute la reliftance, 
en ta unir de fon nouocl époux , iufques aux 
reproches Ce aux injures qu’ elle vomit contre 
la cruauté de fon perc ; dont la nouuclle cfianc 
venue aux troupes de Murtzuphle 1 elles fe dif- 
férent incontinent, aucuns ayant pris 1 a fui- 
te, les autres s’eftant rangez dans l'armée d' 

Alexis. 

XXV. Baudoüin ayant cheminé par la Thra- Diuifioi» 
ce , Ce receu les hommages des villes par oè entre l'Em- 
il p.iffoit, atriua à Andrinople , ©d II trouua pereur de le 
fon frere auec quelques troupes • Apres y auoir Marquis t 
laiffé garnifon « à la prière des habkans , qui 
•pprehendolcnt lean Roy de Bulgarie , lequel 
fe fcotanc offenfé des François qui auoient fait 
des courtes fur fes terres aucc le ieune Ale- 
xis , ou parce qu’ il vouloir profiter du defor- 
dre de T Empire , qui fembluic dire lors ci- 
pofé au pillage , auoit fait de grandes louées 
«le gens de guerre pour faire rr.c irruption dans 
la Thrace ; il prit fon chemin vers Mofyno- 

Î tle pour y aller attaquer Alexis. Cette place 
clon (g) quelques vns , luy auoit cilé aban- 
donnée par les François lors qu’ ils firent le 
partage des terres de 1’ Empire , ou piâtAt au- 
parauant, ayant eu compafTinn de fa miferei 
eu égard à ia dignité qu' il auoit pofledéc • 

Mais comme on s'apperceut qu’ il tramok le* 
cretement des confpirations , on le bannit Anpng'it. 
Confiantinople aucc l’ Impératrice Euphrofyne 
fa femme . Cét infortuné Empereur fur le 
bruit de 1’ arriuée de Baudoüin prit aufli-tôe 
la fuite . (A) L’Empereur marchant contre 
Alexis affeura les villes de Dldymoeique Ce 
de PhilippnpoJi , y laiffa garnilon ; Ce ayant 
trouuv quelque rcmlance à Xanrhie de la part 
de ceux du pays qui Juy différent dej em- 
bûches , Il diuipa fes ennemis par fon arri- 
uée, fans qu’ils euffent ozé paraître; puis ar- 
riua à Mofynople , ml il fut receu des ha£i- 
tans , Ce là attendu le Marquis qui Je fuluoil 
de prés , à deiTein de pour fuiure enfcmble» 
ment Alexis qui s’efioit retiré dans la Thef- 
falie . Mais le Marquis prit ialouiîe de ce que 
1’ Empereur prenolt fa marche de ce côté-là , 

Ce dans des Prouinccs qui luy auoient elle 
abandonnées par traité , Ce dont il luy auoit fait 
hommage , craignant que fofl< prétexte de futu- 
re fon cnncmy , il ne s’en emparât pas par droit 
de bienfcance- Il ne put s’empêcher d'en fai- 
re parétre fes foupçons. Ce d'en témoigner fes 
mécontcmcns à 1' Empereur , qui fans auoir 
égard aux prières du Marquis continua fa mar- 
che vers Thcflalonique , qui fe rendit à fe* 
approches , comme firent les autres places de 
la Thefialie. Le Marquis offenfé de ce refus 
rebroufia chemin fur les pas tirant vers Con- 
fiantinople , Ce commettant pluficurs aûcs d’ 
hoflilite contre les gens de l'Empereur , qui 


(e) Innocent. III. /.f. Ep.il. 131. Gtfia Innet. 
( f ) Nket. Acroptl. 

I g ) Gant ber. dp. xo- Acrtptl t • !• 

( h ) Nitet. 
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- éfioienten garnifon dxoi les Tille* qu* il auoit 

I 2. 0 4. conquis j de afin de s' autorifer dauantage au- 
ÜAVDOriH p*« des Grecs , >1 fie proclamer Empereur 
I. ( * ) Manuel fils de (a femme & de 1’ Em- 
pereur li'ic. Cette digifion ede caofé la perte 
entière de tontes les conquêtes des François 
dans la Grèce, fi l'entremife du Duc de Ve* 
ni i‘c , des Comtes de S. Paul , de de Blois , da 
Maréchal de Remanie , Ce autres Barons , o 
co enflent arrêté le cours par va traité qu’ ils 
moicnocrenc entre ce* deux Princes , par le- 
quel le Marquis fut remis eo poflcfljon dç U 
ville de Tbcflaloniqoe. 

Le Marquis Ce usité fut conclu à Confiantinopk , d' où 
vacnTbef-le Marquis après auoir pris congé de 1' Em- 
falie , fes perçut partit en fuite pour Tbeflalonique , qui 
progré. • I“y fut renduë par ceux que Baudot! in auoit 
çoremis à fa garde. ( b ) Le dépit qu'il auoit 
conceu contre ceux de la ville, qui fans auoir 
égard h ce qu' ils efloient fes fuicts , auoient 
fait ferment de fidelité à T Empereur , de 1’ 
auoient rcceu fans aucune re fi fiance dans la 
place, éclata incontinent après, parles leuées 
extraordinaires qu'il fie fur les habitans , de 
par les violences qu’ il exerça fur les prind- 

K ux » aufquels il enîçua leur* héritages, qu'il 
nna à fer Ghçualicr* ; ce qui luy attira 1a 
haine des habitans de des Grecs du pays, 
dont la fuite de 1' éuenemene ne parut qu' apres 
fa mort ■ Ayant laiffé 1' Impératrice la fem- 
me auec vne partie de fes troupes à la garde 
de la ville , de pour affûter le pays du c6té 
de la Thrace , il en partit auec k furplus , 
, de defeendit plus auant dans U Tbeflalie , où 
Edit, rarij. jj ^ rendit maître fans beaucoup de peine des 
P 1 *X‘ *9- villes qui auoifinent celles de Serres dç de 

Bcrrhée , de les détroits de la Theffalie vers 
le flcuue Peoée , auec deffein d'alfieger La- 
rlfle, pour «k là entrer dans la Grèce Ce dans 
|a Morée • Entre ks nobles Lombars qu'il 
auoit pour lors à la foire , efioknt ( c ) Guil- 
laume Marquis de Palauldn , fils de lcan , Ce 
vn ceruin Meboffa , qui efioit fon Connéta- 
ble . Il auoit auffi plufiews Seigneurs Grecs , 
qui s'eftoient venus ranger foùsTuy, lorsqu'il 
efioit à Didymotique , de qu' il faifolc U guer- 
re à BaudoUin , foûs efperance de voir la 
Couronne fur la celle du ieune Manuel , de de 
remettre Confiantinopk de le refie de I’ Em- 
pire en fon obéi flanc e . Ce ieune Prince reuc- 
tu d'habits Impériaux efioit pareillement dans 
fon armée , de feruoit beaucoup à gagner les 
cfpits des Grecs, qui fe laHToktu leurrer par 
ce* apparences : en farte que qooy que les for- 
ces du Marquis fuffent médiocres , toutes les 
ville* par où il paffoit enooioient au deaane 
de luy de fe rendoient fans coup fer» . Çd ) 
Entre ks Grec* qui 1* auoient accompagne en 
cette marche fut Michel Ange Comnerve cou- 
fin germain des Empereur* Iftc de Akxis , 
qui r efioit ktté dans ks troupes , efperant de 
voir U Couronne remlfe fur la telle du ieu- 
ne Manoel légitimé fuctdfeur de l'Empereur 
Jsic fon proche parent ; mais voyant qu' il 
n* y auoit aucune apparence à cela , il fe dé- 
roba fccretemenc du Marquis , vint à Duras, 
dç y fut (cccu par le Gouuerneur qui efioit 
vn Seigneur Grec , duquel il époula la fille. 
Ce fut depuis vn de ceux auec Leon Sgure 
S.eigncur Je N a poil , de Romanie , Ce de Co*. 


rlntbe , qui traoerfa fes deflelos , Ce arrêta le *• 

progré* de fes conquêtes ■ Cecy fe paffa vers 1 104. 
le mois de Septembre , vers lequel temps on BavooviW 
commença à trauaillcr au departemcot Ce au J. 

(e ) partage de» tertes de 1' Empire, Ce à re- Partage des 
■1er les ferulces de* fief* ; douze perfonnes de terres de I* 
la pan des Vénitiens, de autant des François Empire . 
ayant çfié cboifis pour cét efiet . (/) L'Em- 
pcrcur donna le Docbé de Nicéc capitale de 
la Bitbynie à Louy* Comte de Blou , de à 
Renier de Trie Gentilhomme du Comté de 
Haynaut celuy de Philippopk en Thrace. 

Le Comte de Blois enuoya en fuite vers le 
mois de Nouçmbre quelques troupes foûs U . 
conduite de deux vaillant Chçualiers de fes 
vatsaux Pierre de Brachcux , de Paycn d‘ Or- 


léans à la conquête de Nicée- Ceux-cy ayant 

C fsé le Bras à Abyde , arriucrcnt à Piga vil- 
nvaruitnc de T Aüe, lors peuplée de Latins, 
d’où ils commencèrent à foire la guerre aux 
Grecs • Renier de Tclt partit lulîi de Con- 
fiantinople auec enuiron fix vingt Cheua/iers, 
de vint à Philippople , où il fut receu des ha- 
bitans tUutant plus volontiers, qu'ils fe voy* 
oient menacez du Bulgare • 

XXVI Le Cardinal Pierre de Cipoùe Le- Ariuée des 
du S. Siège en la Terre-Sainte ayaiu rcceu deuxLegats 
les dépêches de 1" Empereur BaudoUin , fans * Conftan- 
attendre les ordres du Pape, fe dilpofa à par- (jnoplc . 
tir pour Confiaotioople . (g) Mais aupara- 
uant il moyenna vne tréoe de Gx années auec 
ks Sarrazins, qu'il butine d'autant plus aifé- 
ment , que la noouclle de la prife de Confian- p a . 
tiaoplc par les François auoir cçufé vne relie r 6 
fraieur dans les rfprits de ces Infideks , ( b ) 
que Saphadin Sultan de Damas de d'Egypte 
ne feignit pas de publier qo'il auroit porté 
plus patiemment U prife de HieruCilcm , que 
celle de Confiantinopk • Soffred Cardinal du 
titre de Sainte Praxede auifi Légat en la Ter- 
re-Sainte voulut efire de la partie , Ce accom* 

S gner k Cardinal Pierre de Capoüc . L* vn 
l'autre furent fuiul» d’ vn fi grand nombre 
de Croifet , qui brùloient d’enuie d’aller fi* 
gnaler leur valeur en ces nouuelles conquêtes, 
que 1a Terre- Sam te demeura prefque dégar- 
nie d* hommes par la retraite Ce le retour de 
ceux qm s' acheminèrent auec les deux Lé- 
gats , ce qui mit depuis les Prouinces en grand 
pc-til : dautant que les Sarrasins en cirèrent 
àuantage , Ce après auoir rompu le* tréues fi- 
rent des irruptions de de grands dégâts dans 
le* terres des Chrétiens. Les deux Légats ar- 
riérent à Confiant! nople , de auec eux (i) 

1' Archcuefqae de Tyr , de vne grande par- 
tie de ceux qui auoient abandonné l'armée 
des Croifcz à l’embarquement da Venlfe ; 
entre autre* Ertienne du Perche , Renaud de 
Montmirail , Thierry de Tenrcmonde , de 
grand nombre de Cheualiers , me fine do ceux 
qui efioient habituez en la Terre Sainte, en- 
tre lefquel* furent Hugues de Raoul de Ta* 
barie , iflus des Prioces de Taharie , de pli*- 
ficurs Cheualiers du Temple de de J' HofpieaJ 
de S. Iean de Hierufolem - L* Empereur les 
receut auec tout I* accueil poffiMe, renia E- 
(llennc du Perche du Duché de Philadelphie, 
de Thierry de Tenrcmonde de la charge de 
Connétable de Romanle • (*) Il donna aux 
Cheualiers Hofpltaliers 1' Hofpical de S- San fon 


(a) KM- 
( b ) Kket. 

(c) Ivjwc. nr- Bp. ij<- Stftfo». délit tri£- 
délit cm ft I II. tC huila p- j8r- 

(d) Yllle-Bard. 

{ e ) Rbamnuf. I ■ + Nlctt • 


(f) n llt-Bard 

(g) Qtfia lancent. 

(h) Lie*. UL I. V Bp. llf Mm*. b- M* 
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( i ) Gefia butte est. 

(k) Uate. UL /• «J. Ep. «7. 
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■■ de Conftantinople , comme il y * lieu de le 
1 104. me fumer, damant au* il fut en leur poffertion 
Bavdovis loûs les Empereurs François. Cét Holpital fut 
ï. ’ ronftniie par S Sanfon , te eftoit vn des plus 
beaux de Conftantinople • (*) 11 eftoit Ctué 
entre l'Eglife de falote Sophie de celle de 
falote Ircr-e , de ayant efte brûlé en rue fe- 
ditioo fous I Empire de luftinlan , Il fut re- 
bâty par cét Empereur. ( A) Les Hofpitaüer* 
tintent auflî l'Hofpiial de S. lean rAunuV 
nier fofls les Empereurs Grecs auanc la prife 
de Conftantinople . ( e ) Les Chcualicrs du 
Temple %' habituèrent pareillement vers ce mef- 
int temps dans la Romanle , te les vns te les 
( d ) autres y pofTederent pluficurs belles Com- 
mandent! , te places confidcrablcs , par ht 
conceflion 6 c libéralité des Empereurs Bau- 
douin te Henry fon firere , de du Marquis de 
Montferrat , comme on recueille des Epîtres 
du Pape Innocent Trolfiéme. 

Mort de XXVII- La nouuclle de la mort de Marie 
Marie fem- d* Champagne Comtefle de Flandres , qui fut 
me de l'Em- »pp ott « par cette Hotte à T Empereur Ion 
p Çrci;r- mary , diminua beaucoup la ioye qu'il auolt 

“ ’ eue de l'arriuéc de ce grand fccours • Cette 

Princeffe auoit pris la croix aucc luy , de 
parce qu’elle eftoit grofse pour lors , elle 
auoit ctté obligée de demeurer en Flandres . 

. « -r Etlantacouchéc , clic s’alla embarquer à Mar- 
Edit. ParIJ. f e j]| e pour de là faire voile à Acre, où elle 
P a t' **■ efperoit Je trotiucr ■ D’abord qu'elle y arri- 
ua , elle apprît qu* il auoit cfté clcu Empereur 
de Conftantinople . (e) Bocmond quatrième 
du nom , fur nommé le Borgne , Prince d' An- 
tioche l’y vint faluer en qualité d’ Impcratrl- 
Hommagesce , de luy fit hommage de fa Principauté, 
de la Prln- comme d’ vnc dépendance de d' vn ancien fief 
cipaute d’ de 1 ' Empire , foit qu'il voulût chercher de 
Antioche . l’ appuy contre le Prince Rupin , qui la luy 
d il pu toit, ou au' il fondât cette reconnoifsan- 
ce fur les (/) hommages que Raymond de 
Poitiers « de Renaud de Chaftillon fur Loin; 
Princes d’ Antioche fes predeeelseurs auoient 
fair à Iran te Manuel Comnane Empereurs 
de Conftantinople pour certc Principauté. (/) 
Duquel hommage le Prince Boëmond fe pré- 
valut en l’an mil deux cens treize , lors que 
le Patriarche de Hicrufalem voulut connoitre 
du different qu’ U auoit auec le Prince Rupin , 
foûtenant qu’ il ne pouuoit répondre fur ce 
ftiiet que deuant I’ Empereur de Conftantioo- 

Î ilc , qui eftoit Seigneur Dominant ■ Comme 
a Corntefre faifoic fes préparatifs pour aller 
trouucr fon mary , de fe dupofolt à fon em- 
barquement , la maladie la furprit au meme 
lieu , donc elle (b) décéda le vingt-neufuié- 
me iour du moi* d’ Aouft . Son corps iélon 
( i ) quelques-vns fut apporté à Conftantino- 
plc . te inhumé en 1 ’ Eglife de faintc Sophie. 
Deparr du XXVIII- (*) Le Cardinal Pierre de Ca- 
Cardinal poüe , trauaillant d’abord folgneufement à la 
SoJfred. conferuation de cét Eftat naissant , ablcût les 
Oo ifez des vœux de des obligations où ils 
s’eftolenc engagez de pafser en la Terre-Sain- 


te en dedans vn an , afin de ne pas dépeu- 
pler , nv affoiblir ces nouvelles Colonies - Le 
Cardinal Soffircd partit incontinent après de 
Conftantinople , parts par Theffa Ionique , où 
il vit le Marquis , de de là retourna à Ro- 
me • Le Pape ayant appris que Ici deux Lé- 
gats eftoient aiufi partis de U Terre-Sainte 
ians fes ordres , te qu' ils auoient abandonne 
ces Prouinces inconfiderement , en fut fort of- 
fcnlc , de les reprit aigrement de cette entre- 
prife : de le Cardinal Pierre de Capotic parti- 
culièrement, de ce qu’ayant abfoûs les Crob 
fez de leurs vœux , il auoit expoie par cette 
aûion toute la Terre-Sainte aux incarfionsdcs 
Sarrazins . ( / ) Il ne put aufti goûter d’ abord 
l’entreprife des François de des Vénitiens , ny 
la prife de Conftantinople , comme contraire 
aux vœux qu' Us auoient fait fi lblemncllemeot 
d’aller contre les Infidèles, n’ayant deû atta- 
quer des Chrétiens . Mais i’cfperance qu’il 
conceut que cette conquête auanccroir celle de 
la Terre-Sainte, fit qu'il donna les mains plus 
librement , de qu'au lieu d’apporter de l’ob- 
flaclc & leurs progrès , il commença à fauori- 
fer puiiTimmcnt leurs dclfeins . (m) il ratifia 
premièrement les traitez faits entre eux con- 
cernant le partage de 1 ' Empereur, à la refer- 
uc de deux articles ; l’vn qui regardoit la di« 
ftrlbution des biens Ecclcfiaftiqucs , l’autre qui 
concernait l’cleflion d’vn Patriarche , oui dc- 
uoit cftrc pris de la partie de ceux dont 1 ' Em- 
pereur n' auroit pas efté é.'eu - Il enuoya au Car- 
dinal Pierre de Capoue vn i-.ouueau pouuoir 
pour exercer fa Légation dans l’Empire de 
Romanie, attendant l’arriuéc de Benoift Car- 
dinal Prcftre du titre de fainte Sufanne , qu’il 
auoit deftiné à cet effet • ( » ) Il ccriuir aux 
Eucfques de France , de les exhorra de porter 
leurs Diœccfains à paffer dans la Grèce pour 
le fccours de ce nouucl Empire , de aux Do- 
fleurs «le Théologie de Paclf d’y emioycr 
quelques-vns d' cotre eux pour y enfeigner de 
rétablir la véritable dofltine , ce extirper tant 
par leurs prédications de enfeignemeru , que 
par leur exemple , le Schifmc qui traïuilloic 
cette Egliie . (e) Enfin il autorifa l’abiblu- 
lion des vœux faite par le Légat pour vnan, 
pourueu que 1 ' état des affaires de la Terre- 
Sainte le pût permettre* 

XXIX. Cependant les Fiançois trauailloient 
non feulement à affermir leurs conquêtes , mais \ 
encore à les étendre . L'Empereur fit paffer « 
le bras de S. George à certain nombre de Che- 
nal iers , qui fe rendirent maîtres de la villa 
de Nicomedie , de de lù firent viaement U 
guerre à Théodore Lafcaris Defpote de Ro- 
manie . Ce Seigneur Grec eftoit (p) gendre 
de l’Empereur Alexis, de s' eftoit emparé des 
villes.de Nicée te de Prufe a l’aide de Sul- 
tan d’icon , fofts prétexté de conferucr ce* 
places à fon beau-pere , (q) Alberic écrit qu* 
après la prife de Conftantinople il demeura 
quelque temps en la Cour de Baudouin , te 
que fur les proportions qu' il Juy fit , de rçduitq 
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SOVS LES E M P 1\ FRANÇOIS, LIV. I. 


— toutes les Prouinces d* Afie forts fon obcïflan- 

1104 ce par fcs intelligences, il l'cnuoya auec quel- 
Ba VDOVINques troupes dans U Natolle, où s’eflantreo- 
J. du maître deNleée, il s'y fit proclamer Em- 
pereur • Mais Ville HardoQin rtc Nicetas ne 
difent rien de cette circonflar.ee ; au contrai- 
re , ils airûrcnt une Lafcaris le retira d‘ abord 
dans 1 ‘ Afie apres la prife de (a) Conftanti- 
noplc, fui y de la plufpart des Seigneurs Grecs, 
& qu'il y fit toûioure la guerre aux Fran- 
çois , foûs prétexte , comme ie Viens de re- 
marquer , de conlcrucr ces Prouinces à foo 
beau-pere, (k) n’ayant pris la qualité d’ Em- 
pereur que deux ans après , te en fuite de la 
prifon d'Alexis. D'autre part Pierre de Bra- 
cheux , auquel £r) Nicetas donne K éloge de 
per onnage héroïque & raillant, & Payen d* 
Orléans , qui auoient efté enuoyez peu aupa- 
rauant dans ces Prouinces par le Comte de 
Blois , y faifoient auffi des progrès - f d) lis 
fc fortifièrent dans Palorme , place maritime 
aflife fur la Propontlde , dont ils t ’ eftoient 
emparez; & après aooir battu Lafcaris eu dl- 
oerfes occafions , prirent les villes de Pema- 
nin , Lopadion , Polvchne , Aulonie, Baris, 
Lenriane, te au res places voifines . (e) Hen- 
ry frere de I' Empereur péri ua de 6c appel lé 
par les Arméniens qui habiroient és emrirons 
de Troie , te vouloienc feeoiler le loug des 
Grecs, pana pareillement dans l’Afie au Gol- 
fe d'Abyde , te anriua À Atramître , dite 
auiourd huy Landrrmrri , qui en eftolt diftan- 
te de deux louméts , & s'en faifit • Laicatis 
en ayant eu iuis y fit marcher fcs troupes 
fofl« la conduite de fon frere Conflantin , à 
deflein de l'affieger Mais Henry fans l’ at- 
tendre , fe mit en campagne , rtc loy ayant 
Edit. Tarif. l in ré combat , le deffit te emporta Vne gran- 
pjg. a j. de vidoire for luy le Samedy deoant h my- 
C.aréme, après laquelle plofieurs places', trsîl- 
fincs fe rendirent aux Français fans co-ip fc- 
rir - (/) En fuite de ce fuccéi Henry fit mar- 


cher les troupe* vers la ville de Prêle capi- 
tale de la Bitnynie , te le Siégé autrefois des 
Roys de cette Proulncc , qui eft bâtie fur me 


colline, te eftoit fortifiée de hautes murailles- 
Il l’articgea, mais inutilement , car Lafcaris 
l’auoit munie de viores rtc d vne forte garni- 
fon , qui fc deffcndlr brauement , rtc obligea 
les François par fes forties continuelles à le- 
uer le camp ■ Cette retraite , jointe à la dlf- 
grâce qu* ils recrurent peu de temps après vers 
Cclarée , où ils fouffrlrent quelque échec , 
donna cœur aux Grecs , rtc à Lafcaris qui les 
conduifok le temps de refpirer • 

Progrès du XXX- Le Marquis d’autre cété qui eftolt 
Marquis en Theflalie , iuançoit femblablemenc les 
dans la conquêtes auec non moins de fucrés que les 
ThcitaÜe. François dans la Thrace rtc dans 1 ’ Afie (g) 
Déia l’Empereur Alexis qui s' eftoit loinc à 
Leon Sgure Seigneur de Napoli rtc de Corin- 
the , rtc auquel il auoic donné en mariage fa 
fille EuJoxlc , qu’ il auoit retenue prés de foy 

S rés qu’ il l’ eue enleuée à Murtzuphle , s’ 
oit retiré de Larifle aucc fon gendre , s’eflant 
contenté de lailTer quelques troupes au Tem- 
pes de Theflalie , pour luy empêcher le paf- 
fage . ( b ) Les Grecs appcüoicnc ainfi cer- 


tains détroits qui font entre les hautes mon-’ “ 

tagnes d’ Olympe rtc d’Ofla, feparées par vne *lOÇ- 
petite vallée ou plaine raboteufe longue enui-BA VDOVIM 
ron de quarante flades , rte large en quelques I- 
endroits de cent pieds, en d' autres moins; au 
milieu de laquelle le fleuue de Penée dépen- 
dant des rochers auec bruit rtc lmpetuofité 
prend fon cours, pais fe décharge dans le Gol- 
fe Thermaïque , en forte qo’en cette plaine 
Il n'y a partage au plus que pour quatre ou 
cinq hommes de front» Alexis rtc Sgure logè- 
rent quelques rroopes au haut de cette mon- 
tagne pojr garder le pas , rtc empêcher le 
Marquis d'aller plus auant • Mais tes Grces 

3 ul eftoient en fon armée Je conduisent par 
* autres chemins rtc d'autre endroits de ta mon- 
tagne , tant qu'il defcendlc dans la plaine de 
LarilTc , fans que ceux qui garJoiene ces dé- 
troits s* en fartent aprerceus • (j) Leon Sgure 
cfioit vn Seigneur Grec natif de Napoli de 
Komanic, qui après la mort de fon pere qui 
s’ eftoit emparé de la Seigneurie de cette pla- 
ce , profitant des troubles rtc des defordres de 
1 * Empire , fe rendit encore maître des ville* 
d’ Argos rtc de Corinthe . Le Marquis après 
auoir pris Larifle , entra plus auant dans ht 
Grcce fans aucune rellftance , rtc eftant arriué 
au détroit de Thermophi les , où autrefois Leo- 
nldes Capitaine Lacedemonien arrêta auec trois 
cens hommes vne paillante armée de Xerxcs 
Roy de Pcrfe , il donna la charte à Sgure , Prife de la 
qui s’y eftoit logé pour luy diipurer le palla- ville d'Athe- 
ge , te l’obligea de fc retirer nonreufement . nés rtc de 
Puis poorfoiuant fa viftoire, il entra dans la celle de 
Beotie , rtc dans 1 ’ Afrique , où il fe rendit Tbebes. 
maître de la ville d' Athènes, qui luy fut liu- 
rée par M.-chcl Choniare Archeuefque ouMe-pag- 24. 
tropulitain , frere de Nicetas, dont nous a non s 
l'hirtoire : Céc Archemrfi|t»e en auoir refnl'é 
peu aoparauant I' entrée à Sgure , rtc aunle fort- 
tenu vaillamment le fiege qu'il y auoic mis» 

Mais voyant qu' il eftolr impoflible de refiftec 
à ce torrent , il crtr qu' il falloir coder à la 
violence, rtc qu’il valloir mieux mettre la pla- 
ce en la pulrtance des Français , qui auolenc 
fait psrétre beaucoup de modération k l'en- 
droit des Grecs en toute cette expédition, qu’ 


en celle de Sgure , donc le gouu ornement ap- 

r rochoic de la tyrannie - La ville ayant efté 
iuréc au Mirjuls , il mit vne forte garnffoa 


dans le château. (À) Quant à l' Archeuefque, 
à 1 ' exemple de plufieurs Prélats Grecs , qui 
voyant leurs villes rtc leurs Egllfes au pouuoir 
des Latins , lé retirèrent chez les Princes 1 
Grecs , il abandonna fon Eglife qu’il auoit 
gouuerné I’ efpace de trente années , rtc fit pla- 
ce h vn Archeuefque Latin, dont il eft parlé 
dans les Epîtrrs (I) d’innocent, qui d'ailleurs 
nout apprennent que la Citedrale « 1 ’ Athènes 
eftoit dediée à N- D- Les villes d' Argos rtc 
de Thebes fe rendirent pareillement aux ap- 
proches du Marquis. 

XXXI- (m)Alberic fcmblc attribuer laDesDucsrtc 
prife d' Athènes rtc de Thebes à Orhon de la Seigneurs d’ 
Roche . éerluant que ce Seigneur Bourguignon , Athènes . 
fils de Pons de la Roche , fe faifit comme par 
vne efpece de miracle , c' eft à dire au delà 
de toute cfperance , des fortes villes d' Athènes 
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HISTOIRE DE CONSTANTINOPLE 


Je de Thebcs , & qu* il en fut (kit Duc . C 
1 Z.O/. cl | Je ti lrc u uc m> donne vulgairement aux 
BdvbOVlN Seigneurs d’Àchcci, qui leor lue conféré par 
I. • |et luccerteurs «le Baudouin x car ( a ) Rbam- 
nuJîui alicure que cet deux places ccheuvut 
au lot de cét Empereur . ( b . Aucuns ccriucm 

Ï a’iJs eurent le titre de Megcdu* , ou de 
irands Ducs, de (c) Nicephorc Grcgora* 4 
efi perûudé, fans aucune apparence de ration, 
qu'il fur donné au Seigneur d* Athènes par le 

Ë rand Confiantin ; comme fi des ce ccmps-li , 

\ ville d* Athènes eût eu det Seigneurs par- 
ticuliers * Ce qu'il fiioufie des Roys de Sicile 
&m des Seigneurs de Thebcs n'a pas plut de 
foodetnent , <moy qu’ il foie confiant aue Ici 
Seigneurs de Thebes furent qualifiez Grandi 
Seigneurs , ou plûtôt Grandi Sirei , comme on 
peut recueillir de plufieurs partages de ( d ) 
Pachymeres . Mais il y a .icu de douter fi 
les Ducs d' Athènes cfioienc autres que 1rs 
Grands Sires de Thebcs* Au contraire il pa- 
rait par ce que nous apprecons tant des Ecrl- 
uains Latins que Gtecs , que le Duc d' Athè- 
nes efioit aurti porte rtc ur de ta ville de The- 
bcs- Alberic, Sc l'Auteur Anonyme cité par 
le (v) P. üoutreman dlfent formellement que 
ces deux pièces appartenaient à Othon de la 
Rocbe - Et (/) Grcgoras parlant du fccuurs 
que le. Duc d' Athènes donna à lean Comité- 
nc Prince de Tbcifalie , dit que ce Duc y 
conduifit ceux de Thebcs & d' Atcique - Et 
ailleurs il écrit formellement que le Duc d' 
Athènes , qui fut dépoüilLé de les terres par 
les Catalans , efioit aulli Seigneur de Thebcs. 
Edit. Pnrlf De forte qu il y a lieu de prefutner que ces 
pjr i|* Seigneurs te qualifioient conioinrement Ducs 
d' Athènes de Grauds Sires de Thebes , d' ofi 
il cfi arriuc que 1' oo leur a attribué indiffé- 
remment T vnc & l'autre de ces qualitez* E- 
fianc toutefois incertain cjuand & par qui cçl- 
le le Duc leur fat artrioucc , veu que les 
Epîtrcs des (#) Papes Innocent te (b) Ho- 
norius Troifiemc ne les qualifient que Sires 
d' Athènes , & que Guy de la Roche iucccf-, 
feur d' Othon , ne prend autre titre dans deux 
Chartes de l’ an mil deux cens cinquante- neuf . 

( 1 ) Il fcmblc même que les Ducs d‘ Athènes 
releuoient , à caufe de la Seigneurie de The- 
bcs, du Prince d' Achaïc ; d’où ie me perfua- 
derois qu' Othon Je la Roche ne deuint Sei- 
gneur de cette place que par la conquête qu'il 
en fit foûs, la conduite de G.hliaumc de Cham- 
pin» premier Prince d' Achaïe , au temps qu' il 
fc rendit maure de la Morce , ou du pelo- 
ponnclc , comme il fera remarque cy-aprcs. 
Quant à la famille de ces Ducs , ( * ) Albc- 
ric die difertemene qu' Othon efioit Bourguj- 
gno» > A fils d'vn certain Pons de la Ro- 
che , (/) qui cfi celuy qui foufciir en l' ac- 
te de laRo- cori * ^ Francfort en prefence de i' Em- 
che perçut Henry, le vingt-feptlémc lourd' A-ril 

l'an mil cent quatre-vingt treize , entre E«- 


fiçs III. du nom Duc de Bourgongse, Qth°n “ 

Comte Palatin de Bqurgongne frété du même I IO f • 
Empereur , touchant la mnuuance de M.om B avdo vin 
6 c Poillé, autre Guillaume Comte de Vienne. J. 
Conrad Prcuofi de Spire , Marquait Sénéchal 
d' Anncu.ltc , Hugues Seigneur de Vergy , 

Phùippgs de Hugues de N'-Icns , & Poru de 
Brance- f») Por.s de la Roche te trouuc en- 
core à la fuite du même Duc Eudes en vn 
titre de l'an mil cent quatre-vingt dix-fept, 
où il foulicrit «hcc Guy Seigneur de Thll • Ce 
qui m'a donné occafion de croire que ce Sei- 
gneur efioit originaire du Duché de Bourgon»* 
gne, où ie remarque qu’il (y) y a eu deux 
familles de ce lurootn , J’ vnc dite de la Ro- 
che-Vanneau , T autre dé le Roche dite de 
Nolay , perce qu'elle polfcdoic Nolay , qui 
cfi vn lieu proche de celuy de la Roche , 
prêt de Bcauno , & de laquelle eftoieot Odes 
de la Roche Sire de Nolay , de Çhartillon, 
de de Noyés , qui vie oit en l’an mil deux 
cens foixantc dix-fept , & Henry dit Pistons 
da Qu (bilan Elcuyer Sire de la Roche dq 
Nolay , en l'an mil deux cens quatre-vingt 
vn , prpebe parent A coufin de Guillaume 
Euetque de Laon . fa) D' autres tiennent que 
cette famille de La Roche qui a porte Je Je 
Duché d’ Athènes , efioit originaire du Com- 
té de Boutgongnc , te prend fon nom de la 
Seigneurie de la Roche fur 1' Oignon , ou fé- 
lon d' autres , de la Roche en Montagne , qui 
a titre de Comté depuis trois ou quatre cens 
ans , dç 4 laquelle a appartenu la Seigneurie 
de Villcrs-Sexel , auiourd’ huy fondue en la 
Maifon de la Paiu-Varembon * Ce qui peut 
confirmer cette opinion l'ont ks armes que 
( p ) l'pn, donne ordinairement aux anciens 
Ducs d’ Athènes , fçauoit Dt tuculei à quatre 
palais iqulppolle z d Item lue t , Tes points équi- 
pollcz fe rcocontrans pareillement aux armes 
des Comtes de la Roche , quoy que de bla-*„ 
son A d' coteaux diAcrcns, ayant porté lêlon r 
André f q ) Duchcfne Cinq folntt d'or éqnh 
polies, à quatre £ jxur , ou font les armes des 
Comtes de Gcncuc ■ ( r ) Il y a encore d' an- 
tres Seigneuries du nooi de la Roche au Com- 
té de Bourgonvne. 

XXXII. (/) Ceux de l'isle d'Eubéc , ou p r if e< f e pjf. 
de Negrepnr.c , effrayez du fuccés des Fran- ] e dcNc ^ re . 
çois , cnuojrercnt leurs Députez an Marquis _ ont ^ b 
pour luy prêter obeïffance, après que les trou- v 
pes Grecques qui en gardoient le partage cu- 
rent efié dclTaitcs . (r) Rauain Carcerio , ou 
iCéuetTibuj Gentilhomme Veronois , qui auoie 
toùiours elle à la fuite & du Confeil d’ Hcn- 
rv Pandolo Duc de Vcoifc , te lacqucs d' 

Aucncs grand Seigneur du Comté de Hiynauc 
eurent charge d'en aller prendre purtertion, 
te de réduire ks places qui faifoient rtfifian- 
ce • Le premier en demeura fcul Seigneur loi) s 
1' hommage du Marquis , apres le dccods de 
lacqucs d' Aucncs , te en prenoic le titre és 
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SOVS LES EMP P. F 

- année* mil deux cens dix , A mil deux cen* 

Itoj- douze ; en laquelle dernière année U épotifa 
B atekîttn aucc difpenfe du Pape vne Dame veuue . dont 
I. il auolc eu le* affedions dés le viuanc de Ton 
mary , A dont il eut vne pofterité , qui pof- 
feda long-temps cette Isle A quelque* autre* 
voilines • Leon Sgurc Te voyant pourfuiuy par 
le Marquis , A que toutes les places de la 
Grece le rendoienc k luy là ni coup férir , prit 
la fuite, de s’enferma dans 1* Acrocorinthe , 
qui eft la Citadelle de la ville de Corinthe, 
Siégé deCo- éleuée fur la pointe d’ vn rocher . Le Mar- 
rinthede de qui* donna ordre à lacques d* Aucncs de l‘y 
Naples* «lier affieger , tandis qu’il alla d’ vn autre cô- 
té mettre k fiege deuant Napoli de Roma- 
nie , l' vne des plus fortes places de toutes ce* 
Prouince*. Où ertant , (a) Geoffroy de Vlll^ 
Hardoüin fils de Iean Seigneur de VjIIc- 
Hardoüin , te neueu du Maréchal de Roma- 
nie, qui eftoit party de la Terre Sainte auec 
la flotte de* Croifei te le* deux Légat* , ar- 
riua au Camp - Le vaiffeau qui le portoit ayant 
Hilloire de efté ietté par la tempefte au port de Modon 
Geoffr. de en la Morée, te endommagé à l’aborder, il 
Ville-Hard. auolt efté obligé de teiourner en ce lieu vne 
Prince d' A- partie de l’hyuer ; pendant lequel temps il fit 
chaie . plufieurs conquête* auec vn Seigneur Grec qui 
s* eftoit ioint à luy : mais ce Seigneur eftant 
décédé peu après , l'on fil* fit reuoltcr le* pla- 
ces contre Geoffroy , te 1‘ obligea de fe reti- 
rer A ce fut pour lor* qu' il vint au camp 
deuant Napoli . Le Marquis voulut l'arréier 
à Ion feruice , te luy offrit des emplois & des 
Seigneuries, mais il s’en exeufa, dans le dé- 
fit & la paillon qu’ il auoit de tirer vengean- 
ce de l’Infidélité du Seigneur Grec • A céc 
effet ayant communiqué fon déficit! 1 Guil- 
laume de Champlite fon amy , il fit en lorte 
que ce Seigneur fe mit de la partie pour al- 
ler eonlointement faire de* conquête* dan* la 
Morée , foût la promené qu’il fit de le recon- 
nolcre comme Seigneur , te de luy faire hom- 
mage des places qu' il* conqucrroient enfem- 
ble , te dont 11 luy feroit part - iis partirent 
du camp apré* auoir pris congé du Marquis , 
emmenant auec fa permiffion enoiron cent 
EJit. Parif. Cheualicrs , de vn bon nombre d' Infanterie te 
p.i'. ïT. ; dc Caualerie ; pafferent dans la Morée , où 
‘ * ‘ d'abord II* fortifièrent Modon, qui auoit efté 

démantelée , défirent Michel Comnene Duc 
de Durât , qui les eftoit venu attaquer aucc 
vne put (Tante armée , prirent Corons que Guil- 
laume de Champlite donna à Geoffroy de 
Ville-Hardoüin , qui luy en fit hommage , A 
en fuite Calamatha après vn long fiege , te 
(b) Patras ville Archiepifcopale . Finalement 
ils fe rendirent maîtres de toute la Morcc A: 
de I* Achaïe , dont Guillaume de Champlite 
fe qualifia (O Prince, à la referue de la La- 
conie qui demeura quelque temps foûs la do- 
mination de ( d ) Leon Chamaret Seigneur 

Décadence 
des affaires 
des Fran- 
çoi* . 


auoit efté condamné pour fe* déloyauté* par 


XXXIII- lufque-là tout anoir fuccedé aux 
renvois A aux Vénitien* auec auantage, fans 
i‘ il fe fût rencontré aucun obftacle à leurs 
■ogrés . Il* eftoient même venu à chef de 
art principaux ennemis Murtiuphle te Ale- 
i* ; ( r ) dont le premier ayant elle pris par 
k.-rru «le I .os . comme il paftbit en Afîe. 


RANCOIS, L 1 V. I. ij 

Baudouin A le* Baron* Frarçoi* à eftre pre- _ 

clplté te Ietté à bas d’vne haute colonne de 10<* 
Conftintinoplc - (/) L'autre auoit elle pnsBAVOOvlM 
auec fa femme par le Marquis , comme il 1* 
ellolc en chemin pour aller trouuer Michel 
Comnene Duc de Duraz après qu’ il le fut 
éuadé de Corinthe , où il *’ eftoit renfermé auec 
Leon Sgurc fon gendre , auant le fiege que 
lacques d' Aucune* forma deuant U place , d* 
où en fuite il fut enuoie pri Ion nier* au Mont- 
ferrat- Mais la fortune commerça incontinent 
après à leur tourner vlfage.- car les Grecs laf- 
fe* de leur gouuernrmenr , te rcfpirans tou- 
fiours leur premier liberté , fe mirent ù tra- 
mer de fecretes intelligences , te k confpirer 
leur ruine . (g) Nicetas attribue cette alie- 
nation d’ efprit de ces peuples au refus que 
Baudouin te le Marquis fircot aux principaux 
d'entre eux de les admettre dan* leurs trou- 
pes , A dans les emplois, qui ioint à la hai- 
ne mortelle qu' ils ont porté de tout temps 
aux Latins, A au peu ae fccours qu'ils rece- 
uoient d'eux contre les Bulgares, qui les mo- Rcuolte des 
lcftolent à tous rencontres par leurs courfes , Grecs con- 
tes obligea à fe déclarer ouuertemcnt contre tre les Fran- 
eux , À à chercher ailleurs leur protection * çols* 

Ils ietterent la veuc k cét effet fur Iean Roy 
de Bulgarie , Prince belliqueux A puifi'anc, 
te qui auoit de grandes troupes fur pied , com- 
me féal capable de rétablir T Empire, A de 
refloir tout ce grand corps déchiré en tant d’ 
endroits par les vfurpation* des vos A de* au- 
tres: fe parfuadans que le reconnoiffans pour 
Empereur , il entrenrendroie volontiers leur 
deffenle , A les conferueroir dans leurs priul- 
leges te immunitez ■ Ils députèrent donc ver* 
luy, A foû* ces conditions luy promirent tou- * 

te obeïffàncc , A de l'aflifter en cette emre- 
prife contre les François. 

XXXIV. (*) Les Bulgares autrefois appel- De* Balsa- 
lez Onogundure* , habitèrent premièrement ces rcs . 
Prouince* Septentrionales , qui lont arroi/fées 
du flcuue Bulgi , d'où ils furent nommez B • 1- 
gares, le Danube feruit de borne <& de limi-pj^. »5. 
te entre eux A le* terres de l'Empire , iuf- ° 
que* au regne d« Conitantin Pogonare , ou le 
Barbu , foût lequel ayant trauerfé ce flcu.ie , 
il* vinrent occuper la Méfie , & de là pafic- 
rent dans 1’ lilyrie , où ils établirent le fiege 
de leur Royaume dans Achride ■ (i) L'Em- 
pereur luftininn ayant pris nailfancc dans cet- 
te ville, la fit appellcr luftiniane , A l'orna 
de grands priuilegcs - Elle prit en fuite l'ap- 
pellation de Bulgarie , aufii bien que la Pro- 
uince où elle eft fituée , du nom de ces peu- 
ples , lefqucl* continuèrent k faire la guerre 
aux Grecs , iufquvs k ce que I' Empereur Ba- 
filc les ayant deffait en plufieurs occafions , 

& remporté de là le furnom glorieux de Bul- 
garoûone , les tranfporca en la Méfie inferieu- 
re , qui eft vne Prouince fc parce de h Thra- 
ce par le mont Hcmus , A bornée de l’ autre 
codé du Danube • II* y demeurèrent tributai- 
res des Empereurs iufques au regne d'Uàc An- 
ge Comnene, qui ayant fait de grandes I criées 
fur ccs peuples , fcfls prétexté de fournir aux 
dépenfet te aux fraiz extraordinaires de fon 
mariage, leur donna occaûon de fe mutiner, 

Pierre A A zen frères, grands Seigneurs du pays , 
furent les premiers auteurs de ce foû leuemenc , 
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HISTOIRE DE CONSTANTINOPLE 


— qoi apres auoir remporté pltifieor* fiâoirft fin 
IZOj - . ljà c t pad'erenr le moni rlemos , Sc vinrent 
D A vnOViM fondre for les Pfouincej de l'Empire, où ils 
1. firent de grands progrès- ( a ) Ces deux Prin- 
ces diuikTent leurs conquêtes , Pierre prie 1» 
Couronne , fie fe fit deeUrcr Roy d’ vne par- 
tie , Azrn commanda à l’ autre , qu il gouocr- 
na i'efpdce de neuf ans , & tut mis à more 
loannizza par lûan Un cwlin germain , ayant laiffé 
cft fait Roy de»* enfant en bas âge , lean fie Alexandre, 
de Bulgarie* Durant leur minorité lean frere d'Axen fit de 
Pierre , que Vilk*Hafdoüin appelle Ioannix- 
zi , vfurpa le Royaume de ikigarie , & con- 
tinu de faire la guerre aux Grecs • ( b ) Et 
afin de s'autorifer daoancagc en fon vfurpa- 
tion, U rnrbevcha la pvoteftion du faint Sié- 
gé, luy toiSmit fon Rcryaume » de eflnoya fes 
Ambatladcurs vers le Pape Innocent pour ob- 
tenir ch ! loy U Couronne Royale . (c) Il y 
et* plafieufs ne, flattons for ce lokt , en fui- 
te dtlqueills (d) le Pape hiy députa Leon 
Cardinal Prefire du due de fainte Croix , «Sc 
Légat du S* Siégé , qei le couronna fokmnei- 
lemciu en la ville de Trinooe câpiule du 
Royaume , fie luy prefenta de U part de f« 
Sainteté l' crcnddrt de V Eghfe . Ce qui fc fit 
en l’an mil deux «en* «puire, auquel temps il 
commença à entrer en tuerre aucc les Fran- 
çois qui citaient dans ta Romanic , n’ ayant pat 
pA obtenir la paix d'eox . ( e) Car inconti- 
nent apfé* la prife de Conllantinopk il leur 
auoit enuoyé les AmbtrTadeurs pour traiter 
d’alliance * Mais les François qui deuoroienc 
d' efperinrt non feulement l’ Empire qui auoit 
efté pufTedé par le» Grecs , mais encore tout 
ce qui en anole ellé dillrait , luy firent dire 
qtt’ il ne detiûic elperer ny attendre aucune 
paix, qu’au préalable il n’eût rellitué toutes 
les terres de l’Empire qu'il vfufpoit inijfle* 
ment , fie que fes frères auoient enleuc aux 
Empereurs par force de par violence* A quoy 
ce Prince fit téponfe, que le Royatinc qu’il 
EJit. P-tilfi pofTednit , luy appirtenoir plus légitimement 
p„, % , 9 . que Confia ntinoplc n’appartenoit aux Fran- 
r * cois : qu’ Il auoit repris fie recoauré les terres 

de fes predccdTcurs , que les Grecs auoient 
vfurpé fur eux auec intartlce ; mais qu’ eux 
auoient ennahy vn Etat eù ils n’ auoient au- 
cun droit. Q_te ouant à loy, il auoit receu k- 
gltime.nem la Couronne Royale du Pipe, fie 
que celey qui fe dlfuit Empereur de Comlan- 
tinople , fe I' eftoir mile fur U telle de fa 
pfgplc autorité : qu’ afoii l' Empire luy appar- 
tenant auec plus de raifon qu’à luy , il citait 
refolu de s'en rendre le maître, fie d’aller 
Combatte lods T Etendard de Saint Pierre char- 
gé (/) de U Croix fit des chefs de l’EglifCj 
dont le Pape luy auoit fait prefent , ceux qui 
.-niaient chargé leurs épaules de farnTes croix • 
Sant dnute ies François manquèrent en cette 
otcafiort contre la Politique , qui veut que 
lors qu' il y a plufieors ennemis à combatte , 
on ne refufc point les conditions , mefaie de- 
f&danrngeufei dd celuy qui offre la paix , afin 
de n’eilre pas obligé de dlulfer les forces fie 
les armées , lefquclles nüniei font de plus 
prands effets contre celuy qui reQe à com- 
bat re . 

L* éleftioa (£) En cét entre-temps la nouoel- 


le de l'fiieâion de Thomas Morefini Pat.iar- - 
che «le Cunflantinoplc ayant clic portée à R.v * 2C f . 
me , le Pape Innocent tronua d’abord quel- Ba YOOVltf 
le auoit efte faite contre les Canons , fie par J. 
des perfonnes qat n'auoien* aucun caraâcre j de Thomas 
Ici Ècckfiaftiques Vénitiens , qui fe düoient Patriarche 
Chanoines de l’Eglife de fainte Sophie , o’de Conrtan- 
ayant pû s’arroger cette qualité fans l’ aato- tinople cfl 
rité du faint Siégé , oo de fon Légat » quoy confirmée 
que celle des Princes feculiers y fut intente- par le Pape . 
nue . (A) D'ailleurs les Vénitiens n* auoient 

P s encore obtenu pour lors 1* abfolution de 
excommunication qu’ ils auoient encourue par 
k prife de Zna . Ce qui obl-gea k Pape à 
renuoyer Thomas , qui crtoit venu à Rome 

S or obtenir la confirmation de fon élc&ion . 

eanemoins ks inllantcs prières que T Empe- 
reur fie le Duc deVcnife firent par leurs A m» 
baffadeurs, fit pur leurs lettres, fie la fofjfan- 
ce fit capacité <k Thomas , outre le Juftrc de 
fa naiffancc , firent qu’ il donna les maiac a 
ce choix , fit que fans apprise uer la forme de 
P cleûion qui en auoit cilé faite , il en accor- 
da la confirmation * En fuite dequoy lf Sa- 
medy «ks Quatre-temps de Carême il Juy con- 
féra l'ordre de Diacre , n'ayant lors qae ce- 
luy de Soûdiacre , fie k S.onedy de la my- 
Caré.ne celuy de PrétrHe . Le Dimanche en. 
fuiuanc il le facra Patriarche folemnellcmcnt 
à Rome en l’ Eelile de Saint Pierre , lui don- 
na le PnUhtm , Sc recette de tay k ferment or- 
dinaire de fidelité . (J) Quelques ioars après 
il fit expédier diuerfes Bulles en fa faneur fie 
de fes fucceffeurs an Patriarchat , contenant 
plufieurs prluilcges y énoncez • Cette ceremo- 
nie achevée le Patriarche prit le chemin de 
Veniie* à deffein de s’y embarquer pour Con- 
flantinople. ( k } Mais auant ion dopait les 
Vénitiens extorquèrent de luy la promefTe auec 
ferment, de ne faire aucun Chanoine en l’E- 
glife de fainte Sophk , qui ne fût Vénitien , 
fie qui ne iureroit d'élire vn Patriarche Vc« . 
nitien , lors que le fieye viendrolt à vacquer -, ” *" 
fie luy firent proirettre verbalement qu 1 il n’ 
établirait aucun Archeiefque eu Ruinante, 
qui ne lût pareillement Vénitien • Dequoy le 
Pape ayanc eu âuis , fie Tncxnas s' en cûant 
plaint à fa Sainteté, elle le difpcnia non feu- 
lement de ce lcr ment , mais encore luy def- 
fcndlt d’y defrrer en aucune façon, foûs peine 
d’ excommunication ; damant que ces promef- 
fes étaient contraires aux decrets de l' Eglifc , 

«pii n'a pu coût une d'affcâer Je Sanctuaire 
de Dieu à cercai-ies nations , ma s le dcfcrc 
iiiJiiVcremmen: à toji lus Dile» • (/) Il écri- 
uic encore aux Cirdînaux Le.;ats , à ce qu'ils 
y tinlTertr la miin , fie fiifent en forte que le 
Patrlirchc dlilfibeit les Bénéfices , fie parti- 
culièrement les Caanotnrrs de fainte Sophie 
indifféremment , aux perftmnes de ktrees fie 
de fainte vie , fins auou 1 égard aux nations - 
Ces prémices Je dioifions qui fembloient fe 
former dans le Clergé de 1’ Empire de la part 
des Vénitiens , fit Juger an ( m 1 Pape que la 
ptefencc d‘ vn Légat auec vn nouueau pouuolr 
y citait neccfTaire* tant pour régler les diffé- 
rées qui pourraient firme nir dans l'établiffc* 
ment des Eglifes , que pour dreffer fie faire 
Ici rtglemens qui y deuoient eftre obfcruez . 
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■' E: quoy que le Cardinal de Gapooc fût déia 

I 2.0 J 1 . à Cooliaminople auec cette qualité, il icper- 
BavnOviKituda toutefois qu’ vn nn-meau Lrgac fuiuaix 
1* de prés le Patriarche, de enuoié exprès , au. 
roupie» d’autorité pour appaii'er de régler tou. 
tes choses • Il lit expédier 1 cet erfee le vio. 
BenoirtCar.B li ^ , * c ioor ^*7 ** e ce,M! * n, *« des 1er- 
dinal Légat trc * ** c Légat à latent n faueur de Benoift 
énuoic en Cardinal Praire du ocre de frime Sa tanne , 
Remanie. P 0 *^ cn kire ^ f ün ûion dan* toute l'ércnduë 
de l’Empire de Romanie; écriait à l'Empe- 
reur , de l’exhorta de le receiroir comme oc* 
luy qui reprelentott là Sainteté , ayant beau- 
coup de dcplaifir que les grandes & lërieufer 
occupations de (à charge luy ôcoient le moyen 
de t’y tranfporter en perfonne , comme il an* 
roit iouhaité: donna charge an Leçac de met- 
tre l’vnion de la concorde entre les François 
de le* Vénitiens , de loy cnioignit de faire en 
force que comme il aunic accordé la dignité 
de Patriarche de Confiantinoplc à un Véni- 
tien , les François hilïent pareillement pour- 
ucus des autres Bénéfices , ou du moins n’en 
fülTenc pas exclus , obleruant en leur diflribu- 
tio> les mérites des perfonne* , de non leurs 
nations, particulièrement en l’Eglife de fain- 
te Sophie : ce qu’ il luy recommanda encore 

C r d' autres lettres du vingt-vniéme iour de 
iltee de l'année fumante qu'il luy adrelfa , 
de au Cardinal de Ctpouë , & qu’il n' exécuta 
pas toutefois, on du moins oblèrua ailes mal , 
comme il parolt par Ici plaintes que l'Empe- 
reur Henry faccclTeur de BauJoüin fit depuis 

Effets du XXÜCVL (a) La confpiratlon de la réuni - 
foûlctiemêt (e des Grecs commença à éclater incontinent 
des Grecs , ipr^t U mort de Hugues Comte de Saint Pial 
de la dctfii- arrivée à Confia ntinople : les habitans de la 
te d’Andri- ville de Didymotique , qui efioit échcuë en 
nople où T fon lot, s'cûanc toûleuez ouvertement contre 
Empereur ceux q U ' j| auoit commis à fa garde , fie en 
cfi fait pci- avant mis plufieurs il mort. Ceux d' Andrino- 
Itinnier . pie firent le même & l'égard des Vénitiens qui 
Edit. Pari/. |j pofTedoient , lefquels cralgr ans de roceuoir 
P'& JL 1 - v«» pareil traitement dans Arndiople , alun- 
donnèrent la place : en fuite dcqnoy plufieurs 
villes fe déclarèrent à leur exemple contre les 
François . La nouuelle de ce lodlcuement ge- 
neral ayant efié portée il l’ Empeteur Bau- 
doüîn s qui efioit pour lors 1 Cor.“ intinople , 
Il refolut de rappcllcr fon frere Hemy , qui 
efioit à Lindrcmitti , de les Cheuaiiers Fran- 
çois qui ctloient épandus dans les aitrres en- 
droits de l’Afic. Cependant il fit marcher le 
Maréchal de Remanie aucc ce qu’ il pût ra- 
mai fer de troupes versTaurule, d’où 11 pouf- 
fa iniques à Arcadiople , de de là vers Rulga- 
rofuge , que les Grecs abandonnèrent fur le 
bruit de ici approches , de enfin a mua i Ne* 
quife , place force , difiantc d' Andrinopie de 
neuf lieues Françolfes, que les habitant auoient 
abandonnée . Il rel'ulot d'attendre là l’Em- 
pereur, qui apres auoir rcccu ceux qui tenoiene 
Nicomedie, le mit cn campagne auec le Com- 
te de Blois , de le peu de Chevaliers qu’ il pût 
ramailcr , fans fe donner ie temps d'attendre 
les autres qui ertoient encore asi delà du Bras; 
cn quoy il fit vne faute noble - Il ioignit in- 
continent après le Maréchal à Ncquifc, d'où 
ils partirent à l' infiant , de arriuerent le Mar- 
dy deuant le Dimanche des Rameaux aux en- 
dirons d’ Andrinople , qu’ils trouuercnt gardée 
d' vn grand nombre de Bulgares. Le Duc de 
Venifc y arriua aufli prcfquc en inefoic temps 


auec d'aottvs troepes . Ayant formé le fiege 
deuifle La place , ils commencèrent à la bar- 1 tO f. 
ire conte la Semaioc faiiue- Le Roy de Bul-B<àVDOVU* 
parie fur la nouuelle de ce fiege , fit marcher 1. 
fon armée cn diligence , de vaut fe camper à 
cinq Ueoes des iiùtrea le Mercvedy d'après Paf- 
ques , de emioia les Comains qui e&oient en 
fon armée faire des courfes iniques au C»mp 
des François, qui montant aufit-tôr à chenal, 
leur damèrent la cbaffe : mais comme ils e- 
Soient au retour , les Cwnains tournèrent fi- 
lage, die les pourfuiaircm fi viucment , que leue 
retraite ne fit qu'anre beaucoup de petii . Ce 
qoi donna fui et à 1’ Empereur de aux Barons 
de faire dctfrnfe dans l’ armée de ne plus for- 
tir à i' âsenir hors du Camp pour de fembla- 
bles écarmouebes • Cette ordonnance fut mal 
executàc , car Iç lendemain leudy quinziéme 
inar d'Aurii les Coma ms cfiant venus dere- 
chef donner iufques aut barrières des nôtres, 
le Comte de Blois s’ âuança le premier auec 
les liens pour les charger , mandant à l' Em- 
pereur de le venir (bdtenir , ce qu’ il fit . Les 
ayant paarfuini* l’efpacc de deux lieues , les 
Comasos tournèrent bride fur eux , les mirent 
an détordre , de les défirent entièrement ■ Le 
Comte de Blois y perdit la vie après auoir 
combatu vaillamment , l'Empereur y fut fait 
prifonnier , l’vn de l’autre n'ayant voulu fe 
iauuer , quoy qu’ils I* Collent pû , ny aban- 
donner l'armee : plufieurs autres grands Sei- 
gneurs de marque y furent pareillement tuez , 
d'autres faits prifonniers. La nouaelle de cet- 
te difgrace f.tt portée incontinent au Maté-M’ ?*• 
chai , qui efioit en garde devant I’ vne des por- 
tes de la ville , lequel auec MinaiTés de rif- 
le qui efioit aotfi demeure au Camp , vint au 
deuant des fuyars , de les rallia , Cillant fer- 
me , tant que les Comains fe lurent retirez. 

Pots auec le Duc de Venife , qui le vint bit», 
dre du Camp , où il efioit pareillement de- 
meuré durant le combat , quoy que quelques 
( e ) Auteors Grecs ayent écrie Je contraire , 

U ic retira la ndt à Rodoilo , ville mariti- 
me, à trois lieuës de lù , où iU nrouuerent /e 
Prince Henry , qui auoit palïc le Brus pour „ - 

venir au recours de l’Empercir Ion frere. Il ”*T r ?.p 
y enc là entre eux pluficui* pourparlers de cn- rc ° e 
tretiens fur la mauualie comcnaurc des aifal- Ç c . rcU n -, 1 
res , dont 1a relolatkm fut qu' Henry gouuer- p 11 ttal,0,, 
neroit l’Empire durant la prilon de l’Empc- 
res», en qualité de Bail ou de Rcgcnt . Quel- 
ques ioors après ils palTerent tous cnfrmblè à 
Conftanrinople , où Conon de Be'hune auoit 
efté laiflfé poar fa gaide aucc le Légat Pierre 
deCapouc: Plufieurs cependant efüraiez de ces 
funefies cjcncmens prenant (a fuite, de s'em- 
barquant fur les vailfeaux qu' ils trouuoient 
«tans les Ports. 

XXXVII- Cette fanglante porte reduifit letf Confierna- 
FrançoU dans de grandes extrémités , ne leur rion des 
reliant pour lors de toutes leurs conquêtes que François a- 
les villes de Conftantlnople, Rodoftt», de Se- prés la ba- 
kurée dans la Tbrace, de le château de Piga taille d’ An- 
dans l' Afie, le ferpies s'efiaot misfoùt l’obeif- drinople. 
lance du Roy de Bulgarie . fit de Théodore 
Lafcaris . (d) En « piioiable état des cho- 
ies prefentes ils refolurent d'enuoyer prompte- 
ment à Rome ver* le Pape Innocent , en Fran- 
ce, en Alemagnc, & autres Royaumes d' Oc- 
cident , pour'implorcr du fecours . Ncuclon 
Êuefqtic de Solfions , Nicolas de Mailly , âc • 

Iran de Bliairr Cbeualicrs furent choifis pour 
CCS Ambaitadcs , A furent porteurs des Ictctes 


(a) IisBoc. /.sa. Ep- i*. rç. 

( b ) yiUe-Hard n. 17*. i7y.& 


( c ) NJcrf. Grever. 

( d j btme L f . Ep. iay. 
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- du Regent , qui furent écrites & expédiées au 

I J • Palais de I* Empereur le feptiéme iour de luia ; 
Bavdovim ter* lequel temps il leur furuine vn autre mal- 
M heur par la mort du Duc d« Venife , perfoo- 
Bail des Ve- nage de jugement , de de grande expérience . 
nitlens à Les Vénitiens élément en fa place pour leur 
Confiant!- Chef à Conftanrinople (a) Marin Zcno , de 
nople- luy donnèrent à 1’ exemple des François le ti- 
tre de Bail ou Regent , iufques à ce qu'il y 
eut en nouueau Duc éleu , qui vint en per- 
sonne commander les troupes Vénitiennes , ou 
y enuoyàt qoelqu' vn de fa pan- En fuite de- 

n ie nom de titre de (b) Bail eft demeu- 
ce Magiftrat, qui a eu l'intendance des 
affaires des Vénitiens dans Conftantinoplc , 
tant foâs les Empereurs François que Grecs, 
quoy que fouuent nous lifons qu' ils y onr pris 
eeluy de (r) Podeflats, (d) fuiuant F vlage 
d'Italie , où l'on appclloit ainfi ceux qui 
«Soient prepofez au gouuernemem des places. 

( e ) Rhamnuflus de les (/) anciennes Char- 
tes nous apprennent que Zeno & les focoefleurs 
prirent les titres de Seigneurs de la quatriè- 
me partie de demie de l’Empire, de de 'De- 
f pote s de Romanle • Ils auoient en cette qua- 
lité fix luges, quatre Confelllcrs , deux Ca- 
Edlr. Parlf métiers , vn Connétable, de deux Auocats fi_- 
pj,. » , feaux . Zeno à l' entrée de fa charge fit det- 

*" ' fenfe aux Vénitiens qui auoient des fiefs dans 

1’ Empire , de s' en deffaire ny de les vendre 
ou aliéner à d' autres qu’ à ceux de leur na- 
tion, foûs certaines peines- 

Le Regeru XXXVIII. Les François ne perdirene pas 
a.riegc An- courage dans ces dilgraccs ; ils fçauoicnt trop 
drutopte. mieux que le fuccés des armes eft iournaUcr , 
& que les grandes conquêtes ne fe font de ne 
s' acheueot iamais fans de fâcheux cucncmens. 
Le 'Relent ayanr appris que les Cumains auckne 

Î uitié le Bulgare à caufc des grandes chaleurs 
e l’été , qui font infuppmtables à cette na- 
tion Septentrionale , de que ce Prince faifolt 
marcher fon armée vers Thetolonique , à 
déficit» de l’afficger, (g ) partir de Conllan- 
rinople auec ce qu’ il pûe ramalTcr de troupes, 
vint à Chiorli, Arcadioplc, Byzie, Apres, de 
- autres places qui luy turent incontinent ren- 
dues • Il mit en fuite le fiege dcuanc A :id ri no- 
ple , mais inutilement de fans effet , ayant 
eflé obligé de le Ieucr à caufc de la di-.ètte 
des viutes , de parce que U place cftoit trop 
bien manie de toutes choies ■ De là il fe re- 
tira à Pamphyle , d’où 11 fit diuerfes parties 
fur les Grecs , donnant cependant charge à 
Conon de Béthune de faire faire des machines 
pour aflieger Didymotiquc . Le Bulgare d’ au- 
tre parc continuoit fa marche contre le Mar- 

S ais , qui aucit quitté le fiege de Napoli 8c 
e Corinthe , fur la nouoelle qui luy elloit 
funicnuc , que ceux de Thelfalonique s’cftoienc 
fodlcucz, (h) 8c auoient receu dans la place 
Ezlfmen grand Seigneur de Bulgarie , qui te- 
noit l’ Impératrice fa femme étroitement afïie- 
gée dans le château . Mais tuant que le Mar- 
quis y fût arriué , il eot auis que les gens en 
auoient chaffé le Prince Bulgare , lequel 11 re- 
folut d’aller combatre dans fon pays • A céc 
effet ayant fait filer fes troupes vers Scopie , 
H apprit en chemin la priic de I’ Empereur 
Le Marquis de la detoite des François deuant Andrino- 
apprend U pic , ce qui luy fit changer de deflein , de 1‘ 
dctfaitcdel’ 

Empereur - ■ 1 1 ■ 1 ' 

( a ) .V ket In BalJ. e. j. 

( b ) Codln. de Qff.c. 14. Nkepb. Oregor. /. 4. | 
"P bran. I. yc- t- 

(c ) Au Recueil ici Chartes p. a- Inr.oc. /. 9. 
Eplfl- açr- 

( d ) Sa/tfut. délit font. VI- tT Val. p. 199. 


obligea de retourner promptement à Theto- 
Ionique . Le Roy Iean afliegea d‘ abord la vil- 1 2-0 S • 
le de Serres, qu'il emporta!: Hugues de Co- BAVDOVllf 
ligny grand Seigneur du pays de Breife , qui L 
en étoic Gouuerneur y fut tué , de grand nom- 
bre d’ autres mal-traites contre la foy de la 
capitulation ■ De là il courut iufques à Thef- 
falonique , faccageant de pillant le plat pays j 
de voyant qu’ il ne pouuoic plus rien entre- 
prendre , il fe retira dans fon Royaume ■ Le 
Regent retourna iufques à l’ entrée de l’ hyuer 
à Pamphyle, d’où , après auoic fortifié la vil- 
le de Rufium , où il laifTa Thierry de Los 
Sénéchal de Thierry de Tenremondc Conné- 
table de Romanie auec de bonnes troupes, il 
vint à Byzie , où il établit pour Gouuerneur 
Anfeau de Cahieu , puis retourna à Conftan- 
tinoplc . Les Vénitiens de leur parc mirent 
parnifon dans Arcadioplc : le Regent rendit 
auffi la ville d’ Apres à Théodore Branas grand 
Seigneur Grec, quifeul d’entre les Grands de 
cette nation eftoic demeuré ferme 8c attaché^ *’ 
au party des François , de auoit à leur perfua- 
fion époulc «prés la prife de Conftantinoplc 
F Impératrice Agnes four de Philippe Au- Théodore 
guûc Roy de France , de veuue de 1 Empe- Branas Sci- 
reur Andronic Comnene , furnommé Je Ty- gneur Grec 
ran , à laquelle il étoit d’ ailleurs de de long- tient le par- 
temps porté d'atfeilion , iufque là que I’ on ty desFran- 
dil'oit publiquement qu'il y auoit (i) entre çois . 
eux des amours illicites . 11 y eut des enfans Son maria» 
de ce mariage , de entre autres vne fille qui ge auec A- 
qui fat mariée à Nariot de Toucjr Gentllhom- gnes de 
inc Champenois , 8c coufin de Guy de Dam- France • 
pierre ■ Le Bulgare fur la nouuelJe du fiege d’ 

Andrinoplc , fe mit derechef en campagne trois 
femaincs auanc Noël , à deffein de fecourir 
ks afTicgea ; de fes troupes ayant fait rencon- 
tre du Connétable qui eftolt forty de fa pla- 
ce pour faire quelque c ourle fur les Grecs, le 
taillèrent en pièces ; le Connétable , de plu- 
fietirs autres perlonnes de confideration ayant Autre 
cité tues- Ce: te fécondé difgrace arriua la fur- faite des 
ncille de Noil ; de comme die donna vne ru- François . 
de atteinte aux affaires des François , qui per- 4 * 
dirent en cette rencontre Ici meilleurs hom- 
mes au’ ils eullcnt; aufti elle enfla Je courago 
du Bulgare, lequel profitant de cette occafion , 
leua en même temps vue puiffintc armée , de 12.06. 
vint faire vne irruption dans les terres de T 
Empire , obligea les Vénitiens d’ abandonner 
Arcadiopie, de Rodofto, prit d'atout la vil- imjntion 
le d’ Apres , où il mit à mort Bègues de Fran- j CJ ^ a | 
furc« qui y commandoit , celles de Panium , ... j ‘ , * 
Heraclée, Dain ouDaonium, Chiorli, Àtby- r . rrrt d „ •» 
re , Philippoplc de autres places , les faifanc E mp jj C , 
abattre de ruiner , de commettant par tout des “ 
cruauiez indignes d' vn Prince contre les pau- 
u res Grecs, fans que le Regent qui eftoit ren- 
fermé dans Conftantinoplc auec peu de Fran- 
çois de de Venitienj , y pût apporter aucun 
reraede , ne luy reftant que Byiie de Scliu- 
rée , où il auoic garnifon • ( * ) Ce rauage qui 
fe fit dans le Carême de vers les feftes de Paf- 
ques , fit bien voir aux Grecs qu'fis auoient 
changé de mal en pis , de qu' ils n’ auoient 
point fuioc d' efperer à I’ àuenir vn bon trai- 
tement de eeluy qui auoic exercé fa rage con- 
tre les murailles de leurs villes , de mal-trai, 
té leurs Concitoiens auec tant d’inhumanité* 


( e ) Rbamn. I. j. 

( f ) Recueil des Chartes p. s. 

( g ) VUle-Igtr. n- aoj . Nier/, c. 5. fi, 
( h ) N ieet- 
( i ) Alberlc. *205- 
( k j Nkti. la Raid, e- 7. 
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François . 


~ Ils firent bien aulïi que les filles d’ Andrino- 

•12.06. p[ç ac de Didymotique n’échappcroient pas 
BiVDOriN U fureur, & rentrans en eux mêmes , ils iu- 
1- gèrent qu' il valloit beaucoup mieux le remet- 
Les Grecs cre dans les bonnes grâces des François , de 
fc rallient fc foûmettre à leur obeîftance , que de ions* 
aucc les ber au pouuoir de ces Barbares . Ils députè- 
rent donc fccrctcmcru vers Branas pour le 
prier d* interpofer ion crédit pour obtenir par- 
don du Rcgent , de luy propofer que s' il vov- 
loit abandonner les villes d' Andrinopie de de 
Didymociqnc à ce Seigneur Grec, ils fc ran- 
geroient tous à lujr . (a) Ce qui fut à l' in- 
ftant accordé , foûs condition que Branas de 
l' Impératrice fa femme en feroient homma- 
ge à 1* Empereur . Après ces nouueaux trai- 
tez, le Bulgare ayant fait marcher fon armée 
.... « vers Didymotique , les habitans luy fenne- 
' ' rene les portes. Ce refus l'obbligea à vn fie- 

f ge , & les Grecs à auoir recours à Henry, 

qui eftoit lors I Conftantinople , où il crauail- 
loit à régler quelques différent luruemu entre 
le Clergé. 

Arriuée du XXXIX. (b) Thomas Morefini qui auoit 
Patriarche efté facré a Rome I* aenée precedente Patriar- 
Morefini jehe de ConiUnrinoyle per le Pane Innneenc 
Confiant!- Trolfiiote , U Dimanche d aprfi. U my-Ca- 
nonlc. reme , ayant lcioume quelque temps a Veni- 

p ' je, (c) en partit aoec quatre vaKTeaux , que 

la République cmioioit aux Vénitiens de Ro- 
manlc , pour en fortifier leur armée oauale . 
Quelques Hlftoriens ii'^tent qu* il fit voile 
droit 1 Ragul'e , qui s’ eftoit retirée de l'obcïf- 
fances des Vénitiens, de qu'ayant trouué qu’ 
elle auoit efte ruinée par les Grecs , U la fie 
refermer, de y mit vne forte garoi/on . (d) 
De U il arriua à Conftantinople , durant ou 
peu auparauane le fiege qu' Henry mit deuant 
Andrinopie -, tuant qu’ entrer en la vilie, il en- 
uoya donner âuis de fon arriuée au Clergé de 
au Peuple , afin qu'ils donnaient les ordres 
neccffaires pour fon entrée folemnelle , de le 
finirent receuoir à la porte , lajuant la coûtu- 
mc. Les Ecclefiaftiqoes François s'appelèrent 
à fa réception , de refuferenc de le reconnoî- 
tre en cette qualité , foûtenans qu'il y auoit 
nullité en fon éleftion, de qu'elle o* auoit pas 
cfté confirmée par le Pape que foûs de faux ex- 
pofez & de faulTcs rai Ion s 1 pourquoy ils en ap- 
pcllerent au S. Siégé • Le Patriarche ne laif- 
fa point de faire fon entrée, de fut receu par 
les Ecclefiaftiques Vénitiens , de rais en pof- 
fertion de cette éminente dignité par les Cha- 
noines de fainte Sophie , déférant au lurplus 
dans l’abord à l'appel formé par le Clergé 
François , lequel il ne voulut pas obliger à luy 
renüre obeïlfance : mais il changea bien tôt 
après de volonté , de fur le refus qu' ils firent 
de !;■ reconncMtrc, il fulmina contre eux, fans 
toutefois qu’ ils deferaflenr pour cela à fon ex- 
communication • Cette diuilion dans le Cler- 
gé de Gmitanrinople dura iufques à I' arriuée 
de Bcnoift Cardinal Preftre du titre de fainte 
Sulanne , ( e ) per Ion nage de grande probité 
de littérature , que le Pape envoya à Conflan- 
tinoplc aucc la qualité de Légat general en 
tout J’Empire deRomanie, par l'autorité du- 
quel elle fut appaiiée . Il y termina aurti le 
different qui concernoit les biens des Egllles : 
car l' article du traité fait entre les Barons 
François de les Vénitiens auant la prife de 


Confia ntiuopie, qui regioit les biens des Egli- 1 
fei , de les reduifoit à ce qnl feroit nrcclfarre * 2 O 6. 

Ï our leur entretien , ayant clic cafte par le B&vDOVtp 
ape , (/) il fut fait vn autre traité folcmael I. 
le dix-fepné ne ioor de Marc de cette année, 
entre le Cardinal Bcnoift Légat , dt le Patriat- 
ehe d’ vne pan , de Henry Regent de 1* Em- 
pire de (es Barons d’autre , par lequel il fut 
accordé entre autres choies , que la {& ) quin- 
ziéme partie de tous les biens de 1’ Empire fc- 
roit lai liée aux Egbfes, non compris en iceux p . 6 . 

les mai ions , ou doiftres qui leur appartenoieoc > 
tant dans la ville qne hors d* icelle - 

XL- Le Regent fur la nouuclie du fiege de Henry fe 
Didymotique partit de Conftantioople auec le met en cîî- 
peu de troupes qu’il pût ramafier , qui elloicnt pagne de dc- 
en petit nombre , à deflciu d’aller affronter liurcRcmcr 
le Bulgare, quoy qu’il eût en fon armée plus de Tritcn- 
dc quarante mille cneuaux , fans I’ Infan;eric . fermé dans 
Ce qui fit iuger que cette entreprife eftoit au* Stcnimach. 
tant temeratre de periilcufe, que hardie, (b) 

Le bruitjtouecfois de fa marche fit lever le fie- 
ge au Bulgare , qui Ce retira lâchement vers 
Rodofto , & de là dans les terres ■ Ceux d* An- 
drinopie de de Didymotique recourent le Ré- 
gent comme leur Libérateur < de vinrent au 
deuant de luy ptoccflionellcmcnt . (i) Il prit 
en fuite reùdutton d’enuoier délivrer Renier 
de Trit , qui ellolt enfermé dans le château 
de Stcnimach , où il s’ eftoit icué fur l’ àulf 
qui luy fut donné que les Manichcam de Phi- 
lippople le vouloient liurcr au Bulgare , de y 
clloit enfermé depuis treize mois -, enuironné 
. d’ennemis de toutes parts . Conon de Béthu- 
ne de le Maréchal de Romani? conduifirene 
les troupes j dr eftant arriuez , non fans péril , 
à ce château , qui eftoit âuancé dans les fron- 
tières de Bulgarie, ils firent fçauoir leur arri- 
uée à Renier de Trit , qui les reçeut aucc 
beaucoup de ioye , de logea l’armée dans le 
bourg qui eftoit au bas du château . Ce fut en 
cette entreueué qu’ils eurent la certitude de 
la mort de Y Empereur , dont les nouuellet 
confufes de incertaines leur auoient cité dites 
pluficurs fois. 

XLI. Le Pape ayant appris la deffalte des Le Pape s* 
François deuant Andrinopie de la prife de I’ employé 
Empereur , s* eftoit mis à l’inftant en deuoir f£ coa . 
de trauailler à U deliurance : à quoy il ne rirlesFran- 
crût pis qu’il y eût vn moyen plus prompt, çols. 
ny plus efficace , qu’en propolant au Bulgare ' 
vn traité de paix aucc les François , de per- 
fuadant au Rcgeot d’y vouloir entendre . Il 
(k) écriuit donc à 1’ vn de à l'autre fur ce 
fuict : par celle qu' il aJrctfi au Bulgare , il 
le conjura comme fils de l'Egllfe. de vouloir 
remettre 1' Empereur en liberté . loûs les con- 
ditions d’ vne paix honorable, luy failant en- 
tendre que s’il ne le faifoit pas , il s’attireroit les 
armes du Roy de Hongrie, de celles des Fran- 
çois , â qui d’ailleurs U arriuoic vn renfort 
tres-confiderable du côte de France de du pays 
d’ Occident. Ce qu’il ne mandoitpas fansrai- 
fon, car Neuelon Evefque de Soi (Tons, de les 
deux autres Cheualicrs eftant arriuez en Fran- 
ce au mois d'Oélobre de l'année precedente, 
y auoient fait de grandes leuées , qui deuaicne 
s’embarquer au port de Gennes . Le Pape 
écriuit aufiî à l' Archeucfquc de Trinoue Pri- 
mat de Bulgarie , pour 1* exhorter à induire 
le Roy fon maître à accorder la liberté X 


(a) Nktt.e.f. 

( b ) Geflj Innocent. 

(c) Snbrll du- i .1.1. 

(d) Micet.c. (. 

( e) Gcorç- Corcjr. In trafi. i» Commun. 


( f) Gefia Inn ■ Innée. /. 9. Eplft ■ 14s. 

( g) Innoc- Oïl IJ. Ep • 44- i8é. 

(h) Wcet c. 8. 9. 

( 1 ) VlUt-BxuUfUH . 

(k) Gefta Innoc. Innoc. ni-lti-V Ep-i 17.1 Ja. 
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— r Empereur . Sur qtx>y le Prince Bulgare prit 

1 1 C 6 fuiet d'écrire au Pape , & de s' excufcr de cette 
ÇàVDOVIN guerre, qu’il n’auoitpa» cntrepril'c , ny com- 
|, me ne te : que d'abord que Baudouin fut fait 

Empereur Je Conttantinople , il auoit recher- 
ché fon amitié 6c Ton alliance par fes Ambaf- 
fadeixs , mais qu’en ayant clic éconduit , il 
. auoit eflé obligé «le prendre les armes pour fa 
EJlt. Perif’ d e fk n f e ; «ÿ q Ue Dieu quia coutume d'humi- 
t e Z-lT lier les fuperber, luy auoit donné la vi&oire 
^ .-contre fes ennemis- Qu'aurefte, à l'égard de 
r la dellurance de I’ Empereur , il ne pouuoir 

tmpercoi. j onncr aucuTC fatisfaélionà la Sa'nteté , cilant 
décédé durant Ta prlfon. Ce qui fe rapporte à 
ce que (a) Viîle-Hatd. écrit , qu'il mourut 
en la prifon de Iean Roy de Bulgarie, éc peut 
faire douter des circonftanccs de la mon , rap- 
Son éloge • ponces par diuers Auteurs. L’Empire fit vne 
perte fignalée en la perfonne de Baudouin, 
dont les rares qualité» , iointes à fa valeur , 
donnoient efpe rance de voir dans peu , non 
feulement tout ce puiffant Elise réduit fods la 
domination des François, mais encore l’EglJ- 
fe Grecque affuiettie 6c foûmHe au S. Siégé 
de Rome • L’ excès de fon courage 6c l'ar- 
deur de fa leuneffe le précipita dans le dan- 

t rr; 6c l'aff.êlion qu' il portoic au Comte de 
lois, qui ertolt aux mains auec les ennemis, 
ne luy permit pas de confuiter la prudence 
pour l’éuirer . Il Imoorte toutefois beaucoup 
à la (cureté d’ vn Eftat que le Prince ne s' 


expofe pas fi facilement dan* les batailles: 

(h) 6c lors qo’il s’y trouuc engagé , il peut * 

ians déshonneur faire vne retraite , lors que BàVOOvlW 
l'occafion la luy prefente • Il ne faut pas I* 
toûiours brauer la fortune , il faut céder lors 
qu' elle cft contraire , 6c fe referuer pour vne 
meilleure : en vn mot on peut fuir, ponr rc- > 
tourner vne autrefois au combat - ( c ) l'aime 
mieux , dJfoit Charlemagne , qne les peuples 
me reprochent la fuite , que d'auoir erté rué 
dans la bataille , dautane que lors que le vis, 
i’efpere toûiour* auoir occaûon de me vanger 
de l'affront que i'ay rcceu- Il fur enleué en 
la fleur de fes années , ayant à peine atteint 
l’ âge de trente-cinq ans , 6c fut rtyrcté non 
feulement des liens, mais même de fes enne- 
mis , qui n’ont pd s'empêcher de publier fes 
vernis 8c fes belles qua lirez - ( d) Nice ta s, 6c 
après luy Ephrem , Auteurs Grecs , dont le 
premier viuoic de fon temps , & eut fa part 
de la mlfere où ce* Prouinces fe virent rédui- 
tes, luy donnent l'éloge d'auoir eiié religieux 
enuers Dieu , affidu au feroice diuln , modéré 
dans fes mêlions , mifericordienx enuers les pau- 
mes , patient à l'endroit de ceux qui luy 
contredifoient , obfcTuatenr des Loix , & fur - 
toute de la chafleté , ayant non feulement 
con f erué la foy conjugale 6c la pureté durant 
l' abfcnce , 6c après le deccds de fa femme , 
mais encore n' ayant fouffert qu’ aucun impu- 
dique couchât dans fon Palais- 
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Henry. !• V" Es Barons de les troupes qui s’e- 
ftoient auancées iufque fur les fron- 
Henry eft ' ^ BolgMle pour dellurer Re- 

courotuié nier * 1 ® Trie enferme dans Stenimach , après 
Empereur . * uoir abandonné la place , recournerenc vers 
le Regent , qui edoit campé près du château 
de Maoiac aflis fur la riuiere d'Arte Et luy 
ayant certifié la nouuelle qui auoit déia cou- 
ru de la mort de 1‘ Empereur BaudoUIn fon 
frère , ( « ) la refolution fut prife que T on re- 
tournerait à Conftaminople , de que cepen- 
dant on lailferoit Théodore Branas auec les 
Grecs qui cdoient dans l’armée , de quelques 
Cheualicrt François pour s' oppofer aux Bul- 
gares de. autres ennemis , s* ils paroilfoient de- 
rechef . Henry edant arriué à ConJUntino- 
pie , y fut couronné auec les folemnitcz ac- 
coûtumées dans I' Eglife de fainte Sophie par 
le Patriarche Thomas More zi ni , le Diman- 
che d’après la Nodre-Dame de la my-Aoud , 

3 ui échcoit en cette année là au vingtième 
u me une mois ■ Le Bulgare n’ eut pas pldrùc 
appris que Branas edoit en pofleflion d’ An- 
drinople de de Didymotique , qu’il fe remit 
en campagne , de marcha droit à Didymoti- 
que , qu'il prit lâru aucune refidance, la pla- 
ce n’ edant encore réparée , ny en deffenfe ; 
P*£- 'a Ü achcua de la razer , de en fuite lit deicour- 

F * l'es dans le pays circonuoifin , d'où il enleua 

de grands butins , ft vn grand nombre de prl- 
fonniers de l’ vn de de 1* autre fexe . L’ Em- 
pereur fur l* iuis de cette irruption qui luy fut 
donnée par ceux d’ Andrinoplc , fortit prom- 
ptement de Condantinopk auec ce qu’ il put 
rama (Ter de troupes , pour s’ oppofer auec ri- 
gueur au Bulgare, lequel ne croianc pas qu’il 
luy fut auantageux de l'attendre , fe retira 
S« met en incontinent v ® r * I« s «très. L‘ Empereur edant 
Cûmj > arriué à Andrinople campa dans les prairies 
F “ ‘qui font aux eiuiirons de la ville , & prenant 
refblution de fuiore ton cnnemy , vint à Be- 
roë , de là à Büfne , qui furent abandonnées 

K t les habitans ■ Et fur ce qu'il apprit que 
t prilonnicrs qu' il emtnenoit edoient en vne 
▼allée à trais lieues du camp, il commanda à 
Eudachc fon frere , de Machaire de Saintc- 
Menchout , d'aller attaquer ceux qui les em- 
inenoient , qui firent fi bien , qu’ apres quel- 
ques écarmouches il les reconduifirent à l'Em- 
pereur , qui partit après cela de ce pode pour 
aller voir les ruines de Didymotique , qu' il 
trouua en fi mauuais état , de tellement ta- 


xée , qu* il ne lugea point qu' elle pût eftre aifié- 
ment refermée . 

Vers ce mcfme temps Otbon de la Roche Pourparlers 
Seigneur d’ Athènes de de Thebes , qui s' edoit du mariage 
engagé à la fuite du Marquis, vint de fa part de I EntX* 
trouuer 1' Empereur , pour luy donner iuis dercurauec A- 
l'atriuée d’ Agnes fa fille en la ville de Tbcf- gnes fille du 
falonique . où fon pere l’ auoit fait venir pour Marquis . 
acheuer Ion mariage , qui auoit efté proietté 
auec Henry , de qui for enfin conclu par Othon . 

Cepcndsnt I' Empereur ne fe contentant pas d' 
auoir donné la charte au Bulgare , fe mit de- 
rechef en campagne , de fit des courfes iufque 
dans fes terrej, prit Terme de Aquile , qu’il 
ruina ; Sc en ayant enlevé vn grand butin , 
retourna à Andrinople, de de là à Coodanti- 
nople vers le mois de Nouembrc - ( à ) La- 
fearis d'autre part, qui s' edoit fait proclamer 
Empereur en la ville de Nicée, depuis la pri- 
fe d’ Alexis fon bcau-perc par le Marquis , 
auoit confcnti à vne treoc auec les François, 
afin de pouuoir mieux fedeffcndre contre deux 
grands Princes Grecs qui luy faifoient la guer- 
re, fçauoir Dauid Comncnc , qui fe qualifioit Guerre cfi- 
pareillement Empereur, de tenoit fon ficge treLafcaris. 
dans la ville de Trcblzondc capitale de 1a 
Colchide , de contre Manuel Mauraaomes qui 
s‘ edoit emparé à I* ayde do Sultan d’ Icon fon 
gendre de toute la contrée qui cft es enuirons 
du fleuue Méandre . I' vn & autre ayant pris 
1' occafion des troubles de 1' Empire pour pro- 
fiter de fes débris ■ Lafcarls ayant défait ces 
deux Princes, recoigné le premier dans la Col- 
chidc, de fait vn traité de paix auec Manuel, 

S |u’ il (aida loilyr de ce qu’ il auoit en fa pof- 
effion entreprit de faire 1a guerre auxFran- » 

çois , oc à cét effet rompit la triéoe qu’il auoit < t 

auec eux. Ce qu' edant venu à la connoiifan- 
ce de l'Empereur, il.fit incootinenr palier le 
détroit à Pierre de Brachcux , Paien d' Or- 
léans , Anfeau de Eudachc de Cahieu freres , 
de autres Cheualiers , qui arriuerent à Piga , 
placo qui edoit renuë par les François, forti- 
fièrent celle de Squife , puis firent la guerre 4c. 
à Lafcarls . Thierry de Los Sénéchal de Ro- 
manie fe fortifia pareillement dans N»coo»e- 
die, y rebâtit le château, (<■) de fie alliance 
auec Dauid Comnene ennemv taré de Lafca- 
ris . Le Marquis de fon côcc travaillait à ré- 
parer les ruines que le Bulgare auoit fait dans 
lès Etats , il referma les villes de Serres & de , 
Drame qui auoicDC edé démolies de abatucs, 


( a ) Çhrvt. S. Maries. I 206- 

*■ 10. 

Rft- de CenfiatUinop. 


Ntrei. la Bal J. J 


( b ) Niett • la Raid. e. 7 . Àercp. e. tu 
( o) Nket m Raid. c. ro- ^ 
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" " Sc oblige* plr l* ierr*Of ( 3 e fc* arnics rot* le 
• tô6. p,yj j autour de le rcÇOnnoîtfe , dC de Itiy 
H B H & ■'t • prêter «beiffanCt • 

Le* affaires des Français Te rêcibliflotcnt 
ainfi infcnfiblemcnt par le bon ordre & la 
' conduite de l'Empereur, lemiel f«r |a héuuel- 
*107. | c q U i luy fin apportée fur le commencement 
de l' an mil deux ecm fept , de la defecme de 
U PrinCcfle deMomfcrrat en la ville d’ Ahy- 
M.iriage dede, Fenuoia recctnnr par 1 * Matcchal de Ville- 
l'Empereur. HardoQin de Miles de Braibans, qui F accom- 
pagnèrent- iufqut dans Gonftantmapje , où l’ 
Empereur l'époufa incontinent après en l’Ejli- 
fc de falote Sophie, le quatrième lour de Feu- 
ricr , qui fur le Dimanche d'après la fefte de 
la Chandeleur , où F rn ie F antre portèrent 
la Couronne Impériale : les noçes furent célé- 
brées en fuite aucc grand appareil au Palais 
de Bucoleon. 

Les Fran* II. Si les cucnemcns de la guerre que les 
fois font at- François eurent en cette année en diu«r* en- 
taqin-z de droits de F Empire ne leur furent pas beaucoup 
tous cdtez - fauorables par les progrès , il leur furent tou- 
tefois glorieux par la rigoureufe reli (lance qu' 
lia apportèrent aux attaques de leurs ennemis , 
où la conduite de la vigilance de l’Empereur 
parurent également auc'c fon courage de Ja 
prcfcuce de fon eipric . Lafcaris fe voiant tou- 
te F armée Françoifc fur les bras , au moyen 
de la retraite du Bulgare, de d'ailleurs eflant 
oblige d’entretenir des troupes contre Dauid 
Gomncne , qui auoit fuie alliance auec les Fran- 
çois t vit bien qu il luy citait mal-aile de re« 
ti lier à çes deux pui flans ennemis , s* il ne fe 
defcinbarrafloit de l’ vn par quelque grande 
dioerfUm. Il foliieira donc le Bulgare de ren- 
trer dans Ja Thrace , tandis que de la parc 
dans l’Afie U occuperok les François ■ Le 
BJgare accepta les offres de Lafcaris * dt pre- 
nant Foccafion de F éîoignemenc des Fran- 
çois , entre dans les tcacs de F Empereur aueç 
rne armée confrderablc , met le fiege deuant 
Andrinople , où il n' y auoit que des Grecs, 
de eatiirun dix Chenàlicrs François foùs I4 
conduite de Pierre de Radingean. Mais comme 
cette pince eiloit trop importante aux Fran- 
çois pour l'abandonner , F Empereur fur l’iuis 
de ce fiege , mande incontinent vne partie de 
les gens qu' il auoit enuoie en la Narolic pour 
aller aucc luy fccoarir Andrinople • Eultachc 
fon frète , Anieau de Cabica , de autre* Cher 
italien , laiifans Pierre de Bracbcux à Squife 
aucc peu de gens, patient le détroit, de vien- 
nent à ConlUotinople • Sar ce départ des Fran- 
çois, Lafcaris met le fiege deuant Squife, de 
deuant Cibotos ville maritime , que Guillao- 
rne de Saint auoit commencé à fortifier , de 
iu. Parlf où Macbaire de Sainte-Mcnehooe commin* 
pa*. 41. doit auec quarante Cheualiers . Lafcaris la 
fait attaquer par mer de par terre . La nour 
oelle en vient à F Empereur comme il eil à 
table au Pal. iis de Blaquerne , il le leuc , de 
monte tuf le premier Galion qu' il rencontre 
fur le port , cbicun le fuit au mieux qu’il 
peut , de auec euuiron dix-fept nauircs qui fe 
trouuerent fouiriez par la fuite par <T autres 
qui luy fnruinrent, donne la chafle à l'armée 
lunule de Lafcaris , de l'oblige de mettre Je 
ica à fes va liteau x . Puis eflant venu à Cibo- 
ros , de uoUnt que la place n'eüoic pas eu 
çftat de reiiilcr , parce qu el le n'eùoit pas en- 
tièrement fermée , il retira ceux qui la gar- 
LesBulgaçes doient . Cependant le Bulgare auoit tellement 
leuent 1 e preffé Andtinoplc , qu elle cftoit prête à fe 
fic5>c d' An- tendre , lors que les Comains qui compofoient 
drmople - 

(a) Nktt.t. 10. 


la meilleure partie de foir armée , après auuir -- - 

couru iufqucs auprès de Conflancinoplc , de fait I 3,06. 
de grands butins, abandonnèrent le camp, de H E N R. Y . 
fe retircreot en leur pays - Ce qui obligea le 
Bulgare de leucr le fiege , n' ofant pas demeurer 
deuant la place dépourucu de fes principales 
force* • Comme l'Empereur fe dJfpolè d'y al- 
ler, lur la prière des habitans qui apprehen- 
doient le retour du Bulgare , nouuctles Juy ar- 
riuene que Iean Sturion Amiral de* galères 
de Lafcaris , affiegeoit du côté de la mer le 
cblteau de Squife , de Lafcaris par terre: que Deffaitcdes 
la plûparr des habitans de cette place, de de galère* de 
celle de Marmots s’eftoient rcuoltez contre Lafcatis 
Pierre de Braçheux , & qui elles apparienoient ■ 

L’ Empereur fur çe bruit fit armer prompte- 
ment quatorze galères , où Conon de Jkthu- 
ne , le Maréchal de Ruinanie , Macbaire de 
Sainte- Menchouc, Miles de Braibans , Anfeau 
de Cahicu , T icary de Los , Guillaume de Pcr- 
choy, Euftache fircre de l’Empereur , de au- 
tre* principaux Barons François s’embarquè- 
rent } de tirans droit h Squiie , donnèrent Ja 
chalfc à l'Amiral, de obligèrent Lafcaris de * 

fe retirer . A peine furent-ils rr tourne» à Con- 
Aanrinople , que Je* gens de Tierry dç Los, 
qui fe loniüoicnc dans Nicomcdie, fc voians 
attaquez par Lafçaris , eurent recoun k I’ Em- 
pereur: lequel abandonnant derechef Je dclTcin 
du voiage d‘ Andrinople , part* en Alic ; de 
ayant écarté pur Ion arrluée les troupes de 
llalcaris, de laiffe Tierry de Los k la garde 
de Nicomcdie auec quelques Cheualiers , re- 
tourna à Conilantinople: où U ne fut pasplû- 
tùt arriué , que la ( <* ) nouucllc luy vint de 
la deffane de de U prife du Sénéchal , de de 
fes gens , qui citaient tombez dans vne em- 
bufeade des ennemis , de que Nicomedic s’ alloic 
perdre, s'il ne la fccooroit pat promptement . 

L' Empereur fans dilater daua mage reparle le 
Bras , vient à Nicomcdie , de fait des courfes 
fur les terres de Lafcaris Fcfpace de cinq ou 

D.r.n, lequel icmpi Lt!c.rii enooi. Tréue entre 
offrir à 1 Empereur la treuc pour deux ans , f Empereur 
de de luy rendre fes prisonniers , à condition £ Lafclris 
qu’il feroit démolir Squife , de la fortrreffe de ' 

la inte Sophie de Nicomcdie. L’ Empereur qui 
vouloir aller à Andrinople pour ratlùrcr les 
habitans, qui citaient ébranlez , dans ia crain- 
te que le Bulgare ne Je* vint aflieger vne fc- p a .. 
tonde fols , accepta çes conditions ; de après r * 
leur execution , reprit le chemin de Conitan- 
tinople, d’où il marcha vers Andrinople auec 
les troupes qu'il auoit fuit affcmblcr à 5e- 
lyurée . 

III. Ertanr arriué k cette place, de y ayant Courfes 
feiourné vn Jour , il entra dans les frontières Francoi. * 
de Bulgarie , où il fit des courtes auec beau- dan* U r„i 
coup de péril , à cauic des détroits des mon- _ * Bul ‘* 

tagoes , puis retourna à Andrinople , où elîant , B ' 
les Ambaffadeurs du Marquis arriuerenc de 
Meffyuople , qu’ il auoit nouueFement rédui- 
te à fon obcïdance , pour le prier de fa part 
de vouloir fc rendre fur la riuiere qui coart 
é Cypfele , où il fe rendroit pareillement, 
afin qu’ils peuffent fe voir , de conférer en- 
femble , ce qu’ ils u’ auoicm point fait JI y 
auoit long temps. A cette entreueuè . oui fe p n , M „ 
fit aucc beaucoup de fatisfaâioo de ces deux il .^ eu ' ; 
Princes , le Marquis fit hommage à F Empe- r ‘ J“ m P c ' 
reur de la terre qu’il teooic de F Empire M , r oc . 
comme il auoit fait à l’Empereur Baudoiiio. * r< I u,s - 
Jl donna au mefme temps au Maréchal de Ro- 
manie la ville de MciTynopJe , ou celle de 
Serres à fon choix , à la charge de luy en 
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5 faire hommage lige, fauf celuy qu'il deuoit à D 1 autre part Neudon Euefque de Solfions , * 

IIO 7 . l'Empereur . Il apprit aufii U groffcfli» de 1* qui auoic efté enuoic en France apres U ba- 110 7. 

Heurt. Impératrice la fille , dont U témoigna beau* taille d’ Andrinople , y preffoit le lecours ; à H E K R. T . 

coup de ioye; de ayant feiourné en ce lieu 1' quoy le Pape concriouoic auJli de fes foins, L‘ Eucfque 

efpace de deux tours , il fc retira à Mcffyno- ayant inuifé auec beaucoup d' inftance plu* de Suidons 

pie , d' où il partit cinq iours après atrec quel- fieurs Seigneurs , de entre (g ) autres Philip- amène du 

ques troupes pour faire vnc courfc fur les Bol* pes Marquis de Namur (rere de 1' Empereur , fccours • 

gares en la montagne de Rhodopé ■ Comme il de s' embarquer au porc de tiennes auec I’ E- 

en retournoit , les ennemis fçaehans qu‘ il auoic uefque N eue Ion , de de s’acheminer auec luy 

peu de gens, le vinrent attaquer ■ Le Mar- à Confiantinople . En la lettre que le Pape 

quis fe dépendit courageufement , de leur don- écriuit à ce uiict au Marquis de Namur , il 

na quelque temps la chaffc ; mais comme il qualifie I’ Empereur Baudoüin , pour lors de- 
les pourCuiuoit auec chalear , il s'engagea trop tant , du nom de Conflaotin . (b) Ce qui peut 

auant dans le péril , de fut blefië à mort , À faire prclumer qu’à l’exemple de quelques 

fes gens défiait* • Les Bulgares prirent fa te- Empereurs Grecs , il prit coniointement auec 

ftc , de 1’ enuoyerene à leur Roy , qui fe vit fes autres titres celuy de leune , ou nouueau 

affranchi par cette mort d’ vn puillant en- Conllantin - Du moins nous lifons , que les 
nemy ; comme d’ vn autre côté les Fran- derniers Empereurs de Conrtantinople l’ont 

fois firent vnc perte notable en fa perfonne, affetlé . de que les Turcs mcime ne les ont Empereurs 

cftant Tvn des plus vaillans Capitaines de fon reconnu que par cette appellation ■ (!) Ne- Je Conü an- 
temps, de le principal appuy de cet Etat naifsanr. oelon 1 fon arriuée en la ville de Soldons fit tinople ap- 

IV- (a) Tous les âuantages du Bulgare obli- prêtent de diuerfes Reliques , qu’il auoic ap* peliez Con- 

Le Roy de S erent derechef le Pape Innocent de faire fes porté de Confia atinople , tant a fon Eglife , fiantlos. 
Bulgarie fie- eftortI ’ le faire condefccndrc à vnepaix, qu’à l’Abbaye de Noflre-Dame de la même 

ce Theffa- 0,1 * Vnc ,f ^ ue au<c François , de de luy ville, de à l’ Eglife de Chiions. Enfin ayant 

Ionique & ^ re ^ ce fuiet , mais ce fut fans effet: car leue vn affex bon nombre de gens de guerre, 

y meurt’ “ Prince enflé de cette derniere vi&olre, de il les conduifit en Italie; A cftant à Bary au 

* ' deuorant d'efperance le Royaume de Theffa- Royaume de Naples prcll de s’ embarquer Il j^ ort j e p 

Ionique, de les Efiats du Marquis, ( b ) rc- y mourut, de fut inhumé en P Eglife de Saint Eucfquc de 

folut de mettre le fiege deuant la capitale , Nicolas . D’ autres difent que fa mort arriua SoUTbns . 

de y conduifit vne puifiante armée : mais au en ce lieu au retour de Confiantinople , A 

lieu de la prendre il y perdit la vie* ( c ) L* après y auoix conduit ce fccours, venant trou- 

on tient qu’il receut le coup de la mort des uer le Pape. 

mains de saint Demctrrus , dont les Reliques V- ( k j En cette mcfmc année il arriua vn ry |U ;fi OI1 
eftoient rcligieufement conferuée dans (d) grand dcmeslé à Confiantinople entre le Pa- | c p a . 

vne Eglife confacrée foûs fon nom , de qui fut marche de les Vénitiens , au fuiet de l’ Ima | cs 

bâtie par Leontius en cette ville là, célébrés ge de Noftrc-Dame , que l'on tenoit audr eflé 

pour les diuios onguens qui en difiiloient de peinte de la main de S. Luc , ( / ) de qui eftoit v 

operoiont iournellement de grands miracles: en grande vénération parmy les Grecs . (m) 

de forte que ce Sain& eftoit comme le Pa- L’ Impératrice Pulcheric l’ayant rcceuc de 

tron de le proteâeur de Theffalonique , non Hieratalem de la Princeffe Éudocic fa belle 

que cette Eglife où eftoient fes Reliques fût lcaur, femme du jeune Thcodofe , auoic bâti 

fidlt. Pari/ la principale , (e) laquelle comme celle de vn Temple exprès pour l’y faire repofer, qu’ 

P '{‘fl* Confiantinople , eftoit dedice à la diolne Sa- elle dédia 1 Noftrc-Dame, foûs le titre dt 1’ 

plence , (/) mais en ce tetnps-Jà eftoit vn epithete d’Hodcgctrie , ou Conductrice , d'oùp^‘44- 
Prioré qui eftoit deferui par des Chanoines cette Image eft fouucnc appelée de ce nom 

Réguliers du falnt Sepulchrc de Hierulalem . dans les Auteurs Grecs , que l’on croit luy 

Le Bulgare eftant à ce fiege eut vn fonge , auoir cfté donné , parce que les Empereurs n' 

qu’ vn Caua Uer monté fur vn cheual blanc, entreprenoient iamais aucune expédition , qu’ils Pour ITma- 

la lance en la main l' auoit blcffé à mort; n'eafteat efté faire leurs prières deuant cette gc de N- D. 

|t s' cftant éucillé lÀ-deffus, ils’ écria que Ma- Image , auant que de fe mettre en chemin , peinte pat 

naîtras 1' vn des principaux chefs de fon ar- dont il y a plufieurs exemples dans ( a ) l’ Hi- S. Luc. 
mec , 1’ auoit percé d’ outre en outre • Mana- ftoire Byzantine , aufli bien que du culte ex- 

ftras , qui auoic fa tente prés celle du Roy , traordinaire au’ Us luy rendoienr . ( t ) Il y a 

fe leue, vient A celle du Roy , dt tiche de vnc Abbaye A Roflano en Calabre de ce mê- 
le détromper, mais inutilement ; car le fang me nom , que les Italiens ont tourné par ce-* 

qui découioic à ruiffeaux de fes flancs , luy luy dt lo Vaxirt - L’ Empereur Henry auoit ri- 

auoic déia fait perdre fes forces: ce que voiant ré cette Image de la faintc Chappelle du Pa- 

Manafiras, il le faitenleuer du camp, troufse lais de Bucoleon , où elle auoit efté portée 

bagage , leue le fiege , dt fe retire , A le Prince apres la prife de Confiantinople , pour la met- 

meurt iocontinent apres mifcrablcmenr, reccuanc tre en I’ Eglife de S- Sophie , de depuis fur la 

par cette iufte punition du Ciel le digne falaise pricre de la demande du Podeftat ou Bail des 

de tant de rauages , de de tant de cruautez qu' Vénitiens, il I* auoit accordée à cette nation, 

il auoic exercé contre les pauures Grecs. Mais comme les Vénitiens fe mirent endeuoir 
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HISTOIRE DE CONSTANTINOPLE 


’ de 1* enlever de là , Je Patriarche T y oppof*. 

I 107. j ur Cf re ^, 5 j|, enfoncèrent Jcj portes de ce 
H E N R. T . Temple , A de 1a Treforcrie , où 1’ ayant ttou- 
uéc , il la firent porter en celuy de Pandocra- 
tor , ou du Tout-puüTanc , (a) qui eftoit en 
)a onzième Région de la ville , A auoit elle 
éleuc en céc endroit par l' Empereur lcan ■ 
b ) Comnene pere de Manuel , à de (Te in de 
enuoier en fuite à Venife. Sur cette violen- 
ce le Patriarche excommunia le Podeftat qui 
l' auoit commife , de les Vénitiens, de fit con- 
firmer Ton Interdit par le Cardinal de faintc 
Sufanne Légat du faint Siège , de depuis par 
le Pape à qui U en auoit adteffë les plaintes ■ 
Cette Image demeura depuis ce temps-là en 
cette Eglife , de (t ) y eftoit encore lors que 
la ville de Conftantinople fut prife par Mi- 
chel Palcologue , qui la remit en celle de I' 
Hodege • ( à ) Vers ce rocl’me temps |* Empe- 
reur citant à Conllantinopie fit aon de piu- 
fieurs Reliques à Thomas Moine de P Abbaye 
de Lielücs en Hainauc , fondée par fesprede- 
celTcurs , tant à fa prière , que de Gérard de 
Valcourt frere de Thomas , qui tcooit rang 
entre les premiers Barons de fa Cour , pour 
eftre dépotées en cette Abbaye • Ce que I' Em- 
pereur fit autorifer par les Patentes de Théo- 
dore , qui y prend qualité d' Archeuefque de 
Hlerufalem de Patriarche d'Antioche , de de 
toute 1' Eglife d’ Orient, qui eftoic pour lors à 
Omftantinople , & eo vertu do pouuoir qui 
luy auoit elle donné par le Pape, conféra cer- 
taines Indulgences à ceux qui vifiteront de ho- 
noreront ces Reliques en cette Eglife . 

Les Veni* VI- Pendant que les François de les Lom- 
tirnï bars traujilloient à la conquête des Prouinccs 
r-ent les If- * ^es P* ac<ï de terre ferme , ( t) les Vcni- 
lesde l'Ar- tienï <l ui puiflans fur mer , de d’ail- 

chipclaee . * cur * ** embarralTex en la 

® " conleruation de ce qui leur eftoit échcu par le 
partage des terres de I’ Empire , donnèrent la 
liberté à tous ceux de leur République qui 
feraient allez puirtans pour équipper des vaif- 
fesux , de fe meure en mer , de de s'empa- 
rer des Islcs de I* Atchipelage , de autres pla- 
ces maritimes tenues par les Grecs , tant cei- 
B/lr.Parif.k* S ui cftoient écbeuës en leur lot t qu’ au- 
pj, 4J ■' ires, à condition de faire hommage à cuux à 
• qui elles appartenoieac par raifon de ce par- 

tage- (/) En fuite dequoy Marc Dandolo de 
Iacques Viarq lé faifirept de la ville de Ga- 
lipoli . aflife en U Thracc for le détroit , que 
Tondit à prêtent des Dirdanellcs . (f) Marc 
Saoudo s'empara des lsles de Naxos ou Nic- 
fta. Paras, Milo , Herinea ou Herina , déco 
compofa vn petit Etat , ( b ) que fes fucccf- 
feurs coniéfucrcnt long-temps auec le titre de 
Ducs de Nixia , fous la protection de la Ré- 
publique de Venife ; entre lei'quels J* hiftolre 
remarque Guillaume , de Nicolas Sanudo , 
dont le dernier s'éleua contre l'Empereur de 
Conftantinople vers Tan mil trois cens viogt- 
fix . Celul-cy fut pere de Marc Sanudo , qui 
laifta héritière de fes biens Ca fille Florence» 
qui les porta en la famille des Crefpi , par le 
mariage qu’ elle conrrada auec François Cre- 


fpo • Leurs enfans tinrent ce Duché iufquts • _ 
fcAs l'Empire de Selim II- Sultan des Turcs, I 107. 
(J) qui s'en empara en Tan mil cinq cens H E R *- T» 
foixante dix, fur Iacques Oefpo vingt de vnié- 
me Duc, qui fe retira à Venife , de de là à 
Rome , où il finit fes iours dépoûUlé de tous 
fes biens, (k) Marin Dandolo prit au (fi l'isle 
d‘ Amiral , ( / ) André A Icrôme Ghilî , en- 
fans de Marc Ghifi , celles de Theonoo, Mi- 
cone , A Sciro: Pierre Zuftignan A Dominic 
Michiel celle de Cca ; A Phtlocole Nauagier 
celle de Lemnus , dite à prêtent Stalimenc, 
dont il prit le titre de grand Duc , qui luy 
fut accordé par T Empereur Henry ■ ( m ) Vers 
ce mefoic temps Pierre Zane , qui auoit efté 
créé Duc de Venife après le deccJs de Hen- 
ry Daodolo , enuoia vnc armée naugle com- 
posée de trcotc-vn vailfeaux , iofts la condui- 
te de Renier Dandolo fils du Duc Henry , A 
de Roger Premarin , les plus expérimentez 
Capitaines qu'ils eulfent pour lors au fait de 
la mer , pour conquérir au nom de la Répu- 
blique 1‘ lsle de Corfou , qui auoit efté occu- p r ;£ y 
péc dorant les mouuerncns de l'Empire I*l« dcOor* 
Leon Vetrano Pyratc Génois - L'ayant pri-fa,, 
fe , enfcmble le Pyratc qu' ils firent pendre 
auec foixante Insulaires de fa faûioo , le Duc 
y enuoia vne Colonie de Vénitiens pour la 
peupler : Cette lsle qui fçn comme de boa- 
Jcuard au Golfe de Venife , eftant demeurée 
depuis cc temps-là en leur pofTelîîun , A gou- 
uernéc pat vn Bail , dont la Magiftrature eft 
de deux ans - ( a ) Renier Dan-lulo A Premat 
rin après auoir afteurc Cor foc , firent voile verf 
Modon A Coron dans la Morce , qui eftoieat 
écheuës ao lot des Vénitiens, A enchaffercne 
quelques Génois qui s’en cftoient faifis » de 
tenoicnt en ces ports quelques vaiiTeaux « aux- 
quels (#) vn certain Belaniuco commandoit • 

De là ils tireront vers l'isle de Candie que 
ks Vénitiens auoient achetée du Marquis de 
Montferrat , à de Sein d'en chalfcr (g) les 
Génois , qui foûs prétexte de trafic s' en cftoient 
emparer auec cinq vailfeaux ronds, A vingt- 
quatre gaietés , dont Henry furrvommé le Pe- 
icheur» qui tcooit quelques places dans la Mo- . 
rée du côté du Cap de Malcc , eftoit coodu- Prife de 1‘ 
fleur- Ayant défait ces Génois, ils 1c reudi- McdeÇaq- 
rent maîtres de toute l'isle: mais à peine eu- die - 
tent-iis le temps de s'y fortifier , car incon- 
tinent après les Génois éjuiperent vnç autre pjg. aÇ. 
flote foûs la conduite du mettne Henry , qui 
eftant delccndu dans l'isle , y fit de grands 
rauages , & fit lcùleuer voe partie des Info- 
laires contre les Vénitiens ; mats Henry ayant 
efté pris par Dandole , A fes gens châtiez ou 
défaits , les Vénitiens demeurèrent paifibka 
poircfleurs de cette lsle - Le Duc Pierre Za- 
ne y enuoia vne Colonie de Vénitiens en I* 
an mil deux cens douze, tirée de chàque quar- 
tier de la ville de Veuille , A pour Gouuer- 
neur Iacques Tiropolo, auec le titre de Duc, 
qœ fes fuccefcurs en ce Gouuememcnt 00c 
depuis coofcrué . (y) Les Islcs de Cephaio- 
nie A de Zanthe tombèrent aulfi vers ce 
même temps en la puiffance d’vn Seigneur 
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SO VS LES EMPP. F 

- - ■ ’ François , dont le n* «y encore pô décoourir 

I 107. | a famille v («) mais bien lei armes , qui fe 
H E I* » T • voient à vn Seau d* vn de fes fucceffeurs, qui 
Priledes If- font d' hermines à vn chef chargé de deux 
les de Ce- fleuri de lys - (i) Les Hifforiens de Vcoife 
phalonie dedifent, que damant que ces deux laies effoient 
Zamhe. du partage des Vénitiens , ce Seigneur leur 
en fit hommage - (r) Alberic écrit qu'ilpre- 
noit le titre de Comte Palatin de Zante (car 
c' eft ainfi que le lis en cét endroit , ce qui 
eft confirmé par les ( d ) tities ) qu'il époo- 
fa la lceur de Théodore Comnene Prince d’ 
Epire , dt qu’ il fit hommage de fes Islcs à 
Geoffroy de Ville-Hardoüin Prince d'Achaïe 
de de la Morée . ( e) Le Pape Innocent Troi- 
fiéme remarque en quelques-ynes de fes Epi- 
ftres, que 1' Euefché de Gephalonie effoit de- 
pendant Immédiatement du S. Siégé . 

_ VII- (/) Borylas, ou plûiôc Vorylas Roy 
I iOB. Bulgarie, qui s’effoit emparé de ce Royau- 
Voryllaj me après la mort de Ican Ion oncle mater- 
RoydeBut- ne! % marchant fur fes brifées , vint en l'an 
carieeffdef.mil deux cens huit auec vue puiffante armée 
fait par i' dans les terres de l'Empire , & (g) mit le 
Empereur. f, C g« deuant la ville de Philippople - L' Em- 
pereur de fa part fe mit en campagne pour 
le repouffer , de s'effant acheminé aucc fes 
troupes vers la place , il deffit c: Prince en 
bataille rangée , de mit à mort la meilleure 
partie de fes troupes le trentième iour de Iuil- 
let , veille de la feffe de Saint Pierre aux 
Liens - En fuite dequoy , voulant tirer le fruit 
d' vne viûoire fi fignaléc , il entra auec fon 
armée triomphante dans les terres du Bulga- 
re, de conquit fur luy en i'efpacç d' vn mois , 
plus de quinze tournées de pays • 

Guerre con- ■ Cette guerre du Bulgare fot fuiule d* vne 
tre le Comte autre ciuilc 6c inteftine , dont les cuenemens 
de Blandras font d' autant plus dangereux , que de quelque 
Bail du chtc que les iuantagesfe tournent, ils ne peu- 
Royaume tient eftrc que funertes . ( b ) Le Marquis de 
dcTheffalo- Momfcrrat auoit laiifé par fon teffameot le 
nique • Royaume de Theffalonique à Dcmetrius fon 
fils, qu’il auoit eu de fon fécond mariage aucc 
l' Impératrice Marguerite de Hongrie • Car 
(i) ceux qui ont mis en auant qu'il n'en 
laiffa point d' enfans , fe font mépris manife- 
flement , le contraire s'apprenant des Epitres 
( * ) du Pape Innocent . Et dautant que ce 
Prince ne pouuoii auoir que deux ans au plus, 
au temps du deccds de fon pere , le Comte 
de Blandras , qu'aucuns effiment effre ccluy 
Edit- Tarif . qui eft appellé le Comte Gras par Ville-Har- 
47. doüin, (/) fut choifi 6c fait Bail ou Regent 
T du Royaume au nom de ce ieuoe Prince , vray* 

femblablemcnt par le mefme teffament - Le 
Comte voulant taire tomber ce Royaume és 
mains de Guillaume Marquis de Moorfenat , 
fils de Boaiface , de de fa première femme, 
refo nt de le mettre en poffeffîon de la ville 
de Theffalonique • L'Empereur Henry eut 
finis de cette perfidie au retour de la campa- 
gne , & de fon expédition de Bulgarie , 6c 
incontinent fans s'arrefferfi la fai fon de l'hy- 
ner, poor coupper le mal à la racine, fe mil 
en chemin auec quelques troupes , tirant vers 
la Theffalie . Il vint à Rhodofto , de là à 


R ANCOIS , LIV. II. x} 

Napoll , êc s'effant prefemé deuanf Chriffo- — 

pie , le Gouucrneur luy en rcfufa l'entrée, Il on- 
de mêmes empêcha que l’on portât des viuresH EN R T • 
de la place à fon armée - L' Empereur après 
auoir parte les feftes de Noël en vn lien voi- ~ * 

fin nommé Vigncr , arriua dans la vallée de 1109* 
Philippi , d'où il manda au Comte qifil le 
vint trouuer , afin de 1* obliger à vne confé- 
rence- II en fit refus, Ce fe fortifia cependant 
dans Theffalonique , Ce donna ordre à Alber- 
tin Seigneur de Stlolt , (w) frere de Rolan- 
din dc'Canufc gentilhomme Lombard , de fe 
falfir de la ville de Serres - Henry ne laiffa 
pas de continuer fon chemin , Ce arriua au 
Monaflere de Curhiat ou Chortaïte, qui effoit 
prés la ville de Theffalonique , où il campa • 

(a) Ce Monaffcre auoit elle donné par le 
Marquis Boniface à V Abbaye de Loces au 
Mont ferrât, & effoit vn de ceux que les Grecs 
nommoient Impériaux , c'cff à dire, qui dc- 
pendoient immédiatement de 1’ Empereur de 
Conffantinople • ( 0 ) Car chez les Grecs il y 
auoit trois fortes de Monaffcrcs , les vns qui 
effoient fui et s fuiuant le droit commun à la 
iurifdidion des Archeuefqucs & des Eucfqucs, 
les autres qui dependoient immédiatement du 
Patriarche , (p) Ce les troifiémes qui effoient 
nommez Impériaux , parce qu'ils effoient de 
fondation Impériale , Ce à raifon de ce exens- 

G s de la iurifdidion des Ordinaires • E fiant 
il députa derechef vers le Comte trois Ba- 
rons , içauoir Conon de Betbunc , Pierre de 
Poüay , Ce Nicolas de Mailly : aulquels le 
Comte , fur la plainte que ces Seigneurs luy 
firent du peu de rcfpcd qu' il apportoit aux 
ordres de l'Empereur , répondit arrogameat 
qu' il ne Je reconnoifsoit point en cette qua- 
lité ; Ce que comme ces Prouinces auoient cité 
conquîtes par valeur des Lombars , il effoit 
aulli refolu de les confirmer dans leur liberté 
& dans T indépendance d'aucun Seigneur - Fi- 
nalement les Ambafsadcurs firent tant par leur 
adrefse 6c leur bonne conduite , que le Com- 
te accorda que 1* Empereur pounotr entrer dans 
la ville de Theffalonique , pourucu qu’ il n' 
eût à fa fuite que quarante Cheua liera - Cette 
condition , quoy que defauaotageule de peu ho- 
norable pour l'Empereur , fut acceptée pour 
ccder au temps - Mais il arriua que comme l’ 

Empereur vint fe prefenter aux portes , les 

troupes forcèrent les gardes, de en-rerent peslç- 

tnesle dedans auec luy : de Henry cependant p a . 

profitant de ce rencontre , ou que cela té foit 

fait auec vn deffein projette , fit arrêter le 

Comte , turques à ce que les villes de Serres 

de de Chriffople luy euffent efté remifes . Le 

Seigneur dominant anciennement par vne cou- Fiefs iura- 

dition infcparable des grands fiefs , de partie*»- blés de reu- 

lieremcnt Je ceux qui auoient fortereffe , auoit (fables • 

droit d'entrer dans les places de l'un vaffal 

toutefois de quintes qu'il vouloit , foit pour 

s'en feroir en fes guerres particulières contre 

tes ennemis, ou en d' autres occalions; ce que 

l'on appclloic fiefs iorables de reodables à 

grande de petite force : de fi le vaffal relu foie 

P entrée à fon Seigneur , il confifquwit fon fief . 

P' où fe reconnaît que le Comte n' auoit pas 
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deû empêcher 1 * encrée à 1 ' Empereur «Uns les 
places du Marquis , qui eftoit Ion va liai , de 
îuy auoit fait hommage. L‘ Impératrice Mar- 
guerite veuuc de Bomface , qui eftoit pour 
lors dans Theflalonique , le auoit fouferit le 
traité encre l'Empereur & le Comte , dc- 
fauoûa fa conduite de fon procède , s' cxcufint 
fur ce qu’ elle auoit elle violentée par Iuy . 
L‘ Empereur fut fatisfaic de ces ciuilitez : le 
pour luy faire parétre aucc effet comme il n* 
auoit jamais eu aucun dcffeiQ de s'emparer 
du Royaume de Theflalonique , quelque cho- 
fe que le Comte luy ede voulu perfuader . il 
fit fon icunc fils Cheuallcr le iour de la fefle 
des Roys, rinueftie du Royaume de Therta- 
lonique, & l'en couronna Roy aucc la ccre- 
moule de (olemniccz accoùtumées . 

VIII. Cependant (a) le Comte qui auoit 
promis , de auoit enuoié ordre à cét effet aux 
• Gouuerncurs, de remettre les places de Serres 
Ce de Chriftople en l’ obcïflance de T Empe- 
reur , de qui s‘ eftoit demis du Bail de de la 
Régence du Royaume de Theflalonique» leur 
enuola fecretcment des ordres contraires. De 
façon que les Députez de I' Empereur y c fiant 
arriuez pour en prendre poflëflion , furent écon- 
duits de obligez de s' on retourner. Eftant ar- 
riuez à Cycnos ils donnèrent iuis 1 1 * Empe- 
reur de ce refus, lequel piqué de cette Jointe, 
de en colere d’ettre ioüé par le Comte, le fit 
garder plus foigneufement qu' auparauant , & 
le mit en la garde de Conon de Betune , d’ 
Anléau de Cahieu, de de Baudoiiin Soricl , de 
de trente autres Cheualters , quoy qu'il defa- 
uoüa toute cette trame . D'autre part Alber- 
tin qui auoit cflé enuoié par le Comte en la 
ville de Serres pour la garder contre 1 ! Empe- 
reur , votant bien qu' il ne la pounoit pas te- 
nir long-temps , faute «le troupes , enuoia fofls 
main vers Voryllas Roy de Bulgarie pour le 
prier de luy enuoiet du fecours , i’aflûrant 
que les Grecs aimeroirne beaucoup mieux fc 
ranger foûs luy , que de fe foûmettre aux 
François- Mais les habitans s ellant apperccu 
de cette inlïgne trahifon, en donneront incon- 
tinent auis aux François qui cftoient à Cyc* 
nos auec quelques troupes , lefuucls s’cflanc 
approché de la plaçe , clic leur fut rendue par 
eux ; les Lombars qui s' eftoient retirez au 
château ayant eflé obligez de fortir «piatre 
iours après - Sur cette oouuellc Conon de Be- 
tunc fut commandé dq conduire le Comte 
vers Chriftople, afin que fâ prefence obligeât 
le Gouuerneur à quitter la place à I’ Empe- 
reur , à qui le Comte auoit voulu perfuader qu' 
il n' auoit pas donné aucuns ordres contraires 
aux Gouuerncurs de Serres de de Chriilopie, 
comme 00 luy tnettoit fus. Conon eftant ar- 
riué en la ville de Serres , mit la place én 
deffenfe, y établit vne forte garnifon , de aucc 
le Comte prit le chemin de Chriftople , dont 
le Gouuerneur luy refufa l’entrée , comme il 
auoit fait auparauant ; le Comte luy avant 
enuoié fecretcment durant cette marche Pier- 
re de Vens à cét effet • Conon qui n’ auoit 
pas des forces fuffifanccs pour prendre ou affic- 
ger la place , apres auoir traité de tréuc pour 
quelques Iours auec le Gouuerneur , fe retira 
en la ville de Drames.- où à peine fl fut arri- 
vé , que les Lombars qui tenoient le château ,< 
firent vne fortie la nuit , Ce vinrent fopdre 
fur les troupes Françoifcs , où ils firent quel- 
ques prisonniers ■ Conon piqué extraordinaire- 


ment de cette perfidie , ayant lallfé Baudoüi# ' 

Suriel à Drame auec vne bonne garnifon , rc- 1109 - 
tourna à Theflalonique aucc le Comte , qu' il H B N 1 . T ï 
fi* enchaîner comme auteur de toutes ces tra- 
hil'ons , de Je mit en la puiflance de l' Imper 
ratrice douairière , qui Je fit refferrer dans 
vne étroite prifon. 

IX. Les Lombars Je Chriftople , les tréues Continua, 
finies ou rompues , firent des courfes fur letionde l'hi- 

E lat pays , enleuant journellement de grands ftoire de U 
utins, de nombre de prifonniers - Les plain- guerre de 
tes en cilant venues à Baudoflin Soricl Gour Thefsalic . 
uerneur de Drame , il fe mie en embufeade 
aucc vne partie de fa garnifon ; de ayant fur. 
pris adroitement ces Coureurs, il en tailla en 
picce vne partie , de prit les autres prifon- 
fiiers • Pierre de Vcns y fût pris par Raudoüin 
Soricl , de Raoul Gouuerneur de Chriftople 
par Mathieu de Kans, fie enuoiez à I’ Empe- 
reur • Ceux qui fe fauucrent de cette deffaitc 
fc retirèrent dans les montagnes , où ils furent 
mal’sacrez par les habitans du pays . Ces fuc- 
cés n' empêchèrent point que Roland Pichio 
Seigneur de Platamon , ( b ) ville Epifcopale 
fuflragante de l’ Archeuclché de Thefsaloni- t 

que, aflîfe entre cette ville-là de celle de La- 
rifse fur le Golfe Tcrmaïque, ne fe vit enulr 
ronné de attaqué de toutes parts par les par- 
tifans du Comte . Sur Finis qui en fut don- 
né à l'Empereur , il luy envoya Anfcau de 
Cahieu , de Guillaume de S>irs auec trente 
Cheualicrs mais à peine fe furenr-ils mis en 
chemin , qu’ils apprirent par vn foldat , que 
Roland auoit fait fon appointement auec les 
Lombars, de qu'il eftoit forti «le la place auec 
eux , à defsein de les tailler en pièces ; cc qui 
les obligea de retourner à Citros. L' Empereur 
fur cette nouvelle s' y achemina au mcfme 
temps aucc toutes fes troupes, (r) ayant laif- 
fc le Gouuerncmcnc de Thclsalonique - F Ar- 
cheuefque de Beroë , qui auoit cllé clcu Ar- 
chcuciquc de Thefsaloniqae après le dectxls 
de Neuelon Euofquc de Soflsons par les Cha- 
noines de faintt Sophie de la même ville , À fn £ . 50 
la recommandation de l' Impératrice Margue- 
rite de du Comte de Blandras ; mais non car 
core promcû . L’ Archcucfque s' acquitta fidè- 
lement de cette charge, de s'enferma dansle 
château aucc U garnifon . De là 1 ’ Empereur 
commanda à Auiëau de Cahieu de s' aile* 
faifir de Rauenniqnc auec quelque nombre de 
Cheualicrs , ce qu’il fit , s'en eftant rendu 
le maiftre auant que les Lombars y cuisent 1 

pli arriuer. (d) Cette place apparie noir pour, 
lors aux Cheuaiiers Templiers , à qui Bonifa^ 
ce l' auoir donnée ; de comme en cette occa-t 
fion ils s'eftoient déclarez pour les Lombars, 

I’ Empereur la leur ôia , enfcmble le château 
Je Siton voifin de Rauennique , le en inuc-: 
flic Raoul de Tribalie , ou plü û; de Taba- 
rie , qui foifoic fa rcfîdcncc au Diocdc de 
Citros . 

X L’arrhiée de l'Empereur troubla les L’ Emoe- 
Lombars , iefquels craignans de n' auoir des rcut ç J yZ 
force fuffil'antes pour s'oppofer à les entreprk ut 
fes , entrèrent en pourparler d' accommoder ^ , 5 

Oient , par l'enircmife «fc Robcrt.de Manci- 
courr , luy faifans propofer de fe foAmerre 
de leur different , h condition que le Comte 
1 ferolc élargi , de rétabli en la Rcgencç du 
Royaume ■ L’ Empereur trouuant ces propo- 
fi lions dcraifonnablcs, fît marcher fes troupes 
vers Chriftople , où les Lombsrs eftoient 


•fa ) Deturrm. / j. 4. 

(b) Innée III. 1 1 J.£pio8. ni./.sj. EpiJS I 
18 Cnntntml. 3. c. jt. 
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■ campes entre Ja riuiere de NcflToi , ou de Mar , 

1 J- 0 ?* & le château , de gardoicnc foigncufemeat le 
J 1 E N IL 7 • pont * U enuoia vne partie de fon armée pour 
4* en iaiür , le combat y fut opiniâtre , raaii 
à la fin les François V emportèrent -, de eo 
fuite mirent le fiege deuent le château , qui 
(e rendit incontinent après fans attendre la 
batterie . Après quoy I' Empereur fe retira à 
Myros , où Von commença derechef à parler 
de paix ; ]e iour fut arrêté pour en traiter, 
{c le lieu ailîgné en la vallée de Theüaloni- 
que : mais les Lombars ne s* y trouuerenc 
point . Vers ce même temps Geoffroy de Ville* 
Hardoüio Maréchal de Romanic , qui auoit 
le principal de ion domaine au Royaume de 
ThclTalomque , comme i' ay remarque ailleurs , 
Ochon de la Roche Seigneur d' Athènes , de 
Gautier de Stombes vinrent auec quarante 
Chcualiers au camp de 1 * Empereur , qu* ils ac- 
compagnèrent lufques dam la ville Je The- 
bes, qui appartenoit à Othon. Et comme iet 
Lombars te noient le château, l'Empereur fut 
obligé de l'affieger . Mais Albertin & Rc- 
ruut principaux chefs des Lombars le vinrent 
trouver d«ns le deffein d' arrêter le cours de 
cette guerre ; & en fin conclurent auec lay 
va traité de paix , par lequel le Comte fut 
remis en hber-é , à condition qu'il fe purge- 
roit deuant I' Empereur de ce qui luy clluit 
mis fus • Sur ce le Comte ayant elle élargi 
de prifon , feignit de venir à Thebcs , pour 
vifiter l* Empereur : mais au lieu de prendre 
ce chemin , il palf» dans 1 ' laie de Negrepont , 
h deffein d' y faire de oouuclies Ipuécs • Sut 
cét Mit 1 ’ Empereur partit de Thebcs , de paf- 
fa dans T Isle , après qu'il eut tiré les paroles 
. _ * neceffaires pour fa feureté de Rauain Carcc- 

Edlt. Perij. fio ^ en e ft 0 j t Seigneur, de le rendit plei- 
P*i' J«- g C j u Comte, qui eftoie tellement animé con- 
tre Henry , qu’ il auoit entrepris de 1 ‘ empoi- 
tonner , ou de l'aflaflîner , s'il n'en ctâc cité 
empêché de diuerti par Çarcerlo- Enfin la paix 
fut conclue , donc U principale condition- fut 
que le Comte vuideroic le pays, de (e retire» 
roit en Italie • ( e ) Par ce premier traité le 
château de Thebcs ayant cfté remis en la 

S uiffance d' Othon de la Roche , Guillaume 
e Sainte-croix y fut établi Chapelain . (A) 
Durant que V Empereur eftoit à Thebes , Mi- 
chel Comnene Dcfpote d’ Etolie , de Prince 
d' Epire , ( c ) qui citait toùiours en guerre auec 
les François , de à qui les Vénitiens asoieat 
enieué peu auparavant la ville de Doras , donc 
il i eftoie emparé après la priic de Conûanti- 
. impie , appréhendant fes approches , de qu' 

Paix où f aptes auoir pacifié les differens de Theflalie , 
il ne tournât fes armes contre luy , enuoia 
auec Michel j cl Ambafladcun pour le rechercher de paix . 
Prince dE- L j i our f ut pris , de le lieu pour y trauaklier 
P ,re ’ arrêté , qui fut la vallée au deffou* de Tbcf- 
falooique , où ces deux Princes campèrent auec 
leurs fuites • Conon de Bctune de Pierre de 
Doüay furent choiüs de La parc de I’ Empe- 
reur pour fet Agen* de Entremetteurs ; de par 
leur faxe conduite , le traité fut conclu , par 
lequel Michel fe fit vaffal de l' Empire , de 
( d ) accorda fa fille vnique en mariage à Eu- 
naebe frère do l' Empereur , aaec la troifiéme 


R A N CO IS , L1Y- U- i s 

partie de fes Etats ea dot - Eo&itc dequoy le --- 
mariage fut accompli , mais U paix lut de peu ' 2.0 v- 
de durée par le manquement de foy Je ce H B M tt IT 
Prince accoùtumc aux déloyauté» , comme i) 
fera remarqué incontinent- 

XI- Après la retraite de la depofitlon «lu LaMarqul- 
Corotc de Blandras , (/) l' Impératrice Mar* fc j e Mopt- 
gueritr de Hongrie vcuue du Marquis Boniû- i erTlt R c - 
ce , fut déclarée par l' Empereur Régente du gcotc . 
Royaume de ThelTaloniqoe , durant le bas 6 
âge de fon fils. E« afin qu'à l'auenir elle pe 
fûc inquiétée ny traueri’ce en certe qualité par 
le Comte de autres Seigneur*, (/> elle obtint 
du Pape Innocent au mois d’ Avril l'an mil 
deux cens dix la proteûion du laine Siégé , 
tant pour elle que pour fe* fils , (ce qui fe 
doit entendre de Manuel quelle auoit eu de 
1 ‘ Empereur Làc fou premier mary, Jç de De- 
metrius quelle auoit eu du Marquis ) enfem- 
bk pour le Royaume de Theifaloniiiue ; auec 
Bulle adreiïantc à 1 ' Archeuefque d'Hcradée, 
de aux Euefques de Cardique de de Tcrraopy- 
le , portant pouuoir de procéder par ceniures 
Ecclefiaftsqucs contre ceux qui les inquiète - 
rotent . (r) Elle obtint pareillement la con- 
firmation de certaines place* que I Empereur 
luy donna lors , de ( à ) de celles dont elle 
ioüyilbit en doüiire dans l'étendue de l’Em- 
pire de Romanie , en confcqocncc du don, 
pour eau le de noçes , qui luy auoit efié fait 
par le Marquis Ion mary . Cfttc Princcffe 
continua de ioûyr de cette digniiç de Revente 
ês année» Initiantes : Mais il y a lieu de croi- 
re qi* par l' accord qui fur fait auec clic , il 
fut conucnu, pour brider fon pouuoir, de Veil- paj. j*. 

1er à les aûions , qu' il y auroit encore vn 
Bail , ou Regent, au Royaume de ThclTalo- 
m,.« iU put* l' Empereur . (I) C« S uc R cgct n dc 
l'on recueille de quelque» Epttrci du Pape In- T^flalte 
noccnt , qui fon* mention de ce Bail , «uec . 

plufrcurs autres Seigneurs de Barons de ce Ro- [•Fmocrcijr. 
y aamc , où il eft qualifié Bail de Henry Era- " ^ 
pereur de Conftantmopte . ( *) Le Moine de 
faim Marun d' Auxerre femble rciciter cette 
expédition d'Henry en l’année mil deux cent 
dix 3 mais U cft plus probable par les circon- 
rtioces qui ont cfté remarquées qu' elle fe fit 
la precedente - (/) Btudoüin d' Accises en Tes 
Chroniques abrégées en a fembUblçment par- 
lé , dt iioùce , comme aufli G die* de Roye 
apréi luy , qu' après cette guerre le Roy de 
Bulgarie , qu’ iis confondent auec fon prede- 
ceffeur , le rechercha de pais , de que par le 
traité qui fut coodo enrre eux , l' Empereur 
époufa la fille da Bulgare , de le Bulgare la 
nieoc de 1 ' Empereur , fille de Pserre Comte 
d'Auxerre • (m') Alberic conuJcnt pareille» 
ruent que Yoryllas donna là fille en msriage 
â l'Empereur, âitmiraetquc le Pape cquoia vu 
Cardinal Légat ea Bulgarie : ce qui mA»«rq 
que ce Roy voulut le «eünireu S- Siégé , €° m ' Second ma- 
rne fes prcdecctfcurs auoient fait : mais U t* n j c |* 
parle point , non plus que nos Auteurs Fcan- p •_ cr e*jr . 
fois , de la fille de Pterre Comte d' Auxerre fcm P crwr 
mariée à V oryilas , qu’ d* ont vray-lèmbia- 
blcmeut confondue aoec la femme de ieao 
Areu fon fbcceflcur , qui fur fiiic d' André Roy 
de Hongrie , dt d' YolanJ fille de oe Comte ; 
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' ■ Outre qu’ AcropoHte ( « ) dit diferiement , que 

1 r 1 O. Vory'las pour *’ affermir dauantage en ion 
Hek r r. vfurpatlon, époufa Scythide fa unie, leur de 
lean - Ce qui peut feruir d'ailleurs à iuftifier 
que la femme de l'Empereur Henry ne fut 
pas fille de ce Prince , mais de lean , qui luy 
fur donnée par Voryllas par ce traité , corn, 
me Philippes Mouskes I' aiTûre en termes ex* 
ptes • Qjoy qu' il en Colt , nous pouuons ic- 
cueillir de ces autorités , que l' Impératrice 
Agnes eftoit decedée en ce temps-là , peuc- 
eftre de quelques mauuaife couche qui aurait 
enuelopé fon fruit , dont parle Ville'Hardoütn , 
dans le meme fort , comme U eft probable , puis 
qu’ il eft confiant qu’ Henry dcceda fans enfans. 
Corinthe XII. (*) Théodore Prince Grec s’eftoit 
prile par maintenu iufque-là dans la Seigneurie de Co- 
Gu ilaume Hnthe & d’Argos / mais les progrès que Jcs 
de Ville- Barons François faifoknt dans les Prouinccs 
Hardoüin. ^o'üncs , le rcduiGrent à l’étroit , 3c le mi- 
rent hors d'efpcrance d’ eftrc fecourn , areu d' 
ailleurs que Michel Comnene auoit fait fon 
appoimemenc auec l' Empereur > qui eftoic le 
feul de qui il en pût attendre ■ Guillaume de 
Viile-Hardoüin Sénéchal de Remanie , qui 
auoit fuccedé en cette dignité à Thierry de 
Los , eftoic fon plus grand conemy . Il pofle- 
doit pluGeurs places en ccs quartiers-là foûs 1’ 
hommage de Guillaume de Champlite Prince 
d’ Achaïe, qni eftolt pour lors en Italie .. Et 
comme ils cftolent à tous momens aux écar- 
mouches , le Sénéchal prenant l'occaGoa de 
la paix faite auec le Prince Michel , entre- 
prit de la depofleder : & ayant formé le fic- 
gc , ou plûtôt vn blocus deuant Corinthe , il 
la reduifit aux abois par le defiiut de viurcs , 
Çdit. ParJJ- £ obligea finalement Théodore à vne capitu- 
IF lacion , par laqoelle il fut accordé entre au- 
tres chofes que Corinthe demeurerait au Sé- 
néchal , 8c à Théodore celle d' Argos , foûs 
l’hommage de Guillaume . (c) Aucuns écrF 
uent , que quelques Gentilshommes François 
qui fe trouuercnt 1 cette prile , en enleoerent 
le corps de Sainte Helene vierge , qu' ils ap- 
portèrent en France , & dont ils firent pre* 
lent à l’Eglifede Troie en Champagne w {d) 
Guillaume de Viile-Hardoüin deuioc inconti- 
nent après Seigneur & Prince de toute I’ A* 
chaïe 8c de la Morée , par le dcceds du Prin- 
ce Guillaume de CHamplita , archiée en Ita- 
lie en cette même année . A fon événement 
à cette dignité , ( « ) il commença pluGeurs en- 
treprit:* lor les Eglifcs , enleaa les polTclGons 
8c héritages qui leur apparteooient de tont 
temps , foûs prétexte de certains Edits de l’- 
Empereur Henry , dont H fera parlé inconti- 
nent , {/) 8c les diftribua à (es Cbeualiers , 

Ê Mir les tenir en fief de luy , (j ) fit raaer 1' 
glife ArchiepifcoMle de Patras, pour bltir 
au même lieu vn fort 8c vn château , 8c fit 
pluGeurs autres indues adions , qui donnèrent 
occafion aux Prélats de la Morée d’eu faire 
des plaintes au Pape Innocent • Mais fi la ne- 
cefiité d' vn Etat nai liant 1' obligea à qutre- 
paficr quelquefois les bornes de la modération 
8c d' vn iufie gouoernemenc , il fit afses pa- 
tétre d'ailleurs qu il n' auoit pas perdu les vé- 
ritables fentimens de la deuotioa , (à) parles 


donations 8c bienfaits qu’il fit à pluGeurs E- 1 

glifes , 8c par les remifes 8c qoittemens des 1 
Cruftiqoes , qu’il fit à I’ Eglifc de Corone . H EH a. Y • 
(i) Cette Cruftique eftoit vn droit qui auoit 
«fié introduit par les Empereurs Grecs fur les 
pofselTions de les immeubles pofsedez par les 
Egliics , qui fe pPvoit au fifque Impérial à 
ration du champ , d où il fat appellé Agrofti* 
que , 8c par corruption Graftiqne , bu Cruftj- 

3 oc ; ce qui eft aifé de colliger d’ vue Epiire 
u Pape ( k ) Honorius ■ 

XIII- Michel Comnene Prince d’ Epire , Michel 
«ftoit trop porté aux déloyaotez , 8c ion na- Prince d' 
turel trop méchant , pour garder long-temps Epire rGpt 
la foy qu’ il deuoit à fes rraitez . Ce qu’ il fit la paix • 
afsez parétre en cotte année: (/) car foulant 
au pied toute humanité , 8c entra ignant fet 
ferment fi folemnels, 8c le droit des gens , il 
fe l'aifit fans aucun deffy préalable , du Con- 
nétable de Romanie , 8ç de cent tant Chcua- 
bers François , qu’autres , qu’ il mal-traita auec 
toute forte d‘ indignité , fir foüetter les vns , 
referra les autres dans des étroites priions , 8c 
ce qui forpafsc la barbarie même, il fit pen- 
dre le Connétable , ( m ) duquel il eft parlé 
en diuers endroits des Epures d’innocent , 8c r _ 
fon Chapelain . Et comme il (çauoic tres-bien “ es *#a uo * 
que la plûpart des foldats Latins de J’ Empc- * c 
reur fe plaignoient de la modicité de leur paye, * u "f u * c ® 
il en attira vn grand nombre à fon lefuice de * Grec*, 
foûs les promefses d' vne plus grande , à l’ aide 
defqtteU si fit vn grand armement , diminuant 
par ce moyen les troupes de Henry ■ (x) 

Lafcaris fit le même de fon cû:é , Je attira par 
I* ci’poir du gain pluGeurs François qui fe ran- . 
gèrent à fon parti , fans crainte de 1’excom- *' 
■nunicarion donc ils eftoient menacez par le - . . 

Patriarche de Confia ntiooplo . Inique- là , qu' 
en la guerre que ce Prince eut contre hthati- 
nc Sultan d‘ Icon , il en auoit huit cens en fon 
armée , qui n' eftoit que de deux mille hom- 
mes en tout . Ce qui m Antre la foiblefse de 
ce Prince , réduit à ces extremitez par la va-’ 
leur de Henry -, 8c d'ailleurs , qu'il importe 
de fournir la iubfiftaoce nerclsairc êc la paye' 
conuenuc aux troupes , particulièrement aux 
étrangères, comme citaient en ce temps-là cel- 
les de l’ Empire , compoféc pour la plûpart 
de foldats venus de France, 8c d'autres Roy- 
aumes d’ Occident ; parce que par feur re-' 
traite on n'affoiblic pas feulement l'on armée, 
mais encore l’ennemy qui les recueille en for- 
tifie la Genne • Cette guerre Je Lafcaris con- Guerre do 
tre le Sultan peut eftrc reiettée en cette an- Lafcaris 
née ; car les Auteurs Grecj de ccs ficelés là contre le 
ont écrit leurs hiftoires auec tant de confu- Sultan d I- 
fion des temps , qu’ à peine nous en aurions con • 
la moindre connoilsance , fi noos n'eftionspas 
redrefsez par les Ecriuaios Latins, 8c par les 
Epîtres des Papes , 8c autres afles • Or le Pa- • '! 

pe Innocent écriuant , qu’en cette année vn 
grand nombre de Latins le ictta dam les trou- 
pes de Lafcaris, il eft probable , comme la 
fuite le iuftifier* , qu’il a entendu parler de 
cette armée que Lafcaris oppofa au Sultan, 
lors que l'Empereur Alexis fon beau-pere , 
ayant elle relâché par les Lombars , fe ré- 
fugia dans les Eues de ce Prince Infidèle. 
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- X[V. (-») Alexis voulant palier vers Mî- 

1 1 I O. chd Comnene fon parent , & de là en Afie 
Heurt vert Théodore Lafcaris Ton gendre , auoit crté 
L' Empe- arrêté par les gens du Marquis, de enuoiépri- 
reur Alexis fonoier au Monticrrat , où il fut long-temps; 
parte en A- de laïques en cette année , qu' ayant obtenu 
Ce ver s le fa liberté moyennant *ne grande rançon , il 
SuJun. fe retira dans les terres de Michel . Ayant 
obtenu de luy vn vairteau , il parta dans la 
Cappadoce , de débarqua au port d’ Artalie, 
où il fut fort bien reccu du Sultan Iathatine , 
n'ayant ozé prendre terre dans les Etats de 
Lafcaris, à qui il n'ozoit fe fier ; jugeant bien 
que l'ambition, de l'amour de regner luy au* 
roit fait oublier les deuoirs auiquejs l'alliance 
qui ertoit entre eux fcmbloit l'obliger, de que 
difficilement kl cederoic à vn autre la Couron- 
ne qu il s' ertoit mile fur la teQo , de vnc di- 
gnité ü relouée , qu’il a'ertoic arrogée auoc 
tant d’ empteflemenr . Alexis auoit autrefois 
contracte vnc étroite amitié avec le Sultan , 
lors que ce Prince ayant erté charte par fon 
frere fe retira à Confiant inople , où il le rc- 
ceut aucc tant de demonrtrations de bienueil- 
lance, qu’ après 1‘ auoir fait haptifer, il l'ado* 
Adoption pea en fils, de cette adoption dont les Empo* 
honoraire. re U rs Grecs auoient coûtume d' vfer enuers les 
Princes étrangers , qui n' ertoit qu' vn titre d' 
honneur , de ne donnoic aucun âuantage de 
fuccertion an fils adoptif. Il le coniura de luy 
donner fecours pour recouurer les Proulnccs, 
que Lafcaris fon gendre luy detenoit iniurte- 
ment , ce que le Sultan luy promit . Mais 
Edit. Pnrlf, comme il auoit alliance aoec ce Prince , de 
1 I* auoit fecouru plufîeurs fois dans fes befoins , 
* ’ il crût luy deuoir faire fçauolr auparauant par 

fes Ambartadeurs les iurtes prétentions d* Ale* 
xït . Lafcaris qui ne vouloit point démordre 
de les conquêtes , fit peu d'érat de ces deman- 
des . Sur ce refis le Sultan mit voe puiifante 
armée en campazne , de forma en fuite le fie- 
ge deuant la ville d‘ Antioche , qui cil vne 
place affilé fur la riuiere de Méandre . La- 
fcaris fe vit par cette nouvelle guerre furchar- 
gé d’ vn nouucau de puirtant ennemy , qui luy 
clloit d' autant plus à craindre , que le luiet de 
le prétexte qu'il preirair pour l’attaquer, auok 
toutes les apparences de la lurtice , qui ne 
manqueront pas d’ attirer les Grecs à ce parti : 
outre que fes armées fe trouu oient beaucoup dé- 
bilitées , par la retraite des Turcs fulets de ce 
Prince , qui en compofoient les principales fo*« 
ces . Mais comme il ertoit courageux de vall- 
lant, il vit bien qu’il ne falloit point donner 
le temps à foa ennemi de fe reconnaître ; de 
quoy que fes troupes n* excedartenc point le 
nombre de deux mille hommes , entre kfquels 
il y en auoit huit cens François , ou Latins , 
il refoluc toutefois de l' aller attaquer , de fur 
cela il partie de Nicéc. Le Sultan Juy vint à 
la rencontre , de le combat s'ertant Iwré en- 
tre eux . la vidloire inclina de pencha premiè- 
rement du côté du Sultan , ayant défiait les 
François , qui s’ eftoient comportez en cette 
aflion aucc toute La gcneroiïtc portiblc, au di- 
re même des Auteurs Grecs , de auoktu mis 
en fuite les Grecs- Mais il arriua , que com- 
me il les pourfoiuoienr aoec vigueur , dans le 
dclTein de prendre Lafcaris , de que déia ces 
deux Princes eftoient en prefence I* vn de 1* 
Le Sultan ,utre » •< Sultan fut tué par les Grecs, qui re- 
cft défiait P ,ifCnt cœur , de fe faifirenr dans ce nouucau 
par Lafca- de 1* perfoone d’Alexis • Ainfi la vi- 
rii> ûoire fut en apparence du côté des Turcs, 


mais le fruit en demeura à Lafcaris , qui fe * 
vit par cét infigne bon-heur deliuré d' appre- * 
henlion d’eftre depoflédé de fes Etats de de H en RT. 
fon Empire par fon beau-pere, qu' il fit con- 
duire dam Nicée , de enfermer «Uns vn Mo- 
naitere , où U finit fes iours . Mais d' autre 
part fes forces furent tellement affaiblies par 
la perte qu’il fit des François, de où il met- 
roit toutes fes efperances , que la nouvelle de 
ce combat de de cette perte ayant efté portée 
i f Empereur Henry , qui n' auoit appréhen- 
dé iulque-là que leur rencontre , il dit que La- 
fcaris auoit crté plûôt vaincu , que vainqueur 
en cette occafion • Ce qui fait voir combien 
les armes des François eftoient redoutables 
aux Grecs, puis qu'elles l'eftoieiu aux Fran* * 
çois mefmes. Cette vi&oirc toutefois procura 
la paix à Lafcaris auec les Turcs de la Cap- 
padoce ; de citant deliuré de ces puirtant en- 
nemis, il tourna fes armes contre Dauid Corn- 
ue rc Empereur de Trcbizonde , de luy enle- 
ua les villes d' Hcracléc de Pont , Amaftrla, 
de autres places. 

XV- ( b ) L' Empereur Henry fit en cette Edit de I' 
année jn Edit, (f) ou plûôt renouuelU ce- Empereur 
luy qu’ il auoit fait deux ans auparauant , por- touchant 
tant defienfes à toutes perfonnes de donner ki bieiu.des 
foit par entre-vifs, oa par teftament , aucuns Ègllfes.’ 
immeubles ou héritages aux Eglifs* de Mona- jg. 
fteres dans l’étendud de fon Empire. A quoy 
il fut porté principalement , parce que telles 
donations éneruoienr de affaiblirtnient les for- 
ces de cét Etat nairtant , qui ne confiftoknt 
que dans le nombre des vaflaux, qui à raifon 
de leurs fiefs de de leurs mouuanccs eftoient 
obligez de ferulr le Prince dans les guerres. 

Si bieo que c es fieft eftant eclipfez , de for- 
tans de la poflèflâon des Gentils-hommes pour 
«lire mis en main-morte , le nombre de ceux 
qui dcuoienc femblables fcruices ertoit dimi- 
nué, de ainii la force des armées notablement 
aftbiblie . C'eft la raifon qui a porté autrefois Les Eglife* 
□os Roys, à ne pas accorder G facilement ces incapables 
aliénations en faueur des Egllfes , que l'on a de polTedcr 
tciûiours tenu incapables de pofiéder les fiefs, des fiefs, 
qui ne furent inftituez que pour la Noblertè , 
pour à raifon d' iceux ferulr indifpenfablcment 
le Prince dan* fes guerres ■ Ec fi l’on a re- 
lâché depuis de cette feuerité , ce n’ a efté que 
lors que f Etat s' eft veu affermi par vne bo- 
gue paix, de foû* des conditions auantageofes 
au Roy, qui eftoient des droits d'Amortiflê- 
nvenc de d' Indemnité, ou en retenant quelque- 
fois dequoy feruir le fief Enfin , F on a efté 
tellement foigneux en France de ne pas re- 
trancher le nombre des rafiaux , que l'on a 
même obligé les Prélats , â raifon de leur tem- 

f arel de de leors Regales (qui eftoient les 
iens de pofleffions des Eglifcs de fondation 
Royale , comme ayant efté confères par le 
Roy ) de conduire en perfonne aux armée* le 
nombre d'hommes, auquel ils eftoient oblige» 
â exufe des fiefs appartenans â leurs Eglifes. 

(d) L'autre raifon qoi mût T Empereur h 
deflendre ces donations , fut , fur ce que les 
Gentilshommes fe retiraos au pays de leur 
nairtance , voyans qu’ ils ne trouuoient pref- 
qu« point d'acheteurs de leurs héritages con- 
quis , parce que la pofléflion en cftoit incer- 
taine i caufe de la guerre , les lailïbient forts 
prétexte de deuotion aux Monaftercs , de mê- 
mes en ritoicot quelquefois de l'argent ou des 
récompenses. Sur ces conGderations la Répu- 
blique de Venife a fait autrefois de famblablez 
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HISTOIRE 


DE CONSTANTINOPLE 


1 cor.rtitutioni ■ Celle* que 1‘ Empereur Henry 

* - ° fit en cette année , (a) furent auffi-tôt cm- 
HEN K T ■ braflee* ,k exécutée* par le Prince de la Mo- 
rte, ie Seigneur d* Athènes, 6c le* autres Ba- 
ron* de l'Empire , qui prirent occafion de là 
Vfu - d' enuahir le* bien* de* Eglifc* 6c de* Mona- 
tion* «Je* fl e,CJ ♦ foO* J* prétexte taux ou véritable, 
hienc <!’ F» < 1 !| ' ’ 'I* auoient clic donnez au préjudice de cét 
aille*- Èdlt ’ ^ urcnt bien <e vo,r * COu * 

* ’ uert par là , de* plaintes que les Prélat* t’a r- 

foient iourncllement de leurs vl'urpat ions , (à) 
donc il y en a grand nombre dan* le* Epitre* 
d' Innocent contre Je Connétable de Romanie , 
Guillaume de LarilTe Seigneur d'Armlr», te ) 
ville Eplicopilc dépendante de l'Archcuelché 
* de Lariffe , le Seigneur de Valeftin, (d) qui 
cl) vn lieu vnifin d* Armlro , la Marquife oc 
Mont .'errât, Geoffroy de Ville-Hardoüin Prin- 
ce d' Achaïe , Berthold Comte de Catzcnri- 
Edit. Tarif- bogen , Oihon de la Roche Seigneur d' Athc- 
**,. y,, ‘ ne* , (e) Pierre de Becclgny ou Pccquigny , 
p Ce autre* Barons, particulièrement de la Thei- 

falie , 6c des Principauté! de la Moréc 6c d’ 
Athènes , d’ où les Eueiquc* Ce le Pape ont 
fouuent pris fuict de les excommunier , pour 
les obliger à la reiiitution • Comme les fuites 
de cét Edit eftoienc dommageables au bien de* 
Egliles , (/) les Prélats en firent leurs plain- 
te* au Pape , qui en écriuit à ce fulet à P Em- 
pereur , Ce U* pria de le reuoquer , comme çon- 
traire à la liberté publique , de dreflé contre 
Pauancemcnt de* Egides . Et fur ce que I’ 
Empereur ny les Biron* ne voulurent point 
déférer à ce» remônt rances , il enuoia commit- 
lion deux ans apres aux Euelque* deCardiquc 
de de Sithon , SeffVagjns de J' Archeuefquc Je 
Ladite, pour déclarer de la part cette Ordon- 
nance nulle Ce friuole, Uns qu'aucuns fuffenc 

• tenus de l‘ exécuter - 

12 ■ 1 . XVl- Thomas Morezini Patriarche de Con- 
Mî’itduPa- (Untinople décéda en la ville de ThelTaloni- 
itiarchc Je q ,lc mois de Iuin l'an cnil deux cens on- 
Conlianti' «• (*) Il auoit eu auant fondeeed* vn grand 
SKiple . different pour le feance dans P Egide de tain* 
te Sophie auec 1’ Empereur , qui pretendoit y 
deuoir tenir la droite au dcff’u* deluy: dequoy 
le Patriarche enuoia fes plaintes au Pape, qui 
Different cn * l'Empereur auec des termes d' 

entre fl tvalTiullé ht prerog«l ; ,cs 

perçu r 6c 16®“ Sacerdoce au deffus de la digni.e Royale, 
Patriarche P af diucr f e * ««coritez tirées de 1‘ Efcritu.-e fain- 
pour la te » lu y ie P fe ftnce que s'il eût fait 1a moio- 
ieance. dre r *fl c *' on * cette ■tyo® , il n'auroic per- 
' ’ mis que le Patriarche de Conflantinople, I vn 

des principaux Se des plus honorables mem- 
bres de 1' Eglifc , effe pris feance au pied de 
ion trône, 3c à l'a gauche. A ce fuict il faut 
remarquer ( b ) que les Empereus Grecs auoient 
leur Trô ic dans l' Egide de faintc Sophie hors 
le Berna , ou l'enceinte de ('autel , prés des 
balulirades qui la feparoient du Na»/ , ou de 
la Nef , à droite , Ce vis à vis de I' Ambti * 
ou Pupitre qui elloit à gauche • (J) Et ce de- 
puis que Sa. tu Ambroifc eut «digne ce lieu à 


Theodofe ; fes predeceffcurs ayant coôtume - 

auant ce temps-là de prendre leancc dans 1* 1 *• I I • 
enceinte de l'Autel: ce qu'il logea indécent à Heure* 
la maielié du lieu , qui ne deuoit fouffrir que 
les Prelites . (à) Ce Trône de l’Empereur 
dans l' Eglifc de laiote Sophie n'cft autre cho* Solea* des 
fe à mon à iis, que ce que les Auteurs appel- Q rec< . 
lent vulgairement d* vn terme Grec-barbara 
Soleat , du Latin Stiittm : ( I) les Sçauans s* 
cftant iufques à prêtent pené inutilement à re- 
chercher auec beaucoup d'exaltitude la fitua- 
(ion de ce lieu, qui fe trouue fixaient exprimé 
dans le* Ecriuain* Byzantins • Quant au Trô- 
ne du patriarche , on peut recueillir de quel- 
ques paffages de ( « ) Scyliizes , qu'il ctloie 
dan* l'enceinte du Berna à droite , Ce ainû 
prccedoit celuy de 1* Empereur . A quoy 1‘ oo 
peut rapporter ce qu’ vn (» ) Auteur ancien a 
écrit, que Je Pape Jean citant venu Je pre- 
mier des Papes à Conltaminople en l'an de N. 

S. cinq cens vingt-cinq , il y fut receu auec par. jg. 
tout T honneur puflible par T Empereur (ufiin , 

Ce qu’au iour de Palqucs il prit leancc dans 

1' Eglifc de faintc Sophie à la droite , Dtxter 

de xi ri, m Ecclffiet infedit felium , c’eft à dire, 

au deltas du Patriarche fle de l'Empereur. !>' 

où ie conic^urc qu’apre* la prife de la ville •*. 

de Conftantmople , les Empereurs François»' 

obleruerent pas entièrement ce qui auoic eflé 

f iratique par les Empereurs Grec* ; mai* que 
uiuant ( » ) 1' vlagc receu en 1' EgUfe Latine , 
ils ne fiiciit pas de difficulté de prendre fean- 
ce dans l'cnccintc de l'autel: autrement , U 
n'y auroir pas eu de different pour les fean- 
ces entre l'Empereur Henry de le' Patriarche 
M'ircZini • Apres fon decedi le Clergé pro- 
céda à l'çtcdion de fon fucccffeur . ( p ) Les 
Veniriens qui defiroient perpétuer certv digni- 
té à leur Nation, & cn exclure les François, 
fe iaifirent d'abord des fieges de J’Ëglite de 
l’ainte Sophie , où ils fe trouucrent en nom- 
bre , Ce auec armes , faifanc bruit Ce mena- 
ce», Ce commet tan pluiieurs irrcuerçnccs de» 
uant Je fiaint Autel , dans Je deftein de faire 
tomber par leurs brigues cette dignité cn Ja 
pcrfonr.e du Doyen de iamte Sophie , oui ctioir 
de leur nation ; ce qu' ils firent . Les François Dn procédé 
d'autre part ayant eu nuunellc de ces caba* *,* 
les, s‘ oppolérent gencrcul'eo»ene à cette éle- vn J* a * 
Ûion , en appelèrent au faim Siège , Ce pro- t f l*fche. 
cédèrent à la nomination de trois perfonnes, 
fçauoir de I’ Euelque de Crémone , de Pierre 
Cardinal du titre de Saint Marcel , & de Mai- 
flre Robert de Conton Chanoine de Paris , 
dont ils enuoicrent les noms au Pape, le fup- 
phans inftamroctu de vouloir élire l'vn de ces 
trois pour Patriarche . Sur ce* different les 
vns Ce les autres députèrent à Rome vers le 
Pape , qui caffa toutes ce* éleétions 6e nomi- 
nations , comme dcfcCtucufci , 6e faites con- 
tre les Canons , Ce renuoya les parties à Con- 
ffandnople, pour proccJcrde nuuueau à l'cle- 
éllon d' vn Patriarche feion les formes acoü- 
tumées . 
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SOVS LES EMPP. F 

XVII. ( n ) En fuite de ce decret il y eut 
pluiîeurs aflcmblées tenue* , fans que ceux qui 
• a noient droit en ce* élevions euffent pû *' ac- 
corder enfemble les vns ayant donné leur 
voix à I' Arcbeucfque d‘ Hc raclée Vénitien de 
> nation , qui auoit efté moine , & nommé par 
le défunt Patriarche exécuteur de foo iclla- 
ment ; las autres à Looys Curé de 1' Eglifc de 
faint Paul deVenife. (é) L' Empereur Hen- 
ry fauorifoit le premier , de Pierre Zane le 
fécond • On obieûoit de part & d' autre plu- 
Ceurs nullitez pour leurs élevions, tant à rai- 
fon des dcffiuts de leurs perfonnes que des 
procedures . ( e ) Le Pape ayant receu fur ce- 
la leurs plaintes , en commit la connoiiTance 
à Maxime Notaire , ou Secrétaire Apuftoll- 

Ï c, qu'il enuoia pour cela à Conftantinople; 

auflî pour y faire la fonâion de Légat, 
attendant 1‘ arriuée d‘ vn Cardinal que fa Sain- 
teté propofoit d’y enuoier • Cependant 11 luy 
donna charge da pafler par Venife , pour tâ- 
cher d' accommoder ce different . ( d ) Vers 
ce même temps le Pape donna , ou plûiôt re- 
fiitua le titre de Primat , te de Légat Apo- 
ftolique , à 1' Arcbeucfque de Theffaioolque , 
duquel fes predecefleurs auoient lofty , auanc 

3 ue le Schifme eût defuni l' Eglifc Grecque 
e la Romaine : cc qu'il fit en faueur de G. 
Archeuefque , qui eft qualifié Chancelier de 
Romanie par ( r) Buzclin . Ce fut aufTi en 
cette année que Guillaume Archeuefque de 
Philippi fut cboUi Médiateur d' vn grand dif- 
ferent d'entre les Chenal iers de l'Hofpitalde 
Hicrufalcm d’ voe part , te T Euefque de Car- 
dique fucceffeur de (/) Galon dcDampicrrc , 
qui auoit eu cette dignité auant luy , te s’ eftoit 
retiré en France , où il aooit apporté Je chef 
de faint Marnés en l’ Eglifc de Laogrcs: & ce 
touchant quelques poffefltani qui eftoient pré- 
tendues relpeûiuement . Conon de Betunr Sé- 
néchal , Guillaume de Ville-Hardoûin Maré- 
chal , & Miles de Braibant Boutciller de Ro- 
manie , te autres Barons , furent priez d' ap- 
pofer leurs Seaux à cette t ti n ftft lo o ■ Ce qui 
fait voir , que ces Seigneurs faifoieot leur prin- 
cipale reftdence , te auoient leur partage des 
terres conquifcs dans la Tbeflalle . Les Epi- 
très d' Innocent font mention de plufîcurs au- 
tres Gentilshommes qui y eiloient encore ha- 
bituez vers ce même temps , te entre autres 
de (r) Pierre de Montigny , ( b ) Guillaume 
de Mircbel , ( * ) l'Abbé de Pleurs , ( * ) Guil- 
laume de Larifle , (/) Guillaume Alaman ( 
(m ) Raoul de Trabalie ou de Tabarie, ( a ) 
Gérard de Hugues de Bezançon, (o) Iean de 
Vianet , (p) Rolandin de Canufc , (y) Al- 
bertin fon coufin , (r) Hugues de Colongi , 
ou de Collogny , ou Colligny , (/*) Guillau- 
me de Rcfi, ( t ) Nicolas de S. Orner , te au- 
tres. fa) Théodore Seigneur Grec Prince de 
Corinthe , qui auoit efté cooferué après la red- 
dition de cette place , en la pofleflioo de ccl- 
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le d* Argos , à condition d’ en faire hommage " 

au Prioce d’ Achaïe , fut accule en cette an- 1 1 1 1* 
née de tramer quelque confpiration contre les H E N r t . 
François • Le < * ) Prince Geoffroy te Othon 
de la Roche Seigneur d’ Athènes ayant decou- 
uert fes pratiques, vinrent l'allieger dans Ar- 

f ;os , te l' en dépouillèrent . Ils trouuerem dans Prlfe d” Ar- 
a place le trefor de T Eglifc de Corinthe , que gos . 
Théodore y auoit fait apporter après qu'il 
eut abandonné la ville par compofkion au 
Prince d' Achaïe , te fe l'approprièrent . ( y ) 

Hcmy Archeoefque de Corinthe, qui de Doy- 
en de Chiions auoit efté promeu à cette di- 
gnité par l'autorité le i la recommandation 
du Pape , ayant eu iuis que le trefor de- fon 
Eglile auoit efté recouuré , te que ces Princes 
s' en eiloient emparez , s’ en plaignit au Pa- 
pe , qui donna commiffion 1 1* Archeuefque de 
Thcbes , le aux Euefques de Daualie & de 
Marathon fes Suffragans , pour les obliger à 
la rcftitution , mefme par cenfure Ecdefia- 

ftiqoc. 

XVIII. L’ Empire d' Orient auoit elle fans 1113. 
Légat Apoftolsque dépuis la mort du Cardinal p t ] lge er . 
de fainte Sufannc , ( z ) & Maxime que le Pa- uo ;£ Legs: 
pe auoit nommé pour en faire la fonûion at- cn j oma . 
tendant 1' arriuée te le choix de fon fuccef- „j e . 
feur, s’ eftoit arreté à Venife pour y agiter le 
different qui eftoit entre le Clergé de Con- 
ftantlnoplc au fuiet de l’ élection d' vn Patriar- p nfx g 0 . 
che, te n'auoitpas encore trouoé la commodité * “ 
pour pafler de li en Romanie • ( an ) Le Pa- 
pe donc ne voulant point laiflcr cette Egüfe 
nalffante fans Légat . qui pflt régler les de- 
meslez qui naiffoient à tous moment entre les 
Ecclefiaftique* le les Séculiers , choiftt te de- 
puu à cét effet au mois d' Aouft 1* an mil deux 
cens treize Pelage Cardinal Euefque d' Albe, 
auec pareil pouuoir qu' auoient eu fes prede- 
ceffeur s ; le au mefme temps donna iuis de fa 
nomination 1 1' Empereur Henry , à tous les 
Archeuefques te Eucfqucs , k Geoffroy de Ville- 
Hardüüia Prince d' Achaïe , te autres Prin- 
ces , Comtes , & Barons de l’Empire , les 
priant de le vouloir reccuoir , te le traiter ful- 
uant fa dignité te fon caraâere • (bb) Et fur 
ce que Maxime, à qui il auoit donné la com- 
miflion de régler les differents touchant 1* éle- 
ction d' vn Patriarche , n* auoit pfl arriuer à 
Conftantinople , il luy donna les ordres ne- 
cc flaires pour tiauliller à leur entière dccifton • 
fcc) A peine le Légat fut arriué à Cooftan- l c Le g4t 
tinople , qu abufint du pounoir qui luy aooit mal-traite 
efté donné par le Pape , il fe mit à vfer de j C3 Q recs . 
violence contre les Grecs , pour les obliger k 
embrarter la Religion te f Eglifc Romaine, 
exilant le excommuniant ceux qui ne vou- 
loient pas déférer k (es commandement . (dd) 

Cette feuerité caufa de grands mouuemeni dans 
Conftantinople . Le Clergé te le peuple Grec , • 
qui iufque-là auoient efté conferuez dans la 
libené de leurs Rits te Cod tûmes vinrent k 
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HISTOIRE DE CONSTANTINOPLE 


fouit au Palais en faire plainte à l'Empereur, 
1 *■ M • & i U y rrprctf ntcreuc qu* il n‘ efloic pas iufte , 
H E N a. T ■ qu - eflint d' vue nation differente de celle des 
Latins, aceotkumez à viure fods leur Patriar- 
che , de dans vne Religion dans laquelle ils 
jument efté nourri* de cleuez , on les voulût 
violenter à embr after vne creance contraire • 
Qu' ils s* clloicnt fodmis à fes commandement , 
& luy auoient iuré obeïftance Sc promis fide- 
lité , 6c de le feruir en toutes occaüons ,• mais 

J (ta’ ils s’ eftoient referué la libené de leur» con- 
eicnces : le prioienc Inflammetu d* arrêter le 
cours de ces pourlijitcs rigourcules , ou de leur 
donner 1a permiffion de fe retirer auec leurs 
familles - L, Empereur fur ces remôntranccs , 
preuovant d' ailleurs que le zele indiferet du 
Légat pourrait caufer de noitueaox detu/drci 
dans fes Etats, tt aliéner les efprits des Grecs, 
dont il auoit gagné les affections par la dou- 
ceur de fon Gmwernemem, refolut nonobilant 
fa refiftâncc de s'oppolcr à ce* violences ■ Il 
fit ouurir les Eglifcs te Monallcres des Grecs 

Î ni auoient efté fermes , te laiffa les Prêtres 
: les Moines dans l'exercice de leers fon* 


fiions ordinaires, confirmant par cette afrioa 
““ " 1' amour te la Wcrvocilbnce de ces peuples - 

1 1 1 4- XIX. (a) Cependant , t.rant auantace de 
Progrès de l' affoibliflémcnt des troupes de La Icaris , par 
T Empereur la perce qo'il auoit faite en la bataille con- 
en Abc . tre les Turcs de Cappadocc , quoy que G vb 
ûolre Iny fût demeurée en apparence , U en- 
tra dans 1‘ Afie auec vne paillante armée , de 
preffa fi vioement les Grecs , qu'il leur cale* 
ua Pocmanin, Lcmiane, <3c grand nombre d' 
EdJt. Parlf. antres places » Et ayant pouffé fes conquêtes 
iufques à Nymphée fans anoir prefquc trouué 
aucune relïllancc, il rrrourn.» triomphant dans 
Cooftantinople - ( b ) Lafcaris de fon cô.é ne 
lailToit palier aucune occalîon d'attaquer les 
François , de de faire des prîtes coniî Jetables 
iur eux , tant aux retraites , qu’en c autres 
rencontres: te comme ranimoGté eftoit gran* 
de extre ces deux Nations , l' aucrfion natu- 
relle portoit quelquefois les Grecs à exercer 
des inhumanité! contre les prisonniers , quoy 
que perfonoes qualifiées . Mais enfin luit que 
Henry voulût goûter le repos de U paix, m 
qu’il fût bien aile de fe voir debaraBc d' vn- 
ennemy pjilfant de Hardy , pour attaquer auec 
plus de rigueur le Prince d'Epire, (c) il ac- 
cepta 1rs conditions d'accommodement qui luy 
Paix entre furene prnpoféei par Lafcaris , par Icfquellei 
r Empereur roores lès contrées qui eftoient depuis le mont 
te Lalcafis* Gamine, qaleft voifin d' Achireo, auec la pla- 
ce même d'Achrrao , demeurèrent à .1’ Empe- 
reur, te le furplu* à Lafcaris , fcauoir Neo- 
caftre, Celblan , Chllare , Pergame , te les 
Lieux qui eftoient aux e nuirons de Tes places: 
de ce notre le* Prouioces qui enfermaient do- 
* puis Lopadi les villes de PrulTe de deNrcée. 

( d ) Quelques Ecrtuains Goûtent , que par cct- 
ic paix Henry donna 1‘ vne de fes nièces , SI* 
le de fa ferur Yoland Comteffc d* Auxerre en 
mariage à Lafcaris . Mais il y à oco de pro- 
babilité à cette circoftance ; ou du maint fi 
la fille de la ComteiTe luy fut lors accordée, 
ce qui n'fft pas éloigné de h raifon , qu* il 
l'ait époufée au temps de cét accommode- 
ment , de du viuant de Henry , comme U fe- 
ra remarqué cy-aprés . 


XX. fe) Le different pour l'élefrion d* vn — — — 
Patriarche de Conftantinople cftoit demeuré III f. 
iufquc-li indécis , fans que l'autorité du Le H IH t T. 
gat eût pfi rien contribuer pour apaifer les di- Geruais fait 
uiiion des efprits partages . Les deux contea- Patriarche 
dans fe voioleot appuyer, de perfonnes puif- de Conftan* 
tantes, qui prenoiem leur caufc en isain ; l’ tloople . 
Empereur d'vn côté favori ant l‘ Archenefquo 
d'Hcraclée, te le Duc de Venife le Curé do 
S. Paul . De forte que le Légat pour lé de* 
liurer de leurs recommandations , te fur la de- 
mande des parties , renuoya 1' vn de l'autre 
au S- Siégé , pour y cftrc pourucu ■ Ils arri* 
aèrent 1 Rome au temps que le Pape Inno- 
cent Troiliémc tenoit vn Concile general en 
I* Eglifc de Saint Iran de Latran, qui fut com- 
mence vers la fefte de Saint Martin i‘an 
mil deux cens quinze , de tut terminé le iouc 
de relie de S- André . Le Pipe y examina 
leurs ratfons en plein Concile , de de fou kni» 
cafta de annulla leurs élevions, dénomma vn 
troifiéaie , qui fut Geruais natif de Tofcanc , 
qu’il promût incontinent k la dignité Patriar- 
chale : de en cette qualité Geruais aflift* de- 
puis aux fcanccs du Concile auec les autres 
Erefques . D' où fe reconnaît l'erreur de quel- 
ques (/) Ecriuains , qui ont auancé que Fan- 
tin Dandolo , fils pudné d’ Henry Dandolo 
Duc de Venife fut éleué à cette dignité apres 
le deccdi de Morezini- N'eft que l'on veuil- 
le fc perfuader que Fantin fut cét Archeuelque 
d'Hcraclée, qui fut élen auec Louys Curé de 
Venife. Donc toutefois il y a lieu de douter, 
veu qu'eftant supplément parlé des qualitezA: par. 6*, 
des moeurs de cét Archeuefque dans les Epi - r * 
tre» du Pape Innocent, on n*y aurait pus ou- 
blié fa nailfance , qui eût donné vn grand poids 
à fa promotion, pour le mérite de la vertu de 
fon pere. D'ailleurs on ne peut pas dire qu' 
entre Morezini te Geruais il y ait eu vn au- 
tre Patriarche, (g) Alberic Auteur du temps 
écrîuant difertement que Geruais loy fucccd* 
immédiatement- Q_ioy qu'fl en foit , Geruais 
(b) par des Lettres données à Corinthe le 
dix-neufiéme iour de Iuln l’an mil deux cens 
feiic , qu' il dit auolr eflé le premier de fon 
Pontificat , confirma la donation faite par l* 

Kuefquc de Corone en la Moréc , à Gucrric 
Prieur de Saint Sauueur de Modnn , de à 1' 

Eglife de Saint Loup de Traies en Champa- 
gne , de 1’ Abbaye de Sanphadin , auec la moi- 
tié des dlxnic* , qui fe kuoient fur les terres 
de Simon de Lcgny Chcualicr , pour lors pof- 
iédées par Roc* de Legny . Simon de Leguy 
de Gérard de Germignon CheuaÜcrs auoient 
fait don de la mcfme Abbaye en l'an mil 
deux cens neuf, eftant à Calaraatha en la Mo- 
rée, à 1a même Eglifc de Traies, qui lut au- 
torlfé de ratifié par Geoffroy Je VUIe-Har- 
doüiti Sénéchal de Romaine, à condition que 
rette Egiife y entretiendrait à toil tours vn 
Chapelain, (i) Entre les Prélat* qui fe trou- 
uerent au Concile de Latran , dont le nom- Concile 
bre eftolc de quatre cens douze , furent ceux Latrau 
de T Empire d' Orient Bouucllcment conquis , 
qui y furent conuoqucz auec las Eoefques des 
autres Royaumes qui recconnoiftcnt l'Egllfc 
Romaine . Du moins les fi) Lettres circu- 
laires qui forent enuoiées de toutes parts en 
l'an mil deux cens treize pour la coouocatkin 
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de ce Concile, font fby que le» Archeuefqoes Roy de Bulgarie * q» 1 d' ailleurs pouBoir auoir 


1 1 1 S- d'HetacJcc , de Thebcs , de ThelTalonique , 
HSNftr.de Strres, de Larifle , de Patres , de Can- 
die , de Neopatras, de Vérifié , de Philippi , 
de leur* Suâ'ragans y furent cite* 8 c inuitec. 
Ce qui iuftifie pleinement qn'en ce temps-là, 
outre les Proulnce* de Thrace , celles de Ma- 
cedonie , de Theflilic , de i’ Achaïc , de du 
Peloponncfc eftoietic entièrement fodmifes à 
l' obeïfiance des François , de des Latins • Ce 
qui le reconnaît d' ailleurs par plufiears Epi- 
très d'innocent • (a) Entre ces Eurfqucs foc 
Jean Archeuefque de Ncopatres , ou de Fatras 
la nouuelle , ville de la TheAblte vert les 
Thermopyies , que S. Paulin appelle les Pa- 
tres Theiialiques , lequel i i' HTu 3 de ce Goo- 
die , voulant faeorifer l'Abbaye de Cem- 
btours en Brabant , d' oà il tiroft (on extra* 
û ion , ou plûtdc oà il aaoit eilé Religieux , 
luy fit prefent de quelques belles Reliques , 
dont il rendit porteur Guillaume Abbé de ce 
Monalîere, qui fe trouna pareillement au Con- 
cile , de entre astres du doigt de Saint Nico- 
las , que les Empereurs de Conilantinople fai- 
foient porter deuanc eu* aux combats , dans 
la confiance qu’ils auoient , que par l’inter- 
ccffion de ce Saint ils remporteraient la ri* 
- — — . âoire fur leurs ennemis ■ 
i 1 1 C% XXI- (b) Michel Prince d' Epine ne fe 
Théodore contenta pas d'aooir tornpu la paix qu’ il auoit 
fucccdc à recherchée , de qu’il auoit fi lolemnellement 
Michel fon aoec Henry en la vallée de Theflalonl- 
frerc en la < l ue ♦ n»* 1 encore tâni ajoiT «“c'» 11 égard * I* 
Princioauté alliance qu' U auoit contrariée par cette mé- 
d’Epire. me pal* de fa fille vnique de herieicre auec 
Edit. Par if. Euftache frere dé 1 ' Empereur , il entreprit de 
ptt.gy J la déshériter : bien qu’il ne mit pas Confiant 
r * ' fi elle n’eftoit pas pour lors decedée , ny mê- 

me fi elle auoit eu des enlans de fbn maria- 
ge . Quoy qu’ il en foit , fe votant fans héri- 
tier! matles , Il rappella fon frere Théodore, 
qui eftolt en ce temps-là en la Cour de La- 
(caris, à delTeln de luy lailTcr fa Principauté 
après fa mort . Théodore vécut quelque temps 
aùcc luy , de Michel ayant eflé afiafliné par 
vn fien domeftlque , il luy fucceda en tous 
fes États - Cettui-cy ne (ut pas moins vail- 
lent de entreprenant que fon predeccfleur , de 
fit fortement la guerre aux Bulgares de aux 
François, enleua aux vos les villes d’Achride 
de de Prllcp , de aux aurres la ville de Du- 
ras , qui efioit du domaine des Vénitiens , de 
l’Albanie. L’Empereur de (a part l’oppofolt 
vigooreutèment à fesdcfleini, 8 c en eût arrê- 
té entièrement le foccé! , ( c ) fi la mort ne 
l’eût pas furpris en la ville de ThelTalonique, 
comme il «’ achemlnolt contre ce Prince , Je 
onzième iour de Iuin l’an mil deux cens Tel- 
le , ayant à peine atteint l'ige de quarante 
ans ; (d) car il nàquit à Valenciennes l’an 
mil cent foixante quatorxe . Il régna depuis 
fon Sacre dix ans neuf mob , de vingt-deu* 
iooTS . 

Mort de 1 * XXIT. le) La plûpart dei Auteurs qui ont 
Empereur . parlé de fa mort , ont écrit qu’ il mourut de 
poifon . (/) Aucuns difent qu’ il luy foe don- 
né par fa femme j ce qui n" eft pas difficile à 
concevoir de la part d' vne Princefle Barbare , 
comme cftoit l'a féconde femme , fille de Jean 


conccu 8 c gardé vne haine dt vne auerfion Iti 6 , 
contre Henry l'enoemy mortel de fon pere. Henry- 
(g) D'autres veulent qu’il ait «fié empoi- 
sonné par les Grecs , en haine de ce qu* il 
auoit fauorifé dans le* commencement les pro- 
cedures rigoureufcs du Légat . A quoy il y a 
peu d’apparence, veu au' Acropolire (*) die 
en termes précis , aae (ans y auoir beaucoup 
d'égard , il lailfa la liberté aux Grecs de 1 * 
exercice de leur Religion , de gagna par là 
leurs afleâions • Audi tous les Auteurs Grecs 
conoiennem , qu'il trauailla tout le cours deS° n elo S e * 
fa vie, par vn trait de belle Politiqoe , à les 
attirer plus par fa modération & par la dou- 
ceur de Ton gouoernement , que par fi* valeur 
de la teneur de fes armes . ( i ) L’ expérience 
de la conduite de Baudoüln fon frere de pre- 
deccfieur , de du Marquis Bonifàce , luy auoit 
appris que le relus qu’ ils firent d' admettre les 
principaux d'entre eux aux dignités de fa 
Cour , dr aux emplois dans les guerres , les 
auoit banni Je (on lerufce « de obligé de cher- 
cher prottdion vers les Princes fes ennemis, 
qui furent autant fortifiez par cette retraite , 
que Baudoflm dt le Marquis en furent affoi- 
blta • (k) Henry ne s’y comporta pas de la 
forte, il les ca refia , les admit dans fa Cour,»,.. 
leur fit part des MagHIramrgl , de les employa 
dans fes armées . Qje s’il auoit pris quelque 
place fur fes ennemis , Il n' vfoit pas de ri- 
gueur à leur endroit, mais le* inuitoit humai- 
nement à prendre parry dans fes troupes , dt 
fe ftruoit d'eux auec la même confiance dans 
fes guerres , qu’il faifok de ceux de fa na- 
tioo; rendant ie change par ce moyen à Théo- 
dore Lafcaris , dt à Michel Comnene , qui dé- 
bauchèrent vne partie des François qui eftolent 
à fon feruice dt foûs ion ©bel (Tance , par 1 ’ 
efpolr d' vne paye plus confiderable . Ce qui 
a vérifié le reproche *ie les (/) Grecs ont 
fait de tout temps aux François dt aux La- 
tins , d’cflrt trop paffionne* pour le lucre. 

Quant au menu peuple , il le ménageoit en 
reîle façon , qu’ il en emporta les affefHons 
par fa douceur , dt la facilité qu’il apportée 
à écouter fci plaintes , de à luy rendre lufti* 
ce • Ces belles qualité* jointes à fa valeur , 
de à l’excellence de fon efprlt , dont <1 ren- 
dit des prcuucs fi go al ée* dans les guerres , de 
dans la conduite des affaires , le firent admi- 
rer des Grecs . de le rendirent redoutable à 
Lafcaris , qui fut obligé , après auoir perda 
vne partie de fes Erats , de racheter l'autre 
par vne paix • De forte qu' il eft vray de di- 
re , qu'il écablic fon Empire fur deux fonde- 
mens inébranlables , l’ amour dt la valeur . II 
fut toutefois mal heureux en ce poinlt , que ta 
Pronidence draine ne luy permit pas d’ache- 
uer tant de conquêtes , dont elle arrêta le 
cours par fa mort , au milieu de fes plus bel- 
les années, de en ce qu'il n'eut pas des fuc- 
eefieur» a fie* vigoureux de vailtans pour les 
affermir de conferuer- ( m ) Il ne tailla point 
d'enfans de fes deux femmes .- quoy que de 
la première 11 y a lieu de croire qu* il en eue , 
puifque Ville- Hardoüin parle de fa grofleffe , 
au tcmp< de l’ enrreueoé qui fe fit entre hiy 
de le Marquis • (») Il eut pareillement vne 
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, fille naturelle , qo’ il fit épouTcr à Àtblatrue , 
1 1 I ou SthUoe * proche raient de lean Azen Roy 
H c N k Y . de Bulgarie Prince de Melenlque , qui efl vn 
Fille bàrar- fort château dam la Bulgarie , où il comman- 
de de l'Em- doit fouuerainoment , l'ans rcconnoître ny le* 
pereor. Empereurs de Conftantinople , oy le* Roy s 
de Bulgarie , fc fa liant redouter également des 
vns de des autres , de changeant à tous mô- 
me ns de parcy • L'Empereur luy donnant fa 
fille , luy conféra le titre de Defpote i après 
le deceds de laquelle ce Prince reprit vne fé- 
condé alliance aucc la ftrur de la femme de 
Théodore Prince d' Epiie , de U famille des 
Pecraliphes . 


PIERRE, 

'XXII- J ^A mort du Papa Innocent Tioifié- 


Rdtf. Vétif. 

Mort d'in- j 

Hooorius J_a me , qui lufqué là auolt procuré par 

cft fait p.. Ic* foins de grands âuantages aux François do 
* Conftantinople , furuenuë verset meme temps 
^ ' à Peroufe le fcigléme Jour de Iuilicc de cet- 

te année, i ointe à celle de Henry , leur eût 
efté vn furcroîcde malheur, fi Honnrius T*oi- 
fiéme de la mai Ion de* Sauelles , éleu le len- 
demain en fa place « n’ eût pas pris en main le 
gouuernement de T Eglife . Car 11 ne fit pas 
moins parctrc de paffion durant tout le cours 
de fon Pontificat pour T auanccment de 1‘ Em- 
pire d’ Orient , que fon predecefteur auoit fait . 
A peine il fut paruenu à cette dignité , qu il 
(a) ficriuit à l’Empereur Henry pour luy don- 
ner âuis de fa promotion , de du defir qu* il 
auoit de trauailler à l'extirpation de l’hcre- 
fie . de du Schifmc des Grec* , qui talques à 
prêtent s'eftoient oppofez au progrès des Chré- 
tiens dans la Terre-Sainte • U exhorta aufit 
par vne autre ( h ) lettre le Patriarche Cer- 
nais à confirmer vne bonne intelligence aucc 
l’ Empereur , pourueu que ce fût fans apporter 
vn preiudlce notable à l'Eglife- (e) Et enfin 
à l' exemple de fon predecefteur , pour témoi- 
gnagne du zele qu'il auoit pour le bien de 
cét Empire , il prit en fa pretedion de celle 
du fainr Siège le ieune Roy Demetrius^ de le 
Royaume de Thcftalic ■ Mais la lettre qu’il 
auoit écrite à l'Empereur vint à tard, eftanc 
dcccJc le mois precedent • Sa mort fut le 
comble des difgraccs qui accablèrent cét Etat 
naiifant & ces Colonies Françoftes , dont les 
affaires qui auoient profperé talques en ce 
temps-là aucc de grand progrès , allèrent tel- 
lement de mal en pis , qu’ elles tombèrent à 
la fin dans la derniere décadence - D’abord 
que la nouocllc de la mort de I’ Empereur fut 
portée à Conftantinople , les Barons pour ne 
laifter point cét Etat fans Gouuerncur , atten- 
du qu'il n’ auoit lallTé aucune pofterité qui luy 
eût pû fuc coder , de qu'il n'y auoit pour lors 
aucun de la famille à qui ils puffene légitime- 
ment déférer la Couronne , établirent , com- 
me ils auoient fait après la déffaite d'Andrl- 
nopk, & la prife de BaudoQin , vn ( d ) Rr- 
gent ou Bail de 1’ Empire . Cependant ils con- 
noquerent tons les Baroos François , pour re- 
fondre dans vne alfcmblée generale , de la 
perfonne qui deuoit remplir la place du de- 
Regent de font . La chofe y fut difeutée meurement , 
I' Empire . chacun iettanr lej yewt fur Pierre Comte d* 


Auxerre beau-frere de l'Empereur Henry, & "" 

fur André Roy de Hongrie gendre de ce Com- 1 1 1 O. 
te, qui auoit époufé fa fille Yoland. (e) Les Pt ER ai- 
fuffrages fembloienc incliner du côté do der- 
nier , tant à caufe qu* il eftoit Prince paiffant , 
de capable de conferuer les conquêtes des Fran- 
çois , que pourcc que fes terres confinoient à 
celles de 1’ Empire de Romanie ; de que Joi- 
gnant ces deux Etats , il luy feroic facile da 
a' y maintenir , de de faire de nouueaux pro- . gg 
grés . Ils eftimoient que l'on deuoit confide-^*' 
rer en cette renc ontre le bien de T Eut , plu- 
tôt eue la proximité de fang , qu'il fuffifoit 
qu’ il y eût droit par raifon de famille , quoy 
qu' il y en eût de plus proches que luy , com- 
me eftoit le Comte d' Auxerre fon heau-pere ■ 

XXIII- Les Barons dans ces parcages d' Pierre Cd- 
•fpriu de de fentimees crûrent qu' il eftoit ne- ted’Aexer- 
cefTaire auant qu'aller plus auant , de fonder *e appelle à 
là-deftius le Roy de Hongrie , de de fçauoir de l'Empire • 
luy , fi ayant efté éleu Empereur, il voudsoie 
accepter la Couronne au prehidicc , ou du moins 
au refus de ion beau-pere • Mais foit qu' An- 
dré eût préféré le eonfell qui luy fut donne 
par le Pape , à qui il auoit écrit au fuier de 
ccttc éleûion , d’ entreprendre le voyage dt le 
fecoors de la Terre-Sainte , comme 11 s’ y 
eftoit engagé par vœu , ou qu’ effeüiuement il 
ne voulût rien faire en cette occafion au pré- 
judice du Comte , à qui cette Couronne ap- 
partenoit plus légitimement , à caufe d’ Yoland 
de Flandres fizur de Henry , fis femme ; les 
(/) Barons élcurent finalement le Comte d* 

Auxerre , de prirent rcfolutlon de députer vers 
luy en l-rance, pour le prier de venir recueil- 
lir la Couronne Impériale . Ce Prince eftoit 
fils de Pierre de France de d’ 1 label Dame do 
Courtenay de de Montais » de petit fils do 
Louys le Gros Roy de France; de ainfi ap- 
partenoit de proximité de fang au Roy Phi- 
lippe Augufte , duquel il eftoit coufin ger- 
main. Il auoit épouféen premières noçes Agnes 
fille de héritière de Guy Comte de Neucrs, 
de en auoit eu vne fille vnique , nommée 
Mihaut , (z ) qu' il donna en mariage à Her- 
ué de EtoZay Seigneur de Cofnc de deGiem, 
par le traité d' accot d qui fut moycnné à Mon- 
targis par Philippe Augufte cotre ces deux 
Seigneurs , en fuite d' vne guerre , de d’ vne ba- 
taille donnée entre eux le troifiéme iour d* 

Aouft F an mil cent quatre-vingt dix-neuf , 
où Pierre demeura prlfonnier d'Heruc . Par 
ce traité les Comte* d' Auxerre de de Ton- 
nerre furent lai (Tel à Pierre pour en ioûir fa 
vie durant • (h) Du Tillet tient que la ville 
d' Auxerre fur lors érigée en Comté en faueur 
de Pierre: Mais (i) 1 Auteur du Lignage do 
Coocy dis qu elle ne prit ce titre en fa per* 
fonue, que parce qu' il auoit efté Comte, fça- 
uoir de Neueri. (à) Après le deceds d' Asnes 
il reprit vne fécondé alliance auec Yoland de 
Flandres, fttur de Baudouin Comte de Flan- 
dres , de depuis Empereur de Conftantino- 
ple , par traité du mois de May l'an mil trois 
cens quatre-vingt dix-neuf , au droit de la- 
quelle il deuint Comte de Marquis de Na- 
mur , par le deceds de Philippe de Flandre* 
fon beau-frere, arriué en l'an mil deux cens 
treize , ayant eu de ce mariage vne belle 
de illuftre pofteritc , comme nous dirons cy- 
après. 


(a) Bemlusl. i - Ef y. 
(b j L.x. Bp. se. 
fc) L i Ep.i,. 

(d) Htmr.I. i - Epifi. J4J, 
(e ) Btnor- /. *. Epifl. a 1 r • 


(f) Ecnorkn L r- Ep- ai r. 

( g ) Bfi- de U hUlfon de Vcrjj. /■ 1 o- cb. i- 
( h ) Du Tillet . 

( i ) LigtM&t de Cottcy HS- 
(k) Mtitr 
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XXIV- (*) Les Barons François ayant de- qui fembloient s'élever dans l’Empire , pro- 


1 - * 6* jK, t é cn France quelque*- vns d'entre eu» vers 
P l £ R R E . le Comte d’Auxerre, & laComteflc la fem- 
11 vint à me, pour leur faire fçauoir qu’ ils elloient at- 
Rome, où il tendus auec impatience à Confia ntinople , pour 
eft couron-y recueillir la Couronne Irmscrialc , vacante 
oé Empc- par le deceds d'Henry: le Comte receut auec 
reor. beaucoup de fatisfaûion vne nouuelle G àuan- 

Edit. Parlf. tageufe, de fit cn fuite fes préparatifs pour ce 
fag. 67. long , mais funefte voyage • Il fit deuant ion 
départ des levées des Gens de guerre , pour fc 
faire accompagner durant le chemin ,dc en 
fortifier les troupes de 1 ' Empire . ( * ) Et pour 
fatiifaire au* depenfea necçlsaircs à cette en- 
treprile , il engagea à Herué Comte de Ne- 
ucri fon gendre le Comté de Tonnerre de la 
Seigneurie de Cruty ; à condition que s’il ve- 
noit à deceder dans fi* ans, ces Seigneuries 
appartieodroicut perpétuellement de héréditai- 
rement à Herué , de que s‘ U furuiuoic ce nom- 
bre d années , 1a ioiiy liante luy retouroeroic 
fa vie durant • ( e ) Il partit de France auec 
fa femme de quatre de les filles , laiffant fes 
'■ ■ " deux fils Philippe de Robert au château de 

I JI7. Fia mur , de vine en Italie fur le commence- 
ment de 1’ année mil deux cens dlx-lept , ac- 
compagné d' vn grand nombre de Gentils-hom- 
mes François , entre kfqucls cfioit Guillaume 
Comte de Sancerre fon beau-frerc , de cent 
foixante Chevaliers , outre la Caualcrie de In- 
fanterie, qui fe montait à cinq mil cinq cens 
hommes, tous d’élite de encilat de bien cotiv 
batre - ( d) En partant par Bologne , il pût 
fon logement chez les Lambcrtms, oùeltant 
il donna l'Ordre de Cheualeric à Guy Lam- 
bertin, à Louys Rampon, de à Telia Préco - ( r ) 
11 arriua à Rome auec fes troupe* de la com- 
pagnie au mois d’ Aurll , de y fut receu par 
Je Pape Honorius , de par le Clergé de le 
peuple Romain , auec toute la magnificence 
qui eftoit deué à fa qualiçé de à fa naifiance , 
P' abord il fit de grandes InJUnces vers le Pa- 
pe , à ce qu' il luy donnât la Couroone Im- 
périale , de à la Cotnteife YoUnd la femme ( 
le Pape en fit refus , fur quelques difficulté! , 
dont la principale eftoit , qu’ il femblerou par 
cette adioo rcconnoitre que les Empereurs d' 
Oilent auoient droit lur la ville de Rome -, de 
en fécond lieu . qu’ il feroit prçiudice au Pa- 
triarche de Conltantinople , à qui de tout temps 
cette ceremonie appartenait , de qui auoit erté 
nouvellement confirmée au Pattiarchc More- 
zini par Innocent . Mais le Comte fit tant pas 
fes inlïances , de par fes amis qu’ il employa , 
qu' enfin le Pape fe lailfa perfuader ; de afin 

Î ue l'on ne crût pas que le Comte cn vertu 
e ce nouueau titre pùt prétendre aucun droit 
à l'Empire d’ Occident, U le couronna folem- 
. nellemcnt de la ComtelTe fa femme en 1 ' Egli- 
le Saint Laurens hors les murs , le Dimancbq 
qu’on chante Mjftruerdte , qui écheou en cet- 
te année-là au ncuuiéme iour d’ Avril ■ (/) 
Le Pape écriuic trois iours après an Patriar- 
che de Conltantinople , de luy manda , que 
quoy qu'il eût couroune le Comte, il n’ auoit 
toutefois entendu par cette altian preiudicicr 
aux droits de aux priuileges de fon Egliie , i 
citant lailTé emporter aux prières de 1 ‘ Empe- 
reur , de suffi afin d'appaifer les monuemens 


bablcmcnr au fuiec de cette éledion, qui te- 1 H 7 - 
noit les efprit» partagez . (j J Cette ceremo-PiER RE- 
nie achevée , le nouueau Empereur inueftit Guil-oa». g g. 
laume Marquis de Rlontferrat , tant cn fon 
nom, que comme ayant la garde de la tutel- 
le de Demetrius fon frere , du Royaume de 
ThclValonlque , de autres terres qui auoient 
efté laiflécs au Marquis Boniface leur pere par 
les Empereurs Baudouin de Henry , de dont 
( d ) le Pape prie la protection quelques iours 
apres- 

XXV. (/) L’Empereur partit de Rome L’ Empe- 
aucc fa femme , les quatre biles , de toutes reur part de 
fes croupes le neuuiéme iour après foo cournn- Rome, vient 
ne ment , (k) ayant en fa compagnie ïcan Co-dans l’Epire 
lonne Cardinal du titre de Sainte Paxcde , & y eft Eaic 
que le Pape enuoyoit en Orient en qualité de prilonuicr • 
Légat du faint Siégé , auec vn ample pouuoir 
qui. le trouuc au long exprimé dans l’ vne des 
Epitrcs de ce Pape . ( / ) Eftant arrivé à Brandis 
il s'embarqua furies vailfeaux qui luy auoient 
cité préparez par les Vénitiens pour palfcren 
Romanie ; ayant convenu auparavant auec eux 
par vn Traité particulier , de prendre terre 
dans l'Epire , de pour premiers de fes ex- 
ploits, de déclarer U guerre à Théodore Com- 
nene , le plus grand enoemy des Français de 
des Vénitiens, de d’affieger en leur faucur la 
ville de Durât. { m ) Cette place auoic autre- 
fois appartenu aux Vénitiens , te leur auoic 
ede enlevée par Théodore . L’ Empereur fit 
cependant partir fa femme de fes filles en d’ 
autres vaifieaux , de leur fit prendre le droit 
chemin de Conltantinople , où clics arrivèrent Siégé de 
à bon port . Ayant pris terre prés de la vil- Duraz . 
le de Duraz, il y forma le fiege ; ce fut tou- 
tefois fans aucun effet : car après y auolr em- 
ployé plufteurs iours , de perdu beaucoup de 
geo* par U rcGfiancc des ennemis, il fut ob- 
ligé de le leuer , de de fe retirer lans rien fai- 
re , refolu de irauerfer les terres de The ado- 
re de le Royaume de Tbcflalanlqje, puur de 
là arriver par terre à Cooftantinople • ( * ) 

Mais comme il auoit affaire à vn cfpric au- 
tant vigilant que cauteleux , à peine i| fe fuc 
engagé dans les montagne* d’ Albanie , qu’il' 
fe vit attaqué de toutes parts par les Grecs, 
qui coupèrent les vlures à fon armée , de tail- 
lèrent cn Pièces cçux qui s’écirtoieut .. En 
forte ouefe voyant réduit à. cette extrémité, 
qu’ il falloir vaincre ou mowir , il prit relo- 
lution de les combatre , & de leur liurcr ba- 
taille- Théodore qui la vouloir éviter, e-.it re- 
cours aux perfidies , dont il eftoit mal-ailé de 
le deffendre , particulièrement à des François, 
chez qui femblabJes déloyauté* font inoüyct , 
il feignit de vouloir entrer e* pourparlcr d’ 
accommodement ; de à cét effet s’ adrcita au 
Légat pour en traiter • Ayant confère cnfeni- 
blc fois les feuretez ordinaires , on conuint 
que 1 ’ Empereur auec fon armée iraucrferoit 
les terres de Théodore , fans leur porter au- 
cun dommage , dt que Théodore de Gi part 
ferait liurcr les. viurcs * A autres choses ne- 
ceffaircs, à l' Empereur de à les troupes, pour 
Ion naifage . Li Chronique de Saint Mariai» p-rg. ép. 
d’Auxerre dit en cet endroit , qu’ entre Ica 
conditions arretées par ce Traité , il fut 


{a). Cbr. Nengll MS. 1 a 1 6 Pb Meuik . 

(b) Guj Coquille en /* lift, de Neuers - 
( c I Cbren. Ahtf. 1 a 1 7- N engins ■ 
d ) Sigan. I. 5. blft. Boston . 
e ) Cbr- Foff* non * . Cbr. Jtkb. de J. Gersn- 
Çbr. Aïs if. 

(f) Hyscrlui /. 1- Ep. 1 78. 


( g ) Henerhii /. 1. Ep- J7L 
(h) Boiter in 1 1 . x.Ep $ 78 - 
c i ) C’A- Refu n 'e MS. 

( k) Hisser- 1 . »■ Ep- 418. 4I9, 

( l ) Ben, in. dee. il. 7 • Blond ■ S «bel! . dt x. a- A !.. 
( m ) Innoe. III ■ l 14. Ep. 4 j. 

( n ) Cbr. Altlf àertp. e. *4- 
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HISTOIRE DE CONSTANTINOPLE 


_ — conuenu que 'les François quitteroient leurs 
1 2> I T* armes , dc qu’ U les metcroienc encre les mains , 
PIERRE- je en U puittance des Grecs ; ce qu'ayant 
L’Empereur eftt accordé par la bonne foy A la fimplici- 
fait prifon- ré du Légat , Théodore prenant Je temps que 
nier par V Empereur eftoit éloigné de les troupes , (t 
Théodore faifit de fa per Tonne , cnfembJe du Légat , de 
Comocnç. J' Archeuefoue de Salone en Dalmatie , du 
Comte de hancerre. je du furplus de la No- 
blette , qui eftoic à la fuite de l’ Empereur . 
Mais cette çirconftance eft peu vray-fembla- 
ble , n' eflant pas probable que les François , 
qui n'auoienr que trop de fuiet de Te deffier 
Je ce Prince , coffrne voulu fe mettre ainTi en 
fa diTcretion , je comme fl d'ailleurs la feu* 
reté n' eût pas cité entière par les ôtages qui 
fe donnent d'ordinaire réciproquement départ 
je d’autre • Audi ( a ) quelques Hifloriens ccrj» 
uent que l’Empereur, « ceux qui eftoient en 
fa compagnie , furent arrêtez par Théodore à 
▼n difner , où il les auoit ioulté » je qu' en 
fuite ayant fait attaquer par Tps troupes cel- 
les de l'Empereur , qui croioicnt eflrc en tou- 
te fcuretc par le dernier Traite , vnc grands 
partie fût taillée en pièces , les plus qualifiez 
faits prifonniers , Ce les autres dépoflillcz , 
mal- traitez , je expofez à l'iniure de l'air je 
du temps dans des lieux affreux je inhabitez . 
Ce qui conoient en quelque façon à ce qu’ vn 
( h ) Auteur Grec écrit , quç Théodore deffit 
toute l’ armée de 1* Empereur dans les détroits 
des montagnes d'Albanie , fupprimant toute- 
fois l’ infigne perfidie dont vfa ce Prince Grec 
en ccttc occafion .(r) GoiTuin frere d' Alard 
Sire d' Antoing en Flandres, entre autres , per* 
dit la vie en cette malheureufe deftaite • 

Le Pape s* XXVI. Acropolirc a rai Ton dédire que cet* 
employé te v ivoire de Théodore , fi toutefois ou peut 
pour la deli- qualifier de ce nom la plus lâche je la plus 
urance de I' déloyale aQion qui fc fit jamais , releua au- 
Empcreur tant les efprits des Grecs , abatus par la ter- 
jc du Légat- reu r des armes viâorleufes de Henry, qu’ el- 
le renuerfa les efperances des François , qui per- 
dirent en cette occaGon la fleur de leur No* 
blette , je vn fecours tres-confiderable dans 
leurs befoins. Audi 1a noauclle en ayant efté 
portée au Pape , on ne peut exprimer com- 
bien il en fut touché ; luy qui s'eftoit toûiours 

S rfuadé que l’ affermi iTemcnt de 1' Empire 4' 
rient entre les mains des François , eftoit le 
feul je vnlque moyen pour retirer la Terre- 
Sainte de celles des Infidèles . Ce que témoi- 
gnent aflez les (J) lettres qu' il écriuit à Théo- 
dore fur ce fuiet par André Soûdiacre l’ vn de 
fes Chappelains, qu'il luy enuoy a exprès ; où 
U fe plaint auec des termes pleins d’ aigreur 
je de reproches , de ce qu' il auoit ozé arrê- 
ter Ton Légat prifonnier , je de ce qu' au Heu 
de procurer l' financement de la Terre-Sainte, 
U talfoit tous fes efforts pour les détruire. 
Qu’il prit garde de ne s’attirer point par ce 
moyen je fur fes terres toute l’armée des 
Qoifcz , qui tireroient vengeance d’vnc iniu- 
re fi atroce, s'il oe luy donnent promptement 
la liberté , je dc le mettoit hors de prifon . 
Eiit- Parif- En toute la fuite dc cette lettre il n’efl point 
p.iv. 70. parlé de la détention de l' Empereur , Toit qu’ 

* * 1 il ciût ne deuolr pas mêler les interets dc 1' 
Êallfe auec ceux des Princes icculicra , folt 
qu il eftimit que (r) celle qu’il écrluoit fur 
ce fuiet au Roy de Hongrie fuffit ; où luy 


donnant fiuis de ce fûtsefle accident , il le con- _ ~ 

iura d'employer Ton pofllblc pour procurer la I Z. 1 7> 
liberté de P Empereur l'on allie , Ce du Légat , P I E R R E • 
qui auoient elle arrêtez par Théodore , irai- 
trcul'ement , le’ eft le. terme dont il vfe , je 

Î iui conuainc Acropolite de fâuttcté ou de dit- 
■mutation) je qu’ vfant de paroles entremcf» 

Ices de douceur je d’ aigreur , il le menace de 
l’aller attaquer dans fes Etats, je d’ y porter 
la guerre auec les troupes qu’ il auoit mifes 
fur pied pour le fecours de la Terre Sainte, 
s’ il ne deferoit pas fi fes prières . Cette lettre 
eft datée de Fcrctri du vingt-huitième iour de 
lulllet l'an deuziéme de Ton Pontificat ; d'où 
l’on peut conleâurer que cette deffaite des 
François arriua vers la fin du mois de Iuin» 

Il é*criuit encore de feinblables (/) lettres au 
Bail de l’Empire dc Conflantinople , au Duc 
je à la Republique de Venife , au Prince d’ 

Achaïe, Je autres . El par (^) celle qu’ilad- 
refsa aux Arcbeuefques Je Eucfques de Fran- 
ce, il leurenioint de faire de nou-ielles leuées 
dc Croifez forts la conduite dc Robert de Cour- 
tenay Seigneur de Conches grand Bouteiller 
de France frere de I’ Empereur , pour eftrç 
employées au fecours de Conflantinople» ~ ' 1 

XXVII. ( h) Sur la nouuelle de cette per- 1 1 I 8- 
fidie de Théodore , auec les exhortations du Théodore 
Pape, on fit des leuées dc gens de guerre de gagne lePa- 
tous côcez pour l’aller attaquer . Les Veni- pe Je élar- 
tiens qui fe rrouuoient dautanc plus engagez gU le Légat, 
en cette querelle , qu’ils auoient efté les Au- 
teurs dc cette entreprife , s’ y inrerefterent aufli 
plus que les autres , je firent vn puifsanc ar- 
mement , auquel diuerle. troupes des Croifez 
fe vinrent ioindre à Venife je ù Ancône. Ce- 
pendant le Pape ne laifsoit pas de continuer 
les pourfuircs vers ce Prince , pour la deliu- 
rance du Légat , Je il y eut dans cqt entre- 
temps pluficurs negotiaciont ménagées de parc 
je d’autre fur ce fuiet par I’ Eueiquc de Cro- 
tone , je vn Hermitc nommé Etfrem , qui fu* 
rent employez pour cela . Théodore qui ap- 
prehendoit cét orage qui menaçoit fes Etats, 
vit bien qo* Il ne pouuoit le détourner, qu’en 
gagnant le Pape ; à quoy il ne luy fcroit pas 
difficile de paruenir s' il itisnoit de reconnus- 
tre I’ Egli le Romaine , Je s’il mettoit le Car* 
dînai Légat hors de prifon . Enfin le Traité 
fût conclu entre le Pape je Théodore , au mois 
de Ianuier Pan mil deux cens dix-huit , en 
confequence duquel le Cardinal fut élargi; je 
le Pape rcccuant Théodore en fa proteflion 
je celle dn laine Siégé, fit dcffcnlc aux Véni- 
tiens je aux Croifez , qui s'efloient ioints à 
eux à Venife je à Ancône , d’ entrer dans 
les terres de Théodore , fofls pe.ne d’excom- 
munication - Il ne parok pu des Epirrcs d’ Ho- 
norius qu’ il y ait de fa part aucuno conuention ptt. 71, 
pour T élargiisement des autres prisonniers, ny 
même qu’il y ait cflé fair mention de l’Em- 
pereur • D’où il eft aifé ù comeÛurcr qu'il 
eftoit lors dcccdé , pais qu’il n'eft pninr pro- 
bable qu'il eût voulu empêcher les Vénitiens 
je les François de trauailler à ù deiiuxance. 
fi) Acropolite dit qu'il fat tué dans le com- 
bat: (*) vn autre écrit que Théodore l'ayant 
arrêté prifonnier auec le Cardinal , prit refo- 
lution de les faire tuer tous deux ; mais qu' il 
en fut détourné par fes amis , qui luy repre- 
fenterent , qu il foy eftoit bien plus auantageu* 
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(a) Cbron- lot dan)- 
( b ) Acrep. c. 14. 

(c) Vb-Miuk- 
( d ) ttonor. /. a. Eplfi. jq j. 
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SOVS LES EMPP. FRANÇOIS, LIV. III. j; 

mena ccî de le dcpolTeder , s‘ il n’ vfoit mieux * 


«le le* tenir en la prlfon , parce qu’ en les fai* 
Tant mourir, il i* attireroit infailliblement vne 
cruelle guerre de la parc du Pape 3c des Fran- 
çois , au lieu qu'en les gardant il le feroit crain- 
dre 3c redouter d’ eux : & «pie fur ce coeicil 
il les tint prifonniers , 3c (m) traita fort hu- 
mainement 3c ciuileraent le Cardinal . Quoy 
qu* il en foit , ou que I’ Empereur air efle tué 
au difner , où il fut inuité par Théodore , 
comme ( b ) aucuns écriucnt , ou dans vne ba- 
taille, comme veut Acropolite , ou finalement 
qu’ il eût elle- re ferré en prifon , comme c* eft 
la plus commune opinion , te les Epîtres du 
Pape Honorius , te les ( c) Auteurs du temps 
le confirment ; on doit tenir pour con liant 
qu'U clloit mort au temps de cette conuen- 
uon, Ù lequelle le Pape n’ aurait pas voulu en- 
tendre au preiudice de fa deliurance - Que s’il 
s' eft porté dans la fuite auec tant de paffion 
pour Théodore, ce fut par ce qu’il rcünirtbis 
par cette paix vne bonne portion de la Grè- 
ce Schématique i 1’ obeïlïance de 1* Eglife : 
en fécond lieu , par la crainte qu’il auoit de 
détourner par ces nocnellcs guerres le leeours 
de la Terre-Sainte , pour lequel il faifoir raus 
fes efforts , 3c employoit toutes fes penfée* . 
(d) Tant y a que les Vénitiens fe voyans 
arrêter par les menaces de fes cenfures , fu- 
rent obligez d’abandonner leur entreprife , 3c 
de faire vne tréue de cinq ans auec Théodo- 
re , tant au nom de leur République , que des 
Vénitiens de Conftantinople , aufqiels Nico- 
las Tiépolo commandoit en ce tcmps-lù en 
qualité de Bail , ou Podeftar • 

■ XXVIII. Le Cardinal ayant cfté de'iuré Je 
■prifon, acheua fon vovage. 3c arriva à Con- 
. ftantinople , pour y faire les fondions de fa 
Légation ; ( t ) où d’abord il reforma quanti- 
té d' entreprifes des Barons fur le Clergé , 3c 
quelques abus du Clergé contre les Canons 3c 
les l'aints Decrets . (/) Et fur l'âuis qu’il 
donna au Pape des entreprifes du Patriarche , 
qu’ il cxcedoic fon pouuolr , 3c auoit mis foûs 
l’ interdit mal à propos 3c fans caufe les ter- 
res de Geoffroy Prince d’ Achaïe , 3c d' Othon 
Seigneur d’ Athènes , qui en auoient appcllé 
au S. Siégé, le Pape prit occafion d'écrire au 
Patriarche , 3c de niy en faite reproche , auec 


à l'auenir de fon autorité - (v) Toutefois il 
reconnut auec le temps que le Prince d’ Achaïe Pierre 
n' ciloic pas fi innocent des abus qui conccr- 
noient les inuafions des biens des Eglifés , do 
on l’accufoic , qu’il n'eût efié légitimement 
excommunié , 3c fes terres miles foûs l'inter- Edit. Tarif. 
dit : 3c comme fur ces rcmùntranccs il ne (epag. 7*. 
corrigea point , i) confirma fon excommunica- 
tion. On ne lit point ce que 1* Impératrice Yo- 
laud fie ù Conftantinople durant la détention, 
ou après la mort de fon mary ; mais feule- 
ment qu' citant greffe de luy lors qu’ elle le 
quitta , elle accoucha d' vn fils , qui fut nom- 
mé BaudoUin en mémoire de fon oncle , qui 
naruint depuis k V Empire , 3c fut heritier de 
la Couronne , suffi bien que des difgraces de 
fon pere 3c de fon frère Robert . Il y a en- 
core lieu de prefumer qu'elle fit alliance , ou 
la confirma auec Thcodore La Ica ris . 3c qu' el- Mort de I* 
le luy donna en mariage fa filie Marie quel- Impératrice 
ques moins suant fa mort , auenuë félon le Yoland- 
(A) Moine d’Auxerre , l'an mil deux cens 
dix-neuf, comme il fera remarqué dans la fui- 
te de cette h i (foire . Vers lequel temps le Pape 
(/) Honorius prit en fa protection , à l'exem- 
ple de fon predeceffeur , 1* Impératrice Mar- *•« 

guérite veuoe de Boni face Marquis de Mont- 
serrat , 3c luy donna le Priullcge de ne pou- 
uo»r eftre excommuniée par aucun Prélat, fan» 
l’ autorité du faint Siège • ( * ) L' Empereur 
Pierre laiffa de fa femme Yoland pluûeurs en- 
fans , fçaiioir quatre fils , Philippe Comte de 
Namur décédé fans enfans l'an mil deux cent 
vingt-fix ; Robert qui fucceda à fon pere en Ses enfans < 
l’ Empire ; Henry qui fut Comte de Namur 
apre» fon frere ; te Baudouin qui fucceda à Ro- 
bert . Les filles furent Yoland époufe d’An- 
dré Roy de Hongrie ; Agnes femme de Geof- 
froy II. Prince d' Achaïe i Marie femme de 
Thcodore Lafcaris ; Marguerite alliée ù Hen- 
ry Comte de Vianden; Yfabcl marie en pre- 
mières noces à Gaucher fils de Milon II. Com- 
te de Bar fur Seine , 3c en fécondés ù Eu- 
des de Montagu , iffu de la famille 3c mai- 
fon des Ducs de Bourgongne ; Sibylle Rcli- 
gieufe ; 3c vne autre qui époufa Raoul Sei- 
gneur d' Iffoudun ■ 


( a ) éfoisar- /. 7. Ep ■ 14. 

( b ) Sahell- 

(c) Gulllrlm. Br il a l 10. Pbilipp. 

(d) S abri/. 

( * ) Btnor. /. a. Çp. 1 19 y 1194. 


(f) Jd- /. a. Ep. rooa. 

(g) Uenot.l. y Ep. a J7. 4 i«. 
( h ) Cbr. A/tlf 

(i) Utaar./. y Ep. 311499- 
( k ) AJbfùc. rai 7. 


«,f. Je CenJ/aMlnap. 
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Robert L I* 1 Plll(4)l> mort de T Impératrice 
Conon de /\ Yoland , qui fut fuiuic de celle du 
Betune l'ait * Patriarche Gcruais 1a première cho- 
Uail oa Rc ft à quoy les Barons François ciû/cnt cûrc 
eenr de 1* obligez, fut de pouruoir à la lcurcté de l'Era- 
Empire. pire* dans l'iocertitudc d‘ vn fucceffeur , ou 
du moins dans l’on abûrncc : Car entre les en* 
£»ns de l' Empereur Pierre , il n’ y auoic 4 Con- 
Bantinoplc que le icunc Baudouin , qui y auoic 
pis nailfance , de n'auoit que trois ans au plus ; 
les autres cfloient en France , où ils pqflc- 
dokut de grandes Seigneuries . $' etlaut affem- 
blez pour cette occaiîon, ils élcurcnt premiè- 
rement va Bail ou Relent de 1* Empire , & 
(i) defererent cette charge à Conon de Be- 
tune Scoccbal de Romanie » qui l'auosr exer- 
cée , comme le crois , apres le deccds d' Hen- 
ry , de eÜoit frété de Guillaume de Betune 
Auoué d' Arras . 11 (ut choiü entre tous les 
Barons comme le plus capable à gouucrnec, 
& le plus vaillant ôc le plus expérimenté au 
fait de 1a guerre , <5c à la conduite des armées , 
dont il auoic rendu des marques foiis les Em- 
pereurs Baudouin de Henry . Et comme la 
ÛicccfCon de l'Empire rc^uduii Philippcs Com- 
te de Namur fils aifné de F Empereur Pier- 
re , ils députèrent en France vers luy , pour 
le prier de venir en diligence recueillir cette 
p M t. ... riche de honorable fucccffion • Mais loit que 
ce Prince par vne inclination naturelle air eu 

t cinc à quitter fot» pals natal , ou plûrAt des 
iens reels de affilrcz pour des incertains de 
controoerfez ; ou enfin , comme quelques-vns 
ont écrit, parce qu'il eflole occupé en vnefï- 
cheufe guerre pour le Comté de Namur con- 
tre Walcran Duc de Limbourg , il s'exeufa 
vers les AmbalTadeurs , de rcfufa abfolumcnt 
de faire ce voyage , leur offrant en fa place 
Robert ion icune frere. (c) Sur quoy ayant 
pris l'4uis de Louys Huitième Rny de Fran- 
ce , ils refolurent de V emmener aocc eux pour 
le faire couronner • (i) Durant céc interrè- 
gne , eflant iuruenu vn différend entre les Ec- 
clcfiaffiques xles rouirons «la Marre fur les con- 
Différend ^ n * * a Theffalle , d* vne part , & la No- 
entre le bleffe Frarçoilc de la meme Pruuince d' au- 
Clerué d‘0- ,rc » au ^ uict des «mmuniicz des Egliics , de 
rient & la des biens de poffWBons qui leur appartenoient , 
NoblciTc • comme auffi des dixmcsqui deuoient cflrc pay- 


ées pat les François ou Latins ; il fe fit vne 
affemblée entre eux II Conftantinople , en pre- 
fenec de Icaun Colonne Cardinal & Lrgac du 
faine Siège dans 1' Empire d' Orient , où Co- 
non de Betune en qualité de Rcgcnt affilia 
de la part de la NoblciTc . On y dreita des 
conuentions de des axticles pour terminer tous 
les demcslcz qui auuient efté iufques à prefent , 
qui turent conclus de arrêtez le troificme Di- 
manche de Carême» l'an mil deux cens dix- 
neuf , de fouferites de iéllées des Seaux des 
Barons . Entje autres choies il y fut arrêté 
que les Er. liles Cathédrales ioQyroient de tous 
les biens, dont elles ioüyffoicnt du temps de 
T Empereur Alexis , furnomme Bambacorax , AlcrisBam- 
qui u'ert autre qu' Alexis Cumner.c perc ^ b acor ,ix . 
lean , qui fut ainfi appelle par derifion , par- 
ce qu' U balbutàuit , de «unit vne voix rau- 
que (emblable à celle des corbeaux ; ce qui 
ell auff» témoigné dans (e) l'Alcxiade de ù 

fille. 

II. Robert ayant fait fes apprêts pour fon uto. 
voyage , parti* de France fur la fin de l'an- Q cpart 
née mil deux cens vingt, accompagné des Am- n_ 0 |j Cr[ . 
baffadeurs de Conilaotinople . (f) 11 prit fon 
chemin par l’ Allemagne , de arriua au Royau- 
me de Hongrie, où il fut tres-bien accueilly 
par le Roy André fon beau-frere , qui auoic 
époufé l‘ vne de fes foeurs, nommée V»lanJ , 
de efloit nomiellemcnt retourne de fon voya- 
ge de la Terre Sainte - Il y feiourna tout I’ 
hyucr à caufe que les paffaucs n* eflnent pas 
leurs ny libres Durant ce feiour le Roy de 
Hongrie délirant mettre ordre aux affaires de 
fon beau-ficre, Sc luy procurer des alliances, 
au moyen defquclles il fe pdt maintenir dans 
fes Etats, accorda fa fille, (g ) qu'aucuns Mariage d* 
nomment Anoc , qu’il auoit eu de la Rcyne i \ Zcn r 0 _ 
Yoland fccur de Robert , ù lean Aïcn Roy dcBulearie. 
de Bulgarie • ( b ) Ce Prince efloit filsd'vn 
autre Azcn , qui le premier auec Pierre de 
lean fes frères fe fodleua contre les Grecs foûs 
1' Empire d* Isâc , de vfurpa la Couronne Ro- 
yale dans la Bulgarie. Voryllas fon coufin ger- 
main s' eflant emparé de ce Royaume apres le 
deceds de lean , il fe retira dans la Ruflie , 
d’où ayant amené vne puiffanre armée dans 
la Bulgarie » II en chafla Voryllas , qui le ri 
renferma daus Trinoue , où il l'aflicgea I' 


(a ) Honor. /. 4. Ep. *3*. 

(b ) Bon or. /. «. Epi/, a S J- Pb. M ouik- 
( c) C bit n- Befuenfe ptS- 
(d) Butor. I-i-Ep. alj. 


( e ) Anna Com. l.x.p. 19. 

( f ) Subtil. Jtc. i.l.t. Pb. Marné. 
( g ) Piftorim . 

( h ) A: top. c. io. 
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III. 


Î7 


•— — cfpace de fepc années; fie enfin P ayant prie, 

l lie. il luy fie exeuer les yeux (a) Cette aJlian- 
Robert I. ce fut éuantageufe pour Robert , puis qu' el- 
le luy procura 1* amitié de ce Prince , qui citait 
puiflane fie belliqueux , fie le partage libre à 
trauers de Tes terres , où il P accompagna aucc 

. Bêla 3c Alexandre enfans du Roy de Hon- 

. prie iafques en celles de 1’ Empire ■ Robert 
~ “ * eflant arriué à Conllantinoplc , fut couronné 

Couronne- f 0 j em ncllemenc Empereur en 1' Eglife de fa io- 
nien r de Ko- te s 0 phi c i c vingt-cinquième iour de Mars, 
0erc * fefte de l'Annonciation de Noftre-Damc , l 
an mil deux cens vingt 6c vn , ( b ) par Jet 
mains de Mathieu Patriarche de Conflantino- 
ple , qui auoit elle promeu à cette dignité quel- 
ques mois auparauant par le Pape Honorius . 
(c) Le Clergé n' ayant pû s'accorder fur la 
perfonne qui deuoic remplir cette charge après 
ie deceds de Gcruais , auoit député vers le 
Pape , pour le prier d’ y pouruoir de fon auto- 
rité . Ce qu' il fit , ayant choifi Mathieu , 
( Alberic le nomme Mathias ) lors Euefque d’ 
Mathieu Equilio , place du domaine de* Vénitiens en 
fait Patriar- Italie , qui pour l'vnc des premières fondions 
ehedeCon- de fon miniftere eut l'honneur de facrer 6c 
ftaotinople- couronner 1’ Empereur Robert • ( d J Mais d' 
ailleurs il s' acquitta trcs-mal de fon deuoir, 
tant en l' adminiilration des biens & reuenus 
de 1' Eglilè , donc il abufoit ; qu'en ce qui 
coocernoit la conduite des âmes , qui citaient 
foûi fa charge, qu'il gouuernoit auec trop de 
négligence, difant tres-peu louuent la MciTe, 
ne prêchant point du tout la parole de Dieu , 
te communiquant trop librement auec les Ex- 
communie* . On luy imputa même d’ auoir 
fait des traitez illicites auec le: Vénitiens con- 
tre les autres Nations , 6c de ne déférer pis 
aux ordres du Pape , ny aux appellations qui 
eftoient interiettées au faine Siège . Ces plain- 
tes ayant efté portées à Rome , le Pape luy 
en fit vne aigre reproche , fie le menaça de le 
depofer nu de 1‘ interdire , i il ne changcoic 
de façon d* agir fie de viurc • Il exhorta aulfi 
le Cardinal Légat, qui f= plaignoitde ce que 
les Grecs eftoient trop attachez à leur Reli- 
gion , fie qu' il efloit prefque impoflible de les 
obliger à reconnoître le laint Siégé , fi l'on 
n'y employoit le bras feculier, de traiter les 
choies auec douceur, fie de ne les porter point 
à l' extrémité , particulièrement dans la naif- 
fance fie la foiblefse de céc Etat ■ 

Premières III- L'Empereur Robert citant «Infi entré 
allions de d* n * le Goouernement , afsembla premièrement 
l' Empereur Barons François , fie les Vénitiens , (e) 
Robert, aufqueis Marin Mtchiel commandoit pour lors 
en qualité de Bail, traita aucc eux de l’efiat 
des affaires d' Orient, en reconnut les forces, 
fie pourueut à tout ce qui efloit necefsairc dans 
la conionllure du temps, (/) Il ratifia en fui- 
te tout ce qui auoit cfié fait auant fa promo- 
tion à l’ Empire par Je Regent , qui efloit dé- 
cédé, fie particulièrement les conuentions qu* 
. il auoit arrêté au nom des Barons François 
Edit, rarlj. gutc 1 C | Ecciefiafiiques des enuirons de Ma- 
f.tg- jt- (te . ce qu’ il £ c publiquement au mois do 
Iuin de la même année , qui citait le premier 
de fon Empire • Guillaume Marquis de Bondo- 


nkc Bail fie Regent du Royaume de Thcfsa- 

Ionique , les ratifia pareillement au nom du I 2. 2. 1 • 
icune Roy Demctfius, fie pour tout fon Roy-RoBERT I- 
aume . (g J Guillaume de Ville-Hardoüin 
Prince d* Achai'c, qui s’ citait mfintréennemy 
iuré des Ecciefiafiiques , fut aufli obligé par 
les menaces du Pape , d'y fouferire quelque 
temps après, (b) Robert ellant arriué à Con- 
flantinople , trouua qae la plûpart des Barons 
François efloient pillez en Afie . pour faire la 
guerre à Théodore Lafcaris % lequel prenant 
occafion de la mort de l' Impératrice Ÿolan d , 
fi: de C abfence fie incertitude de fon fuccef- 
feur , auoit repris les armes , pour tâcher de 
profiter des defordres , qui arrluent ordinaire- 
ment en de fereblablcs occafions . D'abord 
que Girard de la Truie , qui efloit Chef de 
cette armée , fie les Barons apprirent fon ar- 
riuéc , ils repaflerent le Bras , fie vinrent à 
Conllantinoplc pour le receuoir , fie affilier à 
fon Couronnement . (1) Philippe* Mouskes 
écrit , que Théodore entreprit cette guerre au 
droit de Marie de Gourtenay fa femme . fille 
de l'Imperatrice Yoland , qu'il auoit epoufé 
dés le virant de l'Empereur Henry , eflant 
lors veuf ( *) d' Anne Comnene fille de l’ Etn-^, j, 
percur Alexis, furnoramé Andronic, fie ayant r . 
répudié peu auparauant Philippes d’ Arménie 1-3 * 
fille de Rupin de la Montagne , (/) dont il 
auoit eu vn fils nommé Conllans ■ Mais il y 
a lieu de douter de cette clrconllance qui re- 
garde le temps de ce mariage , qui ne peut 
auoir efté conclu fie confommé que vers l'an 
mil deux cens dix-neuf , au pliltùt , fi nous 
nous arrêtons à ce que ( m ) Niccphore Grc- 
eoras écrit , que Lafcaris fut trois ans auec 
Marie , 6c qu' il mourut le dix-huiriéme de 
fon Empire , qui ne peut tomber qu’en l’an 
mil deux cens vingt-deux, félonies (m) Chro- 
nologies les plus cxaâs, ou en l’an mil deux 
cens vingt-quatre , fi l'on commence à com- 
pter les années de fon Régné à celle en laquel- 
le il prit premièrement le titre d' Empereur ; 
ce qu' il ne fit que deux ans après la prife de 
Confia ntinople , fumant (o) Acropolite . Qooy 
qu' U en tait , Robert qui fe voyolt attaqué 
en même temps par deux puilfans ennemis, 

Lafcaris fie Théodore Comnene Prince d‘ Epi- 
re , iugea bien qu'il ne pouuoit pas refifter à leurs 
efforts , s' il ne «imitait pas leurs forces par quel- 
que traité de paix fait auec 1* vn d' eux . Et 
comme Lafcaris efloit plus traitable fie plus 
raisonnable que l'autre , qui partent pour vn 
Prince fans loy , fie que d'ailleurs il auoit epo- 
fé fa foeur , il tenta de I* auoir pour amy • ( p ) n . 

A cét effet il luy enuoya Girard de U Truie , .,* . aocc 
fie Tierry de Valaincort fes Ambafladeurs , La,carl * * 
qui firent tant auec l’ cnrremifc de Marie fem- 
me de ce Prince , qu’ il conlentic h vn traité , 
par lequel, entre autres chofes , Robert ren- 
dit à Lafcaris fon frere qu' il tenoit pr itonnier , 
fie Lafcaris de fa part renuoya tous les Fran- 
çois qu' il auoit pris en dûicrlès rencontres , fie 
accorda en outre à Robert l* vne de fes fiiles^-eg' 77- 
qu' il auoit eu de tan premier mariage - Car , 
comme ic viens de remarquer , il s’ efloit ai- 
llé en premières noçcs auec Anne Comnene 


{ a ) Gefla Delp- r 19 j. Acrep- c . 36. Meutket . 

( b ) C br JXtnduli apudSpond. 1*1). N- li- 
( c ) Orner. I j. Ep. 39s. 397. 439. V. Ce m- 
pii. tit. i-c- 4. Aiber. rai7- 
( d) V- Ctmplt. Ut- 19. r. f 
( e ) S abêti. 

(f) Un ter.l. €Epifi.*g). 

(g) Hentr. I. 6 • Ep- *jf. Odor. Ray ». mua- 
taxa- N- lo-ii- la- 13. 

füfi. de Ceajiaatlaep. 


(h) Pb.Metttk- 

( i ) P b. Mmuk- Ægld . de Rata 1 alÉ- B.t*d- £ 
Aue'net en fa Cbrta- MS. 

( k ) Nk- Greg. I • r. Acrep. c . li- 
( I \ Lignage d' Outremer . 

(m) Nkepbor.Çre^ar- Acrep. c.iZ Dvcat ra- 
( n ) Eigntr- pihau- 
( o ) Acrep. 

( p ) Philippe 1 Mtusktr - 
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* ' fille de l'Empereur Alexis, furnotnnté Andro- 

I ZI I. n i c t ^ raifon de cette alliance 11 s’eftolt 
Robert I. arrogé Je titre d' Empereur , Sc auoit établi le 
Enfant de fiege de fa Jomination dam I' Aile apres ta 
Larcins,-’ priic de Gonflant inople - (a) Il eut de cette 
femme deux enfans miles, qui moururent icô- 
nes , Sc quelques filles, dont 1’ aînée Itene fut 
conjointe auec Andronk Palcologue, puis auec 
Iean Ducat furnommé Vatatzes , qui fucceda 
à T Empire des Grecs à fon beau pere ; la fé- 
condé , félon (b) Alberk, épousa le Duc d‘ 
Auflriche; (r) la troiliéme Matlc, fut Rey- 
ne de Hongrie , par U mariage qu’elle con- 
tracta auec le Roy Bêla quatrième du nom ; 
la quatr.éme Eudocic , fut celle que Eafcaris 
accorda à l'Empereur Robert pour époufe, 
( d ) nonobftant les empêchement que Manuel 
Patriarche des Grecs forma à ce mariage , 
ayant refufé abfolument d'y confeiwîr , com- 
me contraire aux loix de l’Eglife Grecque, 
(e) en laquelle ilefloic inoüy , qu' vne meme 
perfonne lilt beau-pere éc beau.frere . Lafca- 
ris fit peu d’eftat de la refiflance que le Pa- 
triarche apporta 11 cette alliance , qu' il efti- 
moit autant auantageufe , qu'illuflre pour fa 
famille , veu principalement qu’il dornoit la 
Man.se fille à vn Prince de la Religion des Latins , 
proietté de ol \ telles affinitez ne font point confidcrces 
la fille de pour empêcher vn mariage . Mais la Proui- 
^ i.y* Jcilcc diuine qui prefide à toutes les aflions 
uec 1 Empc-< des hommes , rompit i’effee de fes relolutions . 
reur. Car comme Lifcaris fcdifpofoit d’enuoyerfa 
fille à Conflantinople . Sc que déia tous les 
préparatifs efloieni faits , la mort furprit ce 
Prince , & arrêta le cours Sc la confommation 
de ce mariage en l'an mil deux cens vingt- 
deux : ce qui arnua par les intrigues de Iran 
Vatace fon gendre & luccclfeur , qui emperba 
que ce qui auoit eflé proierté par fon beàu- 
pere fût achcué , ayant dçffein de rompre les 
traitez de paix qu’il auoit fait auec les Fran- 
çois, Sc de leur déclarer la guerre, comme il 
fit fi tôt qu’ il fut paruenu au Gouvernement . 
(/) La mort de Marie de Courtcnay fœur 
de Robert, ûc femme de Lafcaris, fuiuit peu 
de temps après celle de fon mary , fans en 
auoir eu aucuns enfans durant les trois ans 
qu' elle fat auec luy . 

Vataçefuc- IV- Cette mort de Lafcaris apporta bien 
ccdc à La-^* 1 changement aux affaires de Robert, quife 
fouis» trouua iurchargé d’ vn nouuel ennemy , (g) 
vaillant de fa perfonne , Sc de grand iut»e- 
ment - Ce Iean , ou Caloiean (A) car il fe 
rrouue a in fi appelle en quelques Epitres du 
Pape Alexandre IV- ) (i) efloit originaire 
de la ville de Didyraotique • Le (urnom des 
Ducas , Sc de Vatatzes, ou Vataçc , comme 
il cfl nommé par les Auteurs Latins , qui luy 
font donnez par les Eeriuains Grecs , font pre- 
fumer que s’il n’ efloit de niluftre famille des 
Ducat , qui poflederent I’ Empire auant les 
Comnertes, il en defeendoit au moins par fem- 
mes : La pratique eflant pour lors chez les 
Grecs, de joindre ks furnoins des grandes fa- 
milles dont ils efloient iflus par alliance de 
F.Jlt.Pallf- femmes, à ceux de leurs maifons , qu' ils met- 
pjg.-ji. tolent ordinairement les derniers; d’où ie con- 
ictture que le furnom de Vatatzes efloit ce- 


luy de fa famille • Auffi il ert ordinairement * 

reconnu foûs ce lurnom , tant dans les Au* * -!*■• 
teurs Grecs , que dans les Latins Sc les Fran- Robert I» 
çoi< , qui l’appellent vulgairement Vatache 
oir Vataiche , comme il fc trouue écrit en 1' 

Hifloire du Sire dcloinuille, Sc ailleurs- (k) 

Il ne fut pas d'abord tellement paifible de 
cette dignité, qu' il s’arrogea incontinent après 
la mort de fon beau pere , qu’ il ne ic vie 
trauerfé pir les pratiques d'Alexis Sc Islc La- Retraita 
fearis oncles de fa femme , & frères de Théo- des frère» 
dore Empereur , qui pouffez autant d’enuie , Lai'caris 
qoe de iaioufie , de voir que Vatace foûs pre- d c y Afie 
texte d'alliance leur eût efté préféré en I* vers 1’ Em- 
fucceffion de l’Empire, / comme s’il eût efle pç^Qj. 
affcâé au nom & à la lamillc des Lafcaris ) ” 
quittèrent la C««>r de cét Empereur, Sc fe re- 
tirèrent vers Robert à Conflantinoplc , à def- 
fein de perfuader ce Prince de porter U guer- 
re dans l'Afic , Sc de traœrfi-r le bon heur 
de ce nouueau Titulaire - (/) Acropohtc iiou- 
ftc , qu’ils tâchèrent d’enJcucr Eudocie de la 
Cour de Vatace , pour la conduire à Conftan- 
tinople , Sc gagner par là les bonnes grâces 
de Robert : qui au lieu d'entretenir le» trai- 
tez d'alliance aei auorent efté fi folemnelJe- 
menc iurez Sc oblérurz auec le predecelfeur de 
Vatace , fe laifla imprudemment emporter aux 
perfaafions de ces deux exilez - Ce: te mcGn- 
tclligence n' éclata pas toutefois fi tût entre 
ce* Princes , Sc la rupture de leurs trairez ne 
parut que deux ans après , par la .guerre que 
Robert porta dans 1" Afie contre Vatace • Quoy 
qu' il foit probable , que le bonne vnion ùc 
intelligence oui auoit efté cy-deuant entre les 
Franco* & Jes Grecs de l'Afic fut beaucoup 
rcfroiuw apres U mort de Lafcaris ; fjit que 
Vatace le crût oflcnfé de ce que Robert retiv 
ra ai nu en fa Cour ces deux mécontent « foie 
parce qu' il rcfufa d' acheucr le mariage d'Eu- 
docic , qui auoit efté accordé par Ion beau- 
pere. 

V. Ainfi Robert preuoyant bien qu’ U au- j^ 0 j, crt re , 
roit vn iour ce Prince fur les bras , ÔC d’ail- r i,- rr u- u 
leurs ayant à deméler auec Théodore Com- f ccourj 
nene Prince d’Epirc , ennemi iurc des Fran- p ape £ 
çois , Sc qui auoit fait mourir F Empereur Pkr- p r; „ cc , 
re fon pere , eut recours au Pape Honorius , 
pour implorer fon fccours • Il luy enuoya à 
cét effet le Prieur du faine Sepulcbre de Gon- 
flantinople , pour luy reprefenter T état dé- 
plorable de l’Empire, Sc comme il eftoit at- 
taqué de toutes parts par Ici ennemis de la 
foy . (*») A quoy le Pape fit réponfc, qu’il 
ne manqoeroit jamais d’affeélinn pour fa per- 
fonne Sc pour 1’ Empire : qu’ il auoit excom- 
munié tous ceux qui fauoriferoient les Grecs 
Sc leur porteroient fccours , auoit fait publier 
T excommunication en toutes les villes mari- 
times , afin qu’elle fût notoire Sc connue à 
tou» , Sc qu' il auoit accordé à Hubert Com- 
te deBlandras, qui efloit parti pour le fccours 
de l’Empire, pareilles Indulgences qu’à ceux 
qui paflbient en la Terre-Sainte - ( *) Et par 
vne autre lettre addreflee aux Barons de Con- " 
ftantinoplc il leur manda la même choie , Sc 
I es exhorta de porter obeïflancc à 1’ Empe- 
reur , Sc fur tout d’entretenir entre eux vne 
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quoy le Marquis & Demetrius fer oient tenu * 


■ bonne intelligence . Ce* lettre* font du vingt- 
I2-Z1. fept&nc iour de Iuin , l'an fixietne de Ion 
RofiEJtT I. Pontificat. ( « ) Par d'autres du vinge-quarric- 
me iour d' OAobre enfuluanc , il l’ exhorte à 
conferucr cette grandeur d'efpric , qui luy eftolt 
naturelle , dans fes affligions , & parmy les 
trouble* que luy pouuoit caufer le mauuais 
état de fes affaire* , Ce particulièrement de 
conferuer la paix & i' rnion aucc ceux de fa 
nation , de crainte que la difeorde venant à 
fe répandre parmy eux , le* Grecs n'en tiraf- 
fcnc pa*âuantagc. ( b ) Il écriuic auflî à Théo- 
dore Comnene , pour le porter à «ne paix auec 
Robert , luy reprochant le peu de foy qu' il 
obferuoic dans les traites • (c) Mais l'elpric 
Inquiet & brouillon de ce Prince ne pùc pas 
fc refoudre à entendre aucune propofition d' ac- 
commodement ; ail contraire , prenant l'occa- 
fion des defordres des François dans l'Empi- 
re , de de l' abfcncc de Dcmctrius Roy de 
Theflalio, qui elloit pour lors en Italie, il de- 
. feendit auec vne pailla ute armée dans ce Roy- 
D . j?p e iumc, s'en rendit le maiftre en peu de temps, 
V r,nce d fmes de la ville de Theflalonique la capi- 
Elîf J\ rcnd taie . En fuite dequoy , enfle d' vn fi glorieux 
I heüalo- f ucc é s< il prit le titre d’ Empereur, de au re- 
pique • f at ,j c Conflantin Mefopotamite Métropolitain 
de TbefTalonique , ié fie couronner par De- 
metrius Eoefque d' Acbride , ou de Bulgarie , 
(d) qui prétendait d'ailleurs en auoir le droit. 
Ce ne fut pas fans iaioufie de la part de Va- 
tace i qui fodtervoic que ce titre luy elloit defl 
priuatiirement à tous autres, comme fucccffeur 
de Lafcaris de d'Alexis, (t) Mais comme il 
n' elloit pas aflez puiflant pour l' empêcher 
par la force des armes , il luy fie propofer, 
que s’il vodoic s’abftenir de ce titre, H con- 
lentiroic volontiers qu'il tint la ThcfTalie , de 
les autres terres qui efloient fuû* fa domina- 
tion , en Souueraineié , fans reconnoltrc aucun 
fupericur ; ce que ThcoJore , qui fe croioic 
aufli fort que luy , & auoit autant de droit à 
I* Empire par celuy de la nailfance , refufa 
abfolument • Alnfi 1' Empire d' Orient fc vit 
en ce tcmps-là partagé en quatre parties * de 
pofledé par des Princes , qui tous portaient le 
titre d' Empereur fçauoir Robert à Copftantl- 
nople, Vacace à Nicéc, 1rs Cotnaenesà Trc- 
bitonde , de Théodore dans Theflalonique . 
Mais le dernier fut celuy qui eut moins de du- 
rée , comme il fera remarqué dans la fuitte 
1 * de cette hiiloire . Dcmctrius fe voyant dé- 

lllj, poüillé de fes Etats , eue recours au Pape dans 
fes affligions , de à fon frère Guillaume Mar- 
quis de Montferrat . (/) Le Pape fit de fa 
part ce qu' U pûc , pour perfuader les Princes 
Chrétiens de prendre les armes en fa faneur , 
de écriuic à ce fuiec dans tous les Royjumes , 
propofanc des Indulgences à ceux qui s'enrô- 
lcroient pour cette entreprife . Il fit (g) mê- 
me deliurcr de fes trefors au Marquis qui tra- 
vail loic à vn puiffant armement , pour paifer 
« -/-dans La Theflalie , (A) de exhorta IcsArche- 
Zdi\ t.T> nv;. ucfnnç, f Euefques, de le Clergé deRomanie, 
*°* de iuy doaner la moitié de leurs reuenus, de 
de leurs Eglifes , pour fournir aux dépenfes i 
à condition de leur rcilitner toutes ces àuan- 
ce* lors qu' il auroic repris ce Royaume , à 


( a ) Honoritu I. 7. Ep. 1 J. 

(b) L.7.EA14. 

( c ) Hontritu l- 6 . Ep-iSo. Nictpb. Greger- /.». 

Jt-rop- c. n. 

(d) Matin . /. 1. djjfrrt. Ecc/. r. >7. Grttzer. éd 
Çodln. 

( e ) ÀyopeJit. 
j f) Orner. /. 7. Ep. 147, 


de s'obliger par ferment. ( l ) L’ Impératrice 'ÜJ* 
Marguerite de Hongrie merc de Demetrius , Robert I. 
viuolt encore au temps de Ja perce de ce Roy- 
aume. — 

V I- Robert auoit commencé à rompre auec >114 
Vatacc incontinent après la more de Lil'ca- Guerre de 
ris, par la perfuafion des deux Princes Grecs, T Empereur 
mais la guerre ouverte ne parut que deux ans aucc Va ta- 
après; ce qui cft obfcrué particulièrement par ce • 

f k ) Acropolicc : d' où il faut conclure , qu’ el- 
le lé fit en l’ an mil deux cens vinge-quatre , 
puis que Vatacc commença à régner en l’an \ 

mil deux cens vingt-deux. Ce fut donc en cet- 
te année que les François, quoy que d’ailleurs 
aflez occupez dans la ThcfTalie contre Théo- 
dore , déclarèrent la guerre k Vatacc . (/) 
L'Empereur donna la conduite de lès armées 
à ce* deux freres qui paflerent dans l'Afie, 

& débarquèrent leurs troupes k Lampfaque, 
vis à vis de Galipoli , où ils laiffcrent leurs 
vailfeaux . De là Us s’ auancerent en terre fer- 
me par le* terre* Ce les Prouinces que l'Em- 
pereur Henry y auoit gagnées, tant qu'ils ar- 
guèrent à Pcmanin, où Vatace eftoit campé. 

Les deux armées eftanc venuqs aux mains , le 
choc y fut grand , 6c la bataille difpatéc de 
part Ce d'autre . Les François y firent mer- 
ucilles , Ce mirent à vaq-derotue la meilleure 
partie des Grecs : mais le fort de la mauuai- DeBatte de 
fe fortune tomba à la fin fur eux , Vatace l» T, néede I’ 
fc comportant auec tant de valeur en cette Empereur . 
occafion , que les Grecs animez de fon exem- 
ple reprirent vigueur , Ce demeurèrent maiftres 
du champ de bataille- Les deux Princes Grecs 
y furent faits prifonnien, aitfqncls Vatacc fit 
depui* creuer Je* yeux , ( m ) Machaire de Sain- 
te Menehout Chcualier Champenois, qui auoit 
rcodu des preuues de fon courage en diuerfes 
rencontres foûs les Empereurs lLudoliln & 

Henry, Bourgeaus de Freflin , Gôbcrt de Mar- 
ke , Ce autres Cheialfers François y perdirent 
la vie . Cette viûoire , quoy que funcilc aux 
Grecs par la perte de leurs meilleurs hom- 
me* , releua de beaucoup les cfprits de Vata- 
cc 1 Ce plongea les nôtres dans la dtroiere ex- 
trémité de malheur. Les Grecs pour ne la pas 
laiflèr infruétueufe, firent marcher leur armée 
dans les Prouinces que les François tenoient 
dans l'AGc; Ce comme les places efloient dé« 
garnies , Ce hors d' ciperance de recours , 11 
ne fut pas mat-aifé à Vatace de les attaquer 
Ce de s en rendre le maiftre • 11 fc comporta 
en cette occafion auec tant de chaleur , que 
les rigueurs de l’ hyuer ne 1’ empêchèrent point 
de former les Ceges . ( a ) Enfin , il reprit Pc* 
manin, Eskifr, la Tronic, Carioros , Verue- 
niaque , Ce presque toutes les places que les 
François tenoient dans l’Afie , mefme 1* laie 
de Lcsbos , ou de Metelin . Non content de 
ces progrès , fans donner le temps à fon en- 
nemy de fe reconnaître , il fie faire voile à 
fon armée nauale vers la peninfule de l'Hel- . 
lefpont , Ce y rauagea de pilla Ici enuironr **' 
des ville* de Galipoli Ce de Madyte , Ce tou- 
tes les côtes de Thrace . 

VII- L'Empereur fc croutu dan* d' étranges Ç on ^ crn ** 
conionûurcs , Ce en de merueiileufc perplexitez tion ‘b-' 1 

François 

apré* cette 
défaite. 
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~ par la perte de cette bataille , donc la fuite 

12 . 14 - luy fit reffentir de* effets irerdcfauantaEeux • 
Robert I. La fleur de fa Nobieffe cftoit demeurée en 
ce combat, (a) Je vaillant Conon de Bctunc, 
tic le leune Canon fonfih, Payen d'Orléans, 
tic autres Capitaine* François , qui auoient 
lî long-temps foûtenu les efforts des Grecs , 
cftoicnc morts il y auolt déia quelques an- 
nées ; de forte qu' il fe vit fans autre* troupes 
que celle* qu‘ il auoit en Theffalie contre Théo- 
dore Comnene , ( b ) tvfqudles fur la nouucl- 
lc de cette difgracc quittèrent le fiege qu’el- 
le* auoient mi* deuanc la ville de Serres , tic 
fe retirèrent aucc précipitation dans la Thra- 
ce • ( c ) le crois que ce fut en cette retraite 
que Thierry de Valaincourt , tic Nicolas de 
Mainwauc Maréchal de Romanie furent pris 
r Théodore, de qui depuis furent mis en U- 
né- (d) D'autre part ceux d’ Andxlnople, 
foie qu' ils fuffent laffei du Gouuerncntcnt des 
François , tic que par vne inclination naturel- 
le ils relpiraffenc après leur première liberté, 
ou qu’ ils apprehendaffent de tomber loti. le 
Gouuernement tyrannique de Théodore , dé- 
putèrent ver* Vatace , pour le prier de leur 
enuoyer de* troupes , pour chafTcr les garnl- 
foni Françoifes de la ville , de de la reccnoie 
fon obeïffance . Le Prince Grec embraffant 
cette occalion , comme vn moyen affûté de 
Prifc d’A-^° Icndre m *Mr« de toute la Thracc , y cn- 
drhioplc OOya incontinent Iles Protoftrator, de Camyt- 
** xcs aucc vnc armée . Ceux-cy ayant paffé le 
détroit de l'Hcllefpont vinrent à Andrinople, 
de y forçât rcccus aucc alleereffe des habi- 
ta™ , qui en chafferenr le* François , A le 
Gouucrneur , ( t } que i’ cllime avoir elle ce 
Baudouin de Betunc , qualifié Roy , c’ cil à 
dire Seigneur , d’ An.lrinople , dans le Marty- 
rologe de 1 ' Abbaye de Chocques en Artois , 
où fon dcccds cil cotte foûs le trentième iour 
de luiilet, ayant pent-eftre fuccedéàce Gou- 
Baudouin uernement à Conon de Betune fon perc , (/) 
de Betune. à qui il auoit eflé confié par T Empereur Hen- 
ry . Vatace après la rcduâtnn de cette gran- 
de ville deuoroit déia d' efpcrar.ee tout le re- 
lie de la Thrace ; tic fans doute il y eût pouf- 
fé fes conquêtes bien auant , fi Théodore Gom- 
nenc tirant autant d' auantage de fa viâoire , 
que luy-mémc , n’ en eût arrête le cour* • Car 
comme il eftoit vigilant de courageux , après 
auoir pris fur les François les villes de Mef- 
fynnplc , de Xanthie, de Macre , de de Dl- 
dymociquc , il vint à Andrinople , tic obligea 
les deux Generaux de Vatace à luy remettre 
la place entre le* maint ; ce qu' Us furent con- 
traints de faire, n'ayanr pas des forces luffi Tantes 
pour la tenir contre luy , tic de repaffer en 
Afie . Théodore fçeut lort bien profiter de fa 
bonne fortune , tic de cette prifc ; car il com- 
mcnçi de là à faire de* courfe* Jufque* auprès 
gtfit. Parlf de Conflantlnople de de Byzie , ramenant 
pag. >*. toûioors de grand* butins , de referra de fi pré* 
le* François, nu' il* fe visent renfermez pref- 
que dans la feule ville de Conflantinople , que 
(g ) quelques Auteur* écrivent auoir eflé af- 
fiegée en cette année, (b) Anfeau de Cahieu 
gentilhomme Picard, qui époufa depuis Eudo- 
Anfean de c * e de LafcarU^ vray-lcmblablernent fil* 
Cahieu. de c * £ Anfeau de Cahieu qui fe trouua à la 


l>rifc de Conflantlnople*, fut bleffé dangercu- 
femcnc à la gorge durant ces écarmouches par 1 1 2. f • 
vn foldat de Théodore , de fut en péril de Robert I- 
fa vie ; mais il fut guery par vn habile Mé- 
decin , en forte qu* il ne luy relia autre in- 
commodité que de la voix , qui luy demeura 
vn peu rauque . ( f ) Vers ce meme temps Geof- 
froy de Ville-Hardoûln Prince d' Achaïe & 

Sénéchal de Romanie , fitprefent à I Abbaye 
de Saine Rcmy de Reira* d' vn précieux Re- 
liquaire , qui cootcnoic quelque* gouttes de 
Sang que Icfus-Chriil répandit en la Croljç , 
tiré de la faincc Chapptlle du Palais de Con- 
flantinoplc . 

VIII- Comme le fainie Siégé efloit le re- Le Pape tra- 
ceurs ordinaire des Princes affligez , particu- Ma jj| c p 0ur 
lieremenc de la Terre-Sainte de* de I' Empire j c f ccouri 
de Conftantinoplo , qui auoient coûtume d' al- des Fraa* 
1er porrer les plaintes de leurs difgracc* aux.^ (s 
Papes, tic d’implorer leur fecours dans leur*' 
afâiQions; l'Empereur Roberc après la perte 
de la bataille de Pcmanin enuoya fe* Auibal- 
fadeurs aulli tort vers Honorius, pour luy en 
donner &uis , tic luy en reorefenter le* fultea 
funefte* , tic I’ eftat pitoyable de* affaires pre- 
Icnte*. Le Pape, qui Jufque-là auoit témoigné 
beaucoup de tele tic de paflion pour le main- 
tien tic la couferuation de ces noctuelles con- 
quêtes , au moyen dcfqucllcs la Religion Ca- 
rholique tic Orthodoxe efloit pouffée bien auanc 
dan* le* terres de* Grecs , réucllla fes foins en 
cette cnnionfture , Aécriult de tou* côtezaux 
Prince* Chrétiens, pour obtenir d'eux de* fe- 
cours considérables . (i) Il s’ adreifa princi- 
palement à la France qui auoir donné com- 
mencement à cette domination, A qui 1' auoit 
entretenue par les Colonies A les urinées qu' 
elle y enuoyolt de temps en temps . Et par- 
ce que la Reync Blanche autanc courage ufe 
que picule, auoit tout pouuoir fur l'ei'pnt du 
Roy fon mary , il luy écriuic , A la coniura 
de taire en forte, que le Roy n' abandonnât 
point ea cette occafion fi preffance l'Empire 
de Confiant iooplc, attaqué de routes parts par 
les ennemis de la véritable creance , lu y re- 
montrant qa'il y alloit de I' honneur des Fran- 
çois de ne pas laiffrr cette NovvEf. LE L' Emp'w* 
Fr an ce, (c'eft ainfi qu'il l'appelle) qu' deCooflan- 
il* auoient établie par leur valeur en ces Pro~ tinople ap- 
uinces éloignées, expofér à leur rage tic à leur pelle Nou- 
furic • (k) D'autre côté Guillaume Marqui* uclle Fran- 
de Montferrat armoit en faueur de fon frcrc ce . 
Demctrius , A assoit déia fur pied vnc puif- 
fante armée , qu'il auoit leuée cette année, 

A la precedente aucc le fecours A par les 
foin* du Pape, qui auoit excité par fes lettres 
les Princes voifin* à y contribuer du leur . » „ p ^ 
Comme il propofoit Je paffer en perfonne aucc F * 
fe* troupe* dan* la ThelTalie , rne maladie Ino- 
pinée dont il fut furpris, arrêta ce de ffein gé- 
néreux , en forte qu'ayant eflé contraint de 
demeurer au Montlerrat , tic la plûpart de fea 
troupes s'efiant diflipées , il fut obligé de fai- 
re de nouuelle* leuées , aucc lefquelles il vint 
lulqucs à Brandis ; mal* la faifon de l'hyuer 
qui approchoit l’ayant empêché de s'embar- 
quer il fut neceflité d'attendre le moi* de Mars 
enfuiuant ■ Cependant le Pape fit fes effort* 

Vers les Princes pour auoir dequoy faire fubfiflcc 
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ce* trooper , 4c ( a ) écriuit aux Archeuefques , 

■ 2.X f- Euaftpcs, & autres Ecclefiafliqucs ce R orna- 
Robert I. nie, tant Grec* que Latins , & particulière- 
ment à ceux qui habttoicnc és enuiroos de 
Maçrc , qu’il exhorta de payer au Marquis 
la moitié du reucim de leur* Bénéfices , pour 
fournir aux depeofes de cette cotreprife , cnioL 
gnaut à ceux qui demeuraient au delà do Ma* 
cre plus auant dans la Thracs , de payer feu* 
U nient la dixmc à 1‘ Empereur Robert ; atten- 
du que la plùpart perdoienc leurs reueiius qui 
eftotunt au delà du Bras, & dans P A Ce • (b ) 
Il cerluit a u fli à même fin à Ohon d« la Ro- 
Le Marquis cho Seigneur d'Atbcnes , à Gcotîroy Prince 
de Monifcr- a' Achaïe, 4c au Seigneur de Negrcponc, pour 
rat parte en le* porter Ton feulement à fauorifer ces lewées 
Thelfalie fus les biens des Ecclefiaftiquei dans l'étcn- 
où il meurt • due de leurs Etats , suais encore les exhorta 
de faire de leur part la guerre aux Grecs, 
afin de les obliger à vne paix honorable. En 
fuite dequoy le Marquis s’embarqua à Bran- 
dis avec fes troupes au mois de Mars l'an mil 
deux cens vingt-cinq , accompagné de ( c ) Ni- 
colas Euclquc de Rhcgio, qui auoit elle nom- 
mé Lcgat en cette armée dés l'année prece- 
dente. (d) Le Pape donna auis de fa marche 
à l' Empereur Robert , 4c aux Princes de 1' 
Empire , afin que de leur part profitant de 
cette puiflantc diuiGon , ils prilTcoc le temps 
de regagner vne partie de ce que les Grecs 
leur auoient en I eue . Cette eotreprife fut tou- 
tefois fans fuccés, (e) parce que le Marquis 
cLlaot defeendu en Thelfalie , U y deccda de 
fis mort naturelle au mois de Septembre , auant 
que d' a unir fait aucun progrès notable ; an 
moyen dequoy fes troupes furent obligées de 
le retirée en Italie, 4c Dcmctrius d'abandon- 
ner le dclT«in de recouurer fon Royaume ■ 
(/) Philcbert Pingon écrit , qu’il y fut ré- 
tabli pas ion fncrc ; mais il eft probable qu* il 
a pris cette expédition pour vn rétabliffement , 
MortdeDe-veu qu'il eft contant, que Theiïatonique de- 
rr.cni.nRoy meura depuis ce temps-là aux Comncnes . Il 
de Thefsa- â'oûtc qu’ il époofa Beatrix fille d’ André Dau- 
lie . phm de Viennois , & qu’ il mourut fans en- 

fans l’an mil deux cens vingt-fept : (g) D’ 
autres rcuoqucnc en doute ce mariage • La re- 
traite de l’armée des Lombars de la Thclfa- 
lie , obligea 1' Empereur à rechercher Vatace 
d’ accommodement , luy eftant importable de 
refiller à deux puilfins ennemis à 1a fois, par- 
ticulièrement après auoir perdu toutes Ici for- 
ces de fon Etat à la dernière bataille • Par le 
Paix entre traité qui fut accorde entre ces Princes ( b J 
I' Empereur Robert quitta à Vajtaca ie ebireau de Ptga, 
4c Varace. les places de 1' Afie au' il auoit pi îles fur luy , 
Edit Parif. A celles qu’il auoit «lu côté du Midy , fe re- 
p*±. g 4. lcruant fenlement les places qui eftoient tenues 
par les François du côté du Septentrion , 4c 
es cnuiioos du Golfe de Nicomcdje . ( i ) Va- 
tace de fa pact promit d' enuoyer à Robert la 
Princcife Rudocie, qui luy auoit nié promife 
en mariage par Lafcaris fon perc . Mais il 
»’ execuu po'sit certc derrière condition , 
comme remarque Philippe Moutkrs ; peut- 
ellre parce qu’ il apprehendoit que les Fran- 
çais, foûj prétexte de cette alliance , ne for- 
tifiaient leurs droits 4c leurs prétentions fur 
les terres qV il teuoic dans 1' Afie - 


4 * 

IX- ( * ) Pendant que toutes ces chofcs fe — — 
palToicne ainfi en Orient , le bruit courut au i XXJ- 
Comté de Hainaut que ! Empereur Baudoüin , R obert I- 
que l’on auoit crû mort iutques à prefent ,Hift.du faux 
viuoît caché fcûs l'habit d’ va Hermite dans Baudouin. 
le bols de G lançon • Sur ce bruit pluficurs Sei- 
gneuts le Gentilshommes , & du commun peu- 
ple fe transportent au lieu où céc Hermite 
faifoic fil iciidci.ee , l' interrogent , A le nref- 
fent de dire ce qui en cri . 11 cia d' abord qu' 
il fût Baudouin , dit qu'il eftoit vn panure 
homme de baffe extraâion , 4e qu il auoie 
choifi ce lieu pour faire pénitence de fes pé- 
chez . Le peuple qui n' auoit eu aucune mut- 
uelle certaine de la mort de Baudouin , fe per- 
fuade qu'il veut cacher fou nom , 4c qu'effe- 
fliuement il veut acheuer fes iours fods cct 
habit déguifé en cét hermitage . Cependant 
aucuns laifez du gouuernemcnt de Ieanne Com- 
tcrtc de Flandres fa fille , tâchent de nerfua- 
der I’ Hermite de fc laiflcr emporter à cette 
commune creance , qui ne luy pent efire qu’ 
aumageufe , puis qu’ elle luy peut procurer « 
par 1' euenement, le gouuernement 4c la pof- 
i'efiion de deux puilîans Etats ■ Ceux de Va- 
lenciennes viennent à foule , l’ cnicucnc de 1' 
hermitage , 4c après l' auoir bagné 4c laué, 
luy font couper fes cheueux, le rcuétem d’ ha- 
bits Impériaux , te luy rendent les hommages 
comme à leur Seigneur • L' Hermite contri- 
bué de fon c&é à la fourbe , auoüë & con- 
fclfe qu’ U eft Baudoüm , raconte comme par 
I’ entremife d’vne fille , qu’il auoit promis d* 
époufer , il échappa de la prifon du Roy de 
Bulgarie j comme il eflolt tombé par fepr fols 
entre les mains des Barbares , aulqucls 11 auoit 
cflé vendu , 6c où il auoit vécu long-temps en 
qualité d’clclauc : enfin qu’ayant etlé rache- 
té par quelques Marchant Alemans , il vint 
en Hainaut . Soie que ce difcour* fût vray- 
fcmblable , ou non , il fut aurti-tôt embraflé 
par les Communes des villes de Toornay , I’ 

IsJe , Valentienncs , Gand , Bruges , 4c au- 
tres , qui couraient à foui le pour le voir . Le 
Duc de Brabanc , le Seigneur de Gaures, 4c 
grand nombre de Nobleile , fe laiiferent pa- 
reillement perfuader par céc Impofteur • II 
marchai» en habit d’ Empereur , rcuétu à la 
Grecque , 4c fit porter la Croix deuaot luy 
eu vu iour de Pcn t rofte, fit dix Cheualiers, 
donna des fiefs , 4c fclla des Patentes ■ La Corn- 
tclfc cependant fe trouuaot abandonné de (csP J £- 8j. 
fuicts , eut recours à Louys VIII- Roy de 
France, qui cnnoya 1’ Euclquc de Sentis, Ma- 
thieu de Montmorency , Michel de Harnes, 

4c Thomas de Lamprcncilc , vers ce nouueau 
Empereur, pour tâcher de le perfuader de ve- 
nir à Pcronne, où le Roy fc troaueroit . L’ 

Impofteur ne pût pas éuiter cette entreueue . II 

Î f vient accompagné du Duc de Brabant ,dc Wa- 
eran de Luxembourg , 4c de plus de cent Che- 
ualiers, foùs le faul-conduic du Roy , qui luy 
(ut accordé à la pricre de la Dame de Bea- 
uieu . U y eut d' abord quelques difeoms in- 
d.ifereas , mais le Roy Payant prciTé de ré- 
pondre fur le iour 4c le lieu de ion mariage, 
celuy de fa Cheualcric , 4c le iour , 4c le lieu » 
quand fc où il luy fie hommage pour le Com- 
té de Flandre , il demeura interdit 4c feras. 


( a ) Biner. /. g. Ep. lUJ. 4CC. 

(b) EpJfi is- 

(C) fcnor. i. S. Ep. 1 4 . 

(d ) B.wiu, /. £p. jrg. j. jog. 

( e ) Mi b. de S htrmaju ■ 

( f ) lu Stem. Peine tp. S-tbjud- 
( g ) d. Duebsfne en C K>$. dee QaMpk ci. 7. 


( h ) Acrep- C. s ). 

{ i ) Pb- McNiè- 

( k ) Pb Mmsk. Alberk. GUtfr. MM. Mm. f. 
I nllnni T ur an Matb. Paris Grjin Un/. P ni. 
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HISTOIRE DE CONSTANTINOPLE 


^ rcfponfc , te ayant pri* de* excofcs friuoles, 
1 J* U *' éuada U nuit , te fe relira à Valentien- 
JR.obert I, pes % où ne fc trouuant pas encore a fiez en af- 
filrancc , il vint à Niueüe , 3f de là paffa à 
Cologne • Après que ccice Comédie eue duré 
1 ’ efpace de deux mois entiers , comme P Im- 

r fteur pafloic par la Bourgongne pour aller 
Rome , il foi arrêté te pris à Rougemont 
par Erart de Chaficnay Cbcualier Bourgui- 
gnon , 3c auoüa que fon nom eftoit Bertrand 
de Raiz ou de Rcns , qui eft le lieu dans la 
Bourgongne , où il auoit pris naiffance , te que 
fon premier métier auoir efté celuy de Méné- 
trier . La nouuclle de fa prife ayant efté por- 
tée au Roy , il fut conduit de fon ordre à la 
Comte fie , qui luy fit l’o offrir toutes les indi- 
gnitez que meritoit fon impofturc , 3c enfin le 
fit pendre en la principale place de la ville 
de l'Isle • (a) C l e R vne choie étrange que 
l’on a eu peine à defabufer les peuples de cet- 
te Ulufion , te qu' encore à preicnc pluficurs 
crovcnt qu'il eftoit la véritable Baudouin- 
(b) Quelque' Auteurs de ce temps-là fe font 
même, lauscz emporter à cette creance, d’au- 
tres ont rufprndu leur iugement là-uefsus, tant 
la probabilité auoir pris racine en leurs clprits • 
Ce qui obligea la Gtnntefse d’enuoycr des 
Ambaûadeurs en Bulgarie , pour y apprendre 
des nouuelles certaines de Iq mort de fon 


1 J- 2 - 1 X- (c) Vers ce même temps Mathieu Pa- 
Mort du Pa- triarche de Conftantinople décéda, ayant te- 
triarchs de nu ectre dignité enuiron fept ans • Et comme 
Confiant!- aprér la mort de Qeruais, lut les conteftati-ms 


liople . 


3 ui (bruirent entre le Clergé pour l’éleflian 
* vn fucccfscnr , le choix en fut déféré au 


Pape, le même arriua après la mort de Ma- 
thieu - Car les vn* ayant donné leur voix à 
Miles de NanteSil Euefque de Beauuais , per- 
Tonnage d' vne finguliere vertu , les autres s' 
oppoi'ans à fon élection, ils députèrent aucuns 
d'entre eux vers Honorius , pour agiter deuanc 
Ican d' Ab- luy , te y terminer leur différend - Où n’ayant 
beaille fait pû s' accorder , ny conuenir de la perfonne 
Patriarche , qui deuoit remplir la Chaire Parriarchale , le 
rcfufc« Pape , de l'auis de» Cardinaux , nomma 3c 
choifit pour Patriarche Ican d* Abbeuillc , qui 
auoit elle Doyen de l' Eglife Cathédrale d’ 
Amiens , (e depuis auoiç cité promû à l’Ar- 
cheuefché de Bezançon , le vingt -troifiéme 
EdU. Pari/- iour de Décembre l'an mil deux cens vingt- 
/>.»£■ 8(5- fix. {d) Mais il s’en exeufa , te fut fait en 
fuite Cardinal du titre de faille Sabine par le 
Pape Grégoire Neufuléme; (e) de forte qu’en 
Simon Pa- i'a p.sce Simon Archeurfqae de Tyr fut éle- 
triarche de ué à cette dignité , qu'il pnfteda iufques à fa 
Confiant!- mort , arrhiéc «n l’ an mil deux cens trente- 
nople. deux. 

L'Empereur XI- Qnoy que Robert eût fait la paix auec 
noufa vne Vatacc, qui luv donna temps de rcfpircr du- 
Paqioifeile- rant toutes les bourafqoe* de tant de guerres , 
qui (raaerferent le repos de l’Empire , Jl vit 
bien toutefois qu'elle ne feroir point de lon- 
gue durée , puis qu'il différait les conditions 
du Traité; dont I’ vne eftoit» qu’il deuoit en- 
noyer Eudocic qui luy auoit cfté accordée dés 
le viuant de Lafcaris lôn pere . Soit donc qu’ 
il appréhendé la guerre de ce cofté-tà » ou 
du’ il lû: afsailly par d’autres ennemis; ou en- 
fcn, ce qui eft plus probable, parce qu’il vou- 


loit reprendre les places de la Tbrace , qol — — — 
Juy auoipnt efté enleuées par Théodore Prin- 12-17» 
ce d'Epire 3c Roy de Tneffalooique ; il fe Robert l 
prépara derechef à vn nouuel appareil de guer- 
re , te rechercha à ect effet l'alfiftance des 
Princes Chrétiens - (/) Il députa en France 
le Châtelain d’ Arras vers le Roy Louys VIII. 
qo’ il trouua au fiege d’ Auignon , qui luy pro- 
mit vn fccours de deux ou trois cens Chcua- 
liers • Cependant s’ apperceuant bien par les 
dilayemcns de Vatace , qu'il ne deuoit plus 
fonger à l'alliance d’ Rudoclc , il tourna fea 
penl'ées ailleurs • Et ce fut là la demiere dif- 
grace qui Juy arriua , 6c le comble des mal- 
heurs qui accablèrent dans la fuite 1’ Empire 
des François- (g) Car au lieu d'appliquer Tes 
foins à s’appuyer de quelque illuftre alliance » 
par le foûtJen de laquelle il eût pû relifter à 
la puiffance de les ennemi* , il fc laiffa pren- f 
dre inconiîdercment par les charmes de la 
beauté d’ vne ieune Damoifelle Françoife; el- 
le eftoit fille de BaudoUin «le NeuuilJe Che- 
ualier iffu d’vue noble famille d’Arois. (à) 
qui fe trbuua à la conquête de ta ville de Con- 
ftantinoplc , 3c eftoit lois fiancée à vn Sei- 
gneur Bourguignon - L’Empereur fans fe fou- 
cier de ce qu'elle eftoit promife à vn autre, 
lâchant bride aux violens mouuemens de fa 
paillon , refolut de l’eoleuer à ce Caualier 
par quelque moyen que ce fût. A cét effet il 
s’adrelfa à fa mere , fous la conduite de la- 
quelle elle eftoit, ( le pere eftant lors décédé) 

Ce luy découuranc l'amour qu'il auoit pour fa 
fille , la rechercha en mariage- La mere ébloii- 
yc de la Pourpre Impériale , te d'vne allian- 
ce fi relouée , le laifia uilémcnr emporrer aux 
vaines illufions de cette recherche , & n'eut 
point grand combat d'efprie pour fauffer la 
foy , 3e aller contre la parole qn'elle auoit 
donnée folemneilement à ce Gentilhomme - 
De forte que condcfccndant aûx volomcz de 
l'Empereur, elle luy accorda là fille, laquel- 
le il époufa , 3e fe retira auec fon gendre dans 
fon Palais - Sanudo dit formellement que Ro- 
bert époufa cette Dame , mais Baudaüin d* 

Auéncs fcmble dire qu' il P entretint en quai 
lité d'amie , plûtôt que de femme légitime- 
Quoy qu’il en folt , la prefomption eft gran- g_ 
de , que 1' Empereur eftant préoccupé de cét^ 
amour defordonné , négligea la Prince fie Eu- 
docie, qui luy fut enfin enuoyée par Vatace; 
te que ce fut après cette honteufe alliance , 3c 
ce mariage fi peu fortable , qu’ Anneau dcCa- 
hieu gentilhomme Picard , 3c l' vn des plus 
qualifiez de la Co ir de Robert , époufa de 
fon confcntement cette Princeffc ; (I ) à quoy 
Vatacc 3c J' Impératrice Irène fa femme don- 
nèrent dautant plus volontiers les mains , qu' il 
aimoient mieux la voir alliée à vn fimple gen- 
tilhomme , que dans quelque famille puiftan- 
te , qui foûs preeexte de mariage le* auroit pû 
trauerfer par quelques prétentions . (à) Pa- 
chy mères dit que cette Princeffe époufa le 
grand Sire de Thebes , ou d' Athènes ; ce qui 
ne pcui auoir efté que depuis le deceds d' An- 
feau de Cahiru , puis qu'il n'y a pas lieu de 
douter qu’il ne l’ait époufé , après l’autorité 
d'Acropolite 3c d’Alberic- -, 

XII. Le Seigneur Bourguignon , à qui l'Empe- 1 j. ^ g. 
reur auoit enleoc fa fiancée , piqué fenfiblement 
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SO VS LES EMPP. FRANÇOIS, LIV. III. 4 3 


— ~ dé 1* Iniure qni luy auolc eflé faite , tant par 

1 1 to. Robert , que par la tnere & la fille , prit re- 
RoBERT I. lolution de tirer vengeance de tou* crois cn- 
La mcre 3c fcmble , par vnc aûion aurti hardie, que fans 
la femme de exemple . Pour y paruenir , il pratiqua plu- 
1‘ Empereur ficurs de fes amis 3c de le* parent, qui n'eu- 
mal-trai* rent pas moins de dépit de cette lâche aèlion, 
tées • que tout les autres François de Confiantino- 
ple , à qui le Gouucrnement de ce Prince n' 
eftolt que trop odieux , pour fa faineantife • 
Ert a ne entrez tout enfemblc fur la nuit dant 
le Palais, ils fe faifirent de lamerc&de la fil- 
le , mirent la mcrc dans vn bâteau, & la jet- 
teront dans la mer ; coupèrent le nez 3c les 
leuresâla fille, puis fe retirèrent. Si Robert 
fut outré de cét affront , il n‘eut pas moins 
ce dcplaifir de voir que la plûpart des Sei- 
gneurs François de Conftantir.ople auolcnc 
trempé en cette confpiration . Ce qui luy cau- 
fa vn tel dépit . que (é voyant mépnfé de les 
fuiets, il fe retira de Contiantinoplc ,. à def- 
fein de porter fes plaintes au Pape Grégoire 
IX- qui atoll fuccedé à Honorius , & d' im- 
plorer fon Iccours . Eftant arrivé à Rome , il 
y fut rrcueilly & rccca humainement par fa 
Sain&eté, qui le coniola de cette dilgracc, 3c 
après quelque feiour luy perfuada de retourner 
à Confia ntiroplc, pour donner ordre, 3c veil- 
ler aux affaires de l'Empire -, ayant mefme 
contribué du lien , pour fournir aux frais «le 
fon voyage , & aux dépenfes qu' il eiloit obli- 
gé de Icûtenir pour la guerre . ( « ) Mais com- 
me il fe fur mis en chemin , vnc maladie vio- 
lente, caeiéc par vn excès de douleur, le fai- 
fit dans 1‘Achaïc, où il mourut l'an uilld ux 
«» . cent vingt-huit , lelon Matthieu Paris . ( b ) 

i, c Aucuns éciiuenc qu' «fiant arriué à Rome , il 

ira y fut couronne Empereur par les mains du 

* Pape ; ce qui eft entièrement éloigné de pro- 
babilité : veu qu'outre qu'il auoir reccu la 
Couronne Impériale incontinent apres fon ar- 
riuéc à Conilantinople , le Pape n’aurolt pas 
voulu faire ce prciudice au Patriarche , à qui 
Edit. Parlf- 1* droit 3c le priuilrge de cette ceremonie auoit 
tag. tl- cité attribué par tant de Conflit ut ions des Pa- 
pes Innocent 3c Honorius. (r) Alberic de >es 
Auteurs du temps ont remarqué que la foi- 
biclfe de fon efprit. 3c la baficiTc de fon cou- 
rage caufercnc les tunefics reuolotions qui ar- 
riucrcm de fon temps dans 1' Empire d' Orient , 
de donnèrent fuiec à fes eanemis de s* en pre- 
ualoir , de de le dépouiller de plufieurt Pro- 
uinces A places coofiderables . Ce qu’il fit af- 
fez parétre en la facilité qu* il apporta à rom- 
pre anec fes voifins, au lieu d' entretenir auec 
eux les Traitez d'alliances, que fes prcdecef- 
feurs auoient folemncllemcnt contrariées ■ Et 
ie qui môntre le peu J’ adreffe de de cond-ti- 
te qu' il eut dans le maniment des affaires , 
eft qu'il ne put pas profiter de leurs diuifions: 
mois d’ailleurs le malheur de la.deffiitede 
fes troupes par Varace, de la difficulté de re- 
couurcr fi promptement du fecours , qui ne 
pouoolt arrluer que de la France , de des pays 
de Royaumes éloignez, peut feruir d'cxculedc 
de couuerture à les difgraccs. 


Les Barons XIII T? N CO RE que l'Empereur par le 
François defaut de conduite de de pruden- 

s' allient a- ce , elle elle incapable du Gouuernemeiu d' vn 
uec le Roy 

deBulgirk» — — — — — 

(a ) Acrop-c. t T* 

( b ) SaMl. 

Uifi. de Coofitntlnep. 


Etat remply de diuifions , & attaqué de tou- 

tes parts de puiffans ennemis , fi elt-ce que fa * â 1 o • 

mort caufa de nouucaux mouuemens , 3c ren- 1 E AH- 


dit la face des affaires des François plus mau- 
naife qu’ auparauant . Comme après le deccds 
de 1* Impératrice Yoland l'Empire d'Orient 
fe trouua quelque temps vacant de abandonné 

C ir l'abfence 6c l’incertitude d' vn»fucccffcur, 
s Barons François ne fuient pas moins trou- 
blez par le deccds inopiné de Robert , qui 
leur laiffoit pour beritkr de fa Couronne le 
icône Baudoüin fon frété , qui à peine auolc 
atteint l’âge de neuf à dix ans • Ils fe voy- 
oient enuiîonncz de Princes & de Souueralns, 
qui abbayoient apres la capitale de l’Empi- 
re , de qui bien que diuifez en apparence par 
des inteiéts particuliers que l’ambition de U 
conuoiute leur fourniffoit , fembioient néant- 
moins cflre en ceia vnis , que tous auoient con- 
fpité la ruine d’vne nation, qu'ils apprehen- 
doient autant pour fa valeur, qu’ils r auoient 
en horreur par vnc antipathie naturelle ■ ( d ) 

Enfin les Barons pour raffûrer en quelque fa- 
çon céi Etat ébranlé, 3c donner quelque fort 
appuy au ieune Prince , qui n’eftoit ny capable » 
ny en âge de porter le faix d’ vn fi pefanc far- 
deau , s'autferent de rechercher la proteélion 
de Iean Azen Roy de Bulgarie , Prince belli- 
queux & puilfant . Et afin de l'intercfler da- p j e 
uantage . ils luy firent propofer le mariage de . de 
fa fille auec le icunc Baudouin . Le Bulgare g ,JL|- 
acccpta cetce recherche auec beaucoup de ioye aueç j a gu e 
de de fatîsfaûion , Jugeant bien que cette al- . 
liancc ne luy feroit pas moins vtile , qu’elle 
luy feroit honorable , puis qa'cllc luy ouuri- 
roit les moyens, de luydonneroit facilité pour •$’ 
faim h guerre à Varace , de aux Grecs, an- 
ciens ennemis des Bulgares- Le Traité fut ar- 
rête de figné , par lequel , entre autres cho- 
fes , Azen sobligcoic de rccouurcr â fes dé- 
pens toute la terre de I' Empire de Romanic, 
que les predeceifeurs de Baudouin auoient per- 
du dans la Thrace , de les Proulnccs Occi- 
dentales de l' Empire . Sans doute cette allian- 
ce ne pouuoit dire qu' âuantageufe aux Fran- 
çois , fi l’effet n’en eût cité détourné inali- 
cieufement par les Barons , qui auoient trem- 
pé en b dernière confpiration contre la fem- 
me de Robert ; lefquels craignant que Bau- 
doüin fe voyant appuyé d’ vn Prince puiffanc , 
comme cftoit Azen , ne tirât pas vengeance de 
l'affront qui auoit elle fait à fon frère, de qui 
luy auoit caufé la mort ; perfuaderem adroi- 
tement aux autres de biffer ces propofitious 3c 
les Traitez faits auec le Bulgare : leur repre- 
fentaot qu’il y auolc iuile fuiet d’ apprehen- 
der , que mettant le pied dans les terres des 
François , foûs pretexte de fecourir fon gendre, 

H ne s’ en rendit pas le maître auec le temps i Détourné 
1* infidélité 3c b déloyauté c fiant trop coûcu- par aucuns, 
mierc aux Barbares 6c aux Grecs de ce temps- 
là , Qu’il valloie mieux s'appuyer de la gé- 
néralité de quelque Prince de leur nation , à 
laquelle la perfidie n’a binais efté reprochée, 
que de fe fier à des Etrangers, (r) De façon 
que les Barons perfuadez par ceux-cy , *c itè- 
rent U veuc fur Iean de Urienne , perfonna- 
ge illuftic , 3c d’ vnc réputation exquife pour 
la valeur, qui auoit cflé Roy de Hicrufalem • 

Il eftoir pour lors fans aucun Gouueroement, 
ayant efté dépotiillé quelques années aupara- 
uant de ce Royaume par 1’ Empereur Frédé- 
ric fon gendre , 3c commandoic en ce temps- 
là le* armées <fu Pape Grégoire Ntufuiémc 


(c) Albnk - izio- 

( d ) S^out- Lu- ptrt.+.e, it. (t ) Ar*p- (-*7- 
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' contre le même Frédéric dam le Royaamede 

HZ S. Naples . En faite drquoy ils choi fi rem des 
I E A N • Ambafladcun pour en faire U proportion an 
Pape , Ce pour auoir ion confemement dans 
vne affaire de cette confequcnce : veu d’ail- 
leurs que le principal fecours qu' ils efperoicne 
dans leurs ncceffirez , dependoic abiolumcnt 
du faint Siège , fans l'autorité duquel ils ne 
pouuoienr pas 1* entreprendre , outre que ce 
Roy eftoit pour lors employé à fon ieruice. 

9- XIV. (o) Le Pape ayant examiné Ce ap- 
Iean de Pfouué les raifons , qui portoient les François 
Bricnnc à faire choix de la perfonne de Iean de Brien- 
Roy de ne, en donna incontinent auis à ce Roy, qui 
Hierufalemle vint trouucr à Riete , où en prefence des 
fait Empc- AmbaiTadeurs François on dreiTa (b) des con- 
teur» oerwions dont la fubftance eiloit : Qu’il frrok 
fait vn contrat de mariage entre Baudouin Ce 
la fille du Roy Iean , pour cflre dTcânc de 
confommé lors que l’vn Ce l'autre auroicnc 
atteint 1‘ âge conuenable ; de dautant que Bau- 
douin cl! oit en minorité , de que T Empire 
T . . ( . aaolt befoin d’ eilre gardé A maintenu , le 
i raite tait jt 0 y f ero i c couronné Empereur , Ce ioüiroit 
auec iuy . Empire fa vie durant , auec toute puif- 

fance Ce autorité Impériale ; lequel après iba 
décès rctournerolt à Baudouin Ce à fes herl- 
rierj. Qu’ ilcnrrrticndroit cependant Baudoüin 
EJlt- Part/. f e ] on f # Ce le rang deû à fa naiiTan- 

9*ï 9°* ce , iofqu' à ce qo'll aarolt atteint l’âge de 
vingt ans , Ce que lors il feroit inuelty du 
Royaume de Nicée , Ce des Terres que les 
François tenoient outre le Bras, auec le Du- 
ché de Nouocaftre , fauf le Duché de Nico* 
medle, qui feroit referué à 1' Empereur . Que 
Iean auroit le choix de prendre pour fes he- 
ritiers toute la Terre qui «il outre le Braj , 
comme les Latins Ce les Grecs la pofTcdoicnt; 
ou tonte la T erre que les Comnenes tenoient 
htfques aux dépendances d’ Andrinople Ce de 
Didymocique , auec tout le Duché de Philip- 
poplc , comme aulfi toute la Terre de Sela- 
oonie , qui auolt eflé de la Thracc , Ce en 
auoit lait partie , rclerué ce qui appartenoic à 
Azen Roy de Bulgarie , Ce le Royaume de 
Theflalonique ; à condition d’en faire hom- 
mage lige par lefdirs heritiers à Baudouin Ce 
fes fuccc fleurs , lors qu" Il viendrolt à 1' Em- 
pire après le décès de Iean , & de feruir l‘ Em- 
pereur dans les occaftons , pourueu que ce 
fut fans péril évident de leurs Terres ; fauf 
âuilî qu'ils ne fcrolene tenus d’aller en per- 
fonne aux années , que lors que I* Empereur 
s'y rrouueroit pareillement en perfonne . Ce 
T raité fut arrête Ce confirmé par le Pape eftanc 
à Peroufe, le dix-neufuiéme iour d’ Auril l'an 
mil deux cens vingt-neuf ■ (c ) En laquelle 
année le Pape en l'excommunication qu'il pu- 
blia contre l'Empereur Frédéric II. comprit 
Théodore Comneoe , Ce tous ceux qui iuy 
prêt oient fecours , tant en armes , troupej, 

3 ne vaiiTcaux pour faire U guerre aux La- 
ns. 

Porrauov Les François iyatK eboifi Iean de 

» t t, Brien ne pour gouuerner l’Empire durant le 
fe difoient k*’ *" c BaudoCin » * D T «cordèrent le tl* 
c.j_ , tre d' Empereur , non tant par vne condition 
des 6 terres P^culierc du Traité , que par vn vfage qui 
de leurs pu- efloie "t 6 " ^n'^fclletnent en France , où 

P'ile* • . 


(a ) Rkb. de S- Germ. 

(b) Or«^. IX./- i-Eplfi. y». 

(c ) G-tg.IX.l. 3. Ep- 46. 

( d ) GM u Br, en T SÙfl. du Vercbt . Uef Je 
SniHtemoriht . 

( e ) Piibeu. 

( f ) Besi, ta r b > fl tire det Ç, de P Mrs». 


les Tuteurs Ce Baillis , ou Bailliflres des en- 1 
fans mineurs des Nobles , non feulement re- 1 2.2.9* 
gilToient leurs biens comme tuteurs, mais en» Iean. 
core s’ en difoient Seigneurs , en prenoient les 
titres, les relenoient en cette qualité des Sei- 
gneurs dominant , leur en firiioJent homma- 
ge ; Ce à caule d'iceux eiloient obligez aux 
tcruiccs perfonnels dans leurs guerres • Nous 
anons plufieurs exemples de cecy en noflre 
Hiftoirc , Ce entre autres , ( d ) de Robert de 
France, fils du Roy Louys le Gros, qui fit 
qualifia Comte du Perche, parce qu’ ayant 
époufé la veuue de Rotrou Comte du Perche , 
il auoit la garde Ce le bail de fesenfans. (r) 

Alnfi Emond d’ Angleterre Comte de Lanca- 
flre prit le titre de Comte de Champagne , 
pendant la garde de Ieanne , depuis Reync de 
Fiance , dont il auoit époufé la mere • Ce qui 
s’ cil obicrué memes dans les tutelles Ce Ré- 
gences des Royaumes durant la minorité des 
Roy* • (/) Car plufieurs ertJmenc que Pépin 
n' eut d* abord le titre de Roy de France que 
comme tuteur du ieunc Childcric 111. (r) 
comme Eudes Duc d’ Aquitaine , durant celle 
de Caries le Simple -, qui en cette qualité, 
fuiuant l'autorité d - Odofan Ce d' Alberic fut 
facré Ce oint par Gantier Archruefquc de Sens , 
quoy que Philippe» Mnuskcs écrite le con-^i’ 9 1 
traire ■ (A) Ainfi Philippe* le Lon-: , Ce Char- 
les le Bel Roy* de France s’ intitulèrent Roys 
de Nauarre, en qualité de Tateurs de Ieanne 
leur nièce , hile M Roy PhifljpPCi le Bel , à 
qui ce Royaume apparccnoit du chef de la 
mere • Ce qui fe pratiquoic afin de donner 
plus d’autorité au gouuerocment des Tuteurs, 

Ce que les peuples qui leur eiloient l où mi s fuf- 
fent portez dauantage à leur faire Jcs feroiccs, 
aulquels ils eiloient obligez à caule de leurs 
fiefs . ( l ) Et c’eft peut-ellre la raifon pour- 
quoy anciennement en France, durant lesmi- 
noritez des Roys , toutes 1rs Lettres , qui s* 
expedioient en Chancellerie eiloient inferites 
A intitulées du nom des Regens : dautant que 
toute I' autorité du Gouuerocment refidoit en 
leurs pcrfnnnes- Quant aux mineurs à qui les 
terres Ce Seigneuries appartenoient de droit Ce 
par raifon de fucccilion , ils fe contentoicnt 
de prendre le titre d' heritier de ces mêmes 
terres Ce Seigneuries, pour marquer feulement 
la prétention qu’lis s‘y «onferuoient , encore 
qu'en apparence va autre en fembllt cflre re- 
uétu . ( k ) Ainfi dans Guillaume de Nangls, 

Ieanne Comte (Te de Champagne Ce Rryne de 
Nauarre , fille du Roy Henry , ayant eflé 
amenée en France , de mile par fa mere fa 
tutrice foûs la proteûion du Roy Philippe le 
Hardy , cil qualifiée heriticre de Nauarre. 

//) Conrad fils de l'Empereur Frédéric IL 
Ce d’Ifabei Reyne de Hiendiiem , eft qualifié 
dans vne ancienne Chronique , heritier de ce 
Royaume , à caufc qu' après la mort de fia 
mere , Ici François voyant le ieune Conrad 
abfcnt , donnèrent le titre de Roy de Hieru- 
l'alcm â Hugues Roy de Cypre mary d’ Alix 
feeur d'Ifabcl , Ce en cette qualité Iuy firent 
hommage , fans prciudice des droits de Con- 
rad , aînG que remarque (m) Sanodo , con- 
feruant toûlours fes prétentions ponr le Roy- 
aume par le titre d'heritier • Baudouin fit le 


( g ) Ordetlr . Vital ■ /. 7 - Cbrtn. F loriot:- Albt - 
rie. nadîe. tùfpau ■ Afin t or Gallk- 
(h) Dm Tlllei . 

(1) DmTiUet. 

(k) Noagimp. fzy-H4- 
( i ) Cbron. Eluang. 1 146- 
( m ) Saout. /. j. pari. 1 1 f* l6» 
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■ 1 pour l’Empire de CooiUntinople , oa 

IZ.19- de Romanie , par celuy d'heritier du même 
Isa K- Empire , qu'il prie dés l’ inflanc de la mort 
de Robert fou frere , 6c qu’ il conferua iufqucs 
•u iour de Ton couronnement . Il eft fouuenc 


parlé des hericieu des terres 6c Seigneurie* 
(«) dans nos Hiftoires . (b) Il ne faut pas 
doûcer que Michel Paleolague s' eftant laie 
nommer par le Patriarche Arfeolus tuteur du 
ieùne Laicaris Empereur , après le deceds de 
MüXiloh , qui auoit eu cette qualité par la 
difpofition tellamentaire de l'Empereur Théo 
dore , ne fe foit ferul de cét exemple , pour 
prendre le titre d' Empereur durant fa Régen- 
ce- Miis la perfidie etloit trop en vfage par- 
rny les Grecs , 6c la palfion de régner trop 
puiffante , pour leur faire conferuer la fidelité 
qu'ils deuoient à leurs Princes. Auifi Michel, 

Î uelque ferment qu' 11 eût fait au Patriarche , 
empara Iniuftcment de T Empire fur fon pu- 
pille , auquel il fit inhumainement creuer les 
yeux , le transférant par ce crime énorme à 
fa pifteria- , qui fc vit depuis iuftement tra- 
uerfée 6c perfecutée de guerres inreillnes 6c 
gjH parif. étrangères , & h la fin dépouillée de ce qu’ 
elle auoit vfurpé contre toute apparence de 
* * * raifon - 

— XVI. ( c ) Cependant Théodore Prince .d' 

tIJO. Epire enflé de les vidoires & de fes progrès , 
Guerre de ne fe contentant point d* auoir trauailJé les 
Théodore François par fes courfes 8c fes rauages . 6c de 
Prioce d'E- leur auoir enlcué plufieurs places , refolut de 
pire auec pouffer fes conquêtes iufque dans la Royaume 
Azen Roy de Bulgarie, quoy qu' il eût contracté allian- 
ce Bulgarie- ce peu auparauant auec le Roy Iean Azen, 
dont il auoit fait époufer la bâtarde Marie à 
fon frere Manuel . Mais il eftoit fi naiurelle- 
ment porté à la déloyauté 6c k I a trahifoti, 

Î u’ il ne faifolc pas de difficulté d'enrrepren- 
re contre la foy de fes ferme ns & de fes 
paroles, éc de pafTer par deffus tous les Trai- 
tes , pour contenter u paffion , & fatisfairc k 
fon ambition déréglée . Ayant leué vne puif- 
fante armée , compofée de Grecs & de La- 
tins , c' cil à dire d' Atlemans , car il auoit 
fait en ce mefme temps alliance auec 1’ Em- 
pereur Frédéric , (d) auquel il auoit enuové 
fes Arnbaffadeurt auec de riches prefeos , dés 
l' année precedente ; il fit marcher fes troupes 
par les contrées d’ Andrinoplc , pour aller at- 
taquer Asen , qui s* eftoit campé fur la rioie- 
re d'Hcbre ou Marite , vers le lieu appelle 
Clocotiniçe, 6c qui s' eftoit mis en campagne 
far l'auis qu'il eut des deffein.t de Théodo- 
re - Le Prince Asen , quoy qu* il eut Vnc Ar- 
mée beaucoup inferieure en nombre, n'eftant 
compofée que de peu de Bulgares 6c de quel- 
ques Scythes ou Comains , fe confiant plus 
en la luftice de fa caufe , qu'en fes propres 
forces , marcha genereufement au deuant de 
Théodore , faifant porter au haut d'vne pi- 
que, à gulfe d'étendart, le Traitté de Paix, 
qui auoit efté fait 6c ligné peu auparauant en- 
tre eux , pour animer par là fes foldats à la 
vengeance de la perfidie du Prince Grec . 
Défaite de Eftant venus aux mains , le combat fut âpre 
Théodore- de cruel ; mais la iuftice l'emportant fur la 
trahlfon, Asen demeura vainqueur, 6c Théo- 
dore & tous fes Capitaines furent faits prifon- 


niers. ( t ) Cette bataille fe donna au mois d' - 
Aurll l’an mil deux cens trente, fuiuant l'au- • 2 - } D. 
tonte d’ vn Ecriuain du temps • Le Bulgare fe I E A H . 
rendit maître en fuite des villes d'Andrino- 
plc, de Didymotique, de Serres , de Volére, 

6c de Prilep ; fit des courfes iufque dans la 

Î grande Valachie, qui cil vnc parti de la Thef- 
alie , 6c dans 1' Epire , où d fit de grands bu- 
tins: 6c ayant laifTé des Gouuerneurs auec de 
fortes garnifons dans les Places con]uifes, il 
s’en retourna en fon Royaume ■ L' Hiftoire 
rcmarquo qu' Azen fe gouucrna en toute cet- 
te guerre auec tant de modération d'efpritéc 
de douceur , qu’il gagna tous les cœurs des 
Grecs , qui venoient à foule fe rendre à luy . 

Manuel frere de Théodore s'échappa du com- 
bat , 6c vint à Theffalonique , où foûs le li- 
tre de Defpote, qui luy auoit efté donné au- 
parauant par fon frere, il gouucrna fes Etats 
en paix , 6c fans eftre troublé , ny inquiété 
de la part des Bulgares , qui eurent toûiour* 
du rePpcft pour l'alliance 6c le mariage de la j n 'ïi* r *’ 
fille d’ Azen, que ce Prince auoit époulé ? (/) * edc Iheo ' 
Il ne laiffa pas toutefois de fe fortifier de L* dore * 
alliance des Princes voifms , 6c entre autres 
de Geoffroy Prince d’ Achaïe , dont il fe fit 
vaffal , cotnmo fit auffi le Comte de Zanthe 
fon brau-frere , qui auoit époulc la fœur d c png.fi* 
Théodore 6c de Manuel . (g) Il tâcha enco- 
re de fe concilier la bienueillance du Pape , 
auquel il foûmit fes Etats, non feulement en 
ce qui regardoit la réunion de l’Eglife Grec- 
que au faine Siégé , mais encore la Seigneu- 
rie temporelle ■ ( b ) Théodore fon frere efpric 
inquiet 6c remuant , lafle de fa prifon , ne pût 
s' empocher de machiner contre le Balgarc , 
foit qu'il voulut attenter à fa perfonne , foie 
qu’il ait lâché de s' éuader ; quoy quecePrin- 
ce l’eût traité auec toute forte d’ humanité & A **° fjl * 
de courtoifie , éc félon le rang deu à fa di- cfeuer ,e * 
gnlté . Ce qu' eftant venu à la conooiffance *5®* ■ 
d' Azen , pour luy ôrer à l'Ancnir toute efpe- Théodore . 
rance de troubles , il luy fit creuer les yeux , 

XVII. Le Roy iean après ce Traitté con- j ean j e 
clu en prefence du Pape auec les Ambaffa- Bricnne ar- 
deurs François, fe prépara pour aller prendre â Con- 
poiTeflîon de la nouuelle dignité à laquelle il fttntinoplc. 


auoit efté appellé par la feule réputation de 
fa valeur , cc de fon expérience , & comme 
feul iugé capable de rétablir V état déplorable 
de l' Empire • Mais auant que de paffer en 
Romauie , U fit diuerfes Ieuécs de Gens de 
guerre ; mefme félon aucuns il vint en France 
à cét effet , ( I ) d’ où eftant retourné à Ve- 
nife , il y renouuella l’alliance qui eftoit en- 
tre les François 6c les Vénitiens, 6c emprun- 
ta d' eux des vaiffeaux pour paffer à Cooftan- 
tinople . (à) Le Pape Grégoire de fa parc 
exhorta les Princes Ghrcftieni de fournir du 
fcc ours 6c des Gens de guerre à ce Roy pour 
vne fi glorieufe entreprise . Enfin il partit de 
Venife auec fes Troupes pour Conftantinople 
vers le mois d’ Aouft, ou de Septembre, l'an 
mil deux cens trente-vn , ayant elle retenu 
iufques à ce temps là en Italie par diuerfes 
confiderations , À pour d'autres affaires, qui 
1 * y arrêtèrent , 6c l' empêchèrent de faire plû- 
tot ce voyage . (/) Cependant le Pape don- 
na auls de ion départ à Simon Patriarche de 


(a) Froijfart . 6cc- C Mal firent. Baaner.fub 
Pbil. Aug. 

( b ) Pscbjm- MX- /. a. r. 4 . Nkrpk. Gregar. 
Pbrmn. 

(c) Aertp.e. aj. 

( d ) Cbron. Rkbardi de S. Germant . 

( e ) Cbr. Rkh. de S- Géra* 

HjJI • de Confia u lmp. 


(f) Jdberk. raté. 

(g) Greg. IX- 1.6- Epi»- V 

( h ) Acrtp. c. 16- Nlcepb- Greg. I. a, 

( 1 J Cbr. Rick, de S ■ Germant . Greg- IX % M' 

’ Flf Gr’, t . IX. M. }. Ef. 

(1 ) L. J- Bp. 7 j. 
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fols 11 ne la tenolt pas tellement affermie, 
qu’il ne fut toûiours 1er fes gardes , ÔC qu’il 11 • 


46 

Conftantinoplc , le priant de taire en forte qu' 


1 1 j O. il fut receu par les peuples félon fon mérité . 
ISAN. de qu’aucun n’ apportâc obftacle à fa promo- 
tion ■ Acropolitc dit qu’ U prit le chemin de 
la mer , n'ayant olé prendre celuy de terre 
ferme , à caufe qu’il n'auoic pas des forces 
(affilantes pour trauerfer les pava ennemis • 
EAantarrlué à Conrtammople , il y fut receu 
auec l' applaudiffement general des François & 
des Grecs , qui 1' attendoieot auec impatience 
comme leur libérateur ; de fut couronné Em- 
pereur en Y Eglifc de fainte Sophie par le Pa- 
triarche , auec les ceremonies accouSumées- 
( m ) Car ceux oui ont aoancé qu’il fis conten- 
ta du titre de Cefar , de qu’il ne fe qualifia 
point Empereur , errent manifieflement ; ( b ) 
les Auteurs du temps , outre les conuentioas 
dont ie viens de parler , l’afTdrans en termes 
exprès , mefme (r ) Acropolitc , qui dit auoir 
veu ce Prince, À que lors qu' il arriua à Gon- 
flant inoplc , il loy parut âgé de quatre-vingts 
Edit. Par// ans , de qu' Il eftoir d' vne prcftance , de d’ vne 
ptg.$ 4 . taille de corps merucilleulement bien propor- 
tionnée , furpa fiant notablement le relie des 
hommes en hauteur . lean de Brienne eflant 
1 2-3 1’ ainfi paruenu â l’Empire trompa l’efperance 
EU couron" 1 que l’on auoit conceuc de fa valeur , dont il 
né Empe- auoit rendu des preuues en tant d’ occafions . 
reur. Car au lieu d’ employer les troupes qu’il auoit 
amené de France de d' Italie à faire la guer- 
re aux Grecs . de à reprendre les Terres de 
les Places qu' ils auoient conquis fur les Fran- 
çois, il laiffa écouler deux années entières fans 
faire aucune entteprife fur fes ennemis , de 
comme parle Philippcs Mouskes , fans faire ny 
.. . guerre ny paix, taillant dUBper lés Troupes, 

J ou les congédiant imprudemment , donc plu- 

fieurs par nèceffité ou autrement prirent party 
dans celles d' A zen Roy de Bulgarie* Ce que 
cét Authcur attribué à 1' auaricc de ce Prin- 
ce , vice ordinaire des vieillards, de Acropo- 
1 lire , à la crainte qu'il auoit de Vaiace , qu* 
1 i 3 il fçaooit ellre Prince vaillant, courage»»* , de 
capable de luy tailler des affaires , s' il I’ at- 
taquoit , comme autli au repos de à la inüif- 
fance qu' il alfeéla de (a noiuelle dignité - 
( d ) Durant ce temps U le Patriarche Simon 
vint à dcceder en 1* an mil deux cens trcntc- 
MortduPa- ( j çux . £ j c ayant vacqoé plus d' vn an 
triarche o»- a p r £ s la mi>rl ^ Nicolas de Plaifaoce Eucfquc 
mon,auauel j ç Spolétc fut éleu de promeu en fa place , 
Nicolas coofentement du Chapitre «Je fainte So- 

luccede. phle, de du Clergé de C/jntlantioople , par le 
Pape Grégoire , duquel il elloic Vlcechancc- 
lier. 

t 1>3. XVHI* L’Empereur logeant bien qu’il ter-. 
L’ Emnc- Hlffolf la gloire de tant de belles avions, qui 
reur pali'e à**®* 1 * étendu fa réputation dans 1’ vniuers, 
cnAfic- P ar vne oyfiueté cafaniere , de extraordinaire 
aux François , tefolut enfin de foctir en cam- 
pagne , de de porter la guerre dans l'Afie. 
( e ) Vatace elloit pour lors occupé contre Leon 
Gabalas Cefar , qui s' elloit Joûleué contre 
luy , de la plûpart de fes troupes efi oient paf- 
fées dans l’isle de Rhodes, foûs le coimoan- 
demcnc d' Andronic Paleologue Grand Domc- 
flique , pour quelque fedition qui y elloic fur- 
uenud . H fe croyoit d’ailleurs en paix auec 
les François depuis le dernier Traité , qu’il 
auoit conclu auec 1' Empereur Robert ; touie- 


nc préult bien que tout l’appareil de guerie, lEAN * 
de le grand nombre de troupes que lean auoit 
amené à Conltancinopie , viendroic fondre vn 
iour fur fes Etats . Et cotnp»e il n’ auoit pas 
moins de prudence que de generoûté , il fit 
fes efforts pour détourner cét orage qui leme- 
naçoit, lâchant d'attiédir dt d'alentir Ja paf- 
flon que le Pape témoignoit auoir pour 1' auan* 
cernent des François dans la Rotnanic , par 
des pourparlers de des prétextes de reüoioo 
des deux Eglifes . (/) Ce qui luy en donna 
la première ouucrrurc , fut que l’année prece- 
dente qoelque* Cordeliers qui efloient allez en 
Orient pour tranailler à la conuerlion des âmes , 
après auoir elle deliuret de la pnfon des Turcs , 
vinrent en la ville de Nicée, où ils furent re- 
ceus humainement de Germain Patriarche des 
Grecs- Ayant en diuerfes conférences auec luy pég.fj. 
au lulet du Schifme qui elloit entre les deux 
Eglifes, ils loy donnèrent efpeTance, que s'il premiers 
vouloir de fa part s’ employer feneufement à pourparlers 
leur reünioa , qu'on la pourrait cffeâucr . Le pourTvnioa 
Patriarche, à la perfualion de ces Religieux , des deux E-, 
de du conlentement deVataee, écriuit auPa- g ijf ej . 
pe de au College des Cardinaux , leur témoi- 
gna le dëfir qu’ il auoit de voir l' Eglife gou- 
uernée leffs vn même Chef, de dans xae me- 
me creance, offrant d’y contribuer de fon cô- 
té autant qu'il luy feroit poffihle • Le Pape 
ne croyant pas deuoir laitier échaper vne oc- 
Cafion û fauorable au bien de l'Eglife , écri- 
nit incontinent après au Patriarche , « luy 
promit de luy enuoycr au plûtù: fes Apocri- 
fiaire* ou Députez , pour traiter à fonJs auec 
luy d’ vne affaire de fi grande Importance • 

(g ) Ce que le Pape fit en cette année , avant 
choili deux Freres Prêcheurs fugues de Pier- 
re , dt deux Freres Mineurs Aymon Anglois 
de nation , qui fut depuis Minitire General de 
1’ Ordre , & Raoul , perfonnages de probité de 
de fçauoir -, lefquels eftant arriuez â Nicée le 
Dimanche d’après l'OfUix des Roys, où il* 
furent receos aoec ce- emonie , tant de la parc 
de Vatace , que du Patriarche de du Clergé 
Grec , il y eut plufieurs affemblccs tenues en- 
tre eux tant à Nicée , qu'à Nymphée ville 
d' Alic , où l' Empereur meme fe trouua , mais 
fans aucun effet, les parties n'ayant pû s'ac- 
corder fur les points controoerfez . 

XIX* Ces pourparlers n.‘ empêchèrent pas , , r- mo - 

Î iue 1’ Empereur ne continua toûiours fe* def- 
eins pour faire la guerre à Vatace . (6) Il 
embarqua fon armée à Galipoli , de prit ter- , J? 
re a a Port de Lampfaque , qui cl\ affife à 1’ çn ' 

oppofite eo la Prouince. de 1' Hellefpont dans. ue ' 

I’ Afie - Vatace fur l’âuis qu’ il eut de la dc- 
feenre des François dans fes. terre» , ramaffa 
ce qu’ il pût de gens de guerre , dont le nom- 
bre elloit petit , parce que lés. armées aooicne 
beaucoup fouffert aux campagnes precedentes 
contre Gabalas. Neantmoins 11, fit lï bien par 
fa vigilance de par fon. adreffe v que fe tenant 
à cooucrt , de fe renfermant dans les monta- 
gne* , U empêcha, les François de s' élargie, 

St de s’étendre en pleine campagne , les te- 
nant toûiours ferrez dan* les côtes de la mer, 
où ils ne firent autre progrès, durant quatre 
mois , que de laprifed’vn.leul. château nommé 


( a ) Vitrier. Rsyruld. 

(b) VBillppes Mottikf/. Cormu ht Bfl. [u- 
fetpt. Crm* fpln. i, m . j. mfi. Fr*ac. Sanut- 

(c) Acrop. cap. * 7 . J«. 

( d ) Alberlc ■ 1 * $ j. 

(e) Atrtp c ■ JJ J* 


(f) Ezou. rajl* «• 1. a* Vvadlag. 1*3*. 
sç* a j. ad. ay. al* M«tB. Périt 137. 

(g) Vvédlng. ia J3- n. S. 9. to. Rjjnaid. 

j.«* 

(K) ltr.p t. 37.3». 
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Ceramide , fitué au* enuiroas des côtaux de 
1 1 3 4* Cy tique . De façon q«‘ Us i en fuffent retour- 
lEAN« nez aucc conhifion à Conftantinople , ( * ) fi 
nî bonne fortune ils n'eu Sent pas furpris U vil- 
le de Plga , 1' vne des plus forres fie pim im- 
portantes places de l'Etat de Vatace : elle 
efloit fituée fur le haut d' vn rocher efearpé 
de tous côtez, (fi) fie luy auoit efté abandon- 
rée par le dernier Traité de paix que 1' Em- 
pereur Robert auoit fait auec luy . Quelques 
François l’ayant cfcaladé de nuit , y en Intro- 
* dui firent d'autres , fie à la fin s'en rendirent 

maîtres, quoy qu'elle fût gardée par les plus 
▼aillans hommes de Vatace , fit y firent vn 
grand butin • Après quoy , la uifon eftane 
financée , Ils reprirent le chemin de Confian- 
Parlf. tinople . Cette perte fqruenuê au Prince Grec, 
pu*. 96 . bien loin de luy abbatre le courage, l'anima 
pins que dcnanc contre les François , fit luy 
donna occalîonde rechercher des moyçnspour 
en tirer la vengeance . ( r ) Et comme il fça- 
uoit trop bien qu’ Azen Roy de Bulgarie auoit 
▼ne dent contre eux , en laite du refus qu’ ils 
auoient fait de fa fille , quoy que d’ vne ex- 
qui le beauté , pour le ieune Bandoüin , fie de 
ce qu’ ils luy auolent préféré la fille de lean 
Ligue entre de Brienne ; il le follklu par fes Ambaffa- 
Vatace fie dear* de leur déclarer la guerre , fie d' entrer 
Azen- ' en vne Ligue offenfiue fie deffenfiue auec luy. 

Ce qui ne fut pas mal-aifc de perluader à ce 
Prince , qui n‘ attendoit que l'occafion de fe 
venger de cette iniure , fie de faire éclatter 
Ton iurte refTentiment , qu'il n’ auoit différé 
que par le refpeét qu* Il eut pour le Roy de 
Hongrie, dont il auoit époofé la fille , fie qui 
eftoit niéçc de Biudciilln . Mais U propofïcion 
que Vatace luy fit , de faire époufer à Théo- 
dore fon fils fit apparent heritier de fes Etats , 
pour lors feulement âgé de onze ans , Hcle- 
Mariage d e ne fille de ce Roy , qu'il auoit eu de fon 
la fille d' A- mariage auec U fille d' André Roy de Hon- 
zen auec le gHe , âgée de neuf ans, détermina ce Prince 
fils de Va- à fe déclarer oonertement pour les Grecs , fie 
tsce. à faire vne étroite alliance auec Vatace con- 
tre les François , dont les fu'tes funeftes ne 
parurent que l'année fniuante . La nouvelle 
qui en fut portée à Conftanrinople alarma I' 
Empereur , qui vit bien qu' il iuy ferait im- 
poffible de refifter fit de i'e défendre de ccj 
deux pu! (Ta ns ennemis ,s’il n’eftoit pas affilé, fie 
fortifié de quelques fecotui extraordinaire . Sans 
perdre de temps , il depuea fes Ambaffadeurs 
de toutes parts, pour iuertir les Princes Chré- 
tiens de cét orage qui le menaçoit . (</) Il 
écrluk premièrement airx Vénitiens , comme 
fit auff Théophile Zeno Bill fie Podcliae 
pouf la République dans Gonllantinoplc , qui 
firent incontinent équiper vne pulffante armée 
nanale . Gèoffroy de Ville-Hsrdoüin Prince 
d' Aehaïe , fie les autrej Vaffaux de l' Empi- 
re furent pat cillement fummez de fe tenir 
Le Pape s* preils • Il çcriuit encore au Pape Grégoire, 
employé fie luy reprefenta ta preffante neceffré où il 
pour le (c- fe voyoit réduit : lequel comme il auoit efté 
cours de auteur de l’ entreprise de l'Empereur , fie de 
lean • Ion voyage de Gonftantlnopfe , en prit dau- 
tant plus volontiers la proteflioo . Ce qu'il 
fit affez paroître par les dépêchés qu U fie 
vers dluers Princes de Europe , pour les In- 
uiter à donner Secours à l’Empereur, (r) Il 
conula entre autres Thibaud Roy de Nauar- 
re Comte de Champagne , qui auoit pris la croix 
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r or le voyage d* outremer , de s'acheminer “ 

Contlantinople , luy reprefentanr que mal- * * 3 4- 
aifement on pourrait fecourir la Terre-Sain- )E filt- 
re , fi 1' Empire retomboit en la puiffaocc des 
Grecs Schématiques ; le priant d* exhorter E- 
rard de Chltensy , fie autres Seigneurs Fran- 
çois, qui appartennienc de parenté fit d* allian- 
ce h lean de Brienne , fie au leune Baudoilin , 
de prendre U croix , fie fe tranfporter en di- 
ligence pour le Secours de Romanie- Il Solli- 
cita auff I’ Archeuefque de Sens , de donner^. 97 . 
ordre à des leuéei de Gens de guerre , fit les 
Archcucfquei de Strigonie , ou Gran , fie de 
Colocia en Hongrie de faire en forte que 
ceux qui auojenr pris la croix pour la Terre- 
fainte, ou qui citaient en volonté de la pren- 
dre , changeaffent leurs voeux fie leur voyage 

en celuy de Conftar.tlnople - — “ 

XX- (/) Vatace cependant fit Azen qui <ï-35* 
«iraient fait tous leurs préparatifs de guerre Vatace fie 
durant fhyuer, fe mirent en campagne pour Azen fie- 
attaquer les François • Vatace embarqua fes gent Con- 
troupes à La m plaque , fit leur fit prendre ter- ftantinople. 
re à Qatipoll , qui eftoit lors occupée fie te- 
nue par les Vénitiens , y forma le fiege ; fie 
f ayant prile , ( j ) y mit tout à feu fie à 
fang , fans épargner ny les femmes , ny les 
enfans . Azen y arriua en fuite auec Marie 
de Hongrie fa femme , A fa fille Helene , où 
I* vn fit l'autre ayant ratifié l'alliance proiet- 
réc entre leurs cnfsns , Vatace retourna à 
Lampfaque , où II auoit lalffé fa femme Irè- 
ne , fit y fit cclebrer le mariage de fon fils 
par Germain Patriarche des Grecs , qui fit les 
fo'emnltez ordinaires , le Bulgare s' eftant tenu 
durant ce temps-là à Galrpoïi ■ Les ceremo- 
nies de ce mariage acheuées , Vatace fie Azen 
commencèrent à entrer plus auant auec leurs 
armées en Thrace , fit dans les Prouinces, 

3 ni y eft oient occupées par les François . fe 
luilans en deux corps d'armée. Vatace choi- 
fit le côté de U Propont i de , comme plus vol- * 
fin à fes Etats , prit Madyte , fie tout le 
Chcrronefc , comme auff le château de CyC- 
los , fie pouffa fes conquêtes lufqoe prés le fleu- 
u« de Marize • Il fe rendit encore maître du 
mont Ganos , où II bâtit vne fortereffe , dont 
il donna le gounernement à Cocercc , qui in- 
commoda après par Tes courfes continuel- 
les ceux de Tzurule , ou Chiorli • Qnane à 
Aten il prit fa marche auec fes troupes plus 
auant en terre ferme du côté de Septentrion ; 
fie 1 ' vn fie l’ autre après auolr fait de grands 
butins, fie exercé toutes les violences fie cruau- 
tçz imaginables contre le* François , rejoi- 
gnirent leurs troupes prés de Conftantinople 
pour 1 * affeger. lean de Brienne cffolt dedans 
auec peu de gens , le fecours qu' Il auoit de- 
mandé de toutes parts , fie qu'on luy auoit 
fait elperer , n’ eftant pas encore arriué ; de 
forte qu' il fc vit réduit à vne étrange extré- 
mité , ( b ) n’ayant en tout que centfoixante 
Cheualiefs , quelques Scrgcans à cheual . fie 
peu d'infanterie : ce qui cftolt peu de chofe 
en coroparaifon des armées des ennemis , que 
Philippe* Mousltcs dit auoir erté de plus de 
cent mille hommes . Le Prince Grec fie le 
B.ilgare cnuironnerenc la place, dreflerent leurs 
batteries , puis rangèrent leur armée en ha- 
tallle , qu’ils diuiferçnt en quarante-huit ba- 
taillons, à deffein d'attaquer 1 a ville de vlue 
force, A de l’emporter d'affaot • L’Empereur 


(a) Alberic. zajj- (b) Acrop.c. a). 

( c ) Stout- l. a- part. 4. t, sg. Asrop. t. *t- 
( d ) Stbell itr. 1 . /. 9. 

(e) Grtg. IX. /ié-p. Ep. ftj. Bzm. sajj. «. 
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ne perdit pat courage pour cela ; Ôe comme 11 
eftoit doué d* vne prudence fingullere , & d' 
I E A K i vn grand courage , il reprit Tes efprits dans 
cette conionéhne fiebeufe ■ Il lailfa U garde 
de la place à ce au' U auoit d'infanterie , de 
Edit. Tarif, en fit fortir les Chcualiers de les Sergcans à 
p* r/. ÿj. cbeual , donc il compofa (rois bataillons ou 

efeadrons , auec refolution d'attendre fes en- 
nemis de pied ferme . quoy aue fans compa- 
Deffaitedej ralfon plus forts de plus nombreux • AulTi ne 
Grecs par manquer en t-»ls pas de fe preualoir de leurs 
l'Empereur, auantages , de 4 c venir attaquer les nôtres , 
qui d’autre part les reccurcnc brauemenc de 
en gens de ccut - Le choc fut grand d* abord ; 
mais Dieu , qui prcfidc aux combats , de di- 
ftribue les vlâolre* à qui il luy plaid , ayant 
compaffion de fon EgJife affligée , de desFran- 
fois qui trauailloient pour la glplrq , permit 
eue teste poignée de gens, qui n' citait rien à 
f égasd des Grecs de des Bulgares , rcouerfa 
ce coloffe d’orgueil, dt terulïa cette pui/Tan- 
te machine , qui icmbloit menacer le Ciel , 
en forte qn ils lurent tous défaits ; n'eftant 
échappé des quarante huit bataillons * que trois 
feulement , auec lefquels Vatace de Azen fe 
retirèrent auec confufion . < a ) L - Empereur 
fie en cette oc caftan merueillc de fa perfon- 
ce , fa conduite fut égale à fa generofité , de 
Jamais aucun des Preux renommez dans T Hi- 
ftoirc , oc fit pas rne aélion fi digne de mémoire 
de de loûange. Iean de lie tune, apparemment 
fils de Conon , y donna pareillement despreu- 
ucs de fa valeur , qui ne cedoit en rien a cel- 
le de fes ancêtres ; comme aulfi tous les au- 
tres Seigneurs Franfois , dont les noms merl- 
tcroicnc de tenir rang narmy les plus Illu* 
lires de l’ antiquité , u i’hiJtaire ne nous les 
auoit point fupprlmé - 

Défaite de XXI. Durant le combat l’ Infcnterie qui cil oit 
l'armée Na- demeurée dans la Ville , voyant que les nô- 
uale des très auolem auantage fur leurs ennemis , s’ 
Grecs de des éuifa de fonir de la place , pour aller atta- 
Butgares. <l uer l*“r armée raualc , compolce de plus de 
trois cens vaifeaux • Elle s’efloit approchée 
des murs , dans la creance que les François ne 
pouuanspas fcûtenir le grand nombre de leurs 
troupes , feroient lnfailliblcmeut défaits , de 
qu'ainfi il leur ferait aifé de les cfcalader dis 
côté de la mer • On ne pdt empêcher en cet- 
te occafion l’Infanterie de faire cette fortie, 
quoy qu‘ elle en vsât contre les bonoes maxi- 
mes de la guerre , biffant la ville fans aucu- 
nes troupes de fans defenfes , contre les Grecs 
qui r habitoient , qu’ elle auoit autant fuiet 
de craindre , que ceux de dehors , pour la hai- 
ne de l’aueriion naturelle que cette Nation a 
porté de tout temps aux Latins. Elle fe iet- 
ta donc fur les nauires qui eftolent ancrez 
prés des murailles, tua vne partie de ceux qui 
eltaient dedans , pilla les autres , de enfin fe 
faifit de vingt-quatre vaifeaux qu’elle emme- 
na au port de Conftatulnople • Ainfi les Fran- 
çois remportèrent en même temps deux vi- 
Âoires fignalées , 1’ vne fur terre , de I’ autre 
fur mer , quoy qu’ils ne fe fuffcnc ferai en 
la dernière, de leur part, d'aucuns vaifeaux. 
(b) SabelUc femble attribuer la prife de ces 
vingt-quatre vaifeaux & 1' armée nauale des 
Venirient qui vint au fecours des François, 
foÛ* la conduite de Leonard Qmrini de de 
Marc Gufoni . (c) Mais les Epîtres du Pa- 
p*g. 99. pe Grégoire IX. de les Auteurs du remps di- 
rent en termes exprès , qu* elle fe lit par l’ In- 


fanterie , qui eftoit demeurée L la garde de 
Conftanclnople • D’autre côté les Garuifons 1*3 J* 
Françoifes qui citaient dans les villes de dans lEAM. 
les châteaux voifins , ayant appris la défaite 
des Grecs dt des Bulgares , de que Vatace de 
Azen s'enfuyoieut auec peu de troupes ; for- 
tirent de leurs places , de les pourluiulrent là 
chaudement , qu’ ils en tueront plufteurs , de 
firent vn grand nombre de prifonniers- Acro- 
lite qui raconte l’ expédition de ces deux 
inecs , de Je ftege de Canftantinople , ou 

B lûtôt leurs tauages de leurs courfes iufques- 
l , n'a point parlé de ccrte défaite , pour 
épargner la home de le blâme de Vatace % 
au féru le e de eo 1 a Cour duquel il eûoitpour 
lors , (J) comme il raconte luy-méme . En 
effet U eft inconceuable comme ces Princes* » 

qui auoient ftgoalé leur valeur en tant d‘ oc- 
caftons , furent vaincus h la telle de deux par- 
lantes armée eo celle-cy par vne poignée de 
gens . Il « faut pas dooter que cette difgra- 
cc ne leur ait efté bien fenfible , dont il^oe 
faut autre argument , que la refolacion qu’ils 
prirent de remettre de oouuellcs troupes fus 
pied , de d'ailïeger vne fécondé fois u ville 
de Conftantinople. ““ “ ~l 

XXII- Le bruit de ce oouuel appareil trou- 
bla derechef 1 ’ Empereur , qui pour auoir af- Vatace de 
fêbli fes ennemis par cette viâoire, n’ eftoit Azen font 
pas deuenu ny plus fort, ny plus puiffant, ny vn no-suel 
même en état de reftfter s’il eftoit attaqué armement- 
encore vne fois - C' eft pour quoy il eut recourt 
aux Princes à qui il auoit écrit par cy-deuanc , 
les priant d' accélérer le fecours qu’iLs luy 
auoient promis; de donna Luis au même temps 
au Pape Je cette dernière viâolre , de de la 
féconde irraptioo dont il eftoit menacé : de 
mêmes que ces deux Princes ayant remis de 
nouucltcs troupes fus pied , s’ citaient mis en Iean a re- 
cam pagne pour le venir réafficher . Le Paqc cours dere- 
s'adriifa en cette occafion à Bêla Roy de chef au Pa- 
Hongrie, lequel comme plus voifindes terres pe • 
de l’ Empire d' Orient , de de celles que les 
François y poffedoient , il fogeoit feul capable 
de les pouuoir fecourir promptement • Et pour 
le porter dam mage , de les peuples de Hon- 
grie , â entreprendre ce voyage , U luy accor- 
da & à eux pareilles Indulgences qu’ à ceux 
qui pafoienc en Ja Terrc-falnte . Il écriuic 
aufi à même fin aux Archeuefques de Grau 
de de CoJoza , de les cxborta de faire hâter 
l’armement qu’il leur demandoic auec tant 
d' inffar.ee . Les effets fuiuirent de prés les me- 
naces de ccs Princes, qui viorent l'année foi- 
rante attaquer derechef la ville de Conftanti- 
nople auec deux puiffantes armées , 1* vne de 
terre , de l'autre de mer compotes de troia 
cent vaifeaux . L* Empereur eftoit cependant 
réduit à létroit dans la place auec pen de trou- 
pes , attendant toujours le fecours qui lity eftoit 
promis de toutes paru • ( e ) Le premier qui 
luy vint au befoin . comme le plus proche de 
le plus volfin , foc Geoffroy de Vllle-Hardoüia 
Prince <f Achaïe , lequel ayant laiffê le gou- 
uernement de fes terres â Guillaume fon frè- 
re, qui auoit époufé la fille de Narjot deTou- 
cy, partit auec ftx vaifeaux de guerre équipez *°*' 
de chargez de cent Chcualiers, troia cent Ar- 
balcft tiers de cinq cent Archers , pour aller 
affronter les ennemis .* les ayant approché il 
perça leur armée nasale, coula à fonds , ou 
rendit inutiles quinze de leurs nauires, de en- 
tra â leur veut dans Conftantinople - (f) Les 
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Vénitiens foû» U conduite de lean Michiel» tJcha de perfuader Vatace de faite vne bon- 


• qui efioit en ce icntps-là Bail de Confiantino- 

1 EA K . pie pour la République , firent de leui part 
l'ortir en mer feize raifleaux de guerre qu’ ils 
auoient dans le port, & vray-femblablement 
de ceux qui y auoient efté laiflVz l'année pre- 
Seconde cedenie par Leonard Qucrini , lors qu’il vint 
deffaitc des au fccours de 1’ Empereur , apres la deffaite 
ennemis- dr» ennemis . Les Pifans te les Génois firent 
le meme , & tous enfembie avant attaqué 1’ 
armée nauale des Grecs te des Bulgares , V ob- 
ligèrent à U fuite , te cet deux Princes à vne 
retraite honteofe , laiflans ainli Confiant int>- 
ple hors d’apprehenûoo • 

Mlferable XXIII- Ces frequentes fecouffes affaiblirent 
eftat de 1* merueillcnfcment les François , qui fe virent 
Empire • renfermez prefque dans la feule ville de Cou- 
ftantlnoplc , & tellement epuifez d’argent de 
de routes corn mod irez , (a) que le Patriarche 
fut obligé d’anoir recours au Pape , pour fa 
fubfiftaocc particulière, ayant employé le peu 

Î a’il luoic dans les vrgentes necefliccz de cét 
;ilat : en forte que le Pape écriuic au Prloce 
d’ Achaïe , de aux Euefque» de la Morée , pour 
les prier de contribuer A fon entretenement • 
Aulfi r Empereur, pour trauaillcr puilTamment 
à la conferuation de ce qui refloit de cct 
Empire , preffa plus forremenc le fccours dea 
Princes Chrétiens - ( b ) Et dautant que fei 
principale* efperancet eftoicnc du collé du Pa- 
pe de du Roy de France , il refolut d’en* 
noyer le ieonc Baudouin à Rome fous la con- 
duite de lean de Betune , pour de là palTcren 
France vers le Roy S. Louis • ( c ) Guillau- 
me de Nangi* écrit , qu’il enooya aucc luy 
les trois fils, Alfonfc. lean, de Loilis , qui 
n’elloient lors que de icunrs enfans - (') b 
autres âioûtent que lean dr'Brlenne vint en 
France en perfonne; ce qui ell contre l’auto- 
rité des Ecriuains du temps • Baudouin eftant 
arriué à Rome reprefenta au Pape Grégoire 
les necclfitez preirantes des François dans 1* 
RaudoQln Empire de Confia ntinop le , ou plûtot luy con- 
vient à Ro- firma de riue voix ce ou’ il auoit appris , de 
me • qu il ne fçauolt que trop par les plaintes qui 

luy en auoient elle portées à diuerfes fois . Il 
fut accueilly du Pape aucc toutej les demon- 
ftrations de bienueiliance , de félon le rang 
deu à fa dignité ; lequel pour luy donner des 
preuues du delîr qu’il auoit de lecouiir le dé- 
plorable état des François ( c ) follicita dere- 
chef les Princes, de les Archeuefqucs , te Euef- 
ques , tant de la Hongrie , que de France de 
d’Angleterre, pour y contribuer de leur part, 
de à ce qu’ils fuient en forte que ceux qui 
auoient pris la croix pour la Terre fainte , com- 
muant leurs vœux, cntrepriûcnt le voyageât 
le fecoars de Confiantinople • Il pria encore 
les Euefques de Cambray , d’Arras de de 
Edit Pnrifi. Tournay , d’exhorter les auatre cent Cheua- 
pj*- tôt- lieri François , qui outre les Barons de Gen- 
tils-hommes parens de coufjns de lean de Brien- 
ne de de Baudouin , s’ertoient croifez pour 
paiVer dans la .Terre-fainte , de changer pa- 
reillement lei-rs vœux enceluy du fecoursdet 
François de Romaoie - Et afin de ne rien ou- 
blier qui pût fauorlfer co cette occafion F 
avancement des affaires de T Empire , (/) U 


paix aucc les François , de de fe ioindre * M <J- 
auec toutes Tes forces aux autres Princes Cbrc- 1 E A K * 
tiens qui auoient pris la croix pour le rccouu- 
remenc de la Terre-fainte. ( / ; Non content Croifade 
de tous ces foins , il publia vne Croifade pour publiée pour 
ceux qui ontrepreodoient ce voyage , auec lem- le fccours de 
blabies Indulgences de Pardons , qui clloicot Confiant!- 
ordinairement oélroyez aux Croifez de laTcr-nople. 
re fainte, de en fit expédier fes Bulles . donc 
il chargea Baudoüin , pour les faire publier ea 
France . Et dautant que la plufpart des biens 
patrimoniaux de Baudoüin efioient occupez par 
les fœurs de autres qui les pofTcdoient , de 
luy en difputoient la JoüllTance ; Il luy donna 
des Lettres addrefiantei aux Euefques de Fran- 
ce, auec ordre d’excommunier ceux qui refu- 
feroient de luy en faire la refiicutlon : de c* 
efioic là l’ rn des principaux motifs de fon 
voyage . 

XXIV- AinC Baudoüin prenant congé dn 1 MT- 
Pape , partit pour la France , de (é) vint à Baudoüin 
Paris rrouoer le Roy $- Louve, qui luy cfloit vient en 
proche parent , du chef de Ion père de de là France, 
mere , de la Reyne Blanche mere du Roy , 

Î jui efioit grande Tante de Marie de Brieone 
a femme • Quoy qee ces affinitez ayent beau- 
coup contribué au bon accueil qui luy fut fait 
par le Roy te la Reyne fa mere ; l’ inclina- 
tion naturelle qu’ Ils auoient pour le foulage- 
ment des atBigez ne fit pas moins d’effet en 
cette rencontre : ils le coofolerent de les dif- 
graces , de luy promirent toute afiiftance • 

(i) Le Roy le remit en la ioüilfance de Coot- 
tenay , te des autres Seigneuries qui luy ap- 

Î aucnoient en France de en Champagne, (à) 
h i iippes Mouikcs iioûte qu il luy refiltua 
aufli le Comté d’Auxerre; en quoy il fe me- 

t rend , dautant que ce Comté appartenoie pour Eft remit en 
>rs aux Comtes de Neuers, autquels il efioit lapoflcffion 
retourné par le décès de I' Empereur Pierre de fes bien», 
fon pere , qui n’en auoit cia que la ioüiffan- 
ce , « non la propriété - ( l ) De là il paît* 
au mois d’ Auril en Flandres vers la Comtef- 
fe I canne fa coufine germaine , qui luy fit ren- 
dre pareillement tout ce qui luy appartenoit 
de droit dans l’étendue des Comtez de Flan- 
dres de de Hainaut • ( m ) Il n’ y eut que Mar- 
guerite fa feeur Comte (Te de Vianden. qui re- 
iufa de luy refiituer le MarquiJàt de Na mur, 
dont elle s’ efioit accommodée par droit de 
bienfeance après la more de Philippes fon fré- 
té , feignant de ne pas reconnoître le icune 
Baudoüin , de le desànoüant pour frere - Mais 
il fe refolut de la depofTeder par la force de 
par les armes , à quoy il fut aidé de fauorifé 
par la Comteffe de Flandres - II y cû; en cet- 
te guerre de rudes écarmouches, où vn grand 
nombre de perlonnes qualifiées de de foldatsp*/- lox. 

C rdirent la vie . Enfin , par l’entremife de 
urs amis communs , F vn de l’ autre fe foû- 
mirent à ce que la ComtcfTe de Flandres en 
decideroit , laquelle iiugea le Marqulfat de 
Namur à Baudoüin , ( * ) à condition de ren- Et du Mar- 
dre à la Cumtefte de Vianden (a fœur vnequifat de 
fomme de fept millo liures, pour les frais de Namur • 
la guerre» te la depenfe quelle poauoit auolr 
lait en la garde des châteaux dépendant de 


( a ) <r«y. IX- L io. Ep. ijû. 

( b ) Acropolii c PA. Mm/h 
( c ) Cbron. Nanti; MS. <tff- raçç- 
( d ) Ci. Mi- de France , de la EU de M. de 
Mrfmet. f. x€ *- 

(e) Cire/. IX./. to- Ep. a ta- 19 $■ 294. 

(f) L- n- Ep. 9 i. 

( g ) Pb. Moujk- Cermu.de fufeept. Cor ISA fpln. 


( h ) Nanthtt . L de Qstffe tem. j - r- 1 70. Cbr- 
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( i ) Cornu!- 
(Je) P b. tUeuk- 
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t. 80- lu 
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* ce Mafquîfat . BaudoOin rentra en la porte f- 

11 J 7* fion de Namur ver* 1a fiefte de falnte Ode, 
1 É A îf .■ l’an mil deux cent trente-fept , c' eft à dire 
au mois d’ Oôobre , on au mois de Nouem- 
bre . (é) Car le* Eglifes du Pays-bas recon- 
noifTent deux Saintes de ce nom , dont elles 
folennifent les feftes , de J’vne le vingt-troi- 
fiéme iour d’ OHobre , & de l'autre le vingt* 
feptiertre iour de Nouembre . Ce qui efi té- 
moigné par ces Vers , qui furent fait* au temps 
que cette paix fut conclue. 

Aaifo mtileno ftpiene triceftnoqûe 

Cutn bit Ctnttno , fublit tafirum Namueenft 

BiUuinui Cames , In fefimitatlbui Odre . 

(b) Durant que BaudoQin trauailloit b re* 
Couurer fon bien , la Noblcrtc Françoife , en 
fuite de* Bulles du Pape qu' il auoit apporté 
en France pour la publication de la Croifa- 
de , s’cnrWInit à P entii pour le voyage de 
Conftantinople . Déla Pierre de Dreux Com- 
te de Bretagne, Hugues IV. Duc de Bourgon- 
ÈËCl* de la gne , Henry II. Comte de Bar le- Duc, Raoul 
CrOlfaJe- de Nclle Conue de Sortions , Iran Comte de 
Mafcon , de plufieurs autres Barons de Gen* 
tilshomrres auoient pris la croix , de fc pré- 
paraient à partir vers fa Saint Iean , ou au 
tfouuellede mois de Mars de l'année fuiuante, qui clloie 
la mort de le terme que le Pape auoit prelcrit pour cét 
l'Empereur, ârmerrenr , lors que les Ambartadeurs enuo- 
Vct de Conftantinople de la part des Baronj 
François , apportèrent le* nouuellcs de la mort 
de 1' Emperci r Iean de Rrienne , & du mau* 
uais état de Conflantin:»p!c: (c) qui elloit tel- 
lement reflcrréc par lis courte* des ennemis, 

S ue ceux de dedans n’en oxoient pu fortir, 
i tellement affligée par la difette de viiires , 

2 uc pluiieurs de ceux qui clloienr commis i 
■ garde, de autres Gentilshommes François, 
qui ptéuoioiert les périls éminent où ils c- 
fioient , fe déroboient de nuit , Sc s'échap- 
paient en cachette , s'embarquant fur mer, 
pu prenant le chemin de terre , quoy que plein 
de dangers, pour retourner dans leur pays: d* 
où il elloit i craindre, que fi las eneniis «net- 
toient le fieec deuant la place , les François 
n'euffcnr allez de troupes pour garnir les rem* 
pats, ny la de (fendre. 

Wirtoire de XXV. {d) La mort de l' Empereur Iean 
la mort de deBrienne eil rapportée par quelques Ecriuaina 
1* Empereur auec des circollances qui méritent d'cflre ra* 
Iean* contées . Il* difent, qu'ayant fonuent durant 
la ferueur de fes oraifons prié Dieu de luy 
reüeler le iour de fa mort ( vne nuit en dor- 
mant vn venerabfe Vieillard luy apparut, te* 
rant dans fes mains vn habit de Frere Mi* 
Peut , auec vne corde de des fardaies, qui luy 
dit, que la volonté de Dieu ertoir qu'il mou* 
EJ)t. Pnrlj. m * n ' k® nuit fuiuante , de la 

BV-i o|. trolfiéme >1 d’autre* vifions d'Ange* re* 

tjétus de blanc . Qu’ enfin troublé de ces ap* 
pétitions , en aÿant communiqué auec Frere 
Ange fon Gonfcflcur ; ce Religin-x hiy dit 
au’ il en auoit eu lie fcmhlables , de que fans 
doute fa fn approchnit- Qu'incontinent apré* 
il fut fotprls d' vne fièvre tierce , durant la- 
quelle il prit l’habit de falnt François, répé- 
tant fouueflt ces paroles dans fa maladie : O 
tft tu* lefus I pkCt i Dieu qu' épris auoit vécu 


delklrufemen s revint i' habits fomptueux dans — 

la pompe du ficelé , le pijfc , tomme le U fou- 1 * 3 7* 
hailt paJJfOMnimtni , fermer/ de tit habit & d' va I E A U • 
fat future les pat <p les veStges de vefire fai nie 
pauvreté , Cr humilité : de que peu de iour* après 
il décéda . (e) Plufieurs r euoquent en doute 
la vérité de les circofiance* de ceue narra- 
tion , veu que I' Authcur qui le premier l’a 
lairtèe par écrit , en a auancé d' autres notoi- 
rement faurtes , comme lorsqu’il dit, que Iean 
s’efiant retné de Conliantinople , en laiffa la 
garde k BaudoQin , de que les Grecs l'ayant 
priic, il en conçût vn tel déplaifir, qu^il de- 
manda k Dieu d’ eflre deliuré de cette vie , de 
de luy en faire fçauolr le dernier Jour . (/ ) 

Quoy qu’il en foie, il eft confiant qu’il mou- 
rut en cette année , Je vingt-trolfiéme iour 
de Mars , forts lequel le (g) Nccrologe de 
1' Egide de fainte Catherine de la Coûcure à 
Pans cotte fon décès, c» ces termes : x. Ksi- Temps de fa 
Âpril- ob- Soannls Vlufirtjfmt qtiondam Refit mort* 

Hier ofo'ymt uni tÿ Imperatorts Canfij/xtlnopoltt.t- 
nt , pro quo babuintus X- Itéras Pan/tenfes . (h) 

Celuy de l'Abbaye de laine Martin de Laon 
en fait commémoration forts le dix-huitiéme 
iour de May : x. Kal. Mai} commémorât io loin* 

Xti Imperatorlt hului Lcclefi.e fratrh ad fueettr * 
rendum . où ces derniers termes ne lignifient 
autre choie , fmon que les Moines de cette 
Abbaye auoient admis ce Prince en la parti- 
cipation de au fccours de leurs prières i ce qui 
fe faifoic par vne efpece de contrat! , & moy- 
ennant certain .Sien-faits de aumûucs qui fe 
donnoicn: aux Moraftercs . (i ) Les Chapi- 
tres vloient a u (fi quelquefois de cette façon 
d’adinctrre dans leurs prières les Gentilshom- 
mes , qui citaient comme Chanoines hono- 
raires des Catédrales , de fe dilbienc Chanet - 
net pour le jecours ■ (k) Alberic âiortte , que 
Bcrcngere de Callille fa femme mourut en la 
même année . 

XXVI. L’ Etat d’Orient fit vne perte fi- Eloge de 
pnalée en la perfonne de ce Prince , dont la Iean de 
pieté , la vertu , de la valeur auoient ferui Bricnne. 
comme de rempart aux grands efforts des Grecs 
de des Bulgares qui auoient confpiré fa ruine • 

Audi il n'efioir p.vucnu k cét excès de gran- 
deur que par le chemin que fon mérité luy 
auoit tracé . de par les voyes honorables d' vne 
Infinité de belles allions , qui luy firent ac- 
quérir les titres de les qualités de Roy de d’ 

Empereur. (/) L’ bifioire raconte de luy , qu’ 

Erard Comte deBrienne fon pere l'ayant de- 
fiiné k 1* Eglifc dés fon bas âge; ce icune en- 
fant qui auoit de l’auerfion pour cette profef* 
fion , s’enfuit k Cleruaux , où il fut reccu de 
élcué par vn lien oncle, (m) que ie crois auoir 
efié Iean de Bricnne , qui fut depuis Abbé de pag. 104- 
Bcaulicu , Jufques à cc que Simon de Broies 
Seigneur de Chiteauoilain fon proche parent 
l’ayant rencontré deuant la porte de l’Ab- 
baye, de ('ayant reconnu , l'emmena auec foy , 
luy fit fréquenter les Tournois , de enfin le 
fit Cheualrer . Encore que foo pere luy eût 
dénié toute artifiance , il ne laiffa pas toute- 
fois par le fccours de fes amis de fe trouuer 
en toutes les belles occafioos des Tournois de 
de la guerre . 11 fur vn de ceux auec fon frere 


( a ) Molan.t j, 08. »7» Nuv- 
( b ) Ph Mouik. Grtg- iX- /. 1 î. Ep- a 7*. 
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Gautier Comte de Brienne > qui prirent la croix 
pour 1a Terre-fai me auec les Conqucrans de 
Conftantinopje - Mais ion frere ayant efte ap- 
pelle en cét entre-temps à la Couronne de Si- 
cile , H l'accompagna en fon voyage de Na- 
ples, Ce après fa mort il prit le loin Ce la tu- 
tclc de fes enfans. Enfin, le bruit de fes ar- 
mes , Ce la renommée de fa valeur allèrent fi 
auant , que les Baroos de Hierufalem après la 
mort du Roy Amalric dcpuccrent en France 
pour luy offrir ce Royaume aucc Marie fille 
de Conrad de Montfcrrat Ce de la Rcynclfa- 
bel , qu’ il cpoulà , Ce de laquelle il eut vne 
fille , qu’il donna en mariage à l’Empereur 
Frideric IL ( a ) H liant paffé en fuite en Fran- 
ce , après le décès de Marie fa femme , pour 
chercher du feenurs pour la Tcrre-fainte , Ce 
de là ca Ef pagne ; il y époufa en fécondés 
no*cs Bcrcngcre fille d’Alfonfe Roy de Ca- 
mille en l'an mil deux cens vingt-deux - K 
eut de ce fécond mariage trois fils, Alfonfe, 


Ican . Se Louys , éc Marie , qu' aucuns nom- 
ment par erreur Marthe, qui fut accordée au I *'37* 
leune BaudoQin , lors que Ivan fut appelle à 1 £ 4 N • 

1' Empire de Conftantinoplc , Ce auec laquel- 
le ce leune Prince accomplit ce mariage de 
fon viuanr-.Lcs dernières actions qu'il fit au 
fiege de Conflantinople , Ce la deffaite d' vne 
armée nombreufe des ennemis , où il fs com- 
porta auec tant de hardleflc , Se de conduite , 
cuifcnc efté le comble de fa gloire , s'il ne 
l'eût ternie par l'auarice , qui le fit tomber 
dans des inconueniens Ce des malheurs dont 
cét Etat ne relcua point depuis • ( b j Ma- 
thieu Paris le blâme auflî d' auoir rompu trop 
légèrement aucc l* Empereur Frédéric fon gen- 
dre , ce qui luy attira vn nouueau furcrolt de 
difgrace ; cét Empereur s’eftant allié en hai- 
ne "de luy à fes ennemis , Ce particulièrement 
aux Comnencs , Ce ayant trauerfé les deffeins .. 

de Baudoüin fon gendre , comme la fuite de 
cette Hiiloire le fera voir • 


( a ) Saaul- Nan^. 


|| ( b ) Mat b- Tarît art- 1 » J 7 . 
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LIVKE Q^VATKIESME. 


Ba VDOVIN I- V O T que toot le cour» do régné de 
II. I B Iean de Brienne eût eflé peu heu- 
Anfeau de reux aux François de l'Empire d’ 

Cahieu eil Orient , de que durant iceluy les Grecs de les 
fait Bail ou Bulgares leur euiTent enlevé des Prouinces en* 
Regent de tieres , & des villes confiderables , fi eft-ce 
l'Empire, que fa mort letta vne grande confirmation 
dans leurs efprits , voyans leur mifere hors 
d’efperance de remede , de le déplorable eftat 
des affaires prcfquc fans relfource ■ Le fecouri 
qn’ils auoient Imploré, de qui leur auoit efié 
promis de toutes parts , n tlloii pas encore 
arrlué ; le ieune Baudoûin heritier apparent 
de 1' Empire efloit abfent , de trauallloit à 
perfuader les Princes Chrétiens de s'interelTer 
dans fa conferuatlon : les ennemis eflolcnt 
aux portes de Confiant inople * de à peine fe 
trouuoit-ll quclqu' vn qui voulut prendre le 
gouuernemcnt dans de fi fâcheules conionûu- 
rcs • On ne laifla pas toutefois de procéder 
au choix d' vne perfonne qui en prit la con* 
duite: de comme après la prife de Baudoûin I. 
la mort d’ Henry , de de Robert , les Fran* 
çols créèrent des Regens foûs le tHtre de Biil ; 
ils firent le mcfmc en cette occafion , de ( * ) 
defererent cette dignité à Anfeau de Cahieu . 
( b ) C'efioit vn Gentil-homme de Picardie, 
qui s' efloit trouué à la première entreprife de 
pu/. 106 . Conftantlnople , de auoli fignalé fin courage 
en diuerfes rencontres : de tiçon que l’ expé- 
rience de fa valeur jointes à fini âge auancé , 
firent qu'on letta les yeux fur luy . Les Vé- 
nitiens de leur codé qui n’ auoient pas moins 
d’ inicrcft â la conferuatlon de leur nouveaux 
domaines , donc ils auoient accrcu leur état, 
contrlbuoient de leurs foins de de leurs entre- 
miles vers les Princes, pour po.iruolr à la feu- 
reté de 1‘ Empire ; de ( c ) mefmes nous lifons 
qu*en cette année Iacques Tiépolo Duc de 
Vcnifc enuoya en France Simon Bon noble 
Vénitien, pour conférer aocc le Roy S-Louys 
fur les moyens de rétablir les affaires de Con- 
flantinople . 

II. Si la mon de Iean de Brienne fut vne 
A»en re-fenfible perte pourjes François, elle fe trou- 
ronce à l'ai- ua d' vn autre coflé heureufement reparée par 
ïiance de la diminution Ce l' atfoibliffemenc des forces 
Vatace • de Vatace (4) Car Axen Roy de Bulgarie 
s'cftanc reperity de l'alliance qu'il auoit con- 
traQé auec les Grecs , au oreiudice du leune 
Baudoûin heritier apparent de 1’ Empire , on- 


de de fa femme . pouffé par die on ptr Bê- 
la IV* du nom Roy de Hongrie fon beau- 
frere , refoiut de la rompre , de de renouer 
derechef aucc tes François . Mais auant que 
de renoncer ouucrtemcnt au Traitté qu'il auoit 
fait auec Vatace , de de luy déclarer la guer- 
re , il propola de retirer fa fille, qu'il auoit 
engagée peu auparauant en l'alliance d«* Théo- 
dore Lalcaris fils de heritier apparent de ce 
Prince , en la Court duquel elle eftoit eleuéc 
de nourrie , à caufe qu'elle n' auoit pas enco- 
re l'âge requis pour vn mariage , non pins 
que Théodore , qui à peine auoit atteint ce- 
luy de onie ans . A cét effet il vint à Andri- 
noplc , d'où il députa fes An-.baffadeurs vers 
Vatace de vers T Impératrice fa femme , pour 
les prier de luy eauoyer fa fille , qu'il auoit 
pafïîon de voir , promettant de la renuoyer 
incontinent après . Qjoy que Vatace s' apper- 
ceut bien du deffein du Bulgare , il crût tou- 
tefois dire obligé de ne luy pas refufer vne 
demande , qui fembloit eflre iullc en apparen- 
ce , de ne procéder que d’ vne tendrefle d'af- 
fèûion ; de crainte que Je refus qu'il luy en 
ferolt ne luy donnât occafion de taire éclater 
plus ouvertement fon mécontentement : mais 
le Bulgare ayant reeeu fa fille , partit incon- 
tinent d’ Andrinople , de s' en retourna en 
Bulgarie . 

III. Aicn ayant ainfi rompu auec les Grecs , . 

(f) rechercha Jes occafions de s'appuyer de Azen s aille 
l'alliance des François : â quoy il ne luy fut au * F ran * 
pas mal-aifc de paruenir , veu le befoid deî 0 **» * r< " 
fecours qu’ ils auoient , de l'eftat pitoyable où c , onn ?‘® 
ils efioient réduits • Et afin de leur monftrer l'EglifeRo- 
oue c' efloit par vna réconciliation non feinte , m * Jnc • 
il propofa de quitter l' Eglife Grecque , d’ero- 
braffcrala Religion Catholique , de de fe foû- 
mettre comme les Latins â l'autorité de l'E- 
glifc Romaine . if) U écriuit à ce fulet au 
Pape Grégoire IX. de le pria d'enuoyer vu 
Nonce en fon Royaume , pour y établir la 
véritable creance , de aucc lequel il pût ferieu- 
fement traitter des affaires de l’ Empire de de 
la ville de Conftantlnople . Le Pape rcceût 1’ 
ambaffade du Bulgare auec beaucoup de ioye, 
de comme vne fauorable occafion qui fe prc-*~ ro , 
fentoit de retlnlr au fein de l' Eglife vn grand™' 7 ’ 
peuple , oui s’ efloit laiffé emporter au cou- 
rant du fchlfme des Grecs - Il luy enuoya in- 
continent l’.Eoerquc de Perugia en qualité de 


( a ) Recueil dti charte/ . p- a. 
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■ Nonce , auquel il donna pour compagnon |* 

1 l 3 7* Euefque de Bofne , de par («) vne lettre qu’il 
BavnoviNluy écriuit, il l'exhorta de fecou ri r fortement 
.II- I* Empereur Iean de Brienne , de de faire pa- 
rère par cette aûion la deuotioa fincere qu'il 
témoignoit auoit vers le S. Siège : l’affûranc 
par ( b ) d’autres lettres qu'il y auoit de poif- 
untes troupes fus pied , qui auoient pris la 
croix , à deflein de paffer dans peu dans la 
Grece , pour y fortifier les François , de ré- 
duire les Grecs à leur obeïffance. (r) Il écri- 
uit encore au Roy de Hongrie en faucur des 
Légats , Sc à ( d ) 1' Archeuefque de Colocza , 
& à fes Suffragans, afin qu’ils contribuaient 
de leur a flirtante Sc de leur entremife à la le- 
uée des Troupes pour l’Empire : exhortant 
par vn autre les Prélats de Bulgarie de por- 
ter leur Prince à donner vn prompt Sc puif- 
* fant fecours pour fa deffenfe • La lettre de 
Grégoire à Aien , qui fut écrite le vingt-vnié' 
me iout de May , pourrait faire prefumet qu’ 
au temps , qu' elle fut enuoyée , Ican de Bricn- 
ne n'eftoit pas encore décédé , puis qu'il ex- 
horte ce Prince à le fecourlr - Mais ayant Ju- 
Ititîé par les Ecriuains du temps , de par les 
Necrologes , qu’ il mourut le vingr-troificme 
iour de Mars , ou le dix-huitléme de May de 
cette année, U y a Heu de croire que la nou- 
uelle de fa mort n'eftoit pas encore venue à 
Rome ; ioint ( t ) qu’ Acropoliic met difcrtc- 
ment cette rupture du Bulgare auec Varace 
après la mort de lean , quoy que la préem- 
ption foit qu’elle auoit cfté proiettée de fon 
viuant . 

I F IV. L’eflct Sc la fuite de cenc nouuellcal- 
mxTÏÏ?" Hance parurent incontinent après , par la le- 
çou oc les u , e yne pyj(f ante armée , que Je Roy de 
Bulgares al- g u |g ar j c con duifii en perfonne dans la Thra- 
rj5 en î* ce: (/) les François fe loignirent auec 

^tuorli- troupes é:rangcres, qu'Üi attirèrent à 

leur party par de legeres payes , Sc forts 1* efpe- 
rancc de grandes rccompcnfcs - Eftant ainil 
joints , Us vinrent à la rencontre de l'Empe- 
reur Grec , qui eftoic pour lors prés de la vil- 
le de Chiorll , Sc luy ayant donné la charte , 
mirent le fiege deuant cette ville , qui cftoit 
I* voe des plus importantes places de cette Pro- 
uince . Elle eftoit gardée par Ntcephore Tar- 
chaniore premier Maiftre d’ hoftcl , de dep iis 
grand Domeftlque , ou grand Sénéchal en la 
Cour de Varace , qui auoit épouié Marie ftzur 
aifnée de Michel Paleologue , depuis Empe- 
reur , autant heureux que vaillant Sc hardy 
de fa perfonne • Les attaques que les nfteres y 
firent auec leur* grandes machines , Sc leurs 
affaots frequens, auoient prefque réduit la pla- 
ce à compofer , lors que h nouuclle vint à 
Azcn de la mort de la Reyrx Anne de Hon- 
grie fa femme , Sc de celle d'vn ieunc fils 
qu' il auoit eu de Ion mariage , outre Caloman 
qai luy fucceda depuis ; enlemblc de la mort 
de rE-ieloue de Trinoœ- Ce Prince feignant 
aulli-'fic d 1 appréhender par ces aeddens quel- 
EdU- r*rtj‘ nouucau mouucment dans fon Royaume, 
fag- io8- <j' c ft rc obligé de retourner pour donner or- 
dre à fes affaires ; leaa le camp , Sc partit 
auec allez de précipitation du nrge , aban- 
Rvtraitc du j onnant ainli les François , lefquelt ne fe fen- 
Bulgare - unt a ff.-z Ions pour relîiler à Varace , s’il 
les vcnoii attaquer , fe trouucrcnt parei.'lement 


liv: iv. jj 

Sc de mettre leurs trou- “ 


R ANCOIS, 

obligez de fe retirer , 

pes en lieu d’alTArancc . Mais il parûc allez 1 2-37* 
par 1a fuite , qu'il ne s'clloit engagé dans I'Bavdoviv 
alliance des François aue par la feule coniî- II. 
deration Sc les perfuafions pre (Tantes de fa 
icmrae . Car ayant perdu en la perfonne tou- 
te faffeâion qu’il leur auoit témoigné Sc au 
ieunc Baudoüin par ces nouueaux Traitez, 
eftant d’ ailleurs d’ vn efprit incontlant , il 
quitta leur party , Sc renoGa auec Vatace , 
auquel il renuoya fa fille Hclcne pour ache- 
ter l'on mariage auec Théodore fils de ce Prin- 
ce . Ce qui fit encore voir clairement qu’il 
n’ eut jamais aucune inclination , ny volonté 
de le reünir 1 l'Eglifc Romaine, donc il quit- 
ta la pcnlce- Il (g) épouia incontinent après 
Ire ne fille de Théodore Comnene Empereur 
de Theflalonique • Ce mariage caufa la liber- 
té de ce Prince , pour lors prilonnier d’ Azen . 
qui luy auoit fait crever les yeux ; lequel t 
eftant en fuite emparé par adreffe Sc par in- 
telligence de la ville de Theffalonique , Sc le 
voyant d* ailleurs incapable du Gouuernemcnc , 
à caufe qu’il eftoit priué de la veue , fit cou- 
ronner lean fon fils aifné Empereur, fe con- 
tentant à fon égard du titre de Defpote . Il 
fe faifit aulfi de fon frcrc Manuel , qu’ il en- 
uoya à Attalte en Pamphilie , & le mit en 
la pui (Tance des Turcs de Cappadoce, qui au 
lieu de le rerenir prilonnier , fuiuant le def- 
fein de Théodore , le firent palier dans la 
Cour de Vatace . Ce Prince ne manqua pas 
de fe ferulr de cette occafion pour tranerfer 
le ieunc Empereur de Theffalonique : car 11 
fit équiper quelques vaiffeaux en faueur de Ma- 
nuel , Sc l’cnuoya en Theffalic , où il fit d’ 
abord quelques progrès , Sc prit plufïeurs pla- 
ces ■ Mais d la fin il fe fit vn accord entre 
eux , dont Théodore Sc Conftantin les freres 
furent les Médiateurs , par lequel on laiffa à 

Manuel quelques contrées dans la Theffalie • — — 

V. Pendant que les affaires fe paffoient de i iqü. 
la forte dans la Romanie , le irune Baudouin giudcBln 
continuoit fes leuées en France , de follicitolt cnAtw 
par les Ambaffadcurs le fecours des Princes ôi cwric . 
Chrétiens. Déia , comme i’ ay remarqué , le® 

Duc de Bourgongne , les Comtes de Breta- 
gne , de Bar , de Soiffons , Sc de Mafcon , 

{ b ) Imbert Seigneur de Beauieu , Sc vn grand 
nombre de Gentilshommes François s’cftoienc 
enrôliez , de auoient pris la croix pour le 
voyage de le fecours de Conftancioople . ( i ) Le 
Comte de Bretagne auoit luy féal mis fus pied 
vne armée de dix mille hommes d’ Infante- 
rie , de de deux mille cheuaux , Sc ( k ) Hen- 
ry Comte de Bar promettent d’ y conduite 
cenc Chevaliers d' élite - Baudouin ne fe con- 
tenta pas d’ aoolr fait ces progrès en France , 

Il (/) paffa encore en Angleterre pour per- 
fuadrr le Roy Henry Troisième de contri* » 
bucr de fa part à cette noble entreprife . Mais * * 
il fut tort lurpris , lors qu'eftar.r arriué à 
Douures % il trouua des Députez du Roy , qui 
luy dirent de fa part, qu'il trouuoit tres-mau- 
uaii qu' vn Prince de fa qualité de de fa con- 
dition fût entré dans fes Etats, fans l'enauoir 
fait iuertir , de fans auoir pris fa permiftion; 
ce qu' il ne povuotc auoir attente que par pre- 
fomption de par mépris . Ce difeours donna 
de la confulion au ieunc Prince, qui n' auoit 


( a ) Greg. IX. /• i f- Ep. i 
( b ) Greg. IX. /. ri- Ep> i 
( c) L. n. Ep y?- 
(d ) L- n- Bp. sia. 

(c) Cap. j 4- 
( f ) Acrtp. c. |«. 

H,fl. de Cwpaïufa**- 


(8) Acrofi. e. ,S. 

( h ) Greg. IX . /• la. Ep. } 1 7. 

(i) Greg. IX* L n- Ep- ]JI- 
( 1 c ) Greg. IX. I 1 1- Ep. 40S. 49^. 
( I ) Mai b- Par 
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HISTOIRE DE CONSTANTINOPLE 


~ ' T p *s crû par cette sdliou defcbliger le Roy : 

1 1 J ' ic logeant bien qu’il y auoit ti' autres. ir.ociis 
B a y nos - ] h qui luy rendaient ion .xriuéc fufpcélc, il s ex- 
il- eufa au mieux qu’il pût ver» le* Députez, A 
fe difpofa à Ion retour en France • On (iene 
que le Roy Henry fut porté par Ces Courti- 
la ns â taire cet affront à Baul-üin , en hai- 
ne de lean de Brtcnne fon beau pere ; lequel 
etlam venu autrefois en Angleterre pour le 
fecours de la Terre-lamie , A ayant obienu 
du Roy ce qu' il demandoit , A rcçeu de grands 
honneurs -, d' abord qu' il fut retourné en Fran- 
ce , prit le parry du Roy Philippe Atgufic, 
& lé déclara otiuenement contre les Aitglois. 
Toutefois le Roy Henry foc fâché de 1' auoir 
ainfi éconduit, 3c luy tinuoya dire, que puis 
qu’il n’clîoit pas encré dans fon Royaume à 
main armée te auec croupes , il pouuoit ache- 
ucr Ion voyage , & venir & Londres , où il 
le reçcuroir auec les honneurs conucnablcs à 
fa dignité. En fuite dequoy Iktudoiiin y pliant 
arriué Je vingt-deuxième iour de May , fit de 
lûâwdeftock, il y fut rencontré par le Roy, 
Sc par Richard Comte de Cornouaille l’on frè- 
re qui le receurent fauorablement . Enfin apres 
quelque feiour il prit congé d* eux , te retour- 
na en France , remportant enuiro» fepe ceni 
marcs d’argent , que ce* Princes luy donnè- 
rent pour fournir à vne partie des defpcnles 
de cette grande entreprlfe . 

Le Pape Vi- Le Pape de fon collé traita: -but puii- 
Grcgilrc famment au rétabli Ifc ment des affaires des 
IX- prend Français dans la Romanie , cftimant que leur 
loin des af- «ffermiflemcnt Icruitoit beaucoup au recouvre- 
faircs de ment de la Terrc-fainte - ( a ) Il donna ordre 
Canllantl- que tons 1er deniers de* Croifcz des Diocctcs 
noplc. de Lyon, Malcon , A Chalon , qui auoienc 
racheté leurs vtrux pour des empefehemens lé- 
gitimes qui leur clloicnt furuenus , tu fient mis 
es maim du Comte de Malcon , pour dire 
employez en la laide des Gens de guerre . Et 
fur ce qu’il apprit des Légats qu’il auoit en- 
voyé à Confia ntinoplc auec quelques troupe», 
que la dilette y clloit fi grande, 3c dans l’ar- 
mée des Frarçuis, que plufieurs d'entre eux, 
pour l’éviter , fe icttoient parmy le» ennemis; 
(b) il mandi au Comte de Bretagne, qui luy 
auoit donné âuis du nombre de* Gens de guet- 
te qu'il auoit leué pour le fecours de l’Em- 
pire , qu' il ea caislt vne partie , A fe con- 
tentât de mener fix mille hommes de pied , 
& quinze cent chevaux ; de crainte que le de- 
fauc de fol Je neceffaire pour de fi grandes 
troupes, te la difetie ne tes diffipât. A quoy 
d'ailleurs prévoyant , te attendant que Je Corn- 
Edit. P«ri/. te fe fut mis en chemin (c) il enuoya dans 
pit^. i ic. la Morée , 3c dans le Duché d' Athènes fon 
Secrétaire , auec peunoir de ieuer fur les Ec- 
defiaftique* des ÀrcbCMfqMC de Pacras , Je 
Corinthe , te de Thebes la troificme partie 
des reuenus de leur* Bénéfices & de leurs Egli- 
fes , pour cflrc employée pour le fecours de 
Conllantinople ; les priant d' accélérer cette 
leuée , qui ne leur pouvoir eftre qu’ vtÜc % puis 
que leur établlffement te leur repos dependoit 
abfolumcnt du fucccs A du progrès des affai- 
res de Conllantinople . ( d ) Il écriuit aufli à 
même fin au Comte Palatin de Ccphalonie te 
de Zanche , qui cft celuy qui épotila , fuiuanc 


(r) Alberic» la fin* de Théodore Prince de " 

Thcffalonique , te qui eflüit François de na- 1*3^* 
tron , far.» neantmoins que Paye pû décou- B 4VD0YIN 
urir la famille , te l’exhorta par les mêmes II- 
rations de fecourir la ville de Conllantinople 
de Tintes 2c de troupes. (/) U enjoignit en- 
core aux Arcbcuclqucs de Vienne, de Lyon, 
de Brzarçon, & de Bourges, 3c aux Ei elqucs 
de Canibray , de Toul , de Mers , de Lwge , 

& Je Verdun , de faire publier dans leur Dio- 
cefes la Ooilade contre les Grecs Scbifmati- 
ques , auec le* mcfmes Indulgences que les 
Conciles auoient ordonne pour les Groiicz de 
la Tcrre-faintc - Il voulut qu* vne partie des 
deniers , qui auoent eflç levez pour Ion fc- 
cour* , fût employée pour celuy de Confiais- 
tinople: (g) St pcriiioda le Roy Saint L»uy* 
qui auoit quoique fcrupnle pour les triées ex- 
traordinaires de deniers qu’ i) auoit fait fur les 
luifs Je Ion Royaume ; ;oûs prétexte des vfu» 
res qu’ils commet i oient , de les employer en 
la leuée de gens de guerre pour le fecours de 
cét Empire - 11 le pii» au fu'plus de permet- 
tre que la troificme partie des menus des biens 
des Eglifesde fon Royaume y lü: pareillement 
dcllincc; & la Rcyne la merc , de faire en 
forte ^ vers le Roy fon fils A les Prélats, qu’ 
ils n’ apportaient aucun obltade oj refillaiw 
ce â la leuée de cette fubuention- (b) Enfin 
il écriuit au R >y d’ Angleterre 2c au Comte 
de Cornouaille , te les cuniurjt de contribuer 
du leur à vn li glorieux dcifeiii. 

VII- La nouvelle de l’ inconflance A du Le Pape in- 
changement du Roy Azen, qui auoit feiot cy- cite le Roy 
deuaiit de fe reflnir â i’Eglifc Romaine, luv de Hongrie 
ayant clic apportée, il en conccut vu tel de- de faire la 
plaifir, qu’il refolut d'en tirer la vengeance, guerre au 
A de luy faire déclarer la guerre - Il ietta la Roy de BuL 
VeixJ à cét ertet fur le Roy de Hongrie ,• ne garie- 
Croyant pas qu’aucun autre Prince pût s’y 
engager auec plus de facilité que luy , une à 
caulc du voifinage de le.* Erats auec la Bul- 
garie, que parce qu’ il fcmbloit que l’alliance 
tf A z ci» auec luy A les François n’ auoit fub- 
lifte que par les motifs de Ion mariage auec 
la fie u r du Roy de Hongrie ; après le décès 
de laquelle il auoit changé d* inclination pour 
cette Couronne • ( l ) U luy enuoya donc les 
Nonces puer tâcher de le perluader de pottet 
la guerre dans la Bulgarie , commanda aux 
Archeu«iq«e* de Gran A de ColocZa , A â 
rEuciquc de Pcrugia Légat du faint Siège» 
de publier vne Croiiâde contre ce Prince; A 
afin de porter J.i.iantaçc le Roy de Hongrie pag. ni, 
à entreprendre cette guerre , il luy fit dot» du 
Royaume de Bulgarie . (*) Bêla eût de la 
repugiunce , nu du mnios en témoigna, pour 
cette entreprise , tant à caufe de I étroite al- 
lunce qu’il auoit auec Azen, qui auoit épou- 
lé lia lœur , A en auoit vn fils heritier ap- 
parent de les Etats ; que parce qu’il s'attire- 
ro.t par cette intime guerre celle de Vatacc, 
auec qui il auoit aufti alliance A Traité <t« 
paix, A qui eftoit fon beau-frere , la (/) Rey- 
nc Marie la femme efiant fœur de l' Impéra- 
trice femme de Vacace , qui Içiuroit bien iu- 
ger que certe guerre luy feroit faite en la per- 
(onne de fon allié- Mais les iniianccs du Pa- 
pe , jointes à l'ambition , A à l'ctperance 


( a ) Grrg. IX. I r l- Ep. 16+ 

(b) Greg. IX. I. » i Ep. jjt. 

(c) Greg Efb jjl. 

( d) Grf X IX- /• » r- Ep. 359. 
( e ) Alberic. i a j(. 

(f ) L . xa- Bp. io- 
jg) L- ia.fi;. jii. 


( h ) L. ti. peff Eplfi. tu. 

( i ) Greg. IX. I. i Ea î 7 î- 
( k ) bptfi Bêla aptut Rajnuli. Greg. I. sa- 

Ep ai t- sla- aij- at4- aiy- aaé. aiv. 

( 1 ) Acropel. Pacbjm. /. 4. c. a S. G: fi a Dei 
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Edit. Prtif. 

W«iu. 


d' engloutir ce pulffant Royaume , qui luy eftoit 
offert , remportèrent fur (on efprit • 11 pro* 
mie donc au Pape d’entreprendre cette guér- 
ie ioûs quelques conditions, dont l'vne citoit, 
qu' U T aurait conquis ; de qu‘ en cette qualité 
il auroit le pouuoir d'établir aucc le confeil 
des Prélats les Diocefes , de diftinguer icsPar- 
roiffes , 6c d' inlUcuer des Euefques pour la 
première fois , comme il auoic clic accordé 
autrefois à faine Ertieonc Roy de Hongrie 
fon prcJcccffcur ; prétextant cette demande ? 
de ce que par ce moyen d luy lçroit plus aile 
de gagner ces Peuples, qui auoient de l'aucr- 
fion pour l'Eglifc Romaine , de laquelle iis 
croioicnt que tous les Catholiques fuient efcla- 
ucs 6c dependans , mcfmcs en ce qui regarde 
le temporel. Il demanda encore qu'il luy fût 
permis de faire porter la Croix en les armées 
durant cette guerre , 6c que tant qu* il feroit 
en cette expédition, le Pape prie fon Royau- 
me en fa protection , & fulminât contre ceux 
qui cntreprenUroicnt de 1’ attaquer . Ces der- 
nières conditions furent agréées par le Pape, 
qui truuua vn tempérament pour la premiè- 
re , accordant au Roy de Hongrie de choifir 
(et Euefque , ou Archcuclquc de fon Royau- 
me qu'il voudroit, 6c dont il pût diipofcr, à 
qui il pût conférer la dignité de Légat , le- 
quel en cette qualité recourait fes ordres; afin 
de conferucr par ce moyen l' autorité de 1’ E- 
glilc, qui n’a pas de coûsumc de donner ces 
litres aux Prince* feeuliers, II manda en fui- 
te à I' Eucfiiuc de Perugia Légat Apoftoli- 

Ï tc , de contcrer cette dignité en fon nom au 
relat que le Roy luy prelénccroit , 6c aux 
Archcucfques 6c Euefques de Hongrie d'ex- 
horter 6c de l’animer furtement â cette guerre. 

VIII. ( « ) Bs udoüin cependant rcçcuoit de 
iour en ious de flcheufe* nouucllcs de Con- 
llantinoplc , tant pour la dllettc de viures, 
qui aiUtgeoic cette capitale d'Orient, que 
pour le defaut de gens de guerre , au moyen 
dequoy les ennemis fiifoicnt des courfcs iuf- 
ques aux portes , fans trauucr aucune refillan- 
ce . La crainte d’ ailleurs que les noftrcs eu- 
rent des approches du Bulgare , qui s'elloit 
déclaré pour Vatacc , le métrait en d'étran- 
ges appréhendons , fc voyans vn nouucau 6c 
puirfant cnnctny fur les bras - Os ncccrtireZ 
vrgences oblifctcnc Baudoüin de leur enuoyer 
promptement quelque fecours d'hommes 6c d' 
argent , attendant qu'il pût marcher en per- 
fanne aoec vue armée coniidcrablc , dont il 
voyoit les apparences par les belles promef- 
fes des Seigneurs François , 6c les effets par 
les leuécsqui fe laifoienc journellement : U don- 
na U conduite de cet troupes d Ican de 11e- 
tuite lage 6c hardy Chcualicr , que 1' Empe- 
reur lean de Bricnne fon beau-perc luy auoic 
donne pour goouerneur, 6c pour luy (émir de 
confeil durant les négociation^ de ion voya- 
ge ; lequel partit de France vers le mois de 
Mars , 6c prit le chemin d' Italie , d deifein 
de s'embarquer d Vcnifc, Mais à peine il eut 
f*«ï les Alpes, que l'Empereur Frédéric qui 
Citoit en 1a Lombardie, s'oppofa à fon paffa- 

t , 6c luy lit dcffcnic d'entrer entes terres. 

n de Betuoe Surpris de cét aéte d' hoÛilité, 
fe perfuada qu' il gagnerait quelque choie fur 
l'eiprit de Frédéric , s'il FaUoit voir en per- 
fonne . Eifeiliuement , il fit fi-bic-n par fon 
addreilc 6c par fes difeours , que F Empereur 
confcntit que fes troupes parferaient d Ventât, 
poumeu qu' il demeurât prés de fa perfonne 


par forme d’ hoflage , 6c pour feureté qu’el- — ■ - — 

les ne (croient aucun dommage aux tericsdc 1 1 3 “* 
l'Empire • Il femble mcfme par ce que IcsBavdoyin 
A uteurs du temps écriuent , qu’ il l’arrêta pri- 1 1. 
fonoicr contre la loy des gens , 6c qu’il ne 
pût pas obtenir fa liberté , quoy qu’ il luy offrir 
cent marcs d'or pour fa rançon, 6c pu jr pou- 
uoir accompagner fes troupes .qui cûoicnt 
tres-confiderablcs en nombre - De forte qu'il 
fut obligé de les lairtér aller , fe contentant 
de donner cfpcrance à ceux de Conitantinople 
d' vn grand 6c puirfanr fecours , qui dcuolt 
partir vers la $• lean fuûs la conduite de Bau- 
douin • 

1X> Ce qui donna fulec à cette hoftiliié de Raifons qui 
la part de Frédéric , fut premièrement la bai- portèrent 
ne irréconciliable que cét Empereur auoic eu Frédéric d 
aucc lean de Bricnne beau-pere de Baudoüm , cene bufll- 
fur lequel il en fit reiallir les effets en cette lité. 
rencontre , 6c lors qu’il s'allia aucc les Sei- 
gneurs Grecs ennemis de ce Prince* ( b ) En 
(ccond lieu , i| fc porta auec damant plus de 
parfion contre fes interdis , qu' il fçauoit que 
Je Pape qui l'auoit excommunié , 6c uinû eiloic 
fon ennemy capital , Icj fauoriloic ; erfant rauy 
d'auoir otcalion de trauerfer fes defleins , Ce 
de choquer fes intentions, (çachanc très bien 
qu'il auoic ^ cœur J'cntrcpriic & le fecours 
de l’Empire d'Orient . (r) Mais la troifié- 
me 6c la principale raifon qui le porta à em- 
pêcher le pacage des troupes de Baudoüin , fut 
le puurpaijer de Traité qui eftoit entre luy 
d'vr-cparr, 6c Vatacc & Azcn d'autre; les- 
quels lur F apprehcniion de ce grand appareil 
de guerre , oui lé faifoit en France , firent • 
leurs efforts ce leur parc de fe fortifier d' al- 
liances. Et continu il* (çauoJcnt que Frédéric 
ertoit ennemy iuré du Pape, 6c qu'il n' auoic 
pas moins d'auerfion pour la poftcriié de lean 
de Brienne, ils le recherchèrent de paix ; 6c 
afin de le gagner entièrement , ils luy firent 
propofer , que s'il vouloit faire en forte que 
les François fuffeoc çharfez de Conflaotino- 
ple , ils tiendraient non feulement l’Empire 
de luy , 6c luy en feraient hommage , mais pa?. n J. 
encore fe réuniraient à F Eglife Romaine • 

Frédéric ambitieux de fon naturel , fc biffa 
iurprendre à ccs belles , mais vaincs promcf- 
fes , de (quelle* tirant auanrage , U fit dire à 
Baudouin , que s'il ne luy faifoit hommage 
des terres qu’il tenoit dans l'Orient , il luy 
déclarerait U guerre • Sur fon refus , il fit (ai- 
re de tres-étroites deffenfes à tou* tes Sniets 
de laiffer paffer aucunes troupes qui prenaient 
le chemin de Grèce , ou de la Terre-faioïc 
de force que tous les Ports de l'obciffaoce de 
F Empire turent fermez quelque temps . Les 
plaintes de cette horfiliic avanr efte portées 
au Pape, (d) il écriuit À FicJcric deux let- 
tres , par Icfquelles , apres luy avoir reprefen- 
té funderfein, 6c Fcfperance qu’il auoitcon- 
çeu de icQoir F EgJnè Grecque à la Romai- 
ne , pir te fecours qu'il procurait aux Fran- 
çois , qui tcnoicnc l' Empire de Cooftantino* 
pic, il le cooiurade ne s oppafer point à v ne 
fi pieufe entreprise , de de n' empêcher pas le 
parts. '.c aux troupes des Crvliéi qui s’ache- 
minuient dans la Grèce. Et par d'autres 111e 
pria de fc iolndre à eux, 6c de contribuer de 
U parc à l'extirpation d’rn Schilimc qui tra- 
nailloit F Eglilc depuis vo G long temps. Mail 
Frédéric qui o' auoic aucune veine qui tendit 
À donner la moindre fatisla&ion au Pape , s’ 
en cxcufii fur quelques raifons légères & friuolcs • 


( a ) W Jfaufc. 

( b ) Mtiù. Par- 


n (c) Pb Mfu.i 
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' De ùçon que Baudoüin voyant que le fuccés 

Ilja* je route , fo pourfiuites eftoit arreté par cette 
Bavpovin mefintclligencc, fut ( a ) conseillé par le Roy 
II. Saint Louysd' aller en perlonne à Rome troo- 
uer le Pape , qui fembloic dire la pierre d' 
•chopcment, de fur qui Frédéric fondoit prin- 
cipalement le fuiet de fes mécontentemens . 
Que là il &uiferoit auec luy de* moyen* de 
l'appaifer , Sc de rompre le* Traitez qu'il 
«noie fait aixc le* Grec* Sc If* Bulgares , Sc 
de faire en forte qu’ il ne réfutât point le pal- 
fage à fe* troupes , qui fe diflipoicnt par ce 
retardement . Sur ce confell BaudoCin alla trou* 
uer le Pape ver* le mois d’Aouft. 

Mort de X. (à) L’armée que Iean de Betune auoit 
lean dcBç- tondait en Italie, eftoit arriuée à Venife, Sc 
tune, *’ enfloit iountcllement de nouoelle* troupes 

qui y abordoient , Sc entre autres de celles 
que Baudoüm Troifiéme du nom Comte de 
Gaines après auoir eu congé du Roy y auoit 
«mené. Mais la mort de Iean de Betune, qui 
auoit eu la liberté de 1' Empereur Frédéric de 
rejoindre fon armée , furuenuc à Venife in- 
continent après fon arriuée , & caufée par le 
déplaifir qu il eut de fe voir arrêté , fut vne 
nouvelle difgrace aux defleins de BaudoCin , 

Ï ui auoit vne entière confiance en fa valeur , 
: en fa conduite , aufli bien que ceux aufquels 
ils commandoit . (c) Ce Seigneur eftoit fila 
puifné de Guillaume Second du nom ^ dit le 
Roux , Seigneur de Betune te Aduoüc d' Ar- 
ras , Sc de Mahaut de Tcnrcmondc . Suluant 
l'exemple de fon pere , & de Conon de Be- 
runc fon oncle , il eftoit venu à la Court de 
Conftantinoplc , d’ où il fut enuoyé en Fran- 
ce par Iean de Brienne auec le leune Bau- 
£Jtt. Pari}, doüin , qui fut durant ce voyage foûl fa con- 
p<*l- i|a, duite : lequel ayant appris fon décès, en con* 
çeuc vn ienftble déplaifir , qui fiic auec dau- 
cant plu* de fuiet , que la (Cite de ce funefte 
accident trauerfa Tes efperancet, Sc raina vne 
partie de fe* deffeins , par la diflipation de* 
troupe* qui eftoient à Venife • Car la plûpart 
des Croilez voyans leur Chef mort , abandon- 
nèrent l’armée , le* vn* fe retirèrent à Ro- 
me , la foldaiclquc ne ponuant plus fubfiftcr 
faute de paye eût permillion de s’en retour- 
per . II ne refta qu' vne petite partie de ccs 
nombreufes troupes , qui paffa dans la Mo* 
réc , n’ ayant oié entrer plus auant dans la 
Grèce . Aucuns toutefois prirent le hazard de 
faire voile iufques à Conftantinoplc , mais ils 
fouffrlrent beaucoup dans le chemin , éc cou- 
rurent de grands périls * (J) Car Vatacc St 
Aicn eftoient aux enuirons de cette place, 
qui trauailloient par leurs continuelles écar- 
mouches les François qui la gardoienc , lef- 
quels fe trounoient par ce moyen bloquez Sc 
refferrez de toutes parts par leur* ennemis, 
tant par mer que par terre , Sc réduits à vne 
telle extrémité , qu* Ils eulfent efté contraints 
de fe rendre , s’ il* n’ euffent pas efté fccourus 
à propos par les Vénitiens , qui y arrluercnt 
aucc douze galères , Sc par Geoffroy de Ville- 
Hardotiin Prince d'Achate Sc de la Morée, 
qui fe joignit à eux auec dix autres - 
Hiftolre du XI. Je) Ce fut en ce temps-là qae les Ba- 
tranfport de tons François fe virent tellement épuifex d' 
la Conron- argent , qu’ils furent obligez d‘ aliéner les plus 
ne d'efpinespretieux trefors de l'Empire pour fubuenir aux 
de N. S en necelfitei de I* Etat ; mefmes d'engager les 
IVancc • Rcliquçs, Sc les choies qui font hors de com- 
merce • L'engagement de la tres-faime Cou- 


ronne d’épines de naître Seigneur , l'vn des « 

principaux ioyaux de la faime Chappcllc du 11 3 *»• 
Palais de Conftantinoplc , lue la marque de BavdoviH 
cette grande neceilîté - (/ ) Elle fut engagée IL 
à diuers particuliers du contentement vnluer- 
lel de tous les François , pour la fournie de 
treize mille cenr trente-quatre Perpres , mon- 
noye de 1 Empire ; fçauoir à Albertin More- 
fini Podcllat , ou Bail de la République de 
Venife dans Conftantinoplc , St à qui elle fut 
baillée en dépoli , pour quatre mille cent foi* 
xante quinze ; à l'Abbcffe de Nollrc-Dame 
furnommé Periulcpte , pour quatre mille trois 
cent ; à Nicolas Cornaro & Pierre Zanne no- 
bles Vénitien* pour deux mille deux cent ; de 
aux Génois pour deux mille quatre cent cin- 
quante-neuf ; auec faculté de la retirer en 
payant Sc rembourrant toutes: ces fummes en 
dedans le terme qui fut conocnu- Les Barons 
curent peine à voir vne fi faime Relique en- 
gagée à tant de perfonnes ; Sc comme d’ ail- 
leurs ils eftoient dans l’ impaiffance de fournir 
les fommes portées par le Traité d’engage- 
ment , ils s’éuifercnt pour gagner temps , de 
les emprunter de Nicolas Qucrini noble Vé- 
nitien , à condition que l'argent par luy pré- 
té luy feroit remboursé en dedans le mois d' 

Oélobre; cependant qu' ellfc feroit roife en dé- 
poli en rEglife de Pandocrator , qui apparie- 
noit aux Vénitiens, es mains de Pancrace Ga- 
uerfoni , ou Garzoni Camerier du Commun p*i- 1 1 J* 
de Venife, pour ertre portée à Venife, Sc là 
cftre gardée quatre autre* mois , pendant lef» 
quels il feroit permis à Baudoüin , ou au Ré- 
gent de la dégager , en payant autant de liu- 
rcs de deniers de Venife . que le plomb des 
Perpres lcroit cftimé , Sc le temps paifé Que- 
rini auroit la liberté de la garder , vendre, oa 
aliéner ainfi qu'il trouueroit à propos . Ce 
Traité fut arrêté le quatrième iour de .Septem- 
bre de cette année, Sc feelléde* Seaux d' An- 
feau de Gahicu Bail ou Rcgent , de Narloc 
de Toucy, de Geoffroy de Mery Connétable, 
de Guillaume Maréchal de l’Empire, de Gi- 
rard de Sirucnfi , & «le Miles Tyrcl . 

XII- Incontinent Jet Barons donnèrent àuis La Couron- 
de cét engagement «le la falnte Couronne à ne d efpinea 
Baudoüin qui eftoit en France , & Je prleranc dégagée par 
de faire en forte de la dégager . Il eftoit cnS.Luuy*. 
la Court du Roy Saint Louys lors que cette 
nouoelle luy fut apportée • Si elle luy fut fen- 
fiblc , comme vn témoignage éuident de la 
dernière extrémité , en laquelle lut François 
d’Orient eftoient plongez , elle ne luy fut pat 
moins fàcheuic pour fe voir dans l’impoiffan- 
ce de retirer ce précieux Gage de noftre ré- 
demption . Il fe refoluc d'en communiquer an 
Roy Saine Louy* & à la Reyne Blanche fa 
mere , dont il connoiffoit la pieté , lie perfüa- 
dant que lors qu'il leur auroit raconté cetco 
trille nouuelle , ils ne manqueroient pas de 
faire leur poftlblc pour la retirer , particuliè- 
rement s’il leur en falfoit prefent* Car il Ju- 
gea bien que le Roy qui auoit la confidence 
délicats , voadroir nul-aifiément entendre par- 
ler de racheter vne Relique , Sc vne choie 
faineequi ertoic hor* de commerce. Qjoy que 
le Roy eût beaucoup de déplaifir de J' état 
déplorable de Conftantinoplc , il fut bien aife 
neantmoin* que l’occafion fe prefentoit d'or- 
ner la France du plus riche Sc du plu* pre- 
tieux trefor qui fût dans toute la Chrétienté- 
Acceptant donc les offres àuaritageufes do 


( a ) Mets b- P«r. I ( d ) Pk Mousk. 

( b ) Pk M«uik | ( e ) Q aller. Cor nul. in Jtlfl. de fufetp • Coton* 

( c ) A. Dutbefncrnrmfi. de Betune , /-J* ti.|. | fpiut* . ( f) Recueil des C Inertes , p. a. 
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Baudouin , il ennoya en diligence à Conftan- 
1 1 J o. (inode deux Religieux de l’Ordre des Freres 
Ba vdovin Prèle beurs , donr I* vn auoit eflé Prieur dans 
H. vn Contient de la mefme ville, dt auoit veu 
fouuenc cette fainte Relique . Baudoilin y Joi- 
gnit vn lien Député , auec lettres de ordre au 
Regent de aux Barons de la deliurer aux Am- 
baffadeurs du Roy ■ Lefqoels eftant arriuez, 
les Barons en foite de l'ordre de Baudoüin 
enuoyerent la fatnre Couronne à Venile , où 
le Roy s’ eftoit fort mis de fournir la fomme 
pour laquelle elle auoit erté engagée , de man- 
dèrent à Nicolas Querini , à qui elle eftoit 
deuë , de la receooir , & de remettre cette 
Relique entre les mains de ceux qu' ils com- 
nettoient à cét effet, (a) Cette lettre ed du 
mois de Décembre de l'an mil deux cens 
trente-huit : vers lequel temps les Atnbafl'a- 
deurs du Roy , de les Députez du Regent de 
des Vénitiens fe mirent en mer pour la por- 
ter 4 Venlfe . Vatace fur l'Âuis qu'il eut de 
ce tranfport de la fainte Couronne , fit auan- 
KJlt. Psrif-çç j quelques valdeaux pour attendre au paf- 
fl. 1 1 6 - f a ge celuy qui la portoit . Mais la Prouiden- 
ce diuine qui auoit dediné cette pretieufe Re- 
lique à la France , permit qu’ il arriua fans 
les rencontrer , de qu' il aborda heureufement 
à Venife , où elle fut rcçcuë folemnellereent , 
de depofée en la Treforerie de la Chappelle 
de S. Marc , attendant que 1a fomme portée 
*" par le dernier Traité fut comptée à Querini . 

1139 . XIU- Le Roy fur la noooclle que la fain- 
Elle ed ap- te Couronne eftoit à Venife , enuoya auffi-tùt 
portée fo- fes A ai biffa Jeun pour la retirer des Vénitiens, 
JemoelJe- & leur compter l' argent - Il écriuir auflî 4 1 ' 
ment à Sens Empereur Frédéric, de le pria de leur donner 
de 4 Paris, paflage de fauf-conduit fur Tes terres • Enfin, 
la fomme fat comptée 4 Querini , de la fain- 
te Relique enleuée de Venile , auec vn regret 
Indicible des Peuples, de apportée en France. 
Le Roy partit de Paris pour l'aller receuoir, 
accompagné de la Reyne fa mere , de fes fre- 
res, de Gautier Cornue Archeucfquc de Sens, 
qui a écrit l' blftoire de cette translation , de 
Bernard de Monteguc Euefque du Puy en Ve- 
lay , de d' vn grand nombre d’ autres Prélats 
de de Cheualiers . Eftaot arriué à Villencuue- 
I* Archeaefque 4 cinq Ileuës de Sens, il y ren- 
contra cette fainte Relique , pour laquelle il 
auoit eu tant de pallion , de luy rendit le cul- 
te qui luy eftoit de j ; comme firent la Reyne 
fa mere , de cceux de fa fuite , auec tant de 
deuorion , de de tendreffe de pieté , qu' ils ne 
pouuoienc pas en retirer les veux. Le lendemain , 
qui eftoit le jour de la fcrte Saint Laurens, 
elle fut apportée en U ville de Sens , où dés 
I* enttée de la porte de la ville , le Roy vé- 
cu d’vue fimple robe de laine , nuds pieds, 
te le Comte d' Artois fon frété de me Une , la 
portèrent fur leurs épaules , fûiuis des Prélats 
de des Seigneurs, fans fouiiers- Le Clergé de 
toute la ville vinrent 4 U rencontre , les ruës 
furent ornées de tapUTeries, on forma les clo- 
ches en toutes les Etlifcs ; de enfin , elle fut 
apportée dam 1* Eglile de S. Eftienae , où eil* 
fut monftrée dt exp ifée 4 tout le peapie- (4) 
Le iour enfuiuant le Roy partir pour Paris, 
de arriua huit iours apres au faux-bourg de 
feint Antoine. Là U fit éleoer vn échafiaut. 


RANCOIS, LIV. IV. j7 

fur lequel en prefence des EccleGsftiques ou 1 

monftra cette fainte Couronne à tout le peu- 1 1 3 9- 
pie de Paris, qui y accourut 4 foule . Et en BavdûviM 
fuite elle fut apportée folemnelletnent dans la Il- 
ia ville par le Roy de le Comte , en la ma- 
niéré de auec les mefme s accoutrement que 
dans la ville de Sens , procédez des Prélats 8c 
d es Seigneurs de Gentils-hommes , marchant 
nuds pieds , iufques dans I’ Eglife de Noftre- 
Dame ; d'où après les prières qui y furent 
chantées , elle fut apportée de depofée dans 
le Palais, en la Chappelle Royale de S. Ni- 
colas • (r) Philippe* Mouskes écrit . aue U 
Reyne Engelberg de Danemarc affilia à cet- 
te ceremonie- A quoy il y a peu d'apparen- 
ce , veu qu’ elle eftoit dccedée trois ans aupi- 
rauanc , comme porte (d) fon Epitaghc qui 
fe voit dans Coroeil . (e) Alberic iloftte, 
que le Roy donna dix mille liurci à Bsoioüm p,g, ny. 
en confidcration de ce rare prefent, outre deux 
mille qui furent employez de dépenfez durant 
le voyage. ( f ) Et J'Hiftoire de Noftre-Da- 
mc du Puy nous apprend , que le mefme tour 
que le Roy reçcuc ta fainte Couronne , Il en 
tira vue efpine dont il fit prêtent 4 cette E- 
glife , de à foo Euefque Bernard qui 1' accom- 
pagna dans ce voyage . , p 

XI V. Ces preffans befoins où les François 
de Conftancinople fe trouuoienc , de dont les** , 
nouuelles venoient de iour en iour à Bsudoüin , 
l’obJigcoient de faire hafter le fecours , te le .J 
départ des troupes qui aooient eflé leuées en n P 
France. Le Pape, (g) auprès duquel il auoic 
lalffé lean de Vaientiennes Cheualicr en qua- 
lité de fon Ambaffadeur ou Député , ( é ) fai- 
foic fes efforts de fon côré , pour periiuder 
les Seigneurs François , qui aooient pris la 
croix pour le voyaee de la Terre-falnte , d‘ en- 
treprendre celuy de Coaftantiaople , à caufe 
du péril éminent où fe trouuoit cette place . 
qui eftoit en danger de fa perte , fi elle n 
eftoit fecauruë promptement . (/) Entre au- 
tres il exhorta le Prince d’ Acbaïe qui auoic 
pris la croix pour la Terre-laintc , d’ aban- 
donner ce deffein de de tourner fes armes con- 
tre Vatace - Les efprits fe troussèrent parta- 
gez en cette occafion s les vos donnant les 
mains aux inion&ions dt aux prières du Pa- 
pe , les autres y apportant de la refiftance, 
de perfeuerani coûiourj dans leur premier def- 
fein de paffer dans la Terre-falnte , pour le- 
quel ils auolent pris la croix . D’ ailleurs , 
comme ils fe voy oient preifez par fes femon. 
ces frequentes , ils oe pdrent pas s' empêcher de 
luy en faire leurs exeufes , meslécs de plain- 
tes, de ceqa'il détournoi t ainfi l’effet de leur 
vceu , de les deniers qui a noient efté premiè- 
rement deftinez poor cette fainte entreprise . 

De ce nombre eftoient Thibaut Roy de Na- 
uarre , Hugues Duc de Bourgongnc , Henry 
Comte de Bar , Amaury Comte de Montfort , 
le Comte de Vendôme , de autres Seigneurs 
de condition . (à) Le Pape leur fit réponfe , 
qu’il n‘ auoit pas moins de zele qu'eux pour 
les affaires de la Terre-fainte; mais que com- 
me il ne croyoic pas que l’on en pflt abfoio* 
ment cbaffer les Sarrazins Se tes Infidèles, 
que par l'affcrniiffement de l’Empire deCoo- 
ftantinople , II eûimoic anfti qu’ il y falloit 
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* tratiailler tuant toute* chofes ; & pour cela 
1 1 3 9- le* cooinroit de s'acheminer le plus prompte* 

0avdovin ment nu' il leur ftçoit poflîblc , de en «lcdan* 
I If le mois de Iuin & ver* U fefte de Saint lean , 
auquel temps il auoit donné ordre à toutes les 
troupes de* Croifex de fc tenir preftes , pour 
palier toutes cnfcmble dans la Grèce . 
Baudouin XV- le ne (ça y pas fi Pierre Comte deBre- 
fngage le fine efloit d’ intelligence & de la partie auec 
Comté de ces Princes : car la lettre du Pape , qui cft 
Namur, de du neuuicme iour de Mars , ne luy eft pas 
fe préparé adreffée , mais feulement S ceux que ie viens 
pour par- de nommer • («) Philippe* Moi kes écrit, 
tir. qu'auant que de fe mettre en chemin, il dé- 

lira conférer auec le Pape, de qu'eflanr par- 
Edit. Perl/. *' * cc deflein pour l’ Italie , il eût en ren- 
p.rr.\i$. contre Baudoüin de Imbert de Beauicu , qui 

* en rctournoient auec 1' Eucfque d'Anagna Le* 
at , (b) qui le deuoit accompagner iufques 

Conllantinople • Le Comte fur lequel Bau- 
doiiin fondoit fes principales efperanccs , le 
pexfuada de retourner fur fes pas , de d'aller 
derechef enfemblement conicrcr auec le Pape 
fur leur entreprise • Ce qu’ayant fait , Bau- 
doüin reuint en France ver* la my -Carême 
pour donner ordre à fes affaires, de fe prépa- 
rer à ton voyage - Il fe trouua en fuite à Me- 
lun , où le Roy Saint Louys, auec le Com- 
te de Poitiers fon frere , de autres Grands du 
Royaume folemnifa la fefte de la Pentccolle 
auec les ceremonies accoutumées , de y fut 
fomptucufcmcni régalé par le Roy , (r) au- 
quel vers ce meiime temps il engagea fon 
Comte de Namur pour vne fomme de cin- 
quante mille liures ratifia , pour fournir à la 
uépenfe de fon voyage, de k la folde de fub- 
fiflanec de les troupes . Le Roy en donna la 
garde aux Chcualicrs du Temple , pour le gou- 
nerner en fon nom iufques à ce que Baudoüin 
luy auroit rendu cette fomme • Philippe* Mouf- 
kes iioûtc , qu' il engagea pareillement le Com- 
té d’ Auxerre ; mais i'ay remarqué cy-dcnant , 
qu'il n'çn fut iamais poffe fleur . (d) Il ré- 
gla encore deuant partir d'autres affaires do- 
raeffiques : Il ratifia les donations qui auoient 
efté laites à 1’ Abbaye de Gramlpré au Dio- 
cefe de Namur , tant par le Comte Philippe* 
fon frere , que par Henry Comte de VianJcn 
de Marguerite fa fœur femme de ce Comte } 
pendant qu* ils efloient polie fleurs du Comte 
de Namur . (e) Et eftant à Blacon au Dio- 
çefe de Cambray au mois de Iuin , il aflîgna 
cette Seigneurie en doüaire à Marie de Brlen- 
ne fa femme , qui efloit pour lors k Conftan- 
tinople , au lieu des châteaux de Millv prés 
Tonnerre , Berry , de Coulanges fur Yonne, 
qui luy efloient efchcûs de la fucceüïon de 
Philippes Comte de Namur fon frere ; k cau- 
fe que ces terres luy efloient conteftecs par 
la Comtcffc de Neucr* fa fœur , de a>nG il 
n'en efloit pas paifible poffcH'cur ; de ce fans 
preiudicc aux droits de Marie fur les autres 
terres de fiefs, qui luy sppartenoieat au Roy- 
aume de France , de ailleurs • 

_ .... XVI- Baudoüin ayant fait tous fes prepa- 

Uaudou n po ur f OD VO y a g C> donna vn rendez-vous 
part auec „ CDcrj j ^ , out cs fes troupes , dans le deflein 
fes troupes - j ç j es f a | K p a (f cr à crauers de l'Allemagne. 

( f ) Car II auoit enfin eu de l’Empereur Fré- 


déric la permiflion , de vn fauf-conduit qui fut - - 

expédie k Crémone le lcptiémc iour de De- 1 1 3 9* 
cembre de l’année precedente , de feellé enBAVDoviM 
or ; lequel U obtint par 1' entremife du Roy IL 
Saint Louys, que cét Empereur redoutoit plue 
que pas vn autre Prince de l'Europe, n'ayant 
ozé luy réfuter cette demande , de crainte de 
P irriter - ( g ) Ce que témoigne affez la me- 
nace que le Roy luy fit vers ce mefmc temps 
au fukt des Prclars de France, qu’il auoit ar- 
reté comme ils alloienc à Rome , luy ayant 
fait dire que s'il ne les rclichoit prompte- 
mcni , le Royaume de France n’ efloit pas fi 
affolbly qu'il fc laiffte piquer long temps de. 
l'efpcron fans regimber, (b) Le Pape d'ail- *" ' 

leurs auoit dif'pofé Bêla Roy de Hongrie , de 
Caloman fon frere Duc de Sclauonle pour luy 
donner partage dans leurs terres, (i) Le Bul- 
gare ayant fait fon appointement auec Bêla 
de les François , auoit auffi promis la melme 
choie . De forte que Baudouin ne feignit point 
de prendre le chemin de terre pour aller à 
Conllantinople, n’ayant que des pays amis k 
traucr.cr ; outre qu'il erperoit renforcer fes 
troupes de celles qui le deuoicnr joindre dans 
la Hongrie de dans la Bulgarie, auec lesquel- 
les il luy feroit aife de palier par les con- 
trées de la Th race , qui efloient occupées par 
Vatace . 

XVII. Le Roy de Nauarre , de les autres, ., 
Seigneurs François , qui n’ auoient pû fe ie T*-? 10 !*?** 
foudre k quitter leur premier deflein du va va- , C Î. * 

gc de la Terrc-faintc , nonobflant les rem< n- , , n '* a 'î,“ 

flrances de les prières du Pape , n’ozans fc P*»- 

ficr aux paroles de Frédéric , qui auoit deela- £ nt c ?, * 
ré k fon occafion vne guerre mortelle aux 
Croifez , qulttani le chemin d'Italie, (é) s‘ tc ’ , 

allèrent embarquer k Marlcilte vers la frfle 
de Saint Ican , pour pafler dans la Terrc-fain- 
tc- lean Comte de Mafcon , lean Comte de 
Forefls dt de Neuers k caulé de fa femme , 

Richard de Chaumont , Anfcau de T Islc , de 
autres vaillans Chcualicrs , furent de la par- 
tie. Pierre Comte de Bretagne, qui auoit pris 
la croix pour le voyage de Conllantinople , 
fe ioignlt pareillement à eux . Le Comte de 
Bar ayant obtenu vn fauf-conduit de Frédéric 
alla s'embarquer k Brandis , de cous arriue- 
rent à Acre i de forte que Baudoüin fc trou- 
ua priué du fccours de ces Princes , de parti- 
culièrement des Comtes de Bretagne & .do 
Bar , qui fembioienc s’eftre engage* de pro- 
me (Te entiers luy dt le Pape ( / ) Quelques 
Auteurs écriuent , que le Roy de Nauarre de 
ceux de fa fuite prircnc leur route par Con- 
fiancinople , de qu'aprés auoir fouffert de gran- 
des incommodités dans le chemin, notamment 
dans la Cilicie vers le Monte-ncgro , où ils 
perdirent tout leur équipage , dt la meilleure 
partie de leur caualeric , arriuerent enfin à 
Antioche , de de là à Acre . Ils aiodtent que 
les Génois leur ayant refiifé des vaiffeaux, ils 
prirent le chemin de terre , dfc pafferent par 
1' Allemagne, la Hongrie, de la Thrace , de 
de là en Afie . Ce qui a peu de probabilité, 
veu que les Ecriuains du temps affeffrent qu' 

Ils s'embarquèrent k Marfeille , de qu’ils af- 
fluèrent par mer à Acre . 

XVIII- Quoy que Baudoüin fe trouuit 


(a) Pb. Mentit- 

(b) G>eg IX. Ai a- Ep. jj», 

(c) Me ikfj . Albtric- 1*39. 
( d ) DipJem. Btlg ■ Mit * . A a- 
( e ) Hecueil Jet c batte t , p ■ }» 
( f) Oreg- JX A ia. Ep. jto. 
(s) !***£• i" S. L»d. 


( h ) Qrtg. TX- A n. Epifi. 44t. A la. Epifi, 
?« 4 * 

( i ) Aenp. c. ,7. 

(kj Nttng. In S. Lud- ÜMttkti . S*mi. I, J. 
p. 11. e. ij. 

( 1 ) Bogie t.ç 1 . Ififloire det Cbtu. H fpJ-X- cb b- 
Méfia»* /. ia. c- 19. 
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— trompé dans Ces efperariccs * de dan* le* bel- 

l23 9* les promettes que la plufpart de ces Princes 
BavoOVIN luy auoient faites , il ne briffa pas de conti- 
11- ruer fan entreptife , & ai.ee ce qu’il auoit de 

BiuJoüin troupes, qui citaient encore en bon nombre, 
rafle pac il fe mit en chemin, (a) Il auoit en la cotn- 
1- Allema- pagnie plulieurs Seigneurs de haute condition, 
gne,la Hon- C ntre autres Thoma* de Marie frere d'En- 

Î rie , te la puerrand Seigneur de Coucy , Imbert Sire de 
iulgarie. Bcauieu, fesparens te coufins, IolTerand Cjros 
II du nom. Seigneur de Brancion au Duché 
de Bourgongnc , le Châtelain de Baumez, Ciuil- 
EJit • Parlf- Jaumc de Cayeu, Wetin de la Hauerie , te 
1 j<>. environ fept cens Cheualiers , outre les Ecu- 
yers , de les Arbalétriers à chcual , dont le 
nombre eftoic de plus de trente mille , fans 
les gens de pied. Bref, (é) Àcropolhe écrit, 
que l'on armée eltait de foutante mille hom- 
mes lors qu’il arriua en Grèce, (c) BauJoü u 
Euefque de Scnigaglie en Italie , qui fut de- 
puis Archeiidque de Vifoï, te Varin Archc- 
uefque de Thcffalonique , qui auoit elle chaf- 
l'é de fonEglilepar Théodore Comncne Prin- 
ce d'Epire , apres qu'il eue pris cette place 
fur le ieunc Boy Dcmetrius , fe mirent à la 
fuite de cette armée . (d) Varin auant fon 
départ, le tour de fefle des Apollrcs Saint Picr? 
re de S. Paul , ht don à 1' Abbaye d' Anchln , 
en laquelle il s’ citait retiré depuis ce temps- 
là , de plulieurs Reliques exquifes qu' il auoit 
eu à la prife de Conllantinople , par U per- 
miflion de I’ Empereur Baudoüin Premier ■ Cet- 
te date s' accorde autre ce qu' Albcric écrit , 
que Baudoüin , de les Ooifez de Conllantino- 
ple partirent de France apres la Saint Iean 
Baptide ; ce qui eft encore confirmé par vne 
autre ( e ) Chronique manulcrite quant à l'an- 
née ■ De forte que Baudouin en partit vers le 
mois de luillet , ou le commencement d' Aouft , 
te prit fon chemin par l' Allemagne , (/) après 
que les hoftages curent eflé enuoyez tant de 
la part de 1' Empereur Frédéric , que de cel- 
le de BmdoQln pour la feureré réciproque du 
piflage • (jj) Acropolite dit, qu’il s’achemi- 
na en Italie , de qu'ayant palTéles Alpes No- 
riques , il defccndlt dans l’Auftriche , d' où après 
auoir palfé le Danube, il arriua au Royaume 
de Hongrie , de trauerfa ccluy de B-Uarie, 
fans que le Roy Azen fe mit en deuoir de lay 
difputcr le palfage . foie qu’il ne tût pas af- 
fez p lilTant «y affez fort pour le faire ; ou 
qu' effeftiuemcnt , comme eftime cét Auteur , 
H y cû' quelque intelligence fecrete entre 1-iy 
de les François , auec lefques il renofla dau- 
tant plus facilemeut , qu’ il redouta les grands 
préparatifs qui fe falfoient en France en fa- 
ucur de Baudoüin . (4) Vatacc mcfme en 
conçeut vne telle crainte , qu’ kl rechercha le 
Roy de Hongrie de paix te d’alliance } de 
afin de 1‘ y porter , il feignit , comme 11 auoit 
lait à l’endroit de FrcJeric , de vouloir re- 
connoître V Egüfc Romaine , de de quitter les 
anciennes erreurs des Grecs . Mais tout cela 
n’efloit que pour amufer ce Prince, de le Pa- 
pe à qui le Roy de Hongrie en donna àuis, 
$c pour tâcher de détourner par cette rufe le 
grand orage qui le menaçoir, te qui commen- 
çi à fondre dans fes Etaisau commencement 
«Je F année fuiuante , 


XIX. Baudoüin arriaa à Conllantinople auec “ 

toutes fes troupes fur la fin de l’année mil * -4°* 
deux cens trente-neuf, de vers le mois de De- Bavdovj# 
cembre , où il fut couronné Empereur en i’ 1 1- 
Eglile de faimc Sophie , aucg les cercmooies Arriuéc de 
accod'umées : ce qui le reconnoît d’ailleurs Baudouin à 
par les dates de fes Patentes , où U cominen- Confiant i- 
cc les années de fon Empire de de fon Goo- nopîe , fon 
uernement au iour de fon Sacre ; d' où il eft couronne- 
aifé d' induire , que ceux qui les commencent ment, 
à la mort de lcan de Brletme fon bcau-pere , 
fe font mépris notoirement , n' auant pris lap<i£. tai. 
qualité de le titre d’ Empereur, que depuis fon 
arriuée à Conllantinople , s’ citant contenté 
auant ce temps-là de celuy d’ Heritier de 1’ 

Empire , comme i' ay remarqué cy-deuanc. 

Au Printemps enfuluant il mit ion armée en 
campagne, (/) qui fut fortifiée d'vn grand 
nombre de Comains , qui luy arriuerenc toûs 
la conduite de lonas de de SoroniuJ leurs Roys 
on Princes . U eft incertain fi l’ alliance qui Les Fran- 
fut contrarié; par les François auec ces lois- çols font al- 
dclcs, fe fit depuis l’arrluée de Baudoüin , ou liance auec 
deuant; parce (t) que Acropolite remarque , IcsComain*. 

Î u* au temps qu’ ils fiegerenr Chiorli auec Azcn 
Loy de Bulgarie en l' an mille deux cens 
trentc-lcpt , ils auoient en leur armée plufieurs 
Scythes, Barbares , ou vagabonds, qu’ils 
auoient attire à leur party à force d argent, 
te qu'en cette année ils enuoient vn nombre 
mfiny dans leurs troupes . En tout cas , c’ eft 
à cette alliance qu’ il faut rapporter la cere- 
monie que ( / ) le Sire de Ininuille dit auoir 
elle pratiquée en cette occafion par les Co- 
mains de les François , qui furent obligez de 
future U coûtume que ces peuples Barbares 
oblèruoienc ordinairement dans les Traittcs d’ 
alliance te de confédération. Lcfqucls afin de 
les rendre plus folemncls de plus obligatoires , 
le faifoient tirer du fang de leurs veines , de 
fe le donnoient à boire les vns aux autres, 
eftimansqoe par ce mélange de iang, ils con- 
tractaient vne efpece de fraternité , de deue- 
noient d'vn mcfme fang. Les autres le mef- 
loicnt dans du vin , de le beuuoient de la for- 
te . Ce que las nôtres ( m ) qui auoient autre- 
fois reproché cettg coütume aux Empereurs 
Grecs, comme reilèntant la barbarie, furent 
obligez de pratiquer dans la neeelfiré de la 
conionâ'ire de leurs affaires , afin d'attirer 
ces peuples à leur deuotion . Le mefme Au- 
teur àioûte , qu’ ils firent encore paffer vn 
chien entre les nollres de eux , de le découpè- 
rent en pièces auec le tranchant de leurs efpécs ; 
difans que ceux d'entre eux qui faufferoient 
leur foy , te eontreuiendroient à ces allian- 
ces , fuffent ainfi decouppez de mal-traitca . 

Os deux Princes vinrent à Conllantinople 
auec leurs familles , de y furent tres-bieo ac-; 
cueillis par les Barons François: (») lefqueia 
afin de les intereffer de de Ici engager forte- 
ment dans leur party , firent époufer à Guil- 
laume fils de Geufîroy de Mery Connétable 
de Romanie 1' vne des filles de Soronius , de 
vne autre à Baudoüin , qu' Albcric furnomme 
de Haynaut , parce que peut-eftre Ü eftolt ori- 
ginaire Je ce Comté, I’ vne de l'autre ayant 
rcceu le baptême - Narlot de Toucy Seigneur 
pniffant , qui auoit efté Bail de l’Empire, 


(a) Albrrk . 11 $9. Jf utktt • 

(b) Cap i7 . 

(c) Alberic lia J. 1*19- 

(d ) Arnct Ralff- In eu B. ad Melon 
( e ) Chen S. Medardi Surf MX. 

( f) iâmiktt ■ 

( g > Acrop e. J 7. 

Hïfi. de Cênfloutl n»p. 


( b ) Q'tg- IX. A 14. Ep. aai. 

( i ) Alberic. rajy. 

(k) Aertp. C j*. 

( 1 ) loi nul lie en T H)fi. de S Leuyt . 

( m ) Epifi Ba!d l bnf. CP de 1. trbli CP- 
expugn. 

(n) Albert:. 
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probablement «prés le decé* de Robert , ertant 
1 1 4° Ion vœuf de 1* fille de Branas, époufa la fil* 
BavdovinIc de louai , qui «lloie le plus grand d’ cotre 
IL les Princes det Comains. 

Les Fran- XX- (a) Les Fraofois fortifie» de ce pulf- 
çois fièrent Tant fcc ours marchèrent droit à Chiorli , pla- 
Chiorli- ce artife dan* la Thrace, importante pour foo 
Edit Paflf. alliete de fes fortifications , où ils formèrent 
/>•*/. n s- le Gcgc - Elle ertoit gardée au nom de Vata- 
ce par Iean Petraliphc Carde des Chartes en 
la Court de cet Empereur , mais il ne la pût 
gas deffeDdre contre vne armée fi nombrcul'e , 
qui le prert* de fi prés, qu'il fat obligé de la 
rendre , & de fe laitier conduire prilonnier 
auec toute fa Garnifon dans Couftaotinople . 
Seigneurs / g) Nicctas remarque , que cette famille de* 
de Negrpr Pctraliphes ertoit originaire de France , de 
pont * qu‘ elle » habitua dans Didymotique ville de 
la Thrace. Le premier qui fc mit au feruice 
des Empereurs Grecs , fut Pierre , furnomme 
Aliphas par (c) Anne Cnmncnc en fon Al*" 
xiade, ( d ) qui accompagna Robert Guifchard 
Duc de la Poüillc aux guerres au’ il eut dans 
la Grèce contre l'Empereur Alexis Comité* 
ne , & après fon décès fe rangea en la Court 
de céc Empereur , comme firent pluficurs au* 
très de fa fuite ; ainfi qu'il eft remarqué par 
( t ) Orderic Vital , qui fait mention de Pier- 
re en cette occafion , de le qualifie difertemenc 
François . (/) Les Croifei de la Terre-fein- 
te , ûjû» la conduite de Godefroy de Bouil- 
lon , partant par Confia ntinoplc , il s' engagea 
auec eux dans ce voyage , te trooua à la pri- 
fe d'Antioche, de aux autres expéditions, de 
obtint la Principauté de Cefarée dans la Cap- 
padoce . ( g ) De U ayant ellé rappcllé par 
Alexis , cet Empereur luy donna de grands 
emplois , de l'eût en eflime pour fa fidelité- 
Les Hirtoricns des Guerres faintes ont expri- 
mé diuerfemçnt fon nom, (b) les vns le fur- 
nomment de Aluph , (I) aucuns de Alpbïa , 
( * ) les autres de Alpibut . D‘ où ie me per- 
suade qu' il eûoic Prouençal , de Seigneur de 
la terre dite Aulps , fituée dans le Bailliage 
de Barioli , qui eft appelles dans les titres La* 
tins de Alpiùui , ( / ) & appartient à la Mii- 
fon de Blacar. Tant v a, que cette (ami! le 
qui retint le nom & la Seigneurie conjointe- 
ment de Pierre Aliphas , lx) fut fort illu- 
ftre dans I’ Empire de Conltaminople , où el 
Famille fe pofleda les premières dignltez , te eut 1* 
des PctraliîjjQnncur d’entrer dans le premières alliances, 
phe*- XXL L'armée des François eftant campée 

prés de la ville de Conrtantinople , tuant le 
fiege de Chiorli , Guillaume de Vérone Sel» 
gneur de Negrcponr, fils de Rauain Carctrio, 
ou comme (a) Saralna nomme cette famille , 
dalle Carcerl , Gentil-homme Veronois , vint 
fe prefenter à I’ Empereur . auec la PrincdTe 
Helene fa femme , nièce de Demetrius Roy 
de Tbcrtalonique , de luy demanda l’ inueftiT 
turc de ce Royaume qui appartenoit à Hele- 
ne , comme hcritiere principale de ce Roy . 
Ce que I' Empereur luy accorda, Ctnt preludl- 
ce aux droits d’ autruy , te en cette qualité re» 


ce ut leurs hommages en prtfencc da Pitriir- ' 

che te des Grands de la Court, te leur en fit I 2.40- 
expédier les Patentes fecllées en or le cio- B AvDOTiM 
quiéme jour de May , l'an premier de fon IL 
Empire. ($) Guillaume te Helcue firent con- 
firmer cenc inueftiture par le Pape Innocent 
IV. enlemble la donation du chafteau de Pi- 
laprcne, qui leur auolt crté faite , te 1 Con- 
raü , Boniface, te Agnes leurs enfant , par 1* 

Empereur citant en fon Palais de Blaquernes- 
le n’ay encore pû découunr qui fut le pere 
de cette PrinccÛe , qui eû qualifié niece de 
Demetrius, te à raifon de fa fucceifion Rcy- 
ne de Thertalonique : quoy qu'il foit probable 
qu’ clic cÛoit fille Je Manuel fils de l’Empc- ■ 
reur Isàc te de l’ Impératrice Marguerite de ^^’ **** 
Hongrie , qui eut du Marquis de Montferrac 
fon lecond mary le Roy Demetrius , par ce 
moyen frere vterin de Manuel, 

XXII* ( p ) Vatace rcconnoirtanr bien qu* il Vataee fait 
n'eftoir pas a(TcZ fort pour p-ilfor dans la Thra- le dégât 
ce , te fecourir Chiorli , de que l'armée des dan* l'Afic. 
François eÛoit trop nombreulc pour elpercr de 
la force, fe refolut défaire vne diuerfion dans 
1' Aûc , où il poftedoient plufieurs place*, te 
de profiter de l'abfcncc de leurs troupes, qui 
crtoient occupées ailleurs . Il -fit marcher ce 
u* il auoit de gens de guerre vers les codes 
e la mer de Propontide, és enuirons de Ni- 
comédie, tç vers les villes qu’ils y tenaient, 

Il fit faire voile en mefme temps à fon ar- 
mée nauale , afin de les attaquer par mer te 
par terre . Ertant parry de Nicomedic , de ayant 
fait auancer Tes troupes au delà du château 
de Carax , Il mit le licgc Jeuant Daciuyxe qu' il 
emporta, comme il fit en fuite Nicetiacc, qui 
crtolent les deux plu* fortes places de cette 
contrée . ( ç ) Il en enleua aufli plufieurs au- 
tres , que Geotfruy de Mery Connétable de 
Romanie y poflèdoic ; en forte que de toutes 
celles qui iuy appanenoient en cette Prooin- 
ce, ou plûtût aux François, il ne refta que le 
château d’ Atquilii , ou d' Efquille , comme il 
eft nommé dans (v ) l'Hifioirc de Ville-Har- 
doQin. Ce Geoffroy ertoit, comme ic me per- 
suade , de la famille de* Seigneurs de Mery 
fur Seine : (/} Il auoit ép.nuié vne Dame 
Grecque, fuiuant le témoignage d’Albcric, 
qui en a (opprimé le nom , te fuccedâ en l'an- 
née fuiuantc à vn ficn frere qui e» ertoit Sei- 
gneur , à l' occafion deqeoV il parta en Fran- 
ce , pour aller recueillir fa fuccefiion - (f) 

Que ü d' vn côté Vatace fit quelques progrès 
fur terre , il ne fut pas accompagné dît mef- 
me bou-heur fur mer : car fies Galères qui — 
crtoient au nombre de trente, avant eflé iem Y* 30 */-** 
Contrées par l'armée nauale des François , qui“ e " ait lut 
n’ ertoit compofée que de treize feulement , m * r ’ 
furent entièrement deffaices , chacune de ces 
treize Galères en ayant pris de emmené vne 
de celles de leurs ennemis auec tous les Sol- 
dats qui crtoient dedans . Les Auteurs Grecs 
attribuent la perte de cette bataille au peu 
d* expérience de de valeur de Geoffroy Sei- 
gneur Arménien , qui en ertoit l’ Admirai- 


(a) Jcrap.c. 

( b ) Nlcet. ia ManueltL a.r. 4. 

( c ) Anna Com. A 4. Alex. 

( d ) Anxit Cem l. 4- j. Alex. 

I c ) Ord. Vital. /. 7. Uft. Ecrl. 

(f ) Annal. ||. Alex. 

( g ) Anna l. 1 j. 

( h ) rudtb+1. 

fi.) Baldr.J. ». 

{ k ) Roter. Mutatb. /. 3 Guibert. I- f- *• *• 
Saaat.l. J p- J.f- J. 


( I ) Mem- de M. de Petrefc. 

( m ) Nice/, ia Man- /. a. c ■ 4- la Ifaach /. ». 
Ç. «. Acrop. dcc- 

( n ) Torell. Sarajaa aelle bift. de' Vetenefi. I. 1. 
p-*. 17. 

( o ) laaec. IV. Al - Ep. la q*a infrrru.-n 
efi Baldtüni diplôme * 
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Ce <jui ne lût pas arrioé fi Vatacc en eût les Empereurs fa Ifoknt faire les ferment fo- 


1140. mire U conduite 1 Geoffroy Manuel qui auoit 
BavDOVXNeu cette dignité ayant luy , de ciloit trea-ex- 
II- pcrimcncé au fait de la Marine, & hardy de 
la perfonne , Vatace luy ayant ofté cette char- 
ge , pour auoir dit que les vaiflèaux , quoy 
qu'en plus grand nombre que ceux des Fran- 
çois, ne pourraient iamais leur refifier , s'ils 
en venoient 1 vu combat • Ce qui montre en 
quelle réputation de courage cil oient les nA- 
très , de quelle elloit leur addreffe & leur ex- 
périence au fait de la mer. 

" XXIII. Lesâuantages que les François rem- 

portèrent fur les Grecs par la prife deChior- 
La difette . Ii ( de cette viÛoire natale , ne les garanti- 
& neceffite rent pas des autres inconueniens • Car com- 
dc Bau- me ils auoient de grandes armées 1 Coudoyer , 
dofiin . iis fe trouvèrent dans I* impuiffancc de fournir 
BAU. Tarif. aD x depenfes qui fuiuent ordinairement ces 
PftS *M- grandes entreprîtes . Ce qui mettoic I' Empe- 
reur dans la dépendance de ceux qui 1' accom- 
pagnaient en cette guerre : ce qui parût affex 
par le don ou tranfport qu'il fut obligé de 
faire au Prince d' Acnaîe de la terre de Cour- 
tenay , pour demeurer quitte vers luy de quel- 

Î ues Tommes qu' il luy auoit prêtées . Car ce 
rince ayant enuoyé en France pour en de- 
mander I inueûiture à Saint Louys , elle luy 
fut relufée par le Roy , qui en écriuit à I* Em- 
pereur , de luy témoigna s'étonner de ces alié- 
nations , de particulièrement d’ vne terre de cet- 
te conléquence , de dont fa famille portoit le 
nom . A quoy I* Empereur ( a ) fit réponfe , 

S u* il ne l’auoie pû refufer au Prince, auquel 
eftoit obligé pour de grandes fommes ; Sc 
que d'ailleurs il auoir crû , que ce luy ferait 
vn moyen de T acquérir entièrement à fa dé- 
votion par ce bienfait ■ Mais «nie puis qu'il 
fiembloit ne I* auoir point agréable, il le fop- 
piioit de trouuer bon qu’il en fit don à l' Im- 
pératrice fa femme , pour augmentation de 
doûaire , de en confidcracion de ce que les ter- 
res de Berry , Coullonges fur Yonne , Mailly- 
chàteau , de Mallly-vilk , qui luy auoient eflé 
alignées, eftoienc conuerfces par la Comteffe 
de Neurrs qui en eftoit en poffeflîon : cette 
donation ne pouuanr valider que par le con- 
fenteraent qu'il y apporterait. ( b ) Et à l'égard 
du différend qu' il auoit auec cette Comteffe 
pour rai Ton de tes terres, il le pria par d'au- 
tres lettres de vouloir en prendre le foin , de 
mel'mes luy donna pouuoir de le terminer ai nfi 
qu’ Il iuiferolt • 

Baudouin XXIV* Ce fur en ce mefme rempsque Bao- 
•nuoye la doüm , qui fondoit toutes les elperanres dans 
vraye les libéralité* de ce Roy , luy enraya vne 
Croix au grande portion de la vraye Croix , auec les 
Roy S- plus exquifes de lej plus pretieufes Reliques 
Louys . qui fuffent dans la falnce Chapelle du Palais 

de Conftantinople ■ (c) Quelques Auteurs écri- 
uent , que c’eft cette Croix qui arait autre- 
fois eflé apportée de Hierulalem oar Sainte 
Helcne au Grand Conftantin Ton fils, qui la 
faifoic porter dans les combats . (d) D'au- 
tics la confondent mal 1 propos auec celle qui 
tomba entre les mains de Saladin de des Sar- 
xazins • (e) Guillaume de Tyr , (/) Anne 
Coraoene en Ton Alexiade, de (g) Raymond 
è‘ Agilles en ont fait mention , de difent que 


kmncls fur cette Croix , fur la Couronne d* ! Kl 
épines , de autres Reliques qui cil oient gsr-BAVDOVlft 
nées en cette lalnte Chappcllc . ( b ) Elle fut 1 L 
apportée 1 Paris le iour de fefte de I’ Exalta- 
tion de fainte Croix en la fainte Chappelle 
du Palais , que le Roy faifoic baftir en 1’ hon- 
neur de cette fainte Croix de de la Couron- 
ne d’épines . On v apporta aufli en mefme 
temps la Robe de Noflre Seigneur , le fer de 
Lance , I’ Efponge , de autres Inftrumens de 
fa Paftion . Le Roy la fut receuoir à l'Egli* 
fe de S • Antoine, de la porta dans fes mains ,p a g. t »j. 
cftant en habit de laine, nuds pieds, Sc après 
auoir kflnc trois lours auparauanr , iufquesdans 
1' Eglifc de Noftre-Dame; fes frères portoient 
aufli dans celte pkuiè ceremonie la Couronne 
d' efpiiKS , de les autres Reliques , y ayant 
des Seigneurs qui foûtenoienr les bras du Roy 
de de les freres durant le chemin • De 11 el- 
les furent portées en la fainte Chappcl'e du 
Palais . Mathieu Paris s’eft encore mépris, 
écrhsant que cette ceremonie fe fit le iour du 
VenJrrdy fai ni , contre 1' autorité des Auteurs 
du remps . 

XXV* (J) La Comete oui parut l' année Mort d A * 
precedente vers le mois de Feurier , de dura* 60, 
plus de trois mois , fut fuinie de la mort de 

f tlufieurs per Tonnes fignalées qui arrina en cel- 
e-cy, l'experknce ayant iuflifié en cette ren- 
contre le dire d* vn anckn , que lamais Co- 
mete ne parut fans eftte fuluy de quelque ac- 
cident finiftre . ( * ) La mort d* Azen Roy de 
Bulgarie furuenuc en cette année vers le mois 
deluin, changea l’crtat des affaires des Fran- 
çois. Car bien qu'il eût témoigné 1 leur égard 
vne efpece de neutralité , lors qu’il donna 
partage aux troupes de Baudoftln , fi eft-ce 
que par après il fe reiolgnit à Vatacc • Le- 
quel voyant que Caloman fon fuccerteur, qo’ 
il auoit eu de la Princeffe de Hongrk , n’ ertolt 
qu* vn kune enfant , de qui 1 peine auoit at- 
teint lige de douze ans, n'eflant pas capable 
de Gouuernement , de encore moinsde foûtenir 
le faix de la guerre , prit refolutlon de profi- 
ter de cette minorité , pour s’ emparer du Roy- 
aume de Bulgarie ; ce qui parut affrz dans la 
fuite . Et afin de n’eftre pas dioerti durant 
ce temps-ll par les armes des François , il fit 
vne Tréue auec eux pour deux ans , en la- 
quelle Caloman ne lairta pas d'entrer . Le 
Roy Azen fut marié deux fois , la première 
auec Anne de Hongrk filk du Roy André, 
de laquelle il eut entre autres enfuis Caloman 
fon fuccerteur , vn autre fils qui mourut du- 
rant le premier fiepe de ChiorU , Hekne qui 
fut mariée 1 Théodore Lalcaris fils de Va- 
tacc , de (/) Thamar • De fa fécondé femme , 

Î |ul fut Irene filk de Théodore Cemnene De- 
pore de Thcffalonique , il eut Michel qui 
fucceda 1 Caloman, Théodore, de Marie qui 
fut donnée en mariage à (m) Mytzcs grand 
Seigneur de Bulgarie , qui eftoit Seigneur des 
villes d' Anchiale , de Sofopoli , d' Agatbopo- 
II , de Canftrife , de autres • 

XXVI. L» mon de Netioc de Toocy , * Mort de 
de lonas Roy des Comains fon beau pere ar- Narioe de 
rioéc pareillement en cette année , fut enco- Toocy , de 
re vn des effets, de vne fuite de la Comete . ée lon*s 

Roy des 
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± Nariot Sck 1 neur Cbampenoir , «noie iffu de 

1 2 •* 1 la (a) noble famille de Tocy , ou Tooejr 
Bàvrovi» Jam 1- Aoicrroif, en laqbdle ce nom de Na* 
11- riot , ou Nargeaud eftolc familier. Car les ti- 
tres anciens font mention d' Itier de Hugues 
de Toucy , de de Nariot leur frère, qui firent 
quelque bienfaits à l’Abbaye de Moléme, 
loti» Humband Eucfqoe d Auxerre , du cou* 
fentemenr d’ Ermengardc femme de Nariot , 
& de Beatrix fa fille . Il eft encore parité d' 
▼n autre Nariot de Toucy en d'autres titres 
des années mil cent quatre*vingt deux Ce mil 
Edit- V*r4[. cent quatre-vingt onze, duquel ce Nariot dont 
pj£-n(- nous parlons pouuoir eftie fils • 11 auoit cilé 
Bail ou Rcgcnt de l‘ Empire , Ce auoit eu I’ 
honneur d’ epoufer en premières noçts la fille 
de rimpcratnce Agnes de France & de Théo- 
dore Bianas , (fi) laquelle citant decedée , Il 
reprit vne féconde alliance aucc la fille de 
lunas Roy des Comains, qui depuis fc fit Re* 
Hgîeufe dans vn Monafterc de ConÛactiooplc , 
apres ls mort de foo mary . Il laifia entre au- 
tres enfans de Ton premier mariage Nariot de 
Toucy , Philippe* de Toucy qui fut Bail de 
l'Empire, Anlcau de Toucy qui fut fait pri- 
fonnier auec le Prince d' AchaJc en la deffai- 
te de TheiTalie l'an mil deux ceot cinquante- 
neuf ,&(<■) vne fille, mariée k Guillaume 
de Ville-Hardoüin frere de Geoffroy 11- du 
nom Prince d' Achaïe . {d) Nariot épouïa 
Lucie PrinçefTe d' Antioche Ce Comteue de 
Tripoli , feeur Ce héritière de Bucmood Se- 
ptième du nom , décédé fans eofans l'an mil 
deux cent quatre-vingt l’ept . (e) Sanudo re- 
marque , que 1‘ vn Ce l'autre ciloienc ahtèns, 
lors que cette fuccedioa leur écheut , dont à 
peine ils entrèrent en kniyffance, (/) la vil- 
le de Tripoli ayant e(lé prife l'année d'après 
par le Sultan Melec Meffor , ou la fuluante, 
ainfi que veut (x) Aithon - (b) lonas Roy 
ou Prince des Comalns décéda pareillement 
la mefmc année que ion gendre à Conlbnti- 
. _ oople , auant qu’ il eût elle baptifç : ce qui 
Mort delo* f u| MU i c qu'on l'inhuma hors la ville , où 
tusKny dcs wi j U y rn tombeau fore éleuc , aux 

Comams • j CUJt c ôtez duquel on pendit huit de fcs Efcu- 
yers , qui s'offrirent volontairement de mou- 
rir en cetre occafion ; on y pendit auili vingt- 
fix cheuauxvlft. Ceue mort ne fat pas âuan- 
tageuic aux François, qui perdirent en la per- 
fo«ne de ce Prince vn bon amy , Ce vn puif- 
fant allie , de dont U confinera lion auoit re- 
tenu dans le deuoir Sorouius fou compagnon, 

Î ui quitta après cela le party des François, 
: embraiTs celuy de Vatace • (*) Philippes 
Mouskvs témoigne auili . qu’en cette anr.ec 
le bruit courut en France de la mort de l'Em* 

K reur Baudouin , Ce que Geoffroy de VÜle- 
ardouln Prince d' Achaïe vint à Confiant!, 
noplc auec force troupes , à deffein de pren- 
dre la Rcgence de l’Empire durant U mino- 
rité de Philippes fon fils , prétendant que ce- 
la luy appartenait , comme ayant épouié la 
ftxurde 1 Empereur. Enfin, pour derniers ef- 
fets de U Comcte (k) l'htiloirc remarque, 
que l' Impératrice Irene femme de Vatace, & 
Manuel Comnene frere de Théodore De f po- 
te de T heffa Ionique , perdirent auïlî Ja vie 
en cette année - 


XXVII- Le peinctpal motif qui porta Va- 
lace à fabe la Tréue auec les François pour * 1 4i- 
deux ans, fut nou feulement il deffein de por- BavDOViié 
ter la guerre dans b Bulgarie , mais encore II. 
pour aller attaquer lean Comnene , que fon Vatace fait 
pere auoit fait couronner Empereur dans la la guerre k 
ville de ThefTakmiqiie , ae pouusru fooffrir lean Era- 
qu' autre que luy prit ce titre , qu' tl eitiinoic nereur de 
«lire deu à luy feul comme fucccifeus de La- Tbefsalo* 
icaris. Ce d'Alexis- Soir donc qu'il eût salon- nique, 
ûc contre ce Prince, ou qu'il voulut profiter 
de la icunelfe Ce da peu d' expérience qu’ U i«7» 
auoit au Gouoerneroent , il propofa de l'aller * 

attaquer , Ce de s'emparer des belles Protrfn- 
ces qui elloieat foffs fa domination \ Ce pour 
y paruenir , il employa b ruié , 1a perfidie, 
de la force. Il fc croyoït à eooueft die. Fran- 
çois par la Tiéuc, Ce du Prince Caloman par 
le renouuellcment d'alliance qu’il auok fait 
auec luy ; Ce d’ ailleurs , pour la ieuneffe . . 

Pour commencer ce grand protêt , il crût qu‘ 
il falloir s’ alfÛrer de Théodore pere de lean , 
lequel , qtioy que privé de Ja veue . ne lai (Toit pas 
d’agir , àe de donner les COnfcils necelTaires 
pour b conduite des affaires ; ce qu‘ U exécu- 
ta par la plwgranüe trahifon qui fe vit Minais. 

Car l'ayant prié de le venir vifiter fods pré- 
texté d’ vne cntrcucui. 1 d'amitié , il le fit ai- 
mer ; tant l'infidélité efloit en vfase en ce 
temps là purin y les Princes Grecs, Ce U foy 
des ïcrmcns Ce des Traitez peu entretenue. 

Apres cela il fit marcher fcs troupes en Thef* 
falie , qu' il acciûr d' vn grand nombre de Scy- 
thes Ce de Comains, qu' il auoit attiré peu a»- 

C rauant à foo party , les ayant fait verni de 
Macedoioc , où ils «noient pris leurs quar- 
tiers , vray.lémblabicment durant Ja Tréue 
auec les François , au feruice defqucls ils 
eiioient . Ce qui me fait croire qu' ils cdoient 
Loû» la conduite de Soronius , dont ic viens 
de parler, (/) qu'Alberlc qualifie du nom de 
traître , pource qu'U quicta non feulement les 
François en cctcc occafion , mais encore après 
b T réue finie , fuiuit la fortune de Vatace , non. 
obiïant tous les iermens , de Ja folemnitc que 
les Comams auoient obferué daus ces alliances • 

XXV11I. Vatace ayant fait palier fcs trou. Vatace pi?- 
pes au détroit de 1’ Hcllefpont de l'Alîe en fe en Thcf- 
ibrace , de «liant entré dans Ja Thelfalie , faite. 
fe faifit d'abord du chltcau de Renone , qui 
appartenoit à lean , puis vint camper i huit 
milles de Thcfsalontaue , l'e content de faire 
des courfes par les Comains iufqucs aux por- 
tes de cette place , n'ayant ny forces uiffi. 
fautes ny machines pour J'allicger . 11 auok 
en fa compagnie pluficurs grands Seigneur* 

Grecs, de entre autres Dcmetrius Tornices Ion 
premier Minitire, Andronic Paleologue grand 
Domcrtimie de General de l’armée , Comte* 

Lilicnne Protofeballc , Niccphore Tatchaniotc, 
de Alexis Raoul Granü-Msillre de fa Garde* 
robe - Ce dernier efloit originaire de France, 

Ce liroii Ibn extraâ'on de ( tu) Raoul, vaillant 
Cbeualier , qui fuiuit Robert Guifchard dans 
fes expéditions de Grèce , de après fa mort fc 
mit, comme pluficurs autres François, au 1er- 
nicc de l'Empereur Alexis Comncae, oui le 
feruit de luy. de de Roger fils de Dagobert, 
duquel (x) il cil parlé dans 1’ Alcxiade d' 
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1 Ann* Cotnnrae , pour ditfuader Godefroy de 

12.4*-' Bouillon d’boftihtc, lors qu’il eitou aux en- 
B4VDOVIH uifons de Conflantrnople - Ce que nous appre- 
1 1. noos d’ Albert ( a ) d’ Aix , qui fe/nhle do»' 
ner pour furoom à Raoul ccluy de Pcel de 
Lan , au Peau de Leu , A die c» termes ex* 
Zdit.Parlf. p r £ s j- vn & l’autre eO oient François - 

/»»»*■ Ce (te famille des Raouls fut illuArc dans cet 
Empire , tant pour les emplois , que pour l'es 
alliances ■ Godefroy Manuel conduifoit les Ga- 
lères de Vatace eu cette expédition • Comme 
ce Prince faifoit le degaft dans le pays, nou- 
velles luy arriuerent que les Tacbarcs , ( c’eft 
ainiî que (b) les Auteurs Grecs de ce temps- 
là appelaient IcsTartates) eAoient venus at- 
taquer lathatin ou Iapbatin , comme il cil 
nommé par (f) Pachyrocre* , Sultan de Cho- 
ni , A de Cappadoce ; de qu' il eAoit à crain- 
dre, que s' ils autiient àuantage fur les Turcs , 
ils ne vinlfent pas après fondre fut les Etats. 
Ce qui le fit re foudre à ion retour , lugeant 
plus à propos de conicrucr les terres , que d' 
entreprendre dei conquêtes . C' eA pourquoy 
tenant cetie noouclle fccrette , Il fit Inconti- 
nent porter des propofi tiens d'accommodement 
à Ican , qui eAoit à l' étroit dans Thcrtaloni- 
que , à caulc des courtes des Comains ■ 11 fit 
mcfmes amener le üefpocc Théodore l'on po- 
re , A le rendit Médiateur de leurs différent; 
A enfin fit tant par fes addrefles , qu'il fc fit 
vn Traité de paix , par lequel il lut arrête, 
que Ican quitterolt le titre d’ Empereur . A 
les marques de cette dignité , fçauoir les Bro- 
dequins d’ écarlate ou de pourpre , A le Cha- 
peau Pyramidal , qui auoit au Commet vn gros 
Rubis i qu il fc contenterait du titre de Dc- 
fpoce , A qu' il feroit hommage à Vatace de 
toutes les Seigneuries . 

XXIX. Quny que ce motif ait efté afiei 
1 puillant pour ubJipcr ce Prince au retour dans 

BaudoQln J’Afie, la noouclle de l’alliance proiettée en- 
lait allian- crc | e „ François A le Sultan contribua beau- 
ce auec le COU p à | c précipiter. Baudouin fc voyant pri- 
Sultan de u6 du fecours des Comains , qui Fanaient aban- 
G* 00 * • donné lâchement pour fuiurc les armes de fon 
ennemy , A ne fçaebant à quoy fe reioudre 
dans les difficultés qu' il auoit de recouurcr de 
l'argent de des troupes, propofa de rechercher 
]' alliance de lathatin, uni parce qu'il eAoit 
jxuiiTanc , que pourcc qu’ il elloit voifin des 
terres qu’il poifedoit en Allé ; de d’ailleurs 
elloit a u Aï en guerre auoc Vatace . I&thatin 
embraffant cette proportion qui luy faite de 
fa part , traita fon Ambafladrur auec beau- 
coup de courtoifie , de le reouoya auec vn de 
fes Amiraux , au Grands de fa Court , auec 
ploGcurs prefens pour l'Empereur- Cét Ami- 
ral propofa de la part de fon Nfaiftrc à Bru- 
doflin , de faire vnc Ligue offcnfiue de deffen- 
liue pour de contre tous , qui durerait tant 
qu’ils viuroient . fans que l'rn d’eux pût fai- 
re aucun Traite de paix auec leu» ennemis 
communs , fans le confetstemcot de l\ autre- 
Pour lier plus étroitement cette alliance , le 
Sultan demandoir à liaudoü n , qu' il luy don- 
nât vite de ics parentes co mariage , qui au- 
rait , comme aufli fa inaifoo, la liberté entiè- 
re de fa Religion, Ad'auair fes Ghappelalns 
de les Ecclefialtiques. A quoy c? Prince n'au- 
soit de fon cô é aucune répugnance , veu 
que Itiy-ftiefme auoit cfl pour mere vne Da- 
me Grecque , que fon pere auoit laiiTc dans 


R.ANCOIS, L IV. III. 6 3 

Ï exeKice de fa Religion tant qu'elle vécut. “ 51 

l promettait encore que fon Maillre en con- 1*43* 
fideratioD de ce mariage ferait bâtir en tou- BavoOVIH, 
tes les villes de fon Royaume & de fa Sei- 11. 
gocurie vnc Eglife pour les Chrétiens, laquel- p*g. 119. 
le il doterait ce reuenus luflîuiu pour l'entre- 
tenemenc des Prellres qui la deieruiroient : de 
qu' il feroit en forte , que tous les Archeuef- 
ques de Euefques, taot Grecs, qu' Arme mens, 
de autres, qui elloient dans les Etats, recon* 
noltroient à l'auenir le Patriarche de Om- 
ftantinople , de I' Eglife Romaine . Aioilunt 
que li la Dame qu' il demandoit pour £ poufs 
auoit alcz de conduire de d'addrclîe pour ga- 
gner Ion atTeéliou , il luy feroit facile de le 
perfuader pareillement d' e tri brader la KcJigioit 
Chrétienne • Ces conditions auantagcuics ayant 
elle agrées de acceptées par Baudouin, le Trai- 
té eo Fut conclu de anéié . En execution d" *ce- 
luy , l’Empereur députa Henry Vertus Ote» 
ualicr, l' vn de fes Gentil s-hommes ordinaires , 
qui auoit clic nourry auec fes frétés de fceors , 
vers Blanche de Ca Aille ntcrc du Ray Sont 
Louys , auec fes ( d ) lettres dictées de Con- 
llantinople le cinquième iout d* Aoull l' an mil 
deuxeeut qitarantc-trois , par lcfquclles , après 
l'auoir remercié des deniers dont elle l’ auoit 
fecouru pluficurs fols durant fes necc Usiez, de 
auoir rendu ce témoignage de fes libéralité!, 
qu' il n' auoit receu d' aucun autre tant Je bien- 
faits pour le fecours de I' Empire , il la prie 
inAamment, de faire en force qu’ Elifabctb fa 
fœur , de Eudes Seigneur de Moatagu fon ma? 
ry , luy enuoyent T vnc de leurs filles , pour 
en faire vne alliance aoec le Sultan , de ache^ 
uer par ce moyen l'execution de ce Traité 
tant vtile au bien de J' Empire - («) Cét Eu- 
des eAoit fils d’ Alexandre Seigneur de Mon- 
tagis A de Chagny , A petit fils de Hugues 
T roi fié inc du nom Doc de ILxirgougne ; A 
ainfi cette Dame que l'on vouloir faire épou- 
ler au Sultan , eAoit Princerte du Sang de 
France ■ L' hiAoire ne remarque point quelle 
iffuë eut cette negotiatioo , quoy que la pro- 
babilité foit , que le proie* de ce mariage a’ 
eut aucun effet, par les pratiques de Vatace, 
qui fit fi bien que Iathatin renonça à l’ allian- 
ce des François, A fit vn oouueau Traité auec 
luy en la ville de Tripoli fur le Méandre • A 
quoy ce Prince infidèle entendit dautant plus 
volontiers , qu' il preueut bien que le Grec 
ayant le mefme intereA que luy , de ne pas 
permettre que 1rs Tartares fi lient de grands 

I rogrcs dans l’A6e , ferait aufli plus prompt 
le fecourir lors que ces peaplcs le viendraient 
attaqqer • Et effediucmenr fur la nouucllc de 
ces Traitez les Tartares le retirèrent en leur 
pays- (/) Acropoiite remarque, qu’ ils fé fi- 
rent en 1* an du monde félon les Grecs , fix. 
mil- fept cent quarante A vu , qui renient à 
l'an de nollre Seigneur rail deux cent qua- 
rante-trois- 1* _____ 

XXX- (g ) Quelques Auteurs ont écrit, que ... 
Baudouin afliAa 2 1 éleâton du Pape Innocent 
Quatrième , qui le fit à Anagna au mois de Baudouin 
lui a , le iour de la Natiuité de Saint Ican vient enlia- 
BaptiAe en cette année , A non la fumante, ‘ ie • 
comme veulent quelqves-vn* * Mais il parole 1 î 0, 
a riez du contraire par la lettre, dont ie viens 
de parler, que cét Empereur écriait i la Rey- 
ne Blanche , qui eA dattéc de Conflamlnoplc 
le cinquième iour d' Aouft de U mefme a or\ce , 
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(c ) Pmbjm. /. 1 J.f. ao- 

( d ) Exttit 1 êm. j . bif. Fr xm- ét ia Prtb- t 


Bwg. ■ 

(e ) A. Du^htfae en r mft. dtJ Duc J de Ehurgrm- 
gxt , eh. 1 8- ( f ) Acrep. c. qt. 
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nus Ecclcfiaftiques de fa Principauté pour vingt 
ans , pourueu qu’ il voulût entretenir I’ efpace 
d' vn an cent Cheualirrs pour le recours de 
1' Empire . ( b ) Il conféra la qualité de Lé- 
gat Aportolique dans 1' étendue de 1' Empire au 
Patriarche de Conrtantinople , laquelle il cef- 
ferolc d" exercer , lors qu* il y en enuoycroie 


vn autre . (J) Et parce qu’if n' auoit prefque 
lelon fa 
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u A (â ) par vne autre de mefme Jour A an . 
adrefTante à la mefme Reyne , par laquelle il 
Bavdovin fe conioüyi auec elle des bonnes nouuelles 
II. qn’il auoit reçeu de fa part par Villain d’Au- 
noy Maréchal de 1' Empire , que le Comte 
de Tolofe s'cfloit foûmis de la terre à la mi- 
fericorde Jj Roy fon fils, de que le Comte de 
la Marche auoit fait fon appointement auec 
fa Malefté ■ Et fur l'auis qu'elle luy auoit 
donné, de ne fe pas feruir du confcij de deux 
Seigneurs Grecs, qu’on difoit ertre les princi- 
paux Minilires , Il la prie de croire , que la 
noujclle qui luy en auort elle portée , n' eiloit 
pas véritable , de qu' Il ne fe ferooit que du 
confeil des François . Il ert toutefois con liant 
que Baudouin palla en Italie incontinent après, 
tnefme fur la fin de cette année , ou fur le 
commencement de la liiiuante , de qu'il (6) 
joignit fon entremife auec Raymond Comte 
‘ : Tolofè , çour pacifier les différées du Pa 


M4- 

BAvDOVlt* 

II 


pe la , 

iugeant bien qu* il ne pourrait pas voir les effets 


auec I’ Empereur Frédéric ; 


aucuns reuenus dont il pût fubfifter 
dignité , il ordonna que Jcs Eucfqoes de la 
Moréc A de Negrepont , A des villes volfi- 
nes , contribueraient des dixmes de des reue- 
nus de leurs Bénéfices pour fon entreteoe- 
ment. 

XXXII- L'ouuerture du Concile conuoqué 
à Lyon fe fit la veilla de la fefle de Saint 
Pierre , en la grande Eglife . (*) Le Pape 
après y auolr du vne Meffe folemnelle , prit 
fa feance au lieu plus honorable , l' Empereur 
Baudouin fe mit à fa droite, de quelques au- 


des belles promelfcs de fa Sainteté, tant qu’ils 
fubfi fieraient , quoy qu’elle eût deia trauaillé 
en fa feueur , (e) ayant fait appliquer vne 


très Princes à fa gauche, les trois Patriarches 
prircnc leurs feances à roppofite du Pape de 


H4f. 

Baudouin 
i flirte au 
Concile de 
Lyon. 


partie des deniers qui fe leuoient pour le fe- 
’ rte , à celuy de PEmpl- 


cours de la Terre.falnte , 
re de Conrtantinople - (d) Mathieu Paris 
écrit, que Baudouin fe voyant preffé par Va* 
tace , vint en Italie trouuer 1' Empereur Fré- 
déric . pour obtenir de luy quelque fecours; 
que Frédéric fit tant vers le Prince Grec, 


de l’Empereur ; où celuy de Conrtantinople 
tint le premier rang , puis celuy d’Antioche, 
de après le Patriarche d’ Aquilée . Nicolas Pa- 
triarche de Conftanrinnple y reprefenta l'état 
déplorable , dt les befoins de fon Eglife , qui 
à peine auoit trois Suffragans , de Trente qu'el- 
le auoit anciennement : que les Grecs de quel- 
ques ennemis de l’ Eglife Romaine auoienten- 
uahy ' 


ou’ il prolongea la Tréue pour vn an ; de que 
l année f ' “ ‘ 


prel 


w par violence A par la force des armes 
ique tout l’Empire d’Orieot , dt auoient 


: fuiuante il Iny donna en mariage An- 
ne fa fille naturelle A feeur de Mainfroy • 
Baudouin XXXI- Baudeüin cependant fit fl bien par 
trauaillé à ^ t>n «ntremüe que le Traité d’entre le Pape 
pacifier les ^ l'Empereur fut conclu k Rome le iour du 
différent du Vendredy feint, où entre autres chofes le Pa- 
Pape de de P* fc f°ûmit à fon arbitrage pour raifon de 
Frédéric . quelques différent particuliers ■ Mais ce Trai- 
té fut rompu incontinent après , de le Pape fe 
retirant de Rome , vint à Gcones, où il fut 
receu auec magnificence • De Jù il pafla en 
France A à Lyon , où il auoit conuoqué vn 
■ Concile , pour y agiter les affaires qui con- 
cernoient le recours de la Terre-feinte , de de 
l'Empire de Conrtantinople , les moyens d'ar- 
rêter les progrès des Tartares , A enfin ceux 
de pacifier les différent que l' Eglife auoit auec 
Frédéric . 11 femble par ce que ( t ) Mathieu 
Paris écrit , que Baudoüin après cette ruptu- 
re embrafla auec le Comte de Tolofe les in- 
tererts de Frédéric; mais ce ne fut qu'en ap- 
parence , par ce que Baudouin foiuit inconti- 
nent après le Pape en France, lequel , com- 
me ie viens de remarquer , auoit donné fes 
ptemierej penfees pour fon fccoars . (/) Il 
.auoir encore obligé dans les commencement 
Edit. rsrlf.^ c fo*» Pootjficat le* Prélats d' Orient de luy 
W * J* fournir vne partie des reuenus de leurs Béné- 
fices , pour ertre employée dans les dépenfes 
de la guerre, (g) Il enjoignit suffi au Prin- 
ce d’ A c haïe d’ enuoyer en diligence des Ar- 
balé rlets, de autres Soldats dans Conflantino- 
ple ; A afin de le porter à donner plus libé- 
ralement ce fecourt , il luy accorda la conti- 
nuation de 1a fubuention , qui luy auoit crté 
oûroyéc par le Pape Honorius , fut les reoe- 


pouflé leurs conquêtes , A leur iniufle domi- 
nation iufques aux portes de Conrtantinople t 
lefquels dans l’auerfion qu'ils aooient du faint 
Siégé , mal-traitoienc auec toute forte de ri- 
gueur A de cruauté' , ceux qui feifoient pro- 
fefllon d’en ertre les enfant ■ Plufieurs chofes 
furent encore agitées en ce Concile , Frédéric 
y fut excommunié , A l'alliance qu’il auok 
fait auec Vatace , & Je mariage de fe fille 
auec ce Prince Schématique , luy furent obte- 
nez ■ Et quant au fecours de l' Empire , il fut 
refoln , que la moitié des reuenus des Bénéfi- 
ces , où les pourueus ne faifoient point vne 
altuelle refidcnce I* efpace de fix mois au moins 
dans le cours d' vne année , y feraient defti- 
nez : A que de ceux qui excedoient le reue- 
nu de ceot marcs d' argent , Je tiers en ferait 
pris pour le mefme effet • Le Pape mefme 
accorda vn dixiéme de toutes fes obuentions, 
le dixiéme toutefois qu’il auoit dertiné pour 
la Terre-feinte déduite . ( / ) Le Concile ache- 
ué , le Pape accompagné entre autres de l' Em- 
pereur A du Patriarche de Conrtantinople , 
vint en 1’ Abbaye de Cluny , où il celebr* 
I a Mcflc le iour de ferte de S- André; le Roy 
S- Louys s' y trouoa pareillement auec la Rey- 
ne fa mere , le Comte d’ Artois fon frere , le 
fils du Roy d’ Arragon , de grand nombre de 
Noblefle - L' Empereur demeura toute cette 
année , dt la fuiaanre , en la Cour de ce Roy , 
comme ertant fon principal appuy , de toute 
fon efperancc. Le Pape de fe part continuoic 
fes foins pour la conferuation de l'Empire, 
«ai allok de iour en iour dans la décadence: 
de non cornent d’ auoir accordé toutes ces fub- 
oentions fur les biens des Eglifes en la tenue 
du Concile , ( n) U donna encore commifliou 


P*t • *!*• 


( a ) Etemll dt t Cbtrttj . 

(b) Rkb.tr/. 114]. Slgen. L il. dt Rtg>» 
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(c) /»mc. ÏV l. 1. EpJ. VtndiBg. taat . ». 
a© Regtfi- l'mtif. ibld- p. jj. 
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f fl Innée- IV. /. t. E>. »a. 

(g) L- 1 . Eplfi. 7«5- 

(h) Innée. IV. As. Ep. I. 

(1) L- 1. Ep. jj. 

v k ) A3* Cerne- Lugd. 

( I ) Cbrenie. Çhtniat. 

( a ) Vvadlng. Mal b. Par U IS 4 C. 


- Digitized by Google - 



I 


SOVS LES EMPP. F 

— ont aux Freres Mineurs qu'aux Frères Pré- 

I 2.4^. cheurs d* informer des biens mal acquis par 
Bavdoyin les Vfuriers , de de les appliquer au fccoorsde 
II. cet Empire , aucc pouooir de procéder par cen- 
tres E-cdefiaftiqucs contre ceux qui s' y op- 
poleroient . Il ordonna aufli que les biens ac- 
quis par vfure , & laiflei par tcftamenc aux 
heritiers ou légataires, ceux delaiiTct par for- 
me de reftitutùiu ; les lc.;s pieux faits & laif- 
fez par tcilament à la diieretion des Exécu- 
teurs ce fia mentaves ; de les biens mal acquis 
par les perlonnes viuantes, poorucu que ceux 
•ulqoels 1a reftitution s’ en deaoit faire, ne fe 
pûtlent pas trouJer , y feraient aufli applique*, 
il leur donna pouuoir d’abfoudre de tous pé- 
chez ceux qui voudraient prendre la creux, 
ou fourniraient de leurs biens pour le fecours 
de l'Empire. (*) D'autre part 11 cniolgnit à 
F Archcuclque de Tyt d'enuoyer au Patriar- 
che de Conftantinople Légat du falot Siège , 
vne partie de la Centième qui fe leuoic en 
France par la permilhon du Roy pour le fc- 
coars de la Terre-falnte . 

Vatacefalt XXXIII. Pendant que Bsudoüin fcioarnok 
la guerre en France , (4) Yatacc entreprit de faire la 
aux Bulgar guerre à Demetrius Defpote de Theflaloni» 
tes. que , qui auoîc fuccedé au Dcfpote Iean foo 

frere , décédé peu après le Traité fait auec i’ 
Empereur Grec , de auoit cfté confirmé en 
cette dignité par ce Prince. Car yoyanc qu'Q 
n‘ auoit plus rien à redouter de U pire des 
Tartares , à caufe qu" ils cftoicut occupez dans 
vne grande guerre contre le Calyohe de Ba- 
bylor.e , U fit palTer en cette année fes troa- 

Ç t dans la Thelalie , ayanc [aillé le Prince 
heodore fon fils dans l’ Afie , auec ordre de 
vifiter, de dç fortifier les places, de d'empé- 
cher les eotreprifci durant ion abfence . Y 
cftaot arriué qu mois de Septembre , U y ap- 
prit la mort de Csloman Roy de Hongrie , 
qui à peine auoit atteint l'ige de dix-huit 
ans , & que 1* on tenolt auoir ellé empolfon- 
né ■ (c) L: Pape Innocent luy auoit écrit 
quelque temps auparauant , pour l’ exhorter d’ 
embraffer T opinion orthodoxe , de «le quitter 
Us erreurs des Grecs , Ce meftnes 1* auoit InuU 
t« de fa trouuer au Concile de Lyon . Vaca- 
ce prenant nccaGoa de la ieuneffe de de la mi- 
norité de Michel , frere dç fucceffeur de Ca- 
lomao , au lieu de porter fes armes contre 
Demetrius , s'empara par intelligence de par 
adrclTe des villes de Serres , de Melcnique, 
Stenimaque . Tzepcne , Scopies, Valefe, Neu- 
flaple, Profaque, de de plufieurs autres quo les 
_ ./•Bulgares tenaient dans la Thrace, dans ** 
Ed . j» ‘pheffalie • Les Bulgares d' autre cùcé , crai- 
rl' 1 ”' gnans que Vatace oe pou&ic fa pootte plus 
auant , de qu’ il ne fe cootcntdt pas de ces 
ioantages , s'accordèrent auec luy , 8c luy 
abandonnèrent par le Traircé toutes les pla- 
ces qu'il auoit conquifcs. Comme il fe Utipo- 
ioit a fon retour fur la my-Noucmbre , quel- 
ques Seigneurs de la Cour du Defpote Deme- 
trius laücz de foo Gouucrnemcnt, ou, ce qui 
eft plus probable, pratiquez par Vatace, con- 
fpirerent contre luy , de le liurercnç de cette 
grande ville au Prince Grec , qui y établit 
pour Gouucrneur Andronique Palealogue pere 
de Michel , qui fut depuis Empereur. Deme- 
trius fut mis de relier ré ea priloo au château 
de Lentiane dans 1’ Afie • Le furplus de la 
ThelTaüe demeura en la poiTcrfion de Michel 
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Comnene Defpote, baftard de Michel Duc de ~ 
Duras , qui poiTeda la contrée qui eft aux en- 1 l 4«* 
uirons de Platatnon , de Pelagonie , d’ Achrl- B-VTDOVItf 
de de de Prilçp : de (le Théodore l'aueugle IL 
pere de Demetrius , qui tint les villes de Ve* 

dénes, Star idole , « Strooc. J 

XXXIV (d) Vatace au retoor de ThelTa- 1147* 
lie, ayant hyoerne i Nvmphéc ville d' Afie, Vatace at- 
les Tréœs elUnt finies auec les François, pal- raque les 
fa fur le Printemps dans la Thrace , de vint François ■ 
mettre le fiege deuanc Chiorli. Anfeau deCa- 
hieu , qui auoit époufé Eadocic fœur d’ Irene 
première femme «le Vatace, dç qui auoit cfté 

E omife par Théodore Lafcaris fon pere à l* 
mpereur Robert, en eftoit Gouucrneor . Ce 
Seigneur voyant qu’il luy ferait mal-ailé de 
foûienir le fiege , faute de etrniion fufifante, 
de l'çachant bien que les François n' auoient 
aucune armée fus pied pour s’ oppofer aux 
Grecs-, fur la nouuelle qu II eut de leurs def- 
feins , en partit prompte nent , vint i Con* 
ftantinople , de lailTa la PrinceiTc Eudooe fa 
femme à Chiorli , fe perfuaJant que Vatace 
aurait du refpefl pour elle , qui eftoit fa bel - 
le-fieur, de que (a confideratnn le diuertiroit 
d’aftîcger la place. Mais cela n’empé:ha pat 
que ce Prince n’ y mit te fiege ; Oc I" avant 
emporté , il rcniioya Eudooe toJte feule à 
Conftantinople mo-vée fur vn eheuat , * en 
fuite prit auffi la ville de Byzie • (t) Tan- 
dis qu’il faifoit ces progrès dans la Thrace, 
fon année nasale après aooir pris les Isles de 
Metehn , ou Lesbot , Chio , Samo , Icaire , 
de Cô, (/) fit voile ver* la Candie , où elle 
remporta plufieurs âua otages, de prit plufieurs 
places , faoorilée par U reoolte des Seigneurs 
Qrect . qui y pofleJoient de grandes Seigneu- 
ries foûs l’hommage des Vénitiens*, entre [ef- 
quel eftoieot les Melilféoei , Içi Scordilcs , le* 
Dncontopûles , de les Seuaftcs, renommet de 
mentionnez l’oauent dans I' Hiftoire Byzanti- 
ns • Ces Seigneur» auoient commencé à fe re- 
traiter contre le* Vénitiens , au fuiet de quel- 
ques chenaux qui leur tuaient cfté etrleœz par 
les Soldats , de dont la reftiwtton ne lear fat 
pas accordée fi promptement par Paul Qjlrl- 
no, qui eftoit Gouucrneur de cette laie , auec 
le titre de Duc . Ils deffirent le* Vénitiens en 
diuerfes rencontres , de caliti après plufieurs 
années de guerre, il fe fit vn Traicté de paix 
entre eux , par lequel la République leur ac- p*i- i}q- 
corda certaines Cheualarie* , ou Fiefs , dans 
l' étendue de V Isle . Ils oe demeurne»* pas 
toutefois longfcAtpJ en repos ; car vayaas 
que Vatace Te fiuuvc puiÆasu , de q«‘ il s* eftoit 
rendu malftre de plufieurs Isles de 1' Arcblpe- 
lage 1 Ce d'ailleurs que 4a ràibUlTe d«s Kran- 
< çois de des Vcnitlcas eftoit grande en ce 
temps-Là , ils fe reuolccrent incontinent après , 
de appcllereru à leur fecours le Prince Grec, 
qui leur enuoya trente-trois vaiiTcaux de guer- 
re • Marc Sanudo , qui commandoic les troo- 
pes Vénitiennes , prit la fuite à leur arriuée , 
de abandonna U Candie auec tant de lâche- 
té , que plufieurs eftiment que Vatace le cor- 
rompit à force d’argent • C«te guerre dura 

Î uelques années auec des éuenemens de des 
ucces different , mais à la fin les Vénitiens 
demeurèrent miiftres de Seigneurs de I' Me . 

XXXV. Ces Cheualeries qui furent accor- Ce que c’eft 
dées aux Seigneurs Grecs dans l' Isle de Can- que Cheua- 
die , n’ eftolcnt autre chofc que des terre* lerle . 


( a ) Rtcutli in Cbsttti , p. j. 
(b) Acrop. c. 4*. 4 j. 44 . 

( c ) I**«f IF- /. a. Ep. 1 0. 


(d) Asropot. 

(e ) Nictp/nr. Grer. I. ».f. j. 
(f) Subtil Jet. r. r 9 . 
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- données 6c biffées i titré de fief , [a) que 

•-47* 1 <* poffcfljruis cfloicnc obligez de dclîeniir aucç 
P vit DO v IK certain nombre de Cbcuaiicrs , lors qu’il al* 
fl- Joient en guerre suce le Seigneur dominai# , 
<3c qu'ils ne pouuotent tenir qu’il n’ enflent efr 
fermement l’Ordre de Cbeualerie • D’où ces 
Fief» l'ont appeliez Fheft de Chevaliers par Or- 
deriç (b) Vital , de plus généralement dans 
les (r) pieux titres, Çbtvalerlet , MllUlu : donc 
l’origine eft rapportée par le dpflc (4) Sel- 
den à U difljihution te au partage des terres 
cooquifcs, que les anciens Empereurs Romains 
faifoient aux Caualiers des armées • Et CQrn r 
me en France & ailleurs il y auqlt trois or- 
dres de ffsuoir d es Barons, ou Ban- 

perces , des Bacheliers , 6c des Efcuyers ott 
Vauaffcurs , ainfi U y auojt crois genres de 
fief , fçauoir les (e) Bannières , appeliez en- 
core Fiefs de Haubert , dont les priuileges 
rftoient (/} grands ; les Bnhtlerite , d ûnt ‘I 
eft parlé dans les (x ) anciens titres , 6c les 
1er ■ Les premiers eftoient pofledef par 
les Cheuallers Banncrets , les autres par les 
Cbeualicrs Bacheliers, 6c les troifiéipcs par les 
Vauaffcurs , ou Elcuycrs . Baudouin n’ efloit 
pas encore retourné à Conllantinople , depuis 
qu’ il en partit pour venir en Italie , & de là 
pu Concile de Ly°Q • le ne trouuc pas où U 
feiourna durapt tout ce temps-là quoy que la 
probabilité fojt , comme i’ay déia remarqué, 
ue ce fut en la Court du Roy Saint Louys , 
uranc lequel temps il donna ordre à Tes af- 
Baudouin particulières . < J ) Car eq cette année 

s’ employé vcri lc de Iuin . eflant fur fon départ , 
à fes affai- B vint en fon Comté de Namur , où il fit 
rcs parxicu- P romct »re au Chàtellain de Namur, au Doy- 
Iiei«s • cn > de aux Chanoines de l’Eglife de S- Pier- 
re , & à tous les Soldats du château , qu’au 
ça . s que luy ou fes enfans vinfl’ent à mounr 
fans pofterlté , ils remettoient la place à fa 
fœur aifnée Marguerite Comteffc de Vianden, 
li elle efloit encore viuante pour lors ; à fou 
début â fa fosur Elifabeth Dame de Monta- 
. gu ; & fi elle efloit pareillement dcccdéc , à 
Çdlt.PorsJ Ion au tTe fœur Agnes Prince ffe d’Achaïc. Ce 
P a t' HJ* qui iuflific que ce Comté auoic cflé rendu à 
Baudouin par le Roy, à qui il l’auoit enga- 
gé pour la Tomme de cinquante mille Jlurp* : 


ce que quelques Auteurs attribuent à la Rcyfte " 

Blanche, laquelle émeuë de compaflîon de la * 2>*7. 
mifcrc de ce Prince , luy relâcha , ou fit re- BaVDOVl* 
lâcher libéralement cette fomme par le Roy IL 
fon (ils . Il fit encore expédier vers ce mefme 
temps , ( k ) citant au château de Saint Ger- 
main en Layc lés Patentes feeJlées en or , en 
faneur de ce faint Roy , par lefquelles il luy 
fit don de plufieurs Reliques , qui auoicm cflé 
cy-dcuant rcligicufement concernées en la fain- 
tc Chappcllc du Palais de Conflantinoplc , & 

Ï ui ayant cflé engagées à dmers particuliers 
urant les ncceffuez de I’ Empire , auoicm cflé 
rétirées de fon confcntcmenc par le mefme 
Roy , qui en auoit fourni les fommes, & les 
auoic fait apporter à Paris . Les Reliques qui 
font énoncées en cette Bulle d’or , font entre 
autres la fainte Couronne d’cfpinesde noflre 
Seigneur ; les Langes dont il fut ceint eflant 
entant ; fa Robe ; la Scruicte dont il fe cei* 
gnic quand il laua les pieds aux Apôtres; vne 
partie de fon Suaire ; 1’ Eiponge dont II fut 
abbrcuué ; le Fer de la lance qui luy perça 
le côté ; la Chaîne dont il fut pirotté ; vne 
grande portion de la vraye Croix ; vne aticro 
Croix médiocre , que Je* anciens appelaient 
la Croix de triomphe, à caulc que les Empc- 
icurs auoient cothurne de la faire porter dans 
les combats, dans l'cfpcrance d’ obtenir la vi- 
üolre ; la haute partie du Chef de faint Jean 
Bapcifte ; la Verge de Moyfe , 6c autre* Re- 
liques . (/) Mathieu Paris remarque encore. 

Vil vint ch cette année en Angleterre , à 
effein d’obtenir quelque fecoursdu Roy Hen- 
ry Troifiérae , dont il auoit reffcntl peu au- 
parauanc les liberalitez . le n’ay point trou- - 
ué le temps prefix de fon départ , (ns) mais ^ 
frnlcmcnt qu'il efloit de retour à Confia nti- ** 

nople au mois d' CMohre l'an mille deux cens 

Î uarante-huit ; Vers lequel temps il «nuoya 1 ‘ 
mperatricc Marie fa femme en France , pour 
continuer fes pourfuites vers le Roy , 8c les 
autres Princet pour le fecours de T Empire, 

6c luy donna pouuoir d' engager toutes fes ter- 
res de France , particulièrement à 1' effet du 
payement de vingt-quatre mille Pcrprcs d'or, 
qu'il auoit cflé ohligé d'emprunter de diuer* 

Marchands . 


t * 


( a ) 4 # îfet de Blerufa/em MS. ch. 14J. 147.147. 
( b ) Order- Vital. I. j. p. 774. 

( c ) Regiire de la Ctnnitablie de Bout de an x 
MS- pST 100. Reg. du Comté de Toloft , p. 86-9 7. 
( d ) Seldert. ad Marmara Attend e!- p. 1 j 4 . 

(ci Hà T Met. 

< f ) Argentré. Fr. Morel Decif-Delphln. tem.t. 
f* 3Î9- i»< Gu)J.Ptp**rtf. ),«. jij. 


( g ) JSjf. d' Auvergne I. y. ch. t. aux V remue de 
r hjjt. <3 de celle de Turennt . 

I h ) Ra^ueau ■ 

( i ) A- Duc 6e f/te aux Premier de t Hifi. des 
Duce de Bomgongne ■ 

( k) Antlq. de Paris l. t. 

( 1) Mathieu Par h 1 * 47 . 

( m ) Recueil des Chartes , f. 4. 




HI- 


Bigittred by Google— 1 


SOVS LES EM PP. FRANÇOIS, LIV. V. 6f 

~ HISTOIRE ^ 

DE L' EMPIRE 

DE CONSTANTINOPLE 
SOVS LES EMPEREVRS 

FRANÇOIS 

s 

t.T L IV K £ C 1 N ç^v 1 E S M £. 


B a do vi M I. y E ( « ) Pape Innocent Quatrième auort 
II- I enuoyé en l’an mille deux cent qua* 

Premier* * - J rante-kpt Frété Laurent de* Freres 

r parler s Mineur» , en qualité de Lésât en Orient , en 
I’ vnion Grèce , en Arménie, en Turquie, aux Roy» 
de I' Eglife aumes de Cboni , St de Babylone, aucc inion- 
Grecque dion expreifc de tirer le» Grec» de» oppref- 
auec la Ro- fions des Latin» , St de leur faire faire repa- 
®iaioe » ration des torts Sc iniures qui leur auoienc efté 
faites par eux ; auec pouuoir d' excommunier , 
fufpendre , Sc Interdire ceux qui s‘ opposeraient 
à te» ordres - Durant cette Légation il con- 
féra auec Manuel Patriarche des Grecs , qui 
faifoit fa rcGdence en la ride de Nicée , Sc 
fit fcs effort» pour le perfuader de rrauailler 
fcrieufemenc à rcünir I* Eglife Grecque à la 
Romaine. Il fit le mefmc ver» le Catholique 
d' Orient, qui fe foûmit par les perfuafîons à 
l’ autorité du faJnt Siégé - f é ) Marie Lalca- 
ris Reyne de Hongrie fille de 1’ Empereur 
Théodore, de femme du Roy Bêla, s'employa 
de fa part vers Vatace ion beau-frere , pour 
luy faire quitter les erreurs du Schifmc , Sc 
luy faire embraffer , comme elle auoit fait , 
la creance orthodoxe . Elle conçeut mcfmes 
quelque efperance d’y pouuoir rcülfir ; foit 
que ce Prince témoignât vn véritable zele, 
p A g. 1 *^, ou qu’ il voulûc par vn trait de Politique ga- 
* oncr par là I’ affeûion du Pape , & rallcntir 

r ardeur de la pafTion qu’il témoignoit pour 
1'auancemenc de Baudouin fon ennrmy . (c) 
Q_ oy qu’ il en foit , cela donna occalîon au 
Pape de luy députer en cette année , de au 
Patriarche Grec , Frere Iean de Parme Ge- 
neral des Frere» Mineur» , qui fe comporta en 
cette légation auec tant d’addrefle Sc de pru- 
dence , qu’ il gagna te» coeur» de l' Empereur , 
Sc du Patriarche , de mcfmes du peuple , qui 
l’eut en telle vénération pour fa fageffe de 
fia probité , qu' il luy rcodit le» mcfmes hon- 
neurs, qu’il aurait rendu aux Saints. Et fans 
doute I’ on auroit pû efperer deslort vn fisc» 
cét heureux de ces conférences , fi les Aid- 
baffadeurs que Vatace enuoyoit au Pape , n* 
euffenc pas eH6 det routiez, de obligea de retour* 
ner en Afie pour U difficulté des chemins - 
Prlfn de F H- (<*} Vers ce mefmc temps les Gcnol* 
Isle de s'emparèrent de I' Isle de Rhodes , durant F 
Rhodes par abJcnce de Iean Gabalas, qui en cfioit Gou- 
le» Genoi» » üernC “ r » & auoit fucccdé en cette dignité à 


Leon Gabalas Cefar fon frere . Vatace fur 
l'auis qu’il en eût , enuoya en diligence vne 
armée naualc fous la charge de Iean Canta- 
cuccne fon Grand Efchançon , de Duc du 
Thème , ou Prouince des Thracefiens .pour 
les en châtier auant qu' ils *' y fu tient fort i nez» 

Il y prit d'abord quelques places, Sc eût fait 
déplus grands progrès, fi Guillaume de Vilk- 
Hardoüin Prince d' Achaïe , de Hugues^ Duc 
de Bourgongnc , (e) qui auoit feiourné cét hy- 
uer dans la Moréc auec le Prince , palfans 
par Rhodes , de ayant contracté alliance auec 
les Génois , n' y eulscnt laifjé cent Chcualiers 
d’ élite de ceux qu'ils conduifoicnt en la Ter- 
re-fain'e ■ Car les Génois fortifiez de ce fe- 
cours firent Icuer le fiege que Cantacuxene 
auoit mis deuant vne forte place , de chafse- 
rent les Grecs de I’ Isle • Mais Vatace ne fe 
lebotant point de ce defauantage , y enuoya 
vne autre armée naualc foûs la conduite de 
Théodore Comte Eli icnne Protofebafie , qui 
eut vn meilleur fuccés que fon predecefseur , 
de remit derechef i’isle en la puifsance de 
fon Maître- L' hiftoire remarque, que le Prin- 
ce d' Achaïe vint trouuer le Roy Saint Louys 
en l’ Isle de Cypre auec vn grand nombre de 

valfseaux de de gens de guerre , Sc qu’ 11 fe 

trouai auec luy au fiege de Damiette ■ Quant . j 
à 1’ Empereur Baudoüin, ie n’ay point remar- 
qué dans les Auteurs ce qu' il fie à Contient!» 
nople depuis fon arriuée , lufques en l' an rail- 
le deux cent cinquante-vn ; vers lequel temps 
Il cft probable, qu’il retourna pour la trolfié- 
me fois en France , ou en Italie , pour im- 
plorer , comme il auoit fait cy-deuant, 1’ a (fi- 
nance du Pape Sc des Princes Chrétiens , de 
leur reprefenter les miferes de les neceflîtea 
de I* Empire • Dautanc qu’ en cette année (/) 

Philippe! de T ocy ou Toucy prenoit le titre 
de Bail ou Regent de l’Empire de Contian- 
tinnple, ce qu'il n' aurait pas fait fi Baudoüin 
n'eût edé abfcnt . Ce Seigneur vint trouuer le 
Roy Saint Louys en la Terre-fal nie , lors 
qu'il edolt campé prés la ville de Ce Tarée, 

Laquelle il faifoit c/orre de refermer, de s'obli- 
gea ver» fa Maiedé pour vne fomme de cinq^jg. ijf. 
cent liorcs Tournois , de bqnelle elle auoit 
répondu envers vn Marchand de Valenciennes. 

(f) Le Sire de loimuUe fait mention de l’ ar- 
riuée de Philippes de Toucy au Camp de 


(a) Vvuding. 1147- ». 8- 9. 10. 
b) IitJMC. IK./. 4. Ep. ]|. 
c ) VtMuhHg. 1 149. ». 4. j. i»jo. ». a* 
(d) Acrtp. e. 48 

Hift. de Cmftnntinop. 


( e ) N*ng. la S ■ Lud. V inc tnt. Btllotuc. L J*. 

9 > 

{ f ) Recueil Jet Short, p. 7. 
g ) lolnutUt - p . soi- 
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— * Saint Looys , A: dit que ce Seigneur «ftoit 

I t f 1 . cojfin du Rcr , de qu’ il «Boit dcfcendu d‘ vnç 
Bavdovin des ftrurs du Roy Philippe Augufle , qui auoit 
II. époufé l' Empereur de Conftantinople - D'où 
il eft aifï de remarquer , que les exemplaire* 
imprimez de cét Auteur poàer.t mal en cét 
endroit le non» de Couçy, àu lüu de Toucy - 
Or ce partage ne fe peut^ entendre que de 
Philippe* de Toucy , qui trtoit effeéliucment 
iff# de' T Impératrice Agnes d* France fœur 
de Philippe Augufte , qui épeuto en première* 
noçcs l’Empereur Androniquc k Tyran , de 
en lecondea Théodore Branas, $uj en cât en- 
tre antres entons vnc fille mariée à Narine 
de Tocy , pere de Philippe . J,e melme 
criuain àioufte , que le Roy le retttit en la 
Terre-fainte à les gages, Juy dixiéme de Cbc- 
— ta liera. 

I i ( 3 . III- ( a ) Meier écrit , que I* Empereur Bau- 
doûin vendit en l'an mille deux cent cinquan- 
te-trois le Comté de Natnur à la ReyncRIan* 
che , qui le rendit & le redonna incontinent 
apres à J' Impératrice Marie fa femme - Mai* 
fi ocla eft aiofi , il y a dç l'erreur en la da- 
te , ou plûtôt en U perforine de Blanche , qui 
cftoit dccedée dés 1 année precedente - ( b ) 
Nicolas Patriarche de Conftaotmople cftant 
mort vers ce melme temps en U ville de Mi- 
lan , où il fut inhumé, le (c) Pape Innocent 
IV- luy fuhftitui de luy donna pour fuccef- 
feur Pjntalron Zuftignan fon Chappelain , ifTu 
de la noble famille de* ZuftigtMn* ou Iufti- 
nuns de Veuife . Ce qu’ il fit particulièrement 
(d) far la recommandation de* Vénitien* qu' 
il voulut obliger en cette occafion , à eau le 
qo’ ils eftoienr prefque les fiuls qui foufleno.-ent 
le faix des affaires dans l'Empire, de qui en 
empéchoienc I* entière decadeuce , par les fe- 
cour* continuel* qu' ils y eouoyoient , de Ici 

E raodes armées nauales qu' ils entretenaient ,u f 
i mer . Le Pape luy coofcra encore la qua- 
lité de le titre de Légat dans la Romaine , 
comme l' auoit cû fou prcdeceflcur ; c'eft à 
dire , à condition qu’elle ceffcroit en (a per -s 
foc ne , lor* qo’ vn Légat i Letere y feroit 
enuoyé par le faim Siégé, ( t ) ce qui luy fut 
depuis cqnfirmé par le Pape Aiexaodre IV- 
Il le pria aurti de faire en forte par foo cré- 
dit de fon autorité, que le* Vénitien* ptirténe 
la croix pour la delçnfe de cét Empire dé- 
chiré de attaqué de tous côccz, de dont 1 * per-r 
ta cauferoit vn inûgne dommage à 1a Chré- 
tienté • (/) Et afin qu’il pût contribuer de 
fia part aux dépenfe* oeœlTaire* pour l’entre- 
tien des troupes , U luy permic d' aliéner on 
engager le* biens des Eglife* de Conftanti.io- 
plc ,'iuJqurs à ia concurrence de mille marcs 
de Sterling* . (g) Et par d'autres lettres il 
luy donna la charge de recueillir ce que les 
perfonnes dénotes donncroicnc ou cnooycroicnt 
pour fon fecours. 

Ambaffade iy. { b ) Le General de* Frère* Mineurs 
de Va*-ce retourna l'apnée fumante de fa Légation de 
▼ers le Pa- Grèce , ayant en fa Compagnie Ange Com- 
P«- te , de Theophy bile grand Interprète, Am- 

Edit- Pxrif. haûaieurs de Vatace, de les Euefques de Cy- 
P*i- i J 9 aiqnc df de Sardes Députez de U part de 1" 
Egiiia Grecque > Ces Ambaffailcuri citant ar- 
miez à Rome prefciucteat au Pape Inoocent 
les condition* fou* lefqadie* 1' Empereur de F 
Eglife Grecque cûoicnt conteas de fe reflnir 


à 1* Eglife Romaine , qui dfloient en fubftan- — — — 
ce, de reconnottre le Pape comme Souucram I T f 4 . 
Pontife , au deffu* de tous le* Patriarches , Bavdovin 
luy porter honneur de obeïlTancC , de de luy IF 
donner, ia prpmiccc feancc dans les Conciles 
de les Affcmblées. Ils accordoient encore que 
les EcclefiafUquc» Grec* , qui aurolent quel- 
que fuie; de plaintes de U part de leur* Supé- 
rieurs , poutroienc appeller au (âint Siège ; de 
le reconnaître luga dans les different qui lur- 
uiendroiest entre les Prélats de autres perfon- 
ne* Eeciefiaflique* , de de dcfirrtr à fes fentl-. 
mani dans ms qaeftiops de la (oj , pouruco 
qu’ ils ne fulfcnt pis directement contraires aux 
laiots Decret* , Quoy que ce* propofitions d’ 
ynion lu fient ^fpccienfc» en apparence , fi e li- 
ce que le premier dertein, de le principal but 
de Vasace , de de fon AtnbartaJc , eiloit pour 
tâcher de perfuader au Pape d'abandonner le 
party de BaudoQin. Ce qu» parût artez par la * * 

demande que ces Ambaffadcurs firent en fui- , 

te , de faire rendre à 1’ Empereur leur maiftre 
1» ville de Conftantinople , Je au Patriarche 1 

Grec les droits du Patriarchat , tant dan* la 
Mille qu' ailleurs : accordant neantmote* que 
le Patriarche Latin en coofrruât le titre tant 
qu' il viuroit - Le Pape goûta ces première* * 

conditions . comme des préparatifs â d.fpofer 
les Grecs a té rendre auec le temps moins 
opiniâtres dan* les points les plus important , 
de dans les principaux different , qui aroient J 

caufé le SchiUnc dans I’ Eglife Grecque . Qoane 
à la dernière , fur laquelle ils ierabloient in- 
fifter , il leur fit connaître qu'il feroit iniufte , 
de contre l’ équité , de rien prononçer coiktc 
l'Empereur François abfent ; mais que pour 
faire voir qu'il ne defiroit rien tant qu* vne 
parfaite vnion , tant au temporel qu'au lpiri- 
tuel , il oflroit de fe rendre Entremetteur de 
Médiateur tics differeru de çe* deux Prince*; 
de de procurer vne parfaite intelligence , de 
vne ferme pal» entre eux • Que fi dan* le* 
pourparlers d’ accommodemenr il* ne pouuotenc 
pas tomber d’accord, il promettoit de rendre à 
Vatace vne fi parfaite iuftlce , qu'il auroit 
fuiet d’en crttc fatisfaie . (Xianc aux dignité» 
de Patrarche, daurant qu'on ne pouuoic fans 
uclque logement préalable rien décider te- 
effus, il eiloit d' âuit de Lifter l'vn de l'an- 
tre Patriarche dans la fonClion de leurs char- v 

ges , iniques à ce que le different file terminé ' * 

par quelque Concile , à la conuocatton duquel 
i| donnetoit taû Jours les nu ms- Enfin, pour 
monftrer qu' il ne recherchoic que les occa- 
fion* de fcunrifer le Patriarche Grec , il con- 
fencoit qu'à l' àuenir il fe pût dire de frire 
appeller Patriarche de Conftantinople , auec 
promeffe , qu' en ca* que la ville de Conftan- 
tinople vint en la ptuffance de Va’atre , de 
le rétablir en l'ancien Siégé du Patriarchat 
pour y a noir l’intendance en cette qualité far 
les Eglife* qui eftoienc pour For* foûs fa lo- 
rifdiétion , de mefinc que le Patriarche Latin 
r auroit far celle* qui eftolent foûs fa dépen- 
dance- 

V- Innccenc ne fe fioit pas tellement aux 
belles promertes de Vatace , qu'il abandon- 
nât pour oela le Toin de 1* Empire de Con- 
ftantinople , de de Baudoüm - (<) Ce qui pa- ■ 

roift artéz par la Croifjde qu'il fit publier en 
cette année pour Ion fecour* . ( * ) Vatace 


(a) Me 1er. la;]. 

i b ) C*rhu part- %. VljL iiediiU* 
c ) IniM. IV. PP. /. 1 ,. Epifi. 16- 
d ) Lin*. 1 . 1 o. Epifi. cm. ] 7 - 
( C ) Alexand IV. PP. I. ii.Eptf. ifia- 


I (f) IJ. I 1 1. Epifi. 19. 

I (g) U.l ix.kplfi.tt. 

J ( h ) Alex. IV. /. x. Ep. }*;- 
I (I) lmut.iy.LiM.Ep. 4. 

| l k) àcnp.c. 
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faifoit aulTî de fon cûté ce qu' il pouuoit pour 
* i 5 **• affaiblir le* François; 3c afin d’ auoir plus de 
Batdovim moyen de le* attaquer , il tfichoit de fe pro- 
II* curer la paix aucc les voifins . Il y auoit 
Traité entre luy 8c les Turcs de la Cappa- 
docc , les Bulgare* auoient elle mis à la ral- 
fon , il ne reiloit plus que Michel Comnene 
ballard de Michel Prince d’ Epire, âc Duc de 
Dura*, qui auoit eu en Ton parcage de la fuc* 
ceifion de Ion pere la Tille de Bcrrhée, 3c la 
contrée voifîne de Platamon • Afin de fe tirer 
encore cette cfpine du pied , il le rechercha 
d‘ alliance ; 3c pour I* incercifer entièrement 
dans lun party , il promit de faire époul'er à 
fon fils Nicephore Marie Laicaris la petite 
fille, 3c fille du Prince Théodore* Mais bien 
que Michel fe laifla leurrer par le proiec de 
ce mariage , il ne contenu pas toutefois long- 
temps cotte bonne intelligence auec Varace , 
aucc lequel il rompit bien tôt apres par le* 
pcrPjafions de Théodore l’aueugle Ion oncle* 
Ce qui obligea V atace de luy porter la gucr- 
re , en laquelle il enleua Hodcncs à Théodo- 
re, Dcauoli, Caftoria , 8t autres places à Mi- 
chel , qui fut en fin contraint de le recher- 
cher de paix . Par le Traité Miehel quitta à 
1’ Empereur Grec , outre les places conquifes , 
Prilept , belles de Vclcfe, 8c la ville de Croa 
ou Croia dans I' Albanie • ( * ) Ceux qui ont 
écrit que V illuftre famille de Croy en Flan- 
dres auoit tiré fon nom de cette dernière pla- 
ce , fe font notoirement mépris , citant con- 
fiant qu’elle le tire du village de Croy , à 
trois lieues d’Amiens capitale de Picardie, 
d' où elle cil fortie , ayant fuiui les derniers 
Ducs de Bonrgongne ■ Ce village fut rrigéen 
Duché par le Roy Henry IV. en faiseur de 
Charles de Croy Duc d' Arfchot l'an mille 
cinq cens quatre-vingt dix-huit* 

. VI. ( b ) Vatace «liant retourné de cetre 
' expédition en Alie . y fut furpris d’vne Epi- 
Mort de ] e pfi e t q Q i le trauaiila quelques mois , & à la 
Vatace - £ n | U y cau fa la mort le trentième iour d’ Octo- 
bre i’ an mille deux cenr cinqoante*cinq , etlanc 
figé de foixante ans , fuluant Nicephore Gre- 
go ras , ou félon Acropolite , de foixante-deux , 
après en aeotr régné trente-trois . 1' ay remar- 
qué cy-deuane que le furnom illuftre de Du- 
cas . joint auec celux de Vacaoc , marquoir la 
nohlciîe de fa famille , ou du moins de fon 
alliance* U y a me (me lieu de croire que fes 
prcJecoiTcurs ne le prirent, qu'en confequen- 
.... ce de celle qu’ils eurent auec 1' vne des filles 
' de 1* Empereur Alexis Comnene 8c d’ Ircne 
4 ■ jjurjs f a femme ; en fuite de laquello les Va- 
taces fe donnèrent indifféremment les fur- 
nums de Comnene* , ou de Ducas. ( c ). Car 
Nicetas parlant de lean Vatace , qui rempor- 
ta de grandes viéloires contre les Turcs en I' 
an mille cent foixante quatorze , qui fbt 41e- 
ué à la dignité de grand Domclliquc , & aux 
Gosiuoi nemeni des Provinces , 3c reufta poif* 
fammenr aux entreprile* d' Andronique le Ty- 
ran , iuy donne quelquefois le furnom de 
Connene , & le qualifie coufin germain de 
l’ Empereur Manuel . ( d) Il décéda foûs T 
Empire du ieune Alexis fils de Manuel vers 
l’an mille ce» r quatre-vingt deux, 8c eût en- 
tre autres enfans Manuel , & Alexis , à qui 


le Gonuerneur de Candie fit crcucr les yeux, — 

de l'ordre d’ Andronique . ( e ) Celui-cy , quoy 1 1 f T * 
qu’aueugle, ne laiiTa pas d’eftre employé par BAroon* 
l’Empereur Isic l’Ange fon coufin y fin de II. 
germain , dans la conduite de fes croupes con- 
tre Islc Comnene , qui s'eiloit emparé de l’ 

Isle de Cypre , duquel il fut lait ptilonnicr. 

De forte qu‘ il eft plus probable , que l' Em- 
pereur Vatace tiroic fon extrallionde cét A- 
lexis, que non pas de ce Bafile Vatace , que 
(/) Nicetas dit auoir «fié d’ vne famille peu 
illuftre , qui époula fa fille de Conilantin i* 

Ange frere des Empereurs Isfic 3c Alexis, & 
eût de grands emplois foûs Isfic * (g) L’Empe- 
reur Vatace eût pour frere Isfic Duras, à qui . 
il confiera le ritre de ScbaJtocrator , duquel 
vint lean Duras, qui mourut auant ionpcrc, 

& lai il’a Théodore fa fille vnique, que Michel 
Paleologue , depuis Empereur , époufa_. U auoit 
fuccedff fi J’ Empire fi Théodore Laicaris, au 
droit «le la PrincciTc Ircne fa femme , fille 
alfnéc de cét Empereur, qui auoit eflé conjoin- 
te en premier lit auec Andronique Paleolo- 
gue • (b) Après fa mort il reprit vne fecomle 
alliance auec Anne, (Surira la nomme Con- 
fiance) fille naturelle de l’Empereur Fre«le- 
rlc , & (sur de Mainfroy Roy de Sicile- Il 
Tut hardy & vaillant , d‘ vne excellente con- 
duite , adroit dans les negotiations , entrepre- 
nant où les occafious le preientoicnt de faire 
quelques progrès , mais peu obfcruateur de fa 
parole 8c des Traitez ; qui eiloit vn vice qui 
ne l.iy eiloir point particulier , mais commun 
fi tous les Princes Grecs de ce fîecle Ifi • Il 
fecût fort bien profiter des defordres de fes 
voifïns, A tirer auantage de leurs diuifîonsûc 
de leurs difgraces . Auili il accrût fes Etats 
d'vne bonne partie de la Thrace 8c de la 
Theflalie . Il cil blfimé par les Ecriuains de 
fon temps de l'amour excciTif qu'il eût pour 
vne Dame Italienne nommée Marceline, qui 
eiloit de la l'üre de l’Imperatrice Anne fa 
femme , pour laquelle il eût tant de parti on , 
qu'il luy fit rendre les mefmes honneurs qu'à 
elle. Ce qui luy attira la haine & le rocpii* 
de fes peuples . & ( A ) caufa vn tel fcandale 
dans 1' Eglife Grecque , que le Moue Nice- 
phore B cmmyde , peribnnage fçauant, entre- 
prit de la chaiTcr de 1’ Eglife de S George , 
où elle fc trouua en fa prefence- — ” 

VII. La mort de ce Prince , 8c celle da 1 1 J 6. 
Pape Innocent IV* luruenuè preique au mef- Pourparlers 
me temps , interrompirent les pourparlers qui<) c p va io n 
auoient eflé commences pour rcioindre lesj ex j Cux 
deux Eglife* , 8c appaifer le Schifme qui les£^|jf es rc . 
auoir fêparé . (fi) Mais Alexandre IV. qui pr 'j, pj r 
fucceda a Innocent , reprenant fes premiers lexandre 
erre me ns , le* remit derechef far le tapis. ll|y. 
enujya en celte année l’Euclquc d’ Oruicto ,* t . 
vers 1’ Empereur Théodore , pour conclure ter 
terminer auec luy , ce que foo pere auoit com- 
mencé , auec vne inilruuion contenant les con- 
ditions par luy proposes & accordées. Il don- 
na aurt* ordres tics-particuUcr fi l'Euefque «i’ 
apporter toutes les facilitez portables à l’ exe- 
cution , 3c de promettre la conuocation d* va 
Concile , pour refoudra 8c déterminer les points 
controaerfei de la foy . (/) Acrjpolite fait 
me ni ion de ,cc«e AmbaiTade du Pape vers 


( a ) Leu ru lait- in TandeS. Turc- r nû- 
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( c ) I» M.tnu. /■ (. c. y- 
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' — Théodore , roii» on ne Ht point quelle en fut 

1 1 < G. r ifluir , quoy qu'il foie probable que le pcq 
BaTDOVIN de temps que ce Prince régna , de Ici guerre* 
II- continuelles qu'il eût fur les bras, 1' empê- 
chèrent de s' y appliquer ferieufemeot , de d' y 
mettre la dernière main ; ce qui fut refarué 
pour le régné de Michel Palcologue , Les E- 
criuains Grec* ne parlent point d’aucune guer- 
re particulière que Théodore ait eu auec le* 
François , ( a ) mais nous apprenons que le* 
cour les dt 1rs rauagej que les Grec* faifoient 
iournelleraent fur leurs terres , les mirent ici- 
lemcnc i l’ étroit , que le Patriarche Zufli» 
—— — . — gnan n' ayant pa* dequoy foûtenir fa dignité 

I £ f 7* te Ion caradtcrc , fut obligé d’ en faire fes 

* plaintes au Pape , qui enuoya ordre inconti- 
pent au Miniilre des Freres Mineurs de Ro- 
manic , dç faire en faite que les Prélats te 
les Eœiques de U Moréc luy Tournaient du 
reuenu de leurs Bénéfices dequoy entretenir ta 
mailon , fuiuant fa condition, dé le rang qu'il 
tenoit dans 1' Eglifc - La lettre qu’ U écriuit 
fur ce fuies cil du mois de Iuillct l'an millç 
- deux cenr cinquante-ffpt . 

II J 8. VIII. L'année luttante l' Impératrice Ma- 
Gucrre **e de Brienne , eût vne flcheufe guerre aq 

pour le faier du Comté de Namur . Baudouin ayant 

Comté de r e( irc ce Comté des mains de la Cotmdte de 
Namur- Vianden fa faeur, 1’ auoit engagé pour fubue-j 
nir A la necefTné de fes affaires, au Roy faint 
Louys , pour me Tomme de cinquante mille 
Bures i de la Reyne Blanche fa mere ayant 
compartion de la dilurace de ce Prince , le 
luy auoit remis- D’autres écriuent qu'il fat 
rendu à l' Impératrice Marie , lors qu' elle ar- 
riua en France , oit elle auoit eflé enuoyée 
par T Empereur fan mary , pour vendre de 
engager les terres qu' il y pofledolt , rant pour 
s'acquitter des grandes détes qu'il auoit con- 
trat c , que pour fournir aux dépenfci , qu'il 
efloit obligé de fuûtenir pour la coméruation 
du peu qui luy reftoit dans la Romanie . ( b ) 
L‘ Impératrice ellant à Namur pour quelques 
affaires particulières , y recrut les plaintes du 
peuple fur les violences & les outrages que 
les jeunes Gentilshommes du pays leur fai- 
foient journellement - Auanc ion départ clic 
ordonna A fan Bailbf de Namur , d' en faire 
vne lullice exemplaire : lequel s' citant mi* 
~ en deuoir de farisfaire à fan commandement , 

te de fe faifir des plus mutina , tut tué par 
eux - L' Impératrice en ayant eu àuis , retour^- 
trJi, a >r n * <n diligence à Namur , en refolution de 
£ fe vanger fur la ville • Les Habitans tâcher 

P I, X ,, 4>’ rerr de s’ excofer de cette aâion , de la reiee# 
rerent fur quelques particuliers , qui feuls en 
ertoicnt coupables, le* autres n'y ayant trem- 
pé en aucune façon. Man comme ils s'apper- 
çeurent que l' Impératrice ne vouloir point re- 
cevoir leurs exeufea ^ ils députèrent vers le 
Roy Saint Louys , qu' ils fçauoient auoir beau- 
coup de pouuoir fur fan ciprit , pour le prier 
d’ intercéder pour eux . On dit qu' vn Courti* 
fan , qui eAoknt pour lors en la chambre du 
Roy , dit tout haut , que ceux de Namur ne 
deuoienr , ny nr pouuoienc cfpcrer aucune grâ- 
ce de l' Impératrice , mais qu'il falloir qu’lia 
s'allafTent prefenter A elle la corde au col, 
dr s' expofer à fa mil'cricorde . Le Roy le 
reprit aigrement de ce difeours , & dit aux 
Députez qu'il falloit qu’ ils retournaltent vers 
leur Dame , te que volontiers il feroit fan 


poûible pour les accommoder attec elle . Ce- - _ 
pendant ceux qui fe fentoient coupables, crai- Itfo- 
gnans quelque mauuais traitement de la partBAvDOVlM 
de l’ Impératrice , allèrent fccretement trou- 11- 
uer Henry Comte de Luxembourg, l'amenè- 
rent dans Namur , de le reconnurent pour leur 
Seigneur. Le Comte auoit deia des preten: ions 
fur ce Comté du chef d’Ermçnfon de Na- 
mur fa rrcre, fille d' Henry l'aueugle Comte 
de Namur . Mais pour auoir vne entière con- 
ooill'ance des Jcmeslez qui furuinrent A ce 
fuier , il eft ncceffaire de remonter plus haut - 
IX. (e) Henry Comte de Luxembourg & Droits du 
de Namur , fils du Comte Godefroy , eftant Comte de 
deuenu aueugle fur la fin de Ips tours , de fe Luxem- 
royantfans lignée, difpofa du Comté de Na- bourg fur J# 
mur en faueur des enfans de fa faeur Alix , Comté dç 
femme de Baudofan III- du nom Comte de Namur. 
Hainaut : mais au bout de quelques années, 
fçauoir en l'an mille ccnt-quatre-viugc fîx, il 
eut Ermenfan d’ Agnes de Gueldrcs fa facon- 
de femme . Il i' accorda en mariage , ellant 
encore au berceau, à Henry II. du nom Glot- 
te de Champagne , auec promette de luy don- 
ner pour dot le Comté de Namur . (d) D' 
autre part Baudniim IV. du nom Comte de 
Hainaut , fils d' Alix de Namur, qui craignoit 
que ce Comté ne luy échanp&r, prenant l'oc* 
cation de l’abfance du Comte de Champa- 
gne , qui efloit occupé en Ja guerre du Roy 
de France , de de la maladie & de la vieil- 
jette du Comte Henry, vint auec vne armée 
en 1' an mille ccnt quatre-vingt huit au Com- 
té de Namur, de s’en rendit le maître Puis 
afin de fortifier Tes droits, il en obtint le don 
de i'iruieftiture de l'Empereur Frédéric eflant 
à VPormcs , comme deuotu A l‘ Empire par de- 
faut d'hoirs masles ; auquel temps ce Comté 
lut érigé en titre de Marquifat - Mai* cela 
n' empêcha pas que Thibaud I. du nom Com- 
te de Bar-le Duc, qui auoit époulé Ermenfan 
après que le Comte de Champagne I' rut quit- 
té , ne reprit pas fes prétentions au Comté de ^ 

Namur . (r) De fait, nous lifons qu'il mit 
le fiege deuanc la ville de Namur l'an mille 
cent quatre-vingt treize Enfin, par Je Trai-P^S' *44- 
«é de paix conclu à Dinant le vingt-feptiéme 
iour de Iuillct l’an mille ccnt quatre vingt 
dix-neuf, entre Thibaut d'vnc part, te Bau- 
douin Comte de Flandres te de Hainaut, te 
Philippe ton frété pmfné d’autre , le Com- 
té de Namur demeura à Philippe! , i la re- 
ferue de quelques rerres du Comté, de de quel- 
ques famines annuelles , qui furent accordées 
au Comte de Bar . Euluitc dequoy le Comté k 

de .Namur échcttr après la mort de Philippe , 

A 1* impératrice loland fa frrur , femme de 
Pierre Cnnre d'Auxerre , de mere de l' Em- 
pereur Baudoilin II. 

X- Cette Paix fut trauerfée par les préten- 
tions de Waleran II. du nom Duc de Lim- 
bourg , à caufe d' Ermenfan venue du Comte 
Thibaut, qu'il epouia en l'an mille deux 
cent quatorze, (f) Et mcfmes en l’an mille 
deux ccnt vingt , il fa fit diuers combats à 
ce fuiet entre Juy de Philippe ,• mais I' Euef- 
que de Licge , de P Archcuefque de Cologne 
terminèrent leurs dlfiérens par vn Traité qu* 
ils rnoycnnerenc entre ces Princes en la ville 
de Dînant, au mois de Mars l'an mille deux 
cent vingt-deux, fj) Meier écrit qu’ Henry 
Comte de Luxemtiourg fils de Walcran de 


(t ) Vvading- iaj 7 . ». i<. 

( M Cbrta. dt Fland ch- *6- Nnag- in S- Lud. 
S » y S- Chron - MS- de M. de Mrfmts . Cbron: MS 
de G • de N<t*gh • 
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(c) Albert c-iipj. ( f ) Alberto. IIIO- 

(g) Meier- xsji, Vir. bnni . 


Digitized by-Google. 



SOVS LES EMPP. FRANÇOIS, LIV. IV. 


d' Ermenlon eût different pour le Comté de 
12 .^ 0 . Namur auec Ferdinand Comte de Flaudres, 
Bavdoviv à caufe de U Comteffe Ica une fa femme, de 
II. que par Traite pallé à Cambray le iour de 
la Touffaints l'an mille deux cent trente- 
deux , le Comte Ferdinand quitta à Henry 
les droits qu'ij auoit lur le Comté de Na- 
mur , de Henry quitta au Comte , Vienne de 
Golcfme. (a) P'autrc s clliment plut proba- 
blement , que ce Traité fe fit entre Henry 
Comte de' Vianden qui auoic époufé Margue- 
rite lot ut de Philippe , dont elle fe difoic hé- 
ritière • Outre qu’en cette année-là le Com- 
te de Luxembourg n’efloit pas pn eftat de 
faire la guerre , ne poouanc pas auoir pour 
lors plus de feize ou d|x-fept ant • Tant y a 
qu’ il eft confiant , que Henry réuedla fet pré- 
tentions puis apres: ( b ) Car Guillaume Comr 
te de Hollande , éleu Roy des Romains , en- 
nemy iuré de la Maifon de Flandres , ayant 
dans vnc a (Vemblée des Princes de l'Empire, 
tenue à Francfort le onzième iour de luillet 
f an mille deux pent cinquante-deux , priuc la 
Comteffc de Flandres de toute» les terres qu’ 
elle tenoit de 1' Empire , il les tranfporta de 
donna à Iean d* Auennes fon beau-ftere , qui 
auoit époufe fa fœur . Les lettres qui furent 
expédiées fur ce don , portent la terre de Na- 
mur , auec fes dépendances , la terre de MPai- 
fc , de la terre des quatre Offices . Ican d’ 
Auennes en 6t hommage à Guillaume dans 
la meïose Affemblée . Ce qui fait voir quç 
la Comteffc de Flandres auoit des prétentions 
fur ce Comté , quoy qu' il fût poffede par Bau- 
douin • Il clt vray que l'on pourrait fe per- 
fuader que Baudoilin Comte de Flandres ayant 
permis que Ion frere Philippe pofiedât ce 
Comté , fc conferua la Seigneurie dircûc de 
1' hommage , par droit de Frcragc , par le- 
-quel.cn çe temps-là les puifoex releooient , à 
^ dit. r*r!J- tal i 0 * de leurs partages de leur frere aifoé, 
I4J- qui en faifoit l'hommage au Seigneur Doml. 
nanc ; ce qui fu< éteint de aboli par le Roy 
Philippe Augufte , pour l' âucair feulement. 
Et ainû on pourrait foûtenir , que c’eft cet- 
te Seigneurie direfte qui fat confifquée par 
Guillaume fur la Oupteffe de Flandres : mais 
( c ) les lentes de Ican dç Baudoüin d' Auen- 
nes, dont nous parlerons incontinent , pcuucnt 
faire douter de cette circonftance . 

Iean d’ A- *1- Qü 0 ? 1 U * '* cn ^ oit » l can Auennes 
tiennes quitta ca I an mille deux cent clnqnaore-fix 
quitte fes * ou * * ct droits qui luy pouuoient appartenir 
droit fur le »° Comté de Namur en vertu de cette dona- 
Comté de ** OD * * Henry Comte de Luxembourg • Ce 
Namur à <l u ' P° cw pcuc-eftrc l’ Empereur Baudoilin à 
Baudoüin. > ou al*«ner en la mcfme année , le 

Comté de Namur au Roy Saine Louys, de 
crainte d' auoir à demcslcr aucc Iean d' Auen- 
nes , ou le Comte de Luxembourg , qui cfioienc 
appuyez du Roy d'Allemagne , qui faitoit la 
guerre en leur tàueur à Marguerite Comreffe 
de Flandres merc de Ican . Mais ce Roy 
ayant efié tué en vn combat contre les Fri- 
ions , Ican de Baudoüin d' Auennes frères, de 
çnfan» de Marguerite , qui fe voyoient defil- 
tuez de cét sppuy , furent obligez d' auoir re- 
cours à U France . Efiant venu trouuer le 
Roy Saint Louys à Peronne , ils paffrrent vn 
AÛc le Dimanche deuant la Saint Michel I' 
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an mille deux cent cinquante (îx , ^par lequel o 
Us renoncèrent en faueur de Baudouin Empe- ’ 
reur de Conftantipopk à la donation qui leutBvVDOVm 
guoit eflé faite par Je Roy d'Allemagne du II- 
Comté de Namur , de de toute autre terre 
que Baudoüin poffedoit ; de reuoquoient le don 
ou transport des mefmes droits qu'ils auoient 
fait cn faueur d' Henry Comte de Luxem- 
bourg : fan» preiudice toutefois à I" homma- 
ge qui appartenoit au Comté de Hainauc , 
dont Us efpcroient eflre poffeffeurs après le 
deccs de la Comteffc Marguerite leur mere . 

XII. Le Comte de Luxembourg ayant donc Le Comte 
elle appelle par ceux de Namur , dans leur de Luxera- 
ville , de reconnu Seigneur , mit aufli-tôc le bourg fe. 
fiegc deuant le château , qui cfioit encore to- rend mai- 
nu par les gens de l'Impératrice: (d) laqu»l- ftre duC6- 
lc iur la nouuelle qu’ elle en eût , rechercha té de Na- 
le fecours de la Comteffe de Flandres , 0c ta- mur - 
maffa ce qu'plie pOt de troupes , dont elle 
donna la charge au Comte d - Eu de à fes au- 
tres frères . La Comteffe lay enuoya Ican d 
Auennes foo fils , qui auec vne armée de Fla- 
mens vint aflïegcr Namur, où toutefois il ne 
fe comporta pas auec toute la rigueur de la 
fidelité requife • Car au lieu de preffef le Com- 
te de les affiegez , il leur accorda vnc tréue 
de quinze tours , de que pendant ce temps-là 
l’ on ne porterait aucuns viurcs , dl qu' oo ne 
iaîfferoic entrer aucunes troupes dans le châ- 
teau • Sur cela , le Comte de loigny de les 
Cheuallers Champenois qui eftoient venus auec 
J' Impératrice à ce fiege , fe deffians de quel- 
que Intelligence de la part de Iean d' Auen- 
nes auec Ic.Comte , fe retirèrent en leur pays 
Le Comte donna for leur arrierc-garje, de «q 
deffit quelques- vns ■, puis «fiant retourné à Na- 
mur , il obligea l Impératrice à leuer le (ie- 
ge, de enfin prie le château par compofitioo- 
Ainû le Comte de Luxembourg demeura pof- 
l'cffeur du Comté de Namnr ; (e) Sc l’ Im- 
pératrice s'en voyant dépoülllée , vendit fes 
droits à Guy Comte de Flandres , qui fie U 
guerre pour «ailiin de cette ceffion au Com- 
te Henry de mit le fiege deuant U ville de 
Namur • Iean d' Auennes Comte de HainauC 
fe ioignit à Hcory , loûtenanc qu' il tenoit de 
luy ce Comté en fief , Sc luy en auoit fait 
hommage • (/) Finalement, ce different fût 
terminé par Jeux mariages , l’vn de Philip- 
pe de Luxembourg fille d’Henry auec le 
Comte d'Haioaut ; l’autre d' 1 fa beau fa faeur 
auec Guy Comte de Flandres , auquel ce 
Comté demeura , de dont il fit hommage a* 

Comte de Hainaut en l'an mille deux cent 
foixante-dix . 

XIJl. L’Empereur BaudoBm , de les Fran- Exploits de 
çois , qooy que refferrex prefque dans la fçu- Théodore 
le ville de Confiant inapte , refpirerent, de eu- Lafcaris 
rc ni quelque relafche tous l'Empire de Théo- Empereur . 
dore Lafcaris , fils de fucceffcur de Vatace. 

(g) Il efloit âgé de treme-trais ans lors qu'il 
paruint au Gouueraement , eftant né la raef- 
sne année que fon pere reçoit le diadème • 

Après qu' il eût efté couronné folemnellemeiK 
Empereur par le Patriarche Arfcniua , il paf- 
fa l'année fuiuante dans la Thrace pour fai- 
re la guerre à Michel Roy de Bulgarie , qui 
fur l’iuis de U mort de Vatace eftoit entré 
auec vne pulffantc armée en cette Prouloce , 


a ) McJîeurj de Sainte Monte ■ 
b ) MeUr. n j». Cbtess. de FLvid. et. aj. 
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• («) & avoir enleué en peu de temps toutes 
II JS. i eî places qu'il auoic pris for les Bulgares* 
Bwnovr.v Mais l’arrluée «le Théodore écarta ces peu- 
II. pics , & les' obligea A vne retraite dam leur 
pays ■ Il reprit cependant toutes ces mefroes 
places , & eût pou de les conquêtes iufqucs 
dans la Bulgarie, Il la nouuctle de l’ irruption 
des Tarrares dans T Afie , & dans la Cappado- 
ce, n’eût pas arreté fes detteins , 3t ne l' sût pas 
contraint «le retourner promptement eu Ane, 
pour pourvoir à la feureté de tes Etats : ap- 
prehendant auec fuiet , que fi ces Infidèles le 
rendoient maîtres de la Cappadoce , ils ne 
portaient pas a pré» leurs armes fur fes ter-» 
Ses - (6) Mais les Tarutes s' ettans retirez, 
il fit repayer fes troupes dans la Thrace , àft 
les Bulgares cAoicnt rentrez encore vne fois 
Auec rn grand nombre de Comains , ou de 
Scythes . Enfin il fc fit vn Traicté de paix 
entre luy & Michel , par l’ entrerai fe d” Vrus 

6 oy de Ruttie ou de Mnfcouie , bean-pete de 
Michel , & gendre de Bcla Quatrième du nom 
Roy de Hongrie . (e) Auquel temps Théo- 
dore achcua en la ville de Thcilalonique le 
mariage qui auolt efié proietté 3c accordé par 
Ion pere , en fuite d'vn Traité de paix auec 
Michel Prince d' Epire, de fa fille Marie auec 
Nicephora Defpotc, fils de Michel, 3c fit vn 
nouuea i TVaittu auec ce Prince, 3c Théodo- 
re peraliphe fa femme , qui cRoit demeurée 
en oRagc A Thcffaloniquc pour leurcte du pie - 
jj JH. Parif ml<r ■ ce nouveau Tramé Michel fut obli- 
P*t- 147. ée quitter A Théodore la ville de Durai , 
Ce le château de Seruies- 

Théodore XIV- (d) Ce mariage achevé, il retourna 
_ en Allé , fur vn nouueau bruit de la defeente 

^ n des Tartares , lefqituls après que le Sultan de 

Cappadoce le fut obligé de- leur payer tri- 
but, n’ayant pas des forces fofifaaites pour fe 
deffendre contre eux , lé retirèrent derechef 
en leur pays ■ ( e ) Cependant Mkbei Prince 
d' Epire , apres le départ de Théodore , bri- 
fant le Traité qu’ il auoic fait auec luy , fit 
vne Irruption dans fes rerrçs , Je ioignit auec 
EAtenne Roy de Seruie , enleua Prtlep , de 
autres places, fans que Michel Paleologue qui 
àtioic eRé enuoyc contre luy , osât fe mente 
en campagne , A caufe du peu de troupes qu' il 
auoic • (/ ) Pendant cette guerre Théodore 
décéda dans l' Afie au mois d’ Aouft l' an mil- 
le deux cenc cinquante-huit, ayant peu aupa- 
fauant fa mort ratifié auec ConiHntin Roy 
de Bulgarie le Traite d’alliance qu’il auoit 
fait auec Michel Ion predcceileur . Il laifla 
pour heritier apparent «le fes Etats Iean La- 
Icaris fon fils vnique, qu’il auoit cü , outre 
quelques filles, de J* Impératrice Helcnc , fille 
d' Aten Roy de Bulgarie • Ec parce que Iean 
efloic encore fort ieuae , ayant à peine fix 
ans, iuiuam (g) Acrapolite , ou neuf, félon 
Pachymeres -, il ordonna par Ion teftament , 

S ic Georges Muzalon Grand-MaJAre de fq 
arderobe , pcrfoimage de grand efprit , 3c 
d'vne ezpcricncq contaminée. , quoi qu’ U ne 
fût pas iiTu des plus illuAres familles , aurait 
le gpuucrncment de fa perfonne , & de l’ Em- 
pire , durant fa minorité • Mais à peine le. 
rroifiéme Jour , ou félon d' autres , les r.cuuç- 


Sa more . 


me depuis la mort de Théodore furent écou- 
lez , qu' Alexis Strategopûle , Confiant»} Tor- 1 1 f *’• 
nicez , 3c autres grand Seigneurs de la Cour Bavdoviü 
de l' Empereur , irritez de ce «pie Muzalou I L 
leur auoit elle prcfcrc en cette oeçafion ; & 
d'ailleurs oÜenfcz de quelques mauuais traire* 
mens qu' ils auoienc receu de Théodore , tant 
qu'en leurs perfonnes , que leurs familles, con- 
spirèrent contre Muzalon , de l’ alTaRinerent 
dans l'Eglife, comme il attliloit aux obfeques 
de l'Empereur . (b) Après cela ils élément 
en fa place Michel Paleologue , auquel ils 
donnèrent le gouuernement du ieiine Prince , 

& de l ! Etat , 3c luy firent prendre le titre 
3c la qualité de Defpore ; Ce quelques temps 
apres le proclamèrent Empereur , I' éleuerent 
fur le Bouclier , fuiuant la coût unie , 3c le fi- 
rent couronner folemncllemenc dans la ville 
de Nicéc . ( i ) Le Patriarche Arfenius con- 
férait auec beaucoup de peine h cette élection , 

•prés auoir pris le ferment de Michel Sc fa 
promette , de rendre & rettituer l' Empire au 
jeune Lalcaris , lors qu'il ferait parue», en 
vn Age plus auancé , <5c qu* il forait capable 
d' entreprendre la conduite des affaires - 

XY- Michel cAoic fils d’ Andronique Paleo- P* I»* 
loque , qui fut éleuc à la dignité de Grand mille «fe 
Domcfliqu* , ou de Grand Sénéchal par l' Eut- Michel Pa- 
pereur Theudore , Si de la fille vnique d’ A- l c °U>guc . 
lexis Paleologue , qui eut l'hotn-ur d’epou* 
fer Ircne filw aU'-ée de I’ Empereur Alexis 
l’Ange, fut nommé Andronique, qui luy don- 
na le titre de Defpote , & le déclara ion fuc- p-'g. iqt- 
certeur A I’ Empire . Les Ecrliuin* du temps 
n’ont point remarqué le nom de l'tycal de 
M-chel, mais (A) Nicephore Gregoras , Ce 
les autres H Aoriens G ecs , attûrent que Mi- 
chel ettoir do la famille Jet Paleologue s , tant 
do fon chef que du chef Je la mere , au moyen 
dequoy il ettolt Diplupaleoloyue , c’cR à di- 
re, doublement delcenJu des P .le-dueucs • Or 
il cR certain que cette famille cAoit tres-an- 
cie/ine te tres-illuAre dans t' Empire d' Or.ent « 

( /) & connue dés le temps de l'Empereur 
Romain Diogene , Nicephore Botaniste , Ale- 
xis Cumnenc , Sc leurs locceficurs « D'où ie 
m'ellonnc pourquoy (n) Spandugino , Vola- 
terran , Bizarre , 3c ceux qui le» onr fuiui , 
ont Auancé que le pore de Michel eRok ori-! 
ginaire de Viterhe en Italie , Sc qu’il cftoit 
Connétable , c efl k dire Capitaine de quel- 
que Compagnie «l’Infanterie , on de garnilon 
de place . (») Acropolitc écrit que d'abord 
que Michel fe fut fait proclamer Empereur, > 

Baudouin qui cR«iit à OmAantinnpie l iy en* 
noya fes Ambarfadcurs , tant pour le recher- 
cher de paix Ce d'alliance, que pour luy de- 
mander la reAiturionde la ville «Je Theifia Io- 
nique , 3c de toutes les pinces que les Grecs 
d’ Afie pottedoient dans la Thrace . Baudouin 
fe perfuada en cerre occafion , que Michel ga-idotlin 
luy accorderait facilement ces propofi rions , cnu , ve c cs 
Ce qu’ il aimeroi: beaucoup mieux s’ établir Ambafla- 

C iillaroment en fon vfurpatlon , 3c appailer * m-. 

s diuifions inreA-nts, qui fuliieir d'ordmai- c jj C j 
re ces changement , q ic de foneor A faire la 
guerre A fes vuifîns, lefquds il luy cAoit plus 
auancagcux d‘ auoir pour amis, afin de n’eAre 
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( b ) Acrop. €1. 62. 
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T~ pas obligé d’ entretenir U guerre au dedans 

I2f o. Je ao dehors de fes Etats. Mais Michel , qui 
BavdOVW crtoit d‘ vnç rare conduite , de d‘ vne râleur 
II- extraordinaire, ménagea fi bien le* elprjts de 
fes fuiers , qu' il ne i'c forma aucun party qui 
ozit s'oppofer à fes «irffcins y aulïi il fit fi 
peu de cas de cette Ambaffade de des deman- 
des de Baudoüin , qu’il les rebuta comme ri- 
dicules , de hors de toute apparence de raifoo . 
Guerre de XVI. («) Auant qu'il le tür fait couxon- 
Theffalie • per Empereur , il auoit enuoyé fur les Prin- 
temps de l'an mille deux cent cinquante oeuf 
vne armée dans la Thelïalie , foûs U condui- 
te de Iean Comncnc Ion frere , Grand Do- 
me.liquc (les Paleologues prirent lodifferem- 
ment ce turnom de Comncne â caufe de leur 
ayeule , ) auquel il donna depuis le titre de 
Sebafiocrator , pour taire la guerre à Michel 
Dcfpoce d' Epire de d' Etolic . 11 auoit tâché 
auparauanc par fes Ambafiadcurs de fléchir 
le cœur de ce Prince rebelle , de de le por- 
ter à quelque accommodement . ( fi ) Il auoit 
raelmes roula employer à cét effet Mainfroy 
Rny de Sicile gendre du Defpote , auquel il 
enmya Nicolas Alyattcs Préfet do Caniclée, 
ou Secrétaire d' Etat . Mais ce Roy retint 
deux ans entiers 1' Ambafladeur de l'Empe- 
reur Grec, fans faire aucune réponfe à les de- 
mandes . Il ne reüflîi pas mieux à l'endroit 
de Guillaume de V il Ic-Hardoti in Prince if A- 
Edlt • Pétlf- chaïe , qui auoit pareillement époulé rne des 
PT MJ- filles du Defpote qu' il pria inotilement de 
s'employer vers fon beaupere pour le faire 
condefeendre à vne paix . Enfin il ne gagna 
rien fur cét efpric opiniâtre t qui ne voulut rien 
relâcher de les prétentions , tant pour fa pré- 
emption naturelle , que pour l' appuy de le 
fcoiurs qu’il auoit conçcu de ces alliances fi 
illustres- Il fut toutefois furpris , quand efiant 
à Cafloria auec la Prince flé Théodore fa fem- 
me , il feeût que l'armée de Iean Comneoe 
auoit deia patfé les Ports de les Détroits des 
Boicnes • Lequel en fuite de l'épouuantc qui 
fc mit dans ces Provinces , prit en peu de 
temps Achride , Deauoli , Prefpe , Pc la go- 
rdc , Sofqœ , Molyfque, âc autres villes . (f) 
Le Defpote fur la douucIIc de la marche de 
Michel Paleologue , auoit prtffc lés deux 
gendres de luy enuoyer du fecuurs en diligen- 
ce , afin de s'oppofer au Sebafiocrator . Le 
Roy de Sicile luy enuoya quatre cent Che- 
valiers d’élite: Pachymercs en met iufqoes à 
trois mille , de Gregora* écrit qu’il y vint 
en perfonne, (ce qui n’efl pas toutefois pro- 
bable ) comme a u (li le Prince d’ A c haïe . Sc 
voyant fortifié de ce puiffiinr fecours , il vint 
mettre le fiege deuant le cbârcau «le Bellegra- 
de, qui eft fitué fur le haut d’ vn rocher prés 
Défaite des de 1a riuiere de Polina : de fur 1* iuis qu'il 
François, ede de l’approche de l'armée des ennemis , il 
leua le camp pour les aller combatrc . Les 
écar mouches commencèrent dans vn lieu ap- 
pelle le Détroit de Vorylas; d'où efiant par- 
ty pour aller fecourir Prilep , quelques taux 
àuls qui luy furent donner , luy firent pren- 
dre lâchement la fuite auec fes plus coofi- 
dens , abandonnant le Prince d’ Aehaïe fon 
gendre , de les troupes Françoifes de AJIeman- 
Prife du des • Le lendemain matin ceux de fon armée 
Prince d’ A- *y* nt » fe diffiperent : Iean 

chaye À du f° n fi' 5 naturel s’alla rendre au Sebafiocra-t 
Seigneur de lor » * ** f« mcnt Jc fidelité à T Empereur- 
Caritaine . 
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Le Prince d’ Acbaïe prie aulti la fuite , de fat ' ‘ “ 

ttouuc à Cafioria caché foûs vn monceau de I - f 
paille, de reconnu par vn Soldat à fes dent* B AVOOVtH 
de deuant , qu' il auoit extraordinairemeot Ion* li- 
gues. Les principaux d'entre fes Chefs , en- 
tre leûjucls efioîent Anfeau de Toucy de Geof- 
froy Seigneur de Caritaine furent pris vert 
Platamop , de conduits à 1' Empereur : le* Si- 
ciliens ou Aleman* furent pareillement {rail- 
lez en pièces . (J) Cette défaite fe fit au 
mois d’ Aourt l’an mille deux cent cinquan- 
te-neuf ; en fuite de laquelle la plûpart des 
places le rendirent au Sebafiocrator , lequel 
«imitant fes troupes, prit le chemin de Neo- 
patras auec vne partie , où il s'achemina auec 
le bafiard du Defpote, tandis qu’ Alexis Stra- 
icgopûlc de Iean Raoul allèrent aflïcger loan- 
nine , de fonder les efprit* de* habitats* d’ 

A«e • 

XVII. Acropolite attribue la défaite des Le bafiard 
François à l’addrciTe «le Iean Comneoe , qui de Michel 
enuoya donner vn faux âuis au Defpote , d’vue Prince d’E- 
trahilbn qui fetramoit contre fa perfonne par pire caufel 
fes gendres, qui ledeuoienr llurer â 1’ Empe- de la deffai- 
rcor • Mais ce que Pachymerei raconte à ce te. 
fuict fcmble auoir plus de probabilité , écrit I jo- 
uant qu' elle fe fit par Ja mcfintelligence qui 
fe mit entre les François de le bafiard du De- 
fpote -, qui fut piaué de ce que les Cheualiers 
du Prince d* Achate caiolioient fa femme, 
qui cftoii fille de Taronas : de de ce cpie fut 
les plaintes qu'il en fit au Prince, il n en re- 
Çcut non feulement aucune fatisfaÛioo , mai* 
encore de ce que ce Prince le railla de fa ia- 
loufie , de le traita de bafiard . Ce qui luy 
caufa vn tel dépit , qa'il propofa d’hatarder 
la fortune de Ton perc , pour tirer la vengean- 
ce de cét affront . Il enuoya à cét effet fc- 
crcttement offrir fon fcririce au Scbafincrator , 
luy promit de le fecourir contre les François 
de les Allemqns lori au’ il viendroit les atta- 
quer , de cira fa parole , que fes croupes ne 
donneraient durant ce temps-lâ en aucune fa- 
çon fur celles du Defpote ion pere , de de fixa 
fils Nlcepborc ■ Ce qu’ayant efté accordé, 
les Grec* vinrent fondre fur les nôtres auec 
tome leur armée , de les taillèrent aifément en 
pièces ; le bafiard s'eftant ioint en ectre oc- 
cafion , auec ce qu* il co.nmandoic de trou- 
pes , â celles de Iean Comncnc . La retraite 
du bafiard vers ce General, dont les Auteurs 
demeurent d’accord , confirme ce dite ours; n* 
efiant pas vray-fcmblable qu’4 eût abandon- 
né fon pere, «’il n’eût eu queiqoe mécooren- 
tetnenc particulier , qui luy fit lâchement quit- 
ter fes imerefls , pour contenter fa paillon; 
ce qui parût encore par la fuite. Car le ba- 
fiard efiant farisfait de fa vengeance , fc dé- 
roba fccretement du camp de Cooinene , qui 
çftoit aux enulrons de Thebes, de vint crou- 
ucr derechef fon pere , qui rodoit vers les If- 
les de fa in te Maure de de Cephalonie , fu- 
yant l’armée viûorieufc des Grecs, qui eftoit 
entrées dans la Leuadie & dans la Bcotie . 

Son retour fut iuantageux au Defpote dans 
fa dilgrace ; car s* efiant raffûté, de ayant ra- 
mifie le débris de fes troupes , Il vint à Ar- 
te , éloigna les ennemis qui la muguctoient, 
de obligea ceux qui affiegeoient Ioannina de 
leuer le fiege • En fuite dequoy H reprit 1a 
plûpart de lés places, tant par la diuifîon qui 
fe mit dans les troupes ennemies, que par le 
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. retour du Sebafloaaior de de Confiant!» Toir- 

1 ’ "• nices fon beau-pere vers i’ Empereur, auquel 

B A VDOVIN ils conduifirent leurs prlfonnicrs . Les pro- 
* I* grés du Defpoce firent que Micbel le recher- 
cha encore de paix , de il luy enuoya 
l’Impératrice Théodore fa femme pour l’y 
faire condefccndrc , de offrit de luy donner 
Jean Paieologpe Ton fils en oftage : mais tou- 
tes ces nreotiatipru n'aboutirent qu’à vne 
T réue . 

P u Seign- XVIII- Geoffroy qui fut fart prlfonnier 
de Gantai- auec le Prince d’ Achaïe , efloit vu Gentil- 
nc * homme François . qui efloir Seigneur de Ca- 

ritaine , place amfc dans l'Arcadie, Prouin- 
cede la Morée , dont ( « ) Phranzes fait men- 
tion en plusieurs endroits, (à) L’Autheurdu 
Lignage d'Outremer écrit, qn’ vn Seigneur de 
Garitainc époula He.'enc flic du Duc d' Athè- 
nes , laquelle après la mort de fon marv rc- 
Edit. Tarif, prit vne fecpnde alliapce auec Hugues Com- 
faf.jjt. te de Brienne , qui en procréa deux enfans, 
Gautier Duc d' Athènes, de Agnes- Il cft in- 
certain (ï ce fut Geoffroy Seigneur de Carl- 
taine , ou fou fils , oui epoufa Hcicne , de G 
cette Dame fot fillp de Guy de la Roche, 
Guy de la (e) qui fe qualifioit en cette année Sire d’ 
Roche Duc Athènes , comme il fe rcconnoît de quelqges- 
d’ Athènes, mes de fes lettres , concernant l'emprunt d’ 
vne Comme de deux mille liures, qu' il fit de 
Hugues IV- du nom Duc de Bourgongne ; ou 
fi elle fut fille de Guillaume , dont il fera 
parlé cy-aprés - {d) Alberic fait mention de 
Guy , de dit qu'il auoit foûs fa Seigneuriç 
deux Arcbeueicnea , fçauoir celuy d' Athènes , 
oui auoit pour Snffraganr l'Euelque d' Aritoi; 
« r Archcucfchc de Thches , duquel I’ Èue- 
fcbé de Ncgrepont efloit dépendant . Ce qui 
ivflific encore quç le Seigneur de Thebcs , ap- 

f cllé vulgairement par les Grecs le Grand 
ire , comme i'ay remarqué , a? efloit autre 
que le Duc d* Athènes • le n’ ay pas de preu- 
ues que ce Duc aie efté fils d’Othon de la 
Roche premier Seigneur d’ Athènes, quoy que 
la probabilité y foie entière par la circonflan- 
ce des temps ; qui fait encore que celuy au- 
auel Alix femme de Ieao J'Ibelin Seigneur 
de Barut viuoit , que ( e ) le Lignage d' Ou- 
tremer dit auoir cflé fille du Duc d' Athènes, 
me donne fuicc de croire qu’elle fut fille de 
Guy . (/) Jean d' Ibélin cftoit fils de Bahan 
d' Ibelin Seigneur de Batut, de de Ciue , ou 
Elchiue de Montbéliard • Il fut aufli Comte 
de Iaphe , de eft nommé auec ce titre foûs 1* 
an mille deux cent cinquante-lepe (g) par 
Sanudo , qui cotte fon décès fiodr l’an mille 
deux cent loixante-fix . Il efl probable que le 
Duc Guy deerda peu après cette àonéc , veu 
qu' en l' an mille deux cent foixame-quatre le 
L>uc d‘ Athènes fe naremoit lean , auquel fuc- 
ceda Guillaume fon frere, l’vn de l’autre en- 
fans de Guy . 

Michel Pa- XIX- (b) Michel Paleologue après l’éue- 
leologue ta- pement « le iucccs de la guerre de Theffa- 
che de pren- lie , commença à s’ appliquer icrieufement aux 
dre Confli- moyens de le rendre maiflrc de la ville dç 
tinople par Confiant ioople • Ce qu'il croyoir dautant plus 
intelligen- facile , qu'il n’ ignorait pas à quelle noce dite 
f* • de à quels abois les François efioienc réduits . 


L’Empereur Baudouin efloit dans la place, 
où il n' auoit n y troupe» ny argent, de efloit 1 1 f 
tellement obéré , que pour s’acquitter de fcsBAVDoviv 
debtes , & pour fournir aux dépenfes de fa I I- 
maifon , de de* gens de guerre qu' il cntrccc» 
noit pour la garde de la villa (i) il fur obli- 
gé de Jeuer le plomb des couuerrures des Egli- 
(cs , de des Palais de Conflantinople , pour 
faire des Peipres , de de la Monnoyc , ( k ) 
de de démolir les belles maifons posr auoir du 
bois pour brûler . Enfin fa neccffué fut fi gran- 
de , qu’il fut encore obligé de (l) mettre fon fils 
vnique Philippe en cage à des Nobles Véni- 
tiens de la famille de Capello , pour certai- 
nes fommes , qu* ils luy auoienc piè ces ; Phi- 
lippe ayant cilé conduit à cér effet à Veni- 
fe, où il demeura long- temps , mefioe après 
la prife de Conflantinople - Michel ayant 
paffé l’hyuer à Lampfaque , ville d’Afic, 
trauerfa le Détroit auec quelques troupes , de 
vint fe prelïnter deuant Conflantinople , non 
pour l'aûiegcr, ny dans l'efperance de l'em-P'X- *!*• 
porter par force , car fon armée efloit trop 
•bible pour attaquer vne fi grande place ; mai» 
à deffein de la prendre par intelligence ■ ( m ) 

Deuant cela il alla aflîcgcr Sclyurée , qu'il 
emporta fans aucune refiflance dcsnoflres. Il 
prit encore tous les Châteaux voifint de Con- 
flantinople , à la icierue de celuy d’ Aphamée, 

(a) qui efloit vne force place, & vne maiion 
de plaifancc , de vn Palais des Empereurs. 

De là il fit marcher fes troupes vers Con- 
fia n tinople , de (•) feignit de voaloir allie- 
ger le cfaâteau de Galatha , afin que ce luy 
fût vn prétexte de faire feioorner fon armée 
aux enuirons de la ville , dans l'attente tjc 
faire reüflîr fon deffein- 

XX- L' intelligence qu’ il auoit dans Con- Michel a 
flantinople , efloit do la part d' vn Seigneur intell -gen- 
François , qui luy auo:t promis de luy liurer« dans 
la place , de luy auoit fait entendre qu' il auoic Conftanti» 
fa maifon proche des remparts, de vno fortienoplct 
hors de 1a ville , par où il prnpofoit de le 
faire entrer . Acropolite le nomme Anlel ou 
Anfeau , de dit qu’il efloit proche parent de 
co-ifin iffu Je germain de l'Empereur Michel. 

Ce qui potirroir faire prefutner d’abord que ce 
Seigneur efloit Anfeau de Cahicu , qui auoit 
époulé Eudocic fille de Théodore Lafcaris, à 
raifon de laquelle alliance Anfeau tenoit le 
germain fur Michel , de luy efloit oncle à la 
mode de Brcrapnc , Michel citant defcendu 
d'Irene, futur d’Anne, qui épouu Lalcaris. 

Mais il y a plus d'appareoce que ce Seigneur 
efloit Anfeau de Toucy , qui auoit efle fait 
prifnnnicr 1’ année precedente à la deffaitede 
Theffalic . Ce que eut Auteur témoigne affez, 
lors qu' il âioûte , que 1 ‘ Empereur Michel don- 
noit dautant plus de creance à fer paroles, ' 

qu’il efloit non feulement fon proche parent, i 

mais encore de ce qu'au lieu de luy faire ref- 
fentir les mauuaifes fuites d 1 vne pnlon, ayant 
eflé fait prifonmer auec le Prince d' Achaïe , 
il luy auoir donné la liberté , de I* auoit ho- 
nore de pluGeurs gratifications . Il cfl bien 
vray qu'il efl malaiic de découurir l’alliance 
de la pareotc de Michel auec Anfeau de Tou. 
cy , qui dloit £ 1 ; de Nariot de Toucy de de 
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tlfS- fcrqé cy-dcuanc ; & ainfi □' auoit aucune affi- 
IÎavdovin nicé aucc Ici Paleologues : ce qui me pcrfua- 
11 . tle qu' Acropolitc a confondu ces deux An* 
feaui . Quojr qu' il en foit , Michel attendoit 
toûiours r execution de fe* prom elfes : mais 
foie que ce Seigneur eût change Je volonté , 
ou qu’effeûiuement il ne fut en ion pouuoir 


campagoe ver» le Printemps de cette année : 1 1 f R* 
& à l’ayde de quelque fccoun , qui luy fut Bavdovih 
enuoyc par Mainfroy Roy de Sicile fun geiv- H. 
dre, reprit plulieur» plactl qui iuy auoient cflé 
enleuc-ei les année* precedente* L’ Empereur 
Grec de fi part lit partir Alexis Strategopu- 
le , qui auoit elle orné du titre de Celar peu 


de Ici exécuter, il enuoya faire fes exeufet à auparauanc , aucc huit cent Soldats , de luy 

Michel , fur ce que 1 ' Empereur Baudouin te donna ordre de leuer let Garnifon* Jei villes 

j-Æ J. t i. I— Am U J- Tl A, J- |„ 


déifiant de luy , auoit retiré les clefs de la 
porte par laquelle U auoit propofé de le fai- 
re entrer . ( a ) Michel voyant qu’ il confom- 
moic inutilement fon temps de fes troupes, 
lie retira en Afic , ayant accordé aux trou 
Amba (fadeurs de Baudoüin , qui ie vinrent 
trouuer en chemin , vne Tréue pour vn an, 
qu’ il ratifia depuis eRantarriuc à Nicce, vers 
U faifon de l'Automne. 

- XXI- Ib) L'année fuiuante il fit alliance 

l l6 l. le Génois contre les Vénitiens , le trei- 
Mirh^t fai» *'cme iour de Mars, eftant en la melïne vil- 
aliianco“a- * c Nicéc , ( r ) de leur accorda par le Traî- 
née les Ge* l’exemption de péage en tous fes Ports, 
noii. & pluiicurs autres priuileges , à condition qu’ 


i-.dU.Parlf, i' 1 *“y fourniroient cenain nombre de valf- à Rhcgio , qui eft vn Port diflant de 
-, ' . J ' féaux de guerre , fuiuant le prix dont il fue ques milles de ConRantinople . De là 

conuenu- La ialoulie auoit elle de tout temps çanc ven la place, pour fatisfaire aucc ( 


IX- y trauailla plus qu'aucun de Tes predcccf- de profiter des dclordrcs du temps, pillans de 
ficurs , de fit tant par fon entremife qu'il fe attaquans indifféremment les vns de fes autres- 

conclut vn Traité folemnel en l'an mille deux Siratcgopule donc ayant mandé les principaux 


entre ces deux Républiques , donc les forces 
à peu prés égales fur mer, donnoient toûiours 
matière à quelque nouueau dcmeslé . Ce qui 

Î arut allez aux entreprifes des Isles de Can- 
ie , de de Corfou , de en d' autres occafions , 
qui firent naiflre de cruelles guerres entre ccs 
peuples durant plufieurs années • Les Papes 
s'employèrent fouuent pour les pacifier , de 
firent leur poflible pour établir vne paria itc 
▼nion entre ces deux Etat* . (d) Grégoire 
IX- y trauailla plus qu'aucun de Tes predeccf- 
feurs , de fit tant par fon entremife qu'il fe 
conclut vn Traité folemnel en l'an mille deux 
cent trente-huit t par lequel , entre autres cho- 
ies il fut conuenu, que ny les vns ny les au- 
tres ne pourraient faire aucune alliance aucc 
1 ’ Empereur Grec , lans vn mutuel consente- 
ment • (e) Ce qui fut tatifié par vn autre 
Traité en l'an mille deux cent cinqtuntc-vn . 

i f) Mais cette Paix fubfiRa peu de temps, 
t fut rompue par la diuifion qui commenta à 
Gâter entre eux en l’an mille deux cent cin- 
quance-fix , au fuiet de I’ Eglifc ou Monafle- 
xe de faint Saba dans Acre , qu'ils preeen- 
doient refpcftiuement leur appartenir par con* 
cefljon du Pape - D’où s’cnluiuirent de gran- 
des guerres , de plufieurs combats fur mer , 
dont les fucccs , quoy qu' auantageux aux vain- 
queurs , furent funeftes à la Terrc-falntc , de 
par la fuite à 1 ’ Empire de ConRantinople . 
Car comme les Vénitiens en confidcratlon de 
cette guerre , aooienc fait vne Ligue pour vingt 
ans aocc ceux de Pife contre les Génois ; de 
mefme les Génois i appuyèrent de l' alliance 
de Michel Paleologuc , cnnemy capital des 
Veaitiens , qui efianc deuenu plus fort par cet- 
te alliance , fit aufli plus viuemenc la guerre 
aux François. Outrcque les Vénitiens fe voy- 
ais engagez dans cette fïchcufc guerre , ne 
purent à l'auenir s'appliquer aucc tant de foin 
an iccours de ConRantinople de de l' Empire • 


de Thrace, de de conduire les autres troupes 

¥ l’ll crouueroit dans ces Prouiuccs de dans la 
heffalic , afin de s'oppofer au Defpotc . Et 
dautant qu' il deuoic paffer prés de ConRan- 
tinople , JJ le chargea de s’ enquérir en par- 
tant de l'état de la place , afin que lors que^' 1 ,4 ’ 
la Trcue qui eRoit entre les François de luy, 
de qui ne deuoit expirer qu'au mou de Se- 
ptembre, ferait finie, H pût, fi l'occafion le 
prefentoit , l’ aller aflieger , fçichant d' ailiturs 
que les François qui eRoient dedans , eRoient 
dans vne grande ailette de viures, de 1res- in- 
commodez . Stratrgopule ayant paffé le Dé- 
trait , de débarque les troupes à Galipoli, 
marcha du coAé de Scliurée , de vint camper 
à Rhcgio , qui efi vn Port diflant de quel- 
ques milles de Conflantinoplc . De là auan- 
çant vers U place , pour fatisfaire aucc ordres 
oc 1 ’ Empereur , il fit mettre fes troupes en 
bataille, afin de donner l'épouuante aux Fran- 
çois, fans 'toutefois faire aucun a£le d* hoflili- 
té , tant à caufe de la Tréue , que pour ce 
que ce qu' il auoit de gens de guerre o’ efloie 
pas fuffilant pour fermer aucune entreprife ; 
aulfi Ion principal deffein clîoit de s’ appro- 
cher des * Volontaires . On appellolt ainfi 
certaines troupes débandées , qui ne rcconnoil- 
fans ny les François , ny les Grecs , tàchoient Volontai- 
de profiter des dclordrcs du temps , pillans de 


d' entre eux , apres leur auolr fait cfperer de 
grandes rccompenfci , i informa des moyens 
de fe rendre maiflre de la ville de Conflantl- 
nnple , dont ils fçauoient l’état , à caufe qu' 
ils rodolent perpétuellement aux enuiron*, de 
que mclmes il y en auoit plufieurs d' entre 
eux qui y auoient leurs familles , de s' en 
ciluicne retirez pour les incommoditez qu'ils 
y fouffroient. Ceux-cy gagnez par Icspromcf- 
fes de Strategopule , de d' ailleurs fouhaitans 
de rentrer loûi la domination de leurs Sei- 
gneurs naturels , luy dirent, que ïamais 1" oc- 
cafion ne fe prefenta plus fauorable pour par- 
uentr à ce deffein : que la diicttc efloit gran- 
de dans la place , qu'elle eRoit depourueué 
de troupes, au moyen de ce que les François 


de troupes, au moyen de ce que les François 
en cftoient partis depuis peu pour aller vers 
Daphnufic j de que ce qui y rcRoic , eRoient 
gens fans deffenfe , de fans aucune expérience 


au fait des armes ; de que s' il vouloir tenter 
cette entreprife , ils promettoient de l'alfiRer 
non feulement de leurs perfonnes , mais enco- 
re des intelligences qu' ils auoient dans la ville • 

XXIII- (À) Uaphnufie eRoit vne place af- Les Fran- 
fife fur U coRe de Thrace , du coflé du Pont- ç 0 j s vont 
Euxin , ou de la mer Maiour , à mille Rades aflieger 
de ConRantinople , enuironné d'eau ; d'où Daphn:;lie. 
Acropolite luy donne le nom d'Isle . Les 


Guerre de. XXII- (jf) La Tréue, oui auoit cRé arré- François entreprirent de I' aller aflieger , par 

l'Empire, tée entre 1* Empereur Michel de le Defpote le confeil du PodcRjc ou Bail des Vénitiens, 


(a) Pdcbjm .1 x.c. zi- Acrop. c- 84. 

( b ) Recueil its C battu , p- 9 • 

? c ) Cnntacuz- /. 4. c. ij. Giuflin. /. }- Folie- 

*/■ 4- 

( d ) Giuflin. Neb- /• 3. Folie ta L 3. Subtil, de:- 
1. I 9- 

ITifl. de Cfflentlnop. 


(e) B i tare. L r . de belle Veneto , p- 71 j. 

( f ) J VilUnl t. 6- (■ 6». Sanut. /- 3. p. ix.c.f. 
Sabell. dec. i- 1 . 10. Qiufl- Neb- I 3. an. 11 j8- 

, Follet al. 4. 

( g ) pAcbym. /• a. t- a j. 

(n) Gre^or. Acrep. ci y Nicepber- In Breuinr ■ 
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HISTOIRE DE CONSTANTINOPLE 


* arriué depuis peu à Cônrtamlnopl* , où ilaooie tei A Spandtxgino dïftftt que rira de cm Vo- 

ItôJ* ftiuoyé par J» République auec quelque* lontaires, ou autre Grec, luy vint dire, qu'il 1 1 o I . 
BaTOOVXM taiiTeaux . (n) Sabeliic & autre* Ecriuain* auoit fa nvaifon à Confiantlnopte > Ter* lesBAV&Otm 
11. de Venlfe le nomment Mare Gradcnigo , & rempart*, du codé de la Porte Dorée , pré* JJ. 
dirent qu’il fat chargé par BaudoUin d’aller le Temple de la Fontaine , de laquelle 11 y 

garder l'encrée du Détroit du collé «le la mer auoit vue Ifloé 8c vne fortie cachée fi»Qa ttf* 

Maiour , fur le bruit de la marche de Par- re , qui conduifoit hors la ville, fit qd’ U lay _ ..a 

mée de Michel . Acropolite, qui le décrit corn- ferolt aifé d’y faite entrer par là autant d«^ *' 3 

me en ieune homme plein de (eu, dit qa* Soldats au’ il voudrait i qu'ayant vifité le lieu, 

e fiant arriué à Conflantinoplc , il perfuBda è H y en ht entrer quelque nombre U nuit, qui 


eftant arriué à Conflantinoplc , il perfuBda à 
. , l’ Empereur d* employer le* nouuelle* troupe* 

"*"]• q u * U au <>lt amené , à faire quelque exploit, 
*• 'JJ* afin que le* Grec* n’enfTent pa* luiec de leur 
reprocher d'eflte enferme* dam roc place 
fan* en ozer forrir . Et que fur cela ayant 
équippé ce qu* il y auoit de eailfeaux dam le 
Port , il* firent voile rer* Daphoufic , où ils 
mirent le (îege . En quoy il femble y auolr 
quelque contradiÛion , car U <11 confiant que 
la Tréue eftoit pour lor* entre le* François 
& les Grec* i ce que Sabeliic témoigne , écri- 
unt qu’elle iubfiftolt , lor* que Strategopule 


ooiuais qu 11 vouaron ; qu ayant viurc icmi. 

H y en ht entrer quelque nombre la nuit, qui 
ayant tué le* garde* fur les retapa ft* , brllr* 
rent la Porte de la ville à coup* de hache* , 
A donnèrent le partage au furplul de fon a»- 
mée. Mai* Pachymeres ta raconte auçc <T au- 
tre* drconfiance* , A dit que Strategopule 
ayant enfin relolu de tenter la prife de Cou* 
(tantlnople , vint de nuit vlfirer le* endroit* 
par où il U pourvoit efcalader ; A qu'avant 
trouué que ccluy qui eft du collé de la Por* 
te Dorée eftoit le plus foible , & le moin* 
gardé , il arrêta de l’attaquer par cét "en- 
droit-là • 


prit Confia n« inople : 8c ainfi il n’eft pa* pro- XXV. Lfc refultat de la maniéré que l'on Co mmt 
bablc que le* François ayent entrepris de la deuotr s'y comporter , fût. que te gro* de F Confianti- 

rompre par le fiege d' vnc place qui apparie- armée fe meterou en embuscade au Monâlte- noo i e fa 


rompre par le fiege d' vnc place qui apparte- 
nolt aux Grecs ; ioint que ( à ) Pachymeres 
dit, que Strategopule eût ordre de Michel de 
ne rien faire en cette occafion , non ainfi qu' 
il écrit , parce qu* il n* auoit pas a (fez de trou- 

Ç s , mais tray-fcmblablemcnt à caufe de la 
réue . De forte que n’ efioit que le* autre* 
Ameurs Grecs difent la «nefme chofe qu’Acro- 
polite , Faymcrois mieux àioûtcr creance au 
dilcoars de Sabeliic, qui dit , que Gradenigo 
fut enuoyé de ce collé là, C'efi à dire du co- 
llé de Daphnufie , pour garder l‘ entrée du 
Détroit ver* le Pont-Euxin . (f) Pachyme- 
res iioûce , qu'il y auoit en cette armée na- 
uale trente vaifleaux long*, A vn grand Ga- 
llon de Sicile . 

Stratcgopu- XXIV- Strategopule eût peine à fc refou- 
le tente ladre À Vr* entre prife de cette cunfequence. 
prife de Qui eftoit contraire aux ordre* particulier* qu‘ 
Confiant U n auoic de Ton maifire, A éloignée de toute 
liople* apparence de fuccés, pour le petit nombre de 


armée le meterou en embulcade au wonaite- nop ] e 

re de la Fontaine , tandis que les Volontaires 

auec quelques troupe* plante roiçnt leur* échel- 

les aux muraille* , qui ayant gagné les rem- {notaire*. 

part* , viendraient à la Porte Dorée , A I* 

déboucheroient , / (8 ) car elle eftoit lors b<Xi- 

chée A fermée d' me muraille ) A que le fi* 

gnal donné il approcheroit auec fon armée, 

A entreroit dans la place ; ce qui fui aiofl 
exécuté • Car le iour , oo plû:ôt la nuit , que 
l’on deuoit faire cette entfepfile, U fit appro- 
cher prés de la ville rout ce qu' il iuoit de 
troupe* , tant de Grec* que de Scythe* , ou 
Gomarai . Ce qu’il ne fit pa* toutefois fans 
quelque deffiance de la part de* Volontaire* , 
qui F auoient porté à cette entreprise , crai- 
gnant qu’il* ne l'enflant attiré en cét eftdrolt- 
]à, pour luy dreflar quelque embufeade . Mai* 
leur* fermens, A le* afHJrance* qu’il* donnè- 
rent de leur fidelité , |e firent auancer lufqoe» 
au Monaficrc , où H fe tint auec fe* troupes 
fans faire bruit , attendant le fignal qa’ll* 
luy deuoient donner, qui eftoit, rivent let Bm- 


apparence de fuccé*, pour le petit nombre de au Monaftere , où U fe tint auec fe* troupes 

croupes qu'il auoit pour lor*. Il eft vray que fans faire bruit , attendant le fignal qa’ll* 

les Auteurs ne conulcnnent point, qu'il n'eût luy deuoient donner , qui eftoit. Vivent let B m- 

que huit cent hommes , comme écrit Grcgo- per tvn Ienn ûr Miebel , ou félon Phranzel , 

ras- (d) Car Acropolite dit directement , que Vivent Ut Grect . ( i) Les Volontaires cepen* 

fon armée eftoit compolée de Grecs A Scy- dant plantèrent leur* échelle* , montèrent far 

thei, ou Comains , qui n'auoient pat coûtu- les remparts , A ayant tué les gardes» qu’il* 

me de venir à la euerre en fi petit nombre. trouuerenc pour la plûpart endormis; A ceux 


(r) Spandugino alfûre qu’elle eftoit de vingt- 
cinq mille combarans ; A le Pape (f) Vr- 
bain Quatrième écriuant au fuiet de la prife 
de ConHantinople , dit que l’armée de Mi- 
chel efioit ttes-nombreufe • Ce qui peut faire 
croire , que ce* termes de Gregoras fe doi* 
dent rapporter au nombre de ceux qui com- 
mencèrent cette entreprife , tandis que le re- 


lie des troupes efioit en vn porte plus élol- f bel . Auifi-toft Strati 

gné, ou de* Grecs qui partirent del'Afietuec troupe* vers la Porte Dorée , A entre dans 

Strategopule , fans les autres troupes qui fe h place fur le point du iour . Les Comains 

joignirent à luy dans la Thrace- Enfin Stra- qui efioient aueç |uy A quelques Grecs *‘ 

tegopale dans cette irrefolurion , fe lai fia néant- cpandent incontinent (ans ordre dan* toutes 


qui les ayant apperçeus prenoient la faite , ils 
aefeendirent promptement à la Porte Dorée,, 
la débouchèrent ; guis auec des haches A df * 
leurers , brlfereot CC aba tirent les portes . En 
mefine temps vn preflre d’ entre eux , nom- 
mé Laceras , A quelques autre* montent fur 
les remparts, donnent le fignal , A crient à 
hautç voix Vivent let Emperettn 'I tvn tt Mi- 
rée/ - Au'iïi-toft Strategopule fait auancer fes 
: Dorée , A entre dans 


troupes vers la Porte Dorée , A entre dans 
la place fur le point du iour . Les Comains 


moins emporter aux perfuafion de fon ncueu 
Alexis, A de Coutrizace P vu des principaux 
chefs des Volontaires . Les Auteurs Grecs ne 


les rués, A courent au pillage , auec tant de 
confufion , que fi les Françors fc fartent ral- 
liez , A n' enflent pas pris l’épocoante , H* 


s'accordent pa* encore en la maniéré de cet- Ici enflent tou* taillez en pièce*. Ce que 


te entreprife ■ Acropolite qui viuolt en ce 
temps-là, Nicephore Gregoras , (x) Phrtn- 


Strategopule ayant apperceû , Il commença à 
craindre ; A comme il auoit beaucoup d* 


(a) fvbtlL dec. f. I. i». Append. ad Ville- 
Mned. 

( b ) L- 1< r. a 5. 

(c) Vncbjm. a;. 

(d ) Aerep. c. S- 
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— — " expetience, il contint dans l’ordre, quoy qu’ qui efloit en leur* maifons de campagne , de % . 

I 2. 6 l • aucc beaucoup de peine , ce qui rcüoit de trou- à fauuer leur» beaux meubles , ne fongeaflent II61, 

BaVDOViNpes aoec luy , leur faifant dcfienles de s'éloi- point à entrer dans la ville - Gregoras ditBAVDOVlN 

II» gr.er , ny de partir des rangs . Cependant il que Scrategopule eftant dans la place , y de- I '• 

i £dit. Porlf. ne voulut pas s'engager plus suant dans la vil- meura vn iour entier , tenant Ces troupes en 

p a r. , yj. le , qu'il n' eût reconnu quelles forces il y bataille , & que le lendemain , il fit mettre 

r auoit dedans , dont il n‘ eiloic pas bien cer- le Heu en quatre endroits de la ville ; ce qui 

tain, de iufques à ce que le iour fut plus grand : n'eft pas probable , eftant plflcô: à prefumer 

de ce dautanc plus que parurent d’ abord quel- que la ville fut prile de le feu mis en va feul 

uues François qui firent refinance, de s’oppo- iour. Pacbymeres iiofite , que lean Phylax, 

ferenc vigoureuiement aux Grecs ; ce qui luy qui efloit de la Maifon de 1' Empereur Bau- 

redoubla fa frayeur , de le fit longer à vnc doüin, de s'efloit venu ranger auec Stratego- 

retraire . Mais les Volontaires , qui cllolenc pule , luy donna ce coofeil • 

gens hardis , luy dirent qu'il ne faltolt pas XXVII» Baudouin efloit durant tout ce va- Fuite de 1' 
cunfulter là-deflus, qu' ils efloient engagez trop carme dans le Palais des Blaqucrnes, fumant Empereur 

auant dans la place pour efpcrer d'en lortir, pacbymeres , quoy que Gregoras fembie di»BaudoUio. 

que la feule Déniée efloit criminelle , de et- re que ce Palais efloit pour lors inhabité de 

pabte de les faire tous périr : enfin que la for» deferr , de que la demeure ordinaire des Em- 

tune qui leur auoit eflé fauorable dans le com- percurs François en ce temps-là efloit leMo- 

mencement de cette entreprife , ne leur man» naflere de Pandocrator • Mais il cfl croyable 

queroie point auflî dans l'execution , de dans que ce Monaflere qui appartenoit aux Veni» 

la fin - Sur ce difeoars Scrategopule fe relbûc tiens , comme i'ay remarque ailleurs, efloit 

Je continuer fa marche , tenant toûiouri fes auflî la demeure de leur Podeflat , ou Bail ; 

gens ferrez ■ Cependant les Scythes comoient de que li le Palais des Blaqucrnes efloit aban- 

les rues , tuoient ceux qui fc rencontraient donné, les Empereurs habitaient le grand Pa- 

deuanc eux , pilloicnt les maifotu , de à U lais ■ Baudouin ayant appris que les Grecs 

fin donnèrent vn tel effroy , que les François eiloient dans la ville , prit refolution comme 

fans fonger à fc rallier , prirent la fuite de les autres de fe fauuer, de n'ozancpas pafl'er 

t écarrcrent - à trauers les rues , il monta fur vn vaifleau au 

XXVI- Scrategopule d' autre part qui fo Palais des Blaqucrnes , de fc fit conduire iuf- 
tenolt toujours en bataille , ne voulant auan- ques au grand Palais, où la flore qui s’efloit 

cer que bien à propos . fur la nouucllc du rc- approchée le receuc , de tous ceux qui voulu- 

tour de de l’approche de la flotte de Daphnu- rent fc retirer,* ce qui fe fit tout le foir de la 

fie, rallia fes gens qui efloient entres, de obli- nuit fuiuame. (/) Vn Auteur du temps écrit, 

vea les Grecs de la ville à fe joindre aucc que le nombre des fuyars , de de ceux qui s Temps de 

luy malgré bon-gré, puis fit mettre le feu en embarquèrent fut fi grand , que la pliîpart d' la prile de 

diuers endroits de la ville: afin que les Fran- entre eux moururent de faim , auant que lesConlUnti- 
çols eflans occupes à fauuer leurs femmes de vaifleaux fuffent arriuez en l’ Isle de Negre» nople • 

leurs enfans , de ce qu' ils auoient de plus pre- pont , où ils abordèrent premièrement . La 

, cieux dans leurs maifons, ne fongea fient point prife de Conflaminople par les Grecs arriua . 

à prendre les armes pour fe deffendre *, ou du félon Acropolite , le vingt cinquième iour de 

moins fufient obligez de partager leurs foins, Iuillet , ou félon Pachymeres , le iour de Sain- 
tes rns traualllans à fe fauuer du feu , les te Anne , qui efl le l'uiuanr , l’an du monde 

autres de leurs ennemis- Les François n'ayant à la façon de compter des Grecs , fix mille 

pd rien faire contre cetce place efloient re- fept cent foixantc neuf , Indtflion iv. qui re- 
tournez cette mefine nuit , dt auoient ietté «ient à l'an de nofire Seigneur mille deux 

les ancres aux enuirons du Monaflere de faint cent foixante-vn; de ainfi les François pofle- 

Michel , fitué fur la riuc Europcanc du Bo- derent cçtte capitale de l'Empire d' Orient 

fpore - (a) Ce Temple fut conflruit en ce par l' efpace de cinquanre-fepc ans trois mois 

lieu par le Grand Conftantin , de efl plus onze iours , ayant eflé prife par eux le dou- 

communemcnc reconnu dans les Auteurs Grecs ziéme iour d' Auril l'an mille deux cent qua- 

foûs le nom de Soflhenlon . (à) Les Empc- crc • (j ) Les Auteurs Latins qui ont écrit de 

reurs laflinian de (r) Bible le Macédonien, cette prife » la rapportent auflî en cette an- 

le rebâtirent . (4) Le Sultan Amurat le fit née , de ccriuent que les Grecs furent aidez 

démolir , de des maciercj en fit faire vn fort en cette occafîon par les Génois , auec qui 

à l'entrée du Pont-Euxln • (r) L’ endroit où Michel auoit fait alliance, en haine des Ve» 

il efloit éleué , efloit commode pour retirer nltiens - Mais les Ecriuains Grecs ne font au» 

) les vaifleaux , le riuage c liant en quelque fâ» cune mention d'eux , au récit au' ils font de 

çon couppé , de formant vite efpcce de Port» la prife de Conflantiuoplc . (*) Niccphore 

Cette flotte donc , fur le bruit qui fe faifoit Grrgoras mefme dit qu'ils n'y contribuèrent 

dans la place , s'auança en diligence pour U en rien , de s’ ils fc joignirent à eux en cette 

fccourir . Ce qui obligea les Grecs de mettre occaGon , ce furent ceux qui efloit habitues 

le feu non feulement dans la ville, mais en- dans Gooflantinople , donc il y en auoit plu- pxg. ijj. 
corc aux belles maifons des champs , (c'eft fieurs, au redt de Pachymeres, qui afleured' 

ainfi qu'il faut entendre Acropolite ) qui efloient ailleurs que Strategopule , fur U nouvelle de 

fur la rioe du Bofpore , de apparrenoient tant V arriuée de la flore de Daphnufic , obligea 

4«,'i)l» aux Vénitiens , qu'aux autres Nations, afin les Grecs de fe Joindre à luy ; enfemblc les 

que ceux de dedans eftant occupes à fauuer Romaïfansde la ville , c’ efl ainfi qu' U appelle 

leurs enfans de leurs familles , ceux de dehors ceux qui fSiuoriToient lourdement le party des 

s'employant dç leor part à éteindre le feu Grecs, qui fe faifoienc appellcr Romains- 
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<* ( b ) Proctp. I I. Je to. {g) N*Mg. h, S. LuJ RhAaaret. hiCntim, 

(O Wàt P» |8p- Parlf iaaut. I. ia. c. fi. J. Vitlaai A fi. 

(d) Duras c-U Cj Z 

(c 1. , <«?• »j. Ltmclm. In ( h ) <br,v. 1 . 4. u. 

Zr Cn/hnlmp. L ij 
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XXVIII- (») La nouuelle de cét heureux 
1 1 6 I . f UC cét fut auflî-tôc apportée à Michel , qui 
B A VDOTIN efloit campé pré* de Metenrion en Afie, pre- 
II- miercmcnt par va bruit incertain qui i’ épan- 
Nouuelle dit Incontinent , puis par ceux que Stratego- 
de la prife pule luy enuoya en diligence , qui y arriue- 
de Conltan- rent le mel'me iaur . La iurprife fut telle d' 
tinople por- abord de (a part , qu ii eut peine à fc per- 
tée & Mi- fuader la choie pofliblepar vn fi petit nombre 
chcl - de troupes -, luy qui n’ auoit pü l'année pre- 
cedente aucc vne armée entière , prendre le 
feui château de Galatha ; de lotte qu’il n’au- 
roit pas âioûcé creance à cette nouueilc , ii 
les Députez de Straregopule ne luy cuifent pas 
apporte en mefme temps le Ballon , ou la Pi- 
que de pourpre de Baudouin. Ce Ballon efloit 
vne efpece de long Sceptre , dont les Empe- 
reurs de Conflantmoplc violent , qui cil ap- 
nellé par ( h ) Codin Dkaake , citant comme 
le Ballon de Commandement , le la marque 
de la luAice que le Souuerain rend à fes Sujets, 
d'où il a emprunté le nom - ( c ) Les grands 
Of&cicrs de r Empile auoient ai_QÏ leurs Sce- 
ptres, ou Dicaniccs , dans les derniers fieclcs, 
qui leur furent accordez par l’Empereur An- 
dronique Paleologue, furnommé le vieil, fui- 
uant la remarque de (d) Pachymeres - (e) 
Le rociine Auteur , comme auflj Acropolite, 
ccriuent que T on apporta encore incontinent 
après à Michel raBublemcnt de telle de Bau- 
douin, fes brodequins de pourpre , fle ion cfpéc , 
dont le fourreau efloit de veloux , ou de taf- 
fetas crainoify , que cét Empereur fut obligé 
de biffer au Palais par fa fuite précipitée . 
Acropolite dit , que l’affublement de telle 
efloit fait à la Françoife , couuen de perles 
& de pierreries , 6c qu'il auoit au fommet 
\ vn gros Rubis , ou vne pierre prccieufe de 

couleur rouge . l‘ay peine à croire que ce 
Counre-chei ait eflé félon 1 'viagc des Fran- 
çois . qui portoient en ce temps-là des Auaiu- 
ces oc «les Chipperons , qui u' auoient rien de 
pointu . le me perfuaderois plû.ô: que Bau- 
doüin , qui auoit coût unie de fe couurir à la 
mode des Grecs , comme on recueille allez de 
fes Seaux , prie aufli leur affibiemcnt de te- 
lle ; fle cette efpece de Chappeau en forme 
pointue , qu’ ils portoient en ce temps-là , au- 
quel (/) les Auteurs donnent pour cette rai- 
fon le nom de Pyramide . 

DeiVfiption XXIX. Ce Cbappcau efloit proprement vne 
du Chap- Vmbellc , d’ où il eft appelle ScUdUn , à eau- 
peau des fe que l'on s'en feruoit pour garantir le vi* 
Grecs- fage des ardeurs du Soleil , 6c pour luy don- 
ner quelque ombre ; fa figure efloit pyrami- 
dale, le le tout couuert de taffetas ou de foye , 
d' où il femblc que le corps du Chappeau fut 
appelle Seles , fuiuant (g) Codin , comme le 
bord /Jr, ou dire , à caul'c qu'il efloit plat : 
car il eft con liant que les Grecs retinrent plu- 
Edit ■ Parlf. fi car s de nos termes François. (b) Gregoras 
pag. i6o- fe plaint de ce que de fon temps l’Empereur 
Andronique le Ieunc auoit laiifé abolir la 
cofltume qui s’obferuolt en la Cour de 1 ' Em- 
pereur, où les Geotilsbommes âua ocez en iae , 


( a ) Aerep. c- 8é- 87. Pacbym. A», t. j,. NI- 
ttpk. Gregor. /. 4. r. »8. Pbran Z. I. I. (. J. 

(b) dt Off. c. y nu- u. u. c. € au- S. 9 

10. il- 

( c ) Codix. c. 4. & C. Leunclau. la Pond. nu. | 
1 7 J • 1 >9 ■ Xigalt. i» Glajf- y. tunlvixm . 

( d ) Porbym. I. u- 1. u. 

(e) Acrap.e. 87. 

(f) Acrtp. r. u. 

( g ) Codin. e. j. ». t. ». 

( h ) Nkepbtr- Grelot. 1 . 9. 


portoient au Palais des chappeau» de figure 

pyramidale , couuert* de foye , cblcun lelon I l 6 * - 
la condition & dignité , les ArchontopAlcs , B A vnovi» 
ou ieuncs Gentilshommes ic tenant telle nue. 11 
Le Chappeau de I Empereur ne differoit de 
ceux des Seigneurs de fa Cour , qu’en la cou- 
leur, qui efloit do pourpre . ( i ) Nice ta s re- 
marque , que lors qu’ Andronique Comnene fut 

f iroclamé Empereur , on luy ofta de la telle 
e Chappeau pyramidal de codeur brune , 
qu'il portoit , Ce qu' on luy en donna vn rou- 
ge, tandis que d'autres le reuefloient du man- 
teau Impérial - Ce qu' Acropolite iioûtc , que 
ce CbBppeau auoit vn Rubis fur le haut, eft 
conforme à ce que (A) Cantacuzene écrit, 
que le Chappeau de l’Empereur efloit orné 
Ce cnrichy de pierreries le Je perles , 6 c d’ vne 
pierre de grand prix au fommet . ( / ) D’où 
ailleurs il deligne ce Couurechef du l'eul nom 
de Rubis, ou de Pierre precieufe qui le met- 
toit fur la telle , laquelle faifoit la différence 
d'aucc les Scyades , ou Chappeaux des Dc- 
fpotes , qui elloieot aufli couuert* de perles: 
qui cl! ce que ( m ) Codin entend , lors qu’ i| 
dit , que le Scyade des Defpotes ne differoic 
de ccluy de 1 Empereur qu’ au tombe ou com- 
ble , c’ eft 8 dire au fommet . G’ eft auec ce 
Chappeau que 1 ’ Empereur Iean Paleologue 
eft figuré en quelqucs-vnes de fes (») M«*n- 
noyes , & ( 9 ) dans quelques reprefentations 
de l’entrée que cét Empereur fit à Ferrare, 
dont ( p ) parle Phranzes , qui fc voyent dans 
les cditiûrs Royales de l’ Hiftoirc Byzanti- 
ne , eflant l’ affablement de celle ordinaire Je* 

Empereurs , comme le mcüne ( f ) Codin fait 
Voir ailleurs. 

XXX- Ce fut auec ralfon que Michel té- Réioüyf- 
moigna vne ioyc extraordinaire d’ vne nouucl- fance des 
le fi agréable , telle qu’ efloit celle de la pri- Grecs pour 
fe de Coniiantinoplc , peur laquelle les Grecs la prife de 
auoient foûpirc vn fi long-temps , 6c l.-urs Confiant! • 
Empereurs auoient entrepris tant de guerres • nople • 

( r ) Il y eut toutefois vn Seigneur de la Couç , 
nomn c par Spandugin Théodore Tornices, 
qui parmy cette allegrelTe generale, eflant au 
lit malade , fur ce qu’ on le voulut féîoüir 
par cette nouuelle , tira vu grand foflpir du 
tonds du cœur , 6c par vne trillelfe véritable 
qu'il fit parétre fur levifage, le mit à plain- 
dre le mauuais fore de U Grèce 6c de I' Afie : 
preuoyant , à ce qu’ il difoit , que les Grecs 
qui auoient étably le fiege de leur Empire 
dans I' Afie , & par ce moyen auoient ferui 
comme de rempart & de digue aux inuafions, 

& aux courfes' des Turcs , eflant paiTcz dans 
l’ Europe , abandonneraient ces Prouince* , 6c 
les laiiieroicnt expoféc* aux nattons barbares» 
qui ne manqueraient pas de piofiter de leur 
abfence, 6 c i la fin viendraient dans la Thra- 
ce, 6c fe rendraient malftre* de tout T Empi- 
re : ce qui arriua dans la fuite des ccmps. 
comme ce Seigneur auoir prédit ■ (/) Michel 
i' achemina en diligence vers Conftantinople » 

& arriua le quatorzième iour d' Aouft au Mo- 
nàflcre de Saint Cofme 6 c de Saint Damian,pqg. té,. 


( i ) Nlfft- In Andron- /• l - 

( k ) Cnniœuz- /• 4- c. J> 

( I ) L-i.c- j. I. ». r. 14. t. J. c. aj. 

( m ) Codin- c. 3. ». »• 

( n ) 0<?4«. Strada à Rosberg- pg£. JJ 7. 

( o ) Aux fin. du Louure • 

(p) Pbranz.l i-C.it. 

( q ). Cap. f.n- tl. 

( r ) Spandugin- délit orig- de'Turcbl - 
(f) Acrtp r. 8J. Greg. I. 4. c. 7. Vacbym !■ 
*•(■ }l. Pbram f. t. e. J- 
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. t qui eftoit proche de U ville , & le lendemain , 
12.6*. après auoir fait apporter l'Image de la Vies- 
B AVDOViM ge peinte par Saint Luc , fur nommée Hode* 
II. gctrie, oa Conductrice, du Monafiere de Pan- 
Entrée de docrator , où elle eftoit confemée , commp il 
Michetdans a cité remarqué . il entra par U Porte Dorée 
Confiant!- dans la ville , à pied , (ans ornemens Impe- 
rople- riaux , accompagoé de Théodore fa femme, 
qui ne prenoie pas encore le titre d' Impératri- 
ce, maisfcqlement ccluy de Grande Dame, de 
d‘ AndronJque leur fils , faifant porter deuant 
foy cette Image , laquelle ayant cfté depofee 
au Monafiere de Studius , qui efioit dédié à 
Saint Iean Baptifie , iJ monta à chcual , te 
vînt au Temple de fainte Sophie ; d'où, apres 
•ooir rendu grâces i Dieu de cét heureux luc- 
cés , Il alla prendre fon logement au Grand 
Palais • (4) Quelques iours après il voulut 
qu' Alexis Straregopule , auquel il en auoit 1 ’ 
obligation , fit vne entrée lolemnelle dans 
Confiantinople en forme de Triomphe, ayant 
la Couronne de Cefar fur la telle , peu diffe- 
rente de celle de T Empereur : & que fon nom 
fut (oint auec ceux des deux Empereurs en 
toutes les expéditions de Lettres , aux accla- 
mations , & aux prières publiques , l’efpace 
d’ vne année entière . 

Michel met XXXI. (é) Michel citant entré dans Con- 
ordre aux fiancinoplc , fon premier foin fut de rvgler le 
•ffairesdcla gouuerncment de la ville , de de rétablir les 
Ville. Eglifes, les Palais , de les belles maifons qui 
auoienc efié confommées par le dernier incen- 
die , ou qui auoient efié négligées durant que 
les François la polfedoient . (r) Il la trouua 
autli remplie d’ vn grand nombre de familles 
de diuerfes nations qui s'y cfioient habituées 
à caufe du trafic ; de quoy qu' il eat fuiet de 
s' en diflicr , il crût toutefois qu'il ne deuoit 


pas dépeupler la ville , de qu'il valoit mieux 
[es gagner par affeûion ; de les attirant à fon 
part y par les bienfaits , leur lalfler la liberté 
d'y continuer leur demeure , de l'exercice de 
leur Religion , de de leurs code urnes particu- 
lières: il voulut mcfme qu’ elles fu lient exem- 
ptes de toutes daces de impoli*. Il permit aux 
Vénitiens d'auoir vn Bail ou Podefiat , com- 
me ils auoient auparauant, de à ceux Je Pile 
vn Conful , foâs 1 ' autorité desquels ils pulfent 
viure , de efire gouuernez félon les loi* de 
leurs Nations- (d) Il donna à ceux de Geo- 
nes le Palais que la Podefiat des Vénitiens 
habitait foâs les Empereurs François , qui 
eftoit, comme i'ay remarqué , le Monafiere 
de Pandocrator . Mais la ialoufie de l' Inimi- 
tié efioit en ce temps-là II grande entre les 
Génois te Icj Vénitiens , que les Génois en 
haine de leurs ennemis fe iecterent auec furie 
fur ce Palais , oflerent non feulement toutes 
les marques de leur République , mais mefmc 
le ruinèrent de fonds en comble , de e-> firent 

C r ter les démolitions en la Galerie d' Anfald 
oria , qui furent depuis employées à 1* fa- 
brique de l Eglile de Saint George • ( t ) Qooy 


Î ue Michel eût plus d’ inclination pour ceux ““ 

e Genncs , à caufe de l'alliance qu'il auoir 12.61. 
contra&é depais peu auec eux , fi eft-ce qu* il Bàvdotui 
conçcut quelque défiance , quand 11 les vit ut~ II. 
rioer à foule dans Confiantinople , fit s ‘ j Edit- Pjrlf- 
établir. Afin neanmoins d'auoir quelque pre- p.tg. i(s 
texte de les en déloger , il leur donna le bourg 
de Pera pour s'y habituer I allant dans la 
ville les Vénitien» de les Pifans qui n’eftoient 
pas en fi grand nombre- Depuis le quel temps 
les Vénitiens ont todiours demeuré i Con- 
fiantinople auec leur Podefiat! , nonobfianc 
les guerres que les Grecs ont eu bocc eux , de 
particulièrement durant les Tréues • (/) Ce 
qui a efié caufe toutefois qu* ils ne furent pas 
obligez aux deuokrs de rafiaux de de fuiets. 
comme furent ceux de Genncs , leur Bail n 
cfiant pas tenu de fléchir le genoux à 1 ’ Em- 
pereur , que lors qu' il le venoir faluer pour 
la première fois; ce qu' ils n‘ cfioient pas obli- 
gez de faire dans les autres occafionj , non 
plus que de bailcr les mains de les pieds , ny 
d'vfcr de terme* à Ion égard , de en parlant 
à |uy , qui rclTentilTent aucune febieflion. 

XXXII. Le bourg de Pera faifolt en ce Defcriptton 
temps là partie de la ville de Confiantinople , de Galacha. 
dont il efioit feparé par le Port , (g ) citant 
bàty au pied d' vne colline . (A) Il tut appel- 
le premièrement Syce , à caule d'vn grand 
nombre de figuiers qu' H y auoit en cét en- 
droit , (?) comme vn autre bourg de la mef- 
me ville eût le nom d 'Elfe , à caufe des oll- 
uiers. (k) Socrate dit qu'il faifolt 1 a treizié- 
me région de la ville ; ce qui roc ferait dou- 
ter de ce que ( / ) 1 ' Auteur de la Chronique 
Alcxandrine Ai. >0 re , que luftinian luy donna 
le droic de Cité, puis que Socrate, qui Viuoit 
foâs le ieune Theodofe , femble dire qu'il 
efioit compris de Ion temps dans les quator- 
ze régions «Je la. ville . Ce qui luy peut auoir 
donné fuiet de l'auancer , cfi que luftinian le 
rebaftit de nouueau , l’orna de baftimens, 

("») te luy donna le nom de Iufl ixtxne ■ (a) 

Il fut en faite nommé Galatba , fans que les 
Aoteors anciens ayent remarqué la raifon te 
l'origine de cette appellation, & enfin Pera, 
d' vn mot Grec qui lignifie Outre , à caufe 
qu'il efioit au delà du Port ; ou lelon (•) 

Times, à caufe que IcsGalathes ou Gaulois 
trauerferent le Port ver* ce lieu-là- (p ) Il cfi 
encore fouuenc appelle Perame , qui efi à dire 
traiet. L'Auteur de l'ancienne defeription do 
Confiantinople , qui viuoit vers le temps de 
l' Empereur Honorius , r msr.jue qu'il y auoit 
«n ce bourg vne Eglifc , des Thermes ou 
Bains d'eau chaude, vn Marché, vn Thcatre, 
te autres bafiimens publics. Les EcriuamsBy- 
zantins font mention de pluficurs Eglifes oui 
y turent bafiies depuis , fçauoir de ( f ) celle 
des Machabées, ( r ) de Sainte Irene, (f) de 
Saint Georges, (r) de S. François, de Saine 
Benoift , de Sainte Anne, de Sainte Qaire , 

( u ) de S- Michel , te autres - ( * ) Il y auoit 


(a) Grtgor. 

( b ) Kl cepAor. Grcgor. A4. 

( c) Pstbjm.l.a.c. Jl. la. 

(d) Giufiln. utile Ufi. dl Genou, A J. saés. 
Fbèri. Follet* /. 4. eod. xnne . 

( e ) Vocbym I. s. r. }j. Gregor. t. 4. e. ». 
J. VUléBi 1. 1. e. 7*. 

(f) Codin • dtOff oulxCP.c. (4- x.is. f 3.14. 
( g ) Pet. tiré, defcrlpt. 


( h ) Hefrcb. M,/ef. Cod. de or Ig. 

( i ) Secrut- 1 . 7. r. »#. KUtp. CaO. A S. e • <• 
( k ) Socrat-l. ».*. 38. 

(I) Ctr Mm 


( m ) CAr. Alex. p. 774. Noxel/a lujl. jy e. J. 
UUm. onitteff. Canfi. j j. Prxop. I. ». de ttdif. 
luft. p. 14. 

( o ) Gyll. lu dtfer. CP. /■ 4. r ■ 1 r. 

(o) Tvn-e. 11. v- 408. 

( p ) N«s- jy. t. j. Nleet. i» Aude. Ait ÿ i* 
l[a*c- 

( q ) CAr. Alex. 

(V) NicepA.Cxfl. l i t. 6. 

( f ) Am. Comn l, a. 

( t ) Crufmj ad. Mxlaxum ■ Dacjt p- aag- 
( u ) GylL /■ 4. r. %Jt. 

(X)Y ItiOAftr* « 1 
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HISTOIRE DE CONSTANTINOPLE 

vne Tout qui efioit à la pointe du firent diuers prefcns , fie le fecourorent de leurs 


1 ' f I* Port , dont Ville Ha rdoüin fait mention , fie 
B A vdovix qui eft relie qui fut liegée Tannée preceden- 
XI- ta par Michel Palcologue . Cét Empereur, 
comme le viens de remarquer , après la prife 
de Confiant inople , donna le bourg de Pera 
EdU- Votif. fi ceux de Gennes , fi condition d'hommage 
p*£- s€ i< lige, ainfique (a) Pachy meres dit en termes 
exprès: (fi) fie que lors que leur Podefiat ar- 
riucroit fi Pera pour la première fois, il fe- 
rait tenu en venant faluêr 1 ' Empereur , de 
fléchir deux fois le genoux , vne fols fi l'en- 
trée , l'autre au milieu de U chambre , puis 
de baifer le pied fie la main de l'Empereur: 
ce que 1 rs grands Seigneurs de Gennes leroient 
suffi oblige! de faire lors qu’ils le viendroienc 
faluër , & que quand leurs vaiffeaux arriue- 
roient au Port , ils luy feroient le* mefmes 
acclamations quç les Grecs - Les Génois cfiant 
deuenus polfclfeurs de Pera, y firent bafilrde 
nouuclles habitations • (() Puis ayant recon- 
nu la neccflîté qu’ils auoient de fe fortifier 
par le demeslé , qu’ ils curept incontinent après 
auec Michel , ( a ) fie fur ce que foûs le com- 
jnenccmcnt du régné d' Aodroniquc le V*eïl 
fon fucceffcur , les Vénitiens les cfianc venus 
attaquer , ils auoient efle oblige» d’abandon- 
ner leurs tpaifons , fie de fe retirer dans Con? 
ftantinople , ( t } firent creofer fie aggrandir Içs 
folfct dont le bourg efioit fermé, y battirent 
de fortes Tours, qu’ils garnirent de machines 
de guerre , achetèrent (es vignes qui cfioknt 
aux enuirons , cleuerent de belles maifons fut 
les côraux voifins , fans que I’ Empereur , qui 
efioit lors attaqué de tous cofica par les Turcs 
fie les Bulgares, ozit les en empêcher - Tou- 
tefois le icune Andronlque offenfé de ce que 
ceux de Gennes luy auoient çnleué T Xslc de 
Metelin , fit abattre toutes ces maifons de 
campagne • (/) Après fa mort , foAs le rè- 
gne de lean Palcologue, & de lean Ontacu- 
xene foin beau-pere les Génois prenans I’ oç- 
caûon des diuilions de l'Empire, s' aggrqndl- 
rent fit fc fortifièrent dans Pera plus que dç- 
uant , fie y mirent de fortes garnirons ; de for- 
te qu’ils fe tendirent redoutables aux Empe- 
reurs fie fi U ville de Confiantinople , de la- 
quelle ce lieu deuint comme la Citadelle , (g ) 
les Grecs naçfmes, les Tartares , fie les Turcs 
I’ ayant attaqué , furent obligez de fe retirer 
auec honte . ( b ) Mais fi la fin ils furent con- 
traints de fuiure le fort de cette grande ville, 
& de fe rendre fi Sultan Mahomet le incline 
iour qu’ elle fut prife , le vingt-huitième iour 
de luin l’an mille quatre cent cinquante- 
trois - 

Baudoüin fe XXXIII- L'Empereur Baudouin s' cfiant 
retire en I' fauué auec vn grand nombre de François de 
Islede Ne- la ville de Confiantinople . après quelle fut 
grépont , fie venue en la puiffancc dç Michel , fit voile 
de Ifi au auec toute la flotte qui efioit allé affleger Da- 
Royaume phnuQc , vêts 1 * laie dç Negrepont , (l) où 
de Naples - «I fût t res-bien rcceu des Seigneurj de cette 
Isle , comme auffi du Duc d‘ Athènes de la 
ntaifon de la Roche , fie de la Ducheffe de 
Nbtia ou de Naxos , fie d‘ Andrus , qui luy. 


(a) Y/ubym- A J. c. io- 

(b) Idem Paibfm - A y- c-ay- Ccdin- de $ff. 
f M'f' io- 1 1- Cantocaz- A ll.tr U- 

(c ) Gttior. A y. 

( d ) idem A fi- Yaibjm- I. 9 . tv t fi- 
( e ) Grtger. A 1 1- 1. t- Peebjm. A la. c. fi- 9 
( f ) Ç an tac uz. I. 4 e. va. 

( B ) Las* u A I. Froiff. J. f*A e. ai. 

( h ) Laçai: A 8. Datas ç- 19. 4». 

| i ) Sabtil. du.tJ. 19 . Append ■ ai Ville- fier d. 


deniers • Eftant dans l' Isle de Negrepont il fre- 
donna l’Ordre de Cheualeric fi pluficurs Genr B A VDOVIH 
tils-hommes . De là il alla dans la Poüillo II. 
tr^uuer le RoyMainfroy, qui l’accueillit aufii 
fort humainement , luy lit de grands honneurs, 
fie le regala de plufieurs priions . 11 enuoya 
.en fuite fes Ambalfadcurs au Pape Vrbain 
IV- nouuellement tleué au Pontificat . ( * ) paf. 1 6 4 
lequel compatiffant fi fa difgrace , fit a celle 
qui efioit luruenuc à toute la Chrétienté pat 
la prife de Conflaminople , enuoya inconti- 
nent fes ordres au Miniflre Prouiocial des Fre- 
rçs Mineurs en France , pour y publier vne 
CroKâde contre Michel Paleologue , auec les 
mefmes Pardons fie Indulgences qui citaient 
accordées aux Croifez de la Terre Sainte - 
(/) Il rficba encore depcffuader ceux de Gen- 
nes par 1 ' Archeuefqup de Torre , ou de Saf- 
fari en Sardaigne , qu’il leur députa exprès, 
dç renpncer à l'alliance de Michel , fie de s’ 
accommoder auec les Vénitiens, dont les dif- 
ferens fie la difeorde caufolent de funefles ef- 
fets à la Chrétienté , fie cmpéchoienc fes pro- 
grès de toutçs parts; fie afin de les intimider, 

U le* menaça , fi faute de ûtisfairc fi fes com- 
mandemens, de les excomtnuniet , fie de prb 
uer la vilje de Gennes de la dienîré Arcbie- 
piicopalc : ce qu’il fit depuis fur leur refus- 
(m) Il enioigoic fi Guillaume de Pontoife 
Eucfquc d’Agen , fie fi Eudes Rigaut Archer 
uefque de Rouen , de leuer des décimés en 
France , afin d'aootr dequoy foudoyer les 
troupçs i fit pria le Roy S- Louys par André 
de Spolete Archidiacre de Paphe fon Chape- 
lain, non feulement de fauoiifer cette fubuen- 
tion , mais auffi de contribuer de fa part au 
fecours de Baudouin . ( a ) Il enuoya encore 
Raimoitd Chanoine de Paphe vers le Roy 
de Caflillc , fit Leonard fit Berard Notaires 
Apofloliquçs ver* Je Roy d’ Angleterre , pour 
lej prier de foufirir vne pareille leucc dan* 
leurs Etats . (•) Mais les Prélats d’ Angle- 
terre cftgnt affemblez fi Wefiminfter s’exeufe- 
rent de (a payer , fur ce que le Royaume citait 
épuifé d* argent , fi caale des guerres cluilcs ■ 

(fi) Les Prélats François fie Caftillans ne cé- 
moigoerçtn pas auffi beaucoup d'ardeur en 
CCttç occaiîon , quoy que le Roy S- Louys de 
fa part cflt promis au Pape de donner vn fe- 
cours tres-conlîderabJc fi 1 ' Empereur Baudouin • 

(y) Les Vénitiens qui auoient pareillement 
«nuoyé leur* Ambaffsdeuts au Pape , pour 1 * 
mtcrelfer dans cette caufe comuiune , équipe- 
rent vqe armée nauale poor s’oppolcr aux 
progrès des Grecs , fit veiller fi la confetua- 
tion des Isles qui leur apnatrenoient dan* 1 ’ Arr 
chipe! u k e • Les Dtrcs d Athènes fit de NiXi» 
fit le Prince d'Achaïc promirent de contri- 
buer de Içur part fi cét armement , auquel ils 
fe trounolent damant plus intercirez , que les 
auantages des Grecs leur e fiaient fi craindre- " “ 
XXaIV- (r) Michel Paleologue nrcuoyjnt il A Z. 
l'orage qui deuoit fondre fur les Etats , fie Michel Fa-: 
que tous ces grands préparatifs de guerre qui leologue 
le faifoiene en Ifalie , en France 8 ç ailleurs , enuoye fes 

AmbafTa- 

1 ■ ■ deur* au Pa« 

( k) Vrbajt. A 1. Ep. tsy P* * 

( l ) Vr ban. IV. A A- Efitf. 91. q } . A }- Kfiifi. 

J-«- 

(m) Vtban.iy.l. 1. Ep. .Jï. IJl.»,,. ijv 
( n ) Vebap. A Ep- a 6 - 

(o) Malt b. VveÇmoa- Jijj. 

( P ) RaiaaJd • ia6 5- a- ao. 

( q ) Sabell. dçe- 1. A 1 o- 
(r) Vvadi»£. izéi. o-i i. uéj- Bxan-izfii- 
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SOVS LES E M PP. : 

“* l«y caillcrofent des affaires , crût qn’ il «*• le* 
1 1 6 l. pourroit détourner qu' en gagnant l' efprlt du 
Ma vdotim Pape , qui efloit comme Je premier mobile de 
J J. tous ces grands deflems qui fc formoiem con- 
tre luy : ce qu’il le pcrfuada facile, en l’amu- 
fant de l'cfpcraoce de reflmr les deux Egli- 
fes , de continuai* les pourparlers que fes pre- 
dcceffeurs auolent eu aocc le S- Siégé fur ce 
fukt. D'abord donc que la ville deConflan- 
EJii. P*rl f. tfnople fut venue en la paifl'ance , il luy té- 
l 6 j. moigna par fes lettre* le delir te la paffion 
qo' il auoit de fe foûmettre à l’ Egiife Romai- 
ne ; de l'année fuhaante pour luy en donner 
des preuues , te propofer cette vnion de fa 
part , Il loy enuoya les Ambafladeurs Maxi* 
me Alubardes Moine, Andronique Muaalon, 
9 c Michel Abalantes . (*) Pachymeres écrit 
que ces Ambafladeurs furent N iccphoriues te 
Alubardes , qui auoient clic Secrétaires de 
Baudouin , te efloieot peut-eflre cci deux Grecs 
par le conleil desquels il fe laifToit gouuer- 
sier , dont la Reyne Blanche fe plaignit en 
Vne lettre qa'elle luy écriuit , comme il a 
eflé remarqué ailleurs . Les Ambafladeurs 
e fiant venus A Rome traitterrnt auec le Pape 
de la part de leur Malftre des moyens de 
pamenlr A cette vnion , te luy prefenterent 
fe» lettres , ( b ) par lefqucHes il luy mandoic 
entre autres choies , que fur le different qui 
potmoit naiflre entre les Latins te luy , au 
fuiet de l'Empire de Conltantinople , il ne 
vouloir auolr autre luge que fa Sainûeté te 
l’ Egiife Romaine • Le Pape, qui A l'exera- 

I ilc de fes prcdeccfleurs , ne rechercholt que 
es occaiions de reiinir I’ Egüle Grecque au 
S- Siégé , receut l’ambafTidc de Michel auec 
beaucoup de fatishélion , de luy manda au' il 
luy enuoyctoit an plûtôt fes Nonces pourter- 
minér cette affaire : ce qu’ i| accomplit en V an 
mil deux cent foixantctrols . 

■ ■* — XXXV. Car en cette année il luy enuoya 

1163. Simon d’Auuergne, Pierre de Moras , Picrrç 
Le Pape de Crefte , de Bodiface d’Yurée , tous Reli- 
enuoye fesgieux de l’Ordre des Frères Mineurs, te par 
Nonces A les ( f ) lettres il luy témoigna la ioye qu’il 
Confiant!- eût d'apprendre par fes Ambafladeurs lâ re- 
nople. folutloo qu’il auoit pris d'embrafTer la véri- 
table creance , dt de fe foûmettre au S- Sié- 
gé , s' exeufant de ce qu’ kl ne luy auoit en- 
noyé plût Ac fes Nonces , tant fur la difficulté 
des chemins , que fur les Auis qui luy auoient 
eflé donnez de la guerre qu‘ il faifoit A Guil- 
laume de Ville-Hardoüin Prince d'Achate, 
Seigneur Catholique de Romain, s’eflant per- 
suadé que par ces aâes d'hoflllité il auoit 
changé de aeflein : dt après 1 " auoit conioré 
par le fang de Iefus-Chrift de mettre A exe;u- 
tioti vne li loüablc entreprife , U le prie in- 
flammem de retirer fes troupes de 1 ‘ Àchaïe , 
dt de lalfTcr ce Prince en repos , de ceinte 
nue quelque changement lmpreueu dans I* état 
des affaires ne change point la difpofition de 
celles qu* Il fembloit pourfuiute auec tant de 
paflion . ( d ) Cependant il manda au Prince ce 
qu' il auoit écrit A Michel, touchant la fufpen- 
lion d'armes qu’il vouloir luy procurer , te 
le pria que fi l‘ Empereur Grcci accotdoit cet- 
te Tréue , de vouloir y donner les mains de 
fa part , te de cefler tout aile d'hoflilitc , afin 
de né pis (taaerfef les Traitez qui regardolent 
)a réunion des deux Eglifcs . Il écriuit au 


R. A NCOI S, LIV. V. Si 
, > 

mefme temps aux principaux Seigneurs de cet- ~ 
te Principauté, A Michel Prince de Theffa- 1163. 
Ionique , de au Duc de A U Communauté de Bavdovijt 
V emfc , & les coniura d’apporter de leur pare II. 
les facilitez requifes pour vne affaire de cette pxg. 166 
confequence , de de donner A fes Nonces cha- 
cun dans leurs détroits le fauf-conduit ncccflai- 
re tant au partir qu'au retour. 

XXX VI. Guillaume de Ville-Hardoüin Prin- Le Prince 
ce d’ Achaïe ayant eflé détenu prifonnier de- d' Achaïe 
puis qu’il fut pris par le Scbaflocrator frère efl mis en 
de Michel Palcologue . combattant pour le liberté . 
Dcfpote d'Epire Ion beau-pete , auoit eflé 
élargy par cét Empereur deux ans après la 
prile de Cnnflaminnnle , ainfi que raconte (r) 

Pachymeres . D'ou .il cfl ahé de remarquer 
par les lettres que le Pape Vrbain luy écriuit 
en cette année , qu’il efloit pour lors en li- 
berté- Le Tramé qu'il fit auec Michel luy 
fut fort defauantageux , te caufa par fa fuite 
la perte entière de cette Principauté : car il 
abandonna par ieeluy pluficurs places aux 
Grecs , qui par ce moyen mirent le pied dans 
la Morée , de prirent de là occafïon d’ er.ua- 
hir auec le temps les terres des François . Les 
Ecriuains different au nombre de aux noms 
de ces places. (/) Nkephore Gregoras , de 
apres luy Phranzcs difent qu’il quitta les trois 
principales villes du Peloponnéfe , fçauoir cel- 
le* de Maluafic, appellée pat Us anciens Epi- • 

daure , de par les Grecs du moyen âge Mo- 
nembafie , afllfe fur le Golfe de Napoll , af- 
fez prés du Cap de Malée: Maine , dite des 
anciens Tenarie , ou fcloo d'autres, Leuélre, 
afliie lut le Golfe de Coronc : de la craifié- 
me la ville de Sparte , capitale de la Laco- 
nie - Pachymeres efl affez confus en cét en- 
droit , d( toutefois y mettant les interpon- 
é\ions necclfaires , il lemble écrire que le r*in- 
cc abandonna A I* Empereur les villes de Mal- 
uafie , de Mifitbre , ou Sparte , Maïné de 
HUrzdon ; de que quant aux ville d’ Anapli , 
pu Napoli de Romanie , de d' Argot , elles 
dcmcurcroient neqircs, auec la contrée de Ci- 
fl.*tnc , qui efloit d* vne grande étenduè , de 
contcnoit vn terroir abondant en toutes cho- 
ies . {1 ) Blondus te Sabelllc ne parlent que 
de Maïuafie . Ce Traitté fut iurc fulennellc- 
ment , foàs peine d'excommunication contre 
les cuntreutnans ; la coûtume rcceuc dans l* 

Egiife Romaine de l’extinâlon de |a chan- 
delle ayant eflé obferuée en cette occafion. 

Il fut encore accordé que le Prince rcleueroit 
A l’Aoenir de l’Empire , te que pour marque 
de lubieéjion te de vaflt-lage , il accepteroit 
la charge de Grand Dnmefliquc , c'cft A dire 
de Grand Sénéchal de Romanie . Michel pour 
nriQer auec luy vne plus étroite alliance, luy 
fit tenir vn de fes enfans fur les fonds de 
Baptefme ; de ainfi le renubya auec tous les 
autres Seigneurs dt Gentils-hommes François, 
qui auoient eflé faits prifonniers auec luy ■ 

(A) Gonftantln frère vterin de l'Empereur, 
qui auoit époufé la fille de Branas de qui de 
Celar auôit eflé éleué A la dignité de Scba- 
ftocrator , fut enuoyé pour gouuerner les pla- 
ces que le Prince auoit abandonné par le Trait- 
té , au moyen duquel les Grecs eurent entrée 
dans la' Morée , te la partagèrent en quelque , 

façon auec le Prince, qui ne fe vit plus Sei- 
gneur que d’ vne moitié ; celle qui regarde 


( a ) PétchfM. !■ a. t- 
b ) Wvéthtg: 116 j- p.% *4. 
c) Extant tpiid Beau. Vx *ilng. tf Rxy 

<M- 

(d) KtlutielV. I. a.E>i«l. ify. 
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8» HISTOIR E DE CONSTA MT1NOPLE 


1’ Archipelaee triant demeuré* depuis ce temps 

en la pmTcflion t'es Empereurs Grecs, qui de 
BavDOVIN 11 prirent occafion de dépouiller fes fucce fleurs 
II de l'autre- 

E.iit. Parlf. XXXVII. A peine le Prince fut retourpé 
ptt. x6j- dans la Morée , que le repentant de ce Trai- 
Guerre de té honteux , il con:men{a 1 rechercher les 
la Morée • moyens Je rentrer dans les places qu’ il auoit 
quit:é lâchement aux Gictf. (a) Les Véni- 
tiens qui fc trouuoient interrflez, dans ce qui t- 
tement, au moyen duquel ils fe voy oient plus 
voilins de leurs ennemis qu'ils efloient aupa- 
rauant , luy offrirent du fc cours - (b) Et dau- 
tant qu' il s' eflo;t obligé 1 entretenir cette 
conucncion loûs peine d’ excommunication , il 
obtint du Pape a eûre rcleué du ferment , te 
abfoûs de fes promefles comme nulles , pour 
auoir elle forcées , 3c contrariées durant fa 
prifon - ( c ) Le Pape fauorlfant les deffeins de 
ce Prince , manda aux Arcbeuefques de Pa- 
irs* , de Corinthe , d' Athènes 3c de Thebes, 
te aux Euefques de Corone , d’ Aulone ’ de 
Sparte , ic du Ncgrcpont , 3c aux autres Pré- 
lats de ces quarticrs-lù , de contribuer du re- 
ueno de leurs Bénéfices pour fon fccours . 
Mais bien loin de faire quelque conquête y 
Constantin frere de I' Empereur Michel Gou- 
ticmeur des places delaiflces par le Prince , 
luy en enlcna encore d' autres , fit des courfes 
dans fes terres , 3c mit tout à feu 3c à fanj» j 
( d) eu forte que les Barons du pays fe voy- 
ant alniî mal traitez , eurent recours au Pa- 
pe , qui commit 1' Euefquc d' Vtrcél , te les 
Euclqiics de Corone 3c d’Argos pour publier 
vne Croifade , 3c faire des Ieuces tant pour 
fon fccours , que pour le recouu renient de 1' 
Empire . (e) Ceux de Gennes promirent de 
leur part de contribuer à cét armement , 3c 
de renoncer à l'alliance de Michel , intimi- 
dez .par 1* excommunication du Pape , qui don- 
na ordre 1 I* Arcbcuefque d» Gcnncs de la le- 
ucr ; ayant encore offert Ion entremife pour 
établir vne ferme paix entre les Vénitiens, 

— * 3c eux: mais ccl» a eut point d'effet* 

1^6^. XXXVIII- (/) Cependant Michel Dcfpn- 
Gnerre de te d’ Ep»e faifoit progrès dans la Thcflalle, 
Tbcifalie . fécondé des troupes de Mainfroy Roy de Si- 


cile fon gendre . Alexis Stratcgopule Cefar 
qui auoit fignalc fon bon-heur par la prife de 
Conllantinople , fut commandé derechef con- 


tre luy par l'Empereur Grec : mais il apprit 
par fa difgracc que la fortune eff aufli bien 
iocon liante qu'aucugle - Car le Prince ayant 
deffait fou armée , 3c l'ayant fait prifonnler 
dans Je combat , P eruioya en Sicile fur la 
priere de Mainfroy , qui en deftroit faire vn 
échange auec I* Impératrice Anne fa fiœur , 
veuue de I’ Empereur lean Vatacc , qui ertoie 
encore en Grcce; d’où elle n’ auoit paseu la 
liberté de retourner en Italie, quoy que ce 
Roy en eût follicité plusieurs fois 1' Empereur 
Michel . De façon que par cé: échange la 
Mort duP a ' x *" uc conclu * cntrc l'Empereur 3c le De- 
n * I- ,, v fpote, qui mourut peu de temps après ce Trai- 
tes en fans lê ' 11 aaoit *P° ufi£ » * iofi <!»* •’ »7 <!«* 

iesenf*ns. obfef|jé< Théodore Pccraliphe, de laquelle il 
eut pluficurs enfans , fçauoir Niccphore qui 
eut en partage l’ancienne Epire, qui eft diuJ- 


fée de la nnutseHe par les montagnes , qo' A- — " 

cropolitc nomme Pyrénées , 3c contient la IXd4i 
Thefprotie, l'Acarnanie , lesDolopes, leslf- BavdotU* 
les de Corfou, de Cepbafonie, de Zante , 3c Ili 
d’Ithaque, appellée à prefent Val de Corapa- pjj. i68. 
te: (b) lean qui fut toé en en combat coo-- 
tre les François: ( i ) Michel qui époufa V vne 
des filles de l’Empereur Michel Paleologuc : 

( * ) Demetrius depuis nommé Michel en mé- 
moire de fon pere , duquel il eut plufieurs places X 

pour fon partage, qui époufa la fille de Ter- ' \ 

tercs Roy de Bulgarie , dont il eût des en- 
fans: Helene femme de Mainfroy Roy de Si- 
cile : & Anne mariée à Guillaume de Ville-' 

Hardoüin Prince d’Achate . Michel eût en- t 
core deux baflards , dont l' vn nommé (/) 

Théodore perdit la vie en combatant pour fon. 
pere foûs l'Empire de Théodore Lafcaris ; 

3c lean duquel il aefléparlé cy-deuant ■ (m) 

Cclui-cy eut part aux bonnes grâces de fon 
pere, qui l'&uantagca plus que fes autres en- 
fant , te luy donna pour fon partage la con- 
trée qui contient la Pelafgie , la Phtlotide , te 
la Locride , 3c tour ce pays qui cil enfermé 
du coflé du Nort du Mont Olympe , 3c au 
miJy du Mont Parnaflc . La ville de Neopa- 
tres , ou Patras la nouuellc , efloit la capitale 
de foo dnmaine , (a) d’où les Latins le nom- 
mèrent Duc de Patras,- non qu’il eût le titre, 
de Duc , mais à caufe que pour furnom U prie 
celuy de Ducas , qu' ils fe font perfuadez im- 
prudemment eftre rn nom de dignité . («) 

Quelques Ecriiuitu luy donnent encore le ti- 
tre de Prince de Blaquic ■ 

XXXIX- (p) Ce baflard auoit vn efprit G aerre Je 
vif , remuant 3c aéllf : il efloit vaillant de jvlichcl 
fa perfonne , bardy 3c entreprenant • Ce qui ancc | e 
fit bien iuger à lean 3c Michel fes firerci , que pjg jg p a . 
mal-aifémcnt ilr pourroient fe maintenir dans trgJ 
leur* partages contre luy, s'ils n' efloient pas 
appuyez de l’ alliance 3c de l'amitié de l'Em- 
pereur Michel : c’cft pourquoy ils allèrent à 
Conrtantinople pour conclure auelque Traité 
auec luy. Le baliard, quoy qu'il eût efté ho- 
noré par cét Empereur de la dignité de Seba- 
flocrator , ne laiifa pas de luy faire la guer- 
re, afliflé de fon gendre Niccphore Tarcha- 
niotc graud Connétable de Romanie. Michel, 
d'autre parcenuoya vne armée contre luy foûs 
la conduite du Dcfpotc lean Paleologuc fon 
frere, qui le preifa de fi prés, qu'il fut con- 
traint de fe renfermer dans Neopatres, où il 
fut incontinent aflîegé . Mais comme il vie 
qu' il üudroic céder , a il n' efloit fccouru prom- 
ptement , il fortlt deguifé de U place , vint 
à Thebes trottuer le Grand Doc , que l'on, 
appelloit Sire lean , qui efloit de la Maifon 
de la Roche, 3c Duc d' Athènes , 3c le pria 
auec inflance de luy donner fccours en cette 
ncceflîté prenante , luy offrant I’ vne de fea 
filles en mariage . Le Duc promit de le fe- 
courir ; mais quant à I' offre qu’il luy fit de 
fa fille, U s' exeufa de l'accepter, fur ce qu’ 
eflant extraordinairement traualllc de la your- 
te , il fe trouooit peu habile au mariage ■ Il 
luy prefenta ncantmoins Guillaume fon frere , 
qui I 1 époufa depuis . Le Baflard ne perdane 
point de temps , partit de Tbcbes auec trois 
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SOVS LES EMPP. 

■ - cent Cheuilieri que le Duc luy donna , A 

11^4* vint de nuit droit au camp des ennemis qui 
B AV DO VI N le croyoient dans la place , les força dans leurs 
1 1. rctranchcmeas , les tailla en pièces , quoy qu' 
Edit- Ptrif. ils fuCTent en grand nombre , A obligea le Dc- 
p.tg- igy. fpotc de prendre la fuite Vers Demccriade. 

ville fituee fur le Golfe d' Armiro , appelle 
par les anciens le Golfe Pelafgique* 

Des Dncs XL- Pacbvmcrcs A Grcgoras qui racontent 
d' Athènes - ccr exploit du Duc de Patras , ou de Neopa- 
très , font voir clairement que le Duc d’ A- 
thenes A le Grand Sire de Thebcs citaient 
le mefme - Le premier dit que le Baftard le 
vint trouuer à Thebcs ; 1 * autre le nomme di- 
fertement Duc d' Athènes , & dit que lors 
que le Duc de Patras força les lignes de Neo- 

S itres, les ennemis crûrent que c’eftolt ou le 
rince de la Morue A d’Achaïe , qui eftoit 
venu là auec vne armée j ou le Duc d' Athè- 
nes auec les Athéniens, lesThcbains, Accus 
de Negrepo nt - Pachymeres dit encore , que 
l’on appelloic vulgairement ce Duc Ortie* j», 
il' où nous apprenons pourquoy les Grecs ont 
qualifié les Ducs d’ Athènes Gtjudi Sim , 
citant probable que cette addition de Grand 
ne fut âioûtée au titre de Sire , que parce qu' 
. ils auoient la qualité de Grands Ducs , qui 
leur fut donnée par les Empereurs François , 
( * ) Cfdt à dire , comme ie me perfuade , de 
Grands Admiraux héréditaires de Romanic, 
qui eftoit le titre parmy le* Grecs de ceux 
qui commandoient les armées nauales • Cette 
dilgrace du Defpote fut fuiuie d’ vne autre , 
qui ne fut pas de moindre confequence : (à J 
car apres la deSaite & 1a leuée du liège de 
Neopatrrs , les François A les Vénitiens nui 
auoient équippé quelques va idéaux , tirez des 
Ports des Isles de Negrcpont A de Candie 


Deflfalte de 
1 * armée tut' 
uale des 
Grecs. 




pour deffendre les coftes de la Grcce contre 
l'armée nauale de l'Empereur Michel , com- 
mandée par Philantropene Protoilrator , la 
vinrent attaquer dans le Golfe d' Armiro , où 
elle croyoit dire enfeureré; A l'eudene def- 
falt entièrement , fi le Defpote qui s' eftoit 
retiré à Dcmctriade après 1 a leuée du fiege de 
Neopatres, ne fut venu à propos la fccourir, 
A n* eût fait entrer co qu’ il auoit d' Infante- 
rie dans les vaifleaux , qui s’ oppoferent aux 
Français , A arrêtèrent leur viiloire par vne 
vigoureufe refiftance ■ (r) Cete armée des 
Grecs eftoit de foixante galères , que 1 * Em- 
pereur Michel auoit équippé, pour profiter du 
détordre A de la difgrjce des François , A 
leur enleuer les Isles qu' ils pofTcdoient A cc- 
ooient dans 1 ' Archivage • Elle eftoit corn- 
polüe de Grecs A de Gafmoules , ( d) c’cft 
air.fi que l'on appelloic en ce temps-là ceux 
qui citaient nez des mariages de deux conioints , 
dont l'vn eftoit François A l'autre Qrec i 
sie mefme qu en la Terre-lainte on appelloic 
Poulains ceux qui citaient nez d' vn François 
A d' vne Sarrafinc • Les Laçons ou Lacédé- 
moniens , que l'on nommoit pour lors T*a- 
cons , qui eftoient venus depuis peu en la puif- 
fance de Michel , après 1 a prife de Guillau' 
me de Ville- Hardoüin , fe Joignirent à cette 
armée, laquelle prit fur les François les Isles 
de Lonnos , Chio , Rhodes , A quelques au- 
tres - 

XLI- Michel Paleologne trauaiftolt ccpcn- 
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dant à s’affermir dans fon vfurpation , A n’ “ ~~ “ 
auoit d'autres penfée que d’alfûrer la Cou- 1*6 4 - 
ronne Impériale dans la famille : A parce B AVDOVIV 
qu’il redoutoit principalement d’eftre trauer- II- 
lé dans fes de (Teins par les François , qu’ il Michel P-»- 
fçauoit faire leur poflible pour rentier dans leologuc 
la poffelfioo de T Empire , (r) il tlchoit s’affermit en 
toûiours d'allentir la paffion que le S. Siège fou vfurpa- 
auoit témoigné de les fauorifer en cette occa- tien - 
fion , par la continuation des pourparlers à' 
vnlon auec le Pape . Il luy écriuk à ce fuiet 
en cette année par l'Euelquc de Crocone en 
Calabre , Grec de nation , A fort entendu 
dans les deux langues, A aux differens de (a 
Religion ; qui fe rencontra vers ce mefme 
temps à Conftantinople . Le Pape de fa part 
Jugeant par ces apparences extérieures du zo- 
le de Michel, luy députa Gérard du Pré, A 
Renier de Sienne, de l’Ordre des Freres Mi- 
neurs , pour agir conjointement ou feparameot 
auec les autres Nonces qu’ il luy auoit enuoyé 
l'année precedente A qui n’ eftoient pas en- 
core arrluei à Conftantinople lors que Michel 
luy députa F Eucfque de Crntone . (/) Il y 
eut en fuite plulîeurs conférences entre ces 
Nonces A les Prélats Grecs , fans autre fuc- 
ces fi non que quelques articles furent dreffez 
pour élire communiquez au Pape- Michel non 
content de cela, fe perfuadant qu’il ne pour- 
roit venir à chef de ce grand deffeln , qu’en 
s'affilrant de la perfonne du irunc Lafcaris , 

A oftant l'cfperance à fes feeurs de rentrer 
dans le gouuernement , qui eftanc alliées à des 
perfonnes puiffanccs le pourroicnc trauerfer , 
fe refolut de les en éloigner , en les mariant 
en des pays étrangers , & à des GentiU-hora- 
mer qui n' auoient aucune habitude dans l' Em- 
pire • (g) L' Emperour Théodore Llforlt 
auoit eu plufieors hiles , dont il en auoit ma- 
rié deux de fon viuaQt , fçanolr Irene , mal 
nommé Théodore par Gregoras , à Conftan- 
tln Roy de Bulgarie , A Marie à Nlcephore 
Defpote d' Etolic - 11 en reftoit trois autres à 
mariçr , Théodore , Eudocie , A vne troifié- 
me , dont le nom n’a pas efté exprimé par 
les Auteurs- Michel donc, afin de les éloigner Michel ma* 
toutes, maria Théodore à vn Seigneur Fran-rielei filles 
4 ois , qui eftoit venu de la Morée à Conftan- de l’ Emp. 
tloople , nommé par fé) Pachy merci Mahieu Théodore à 
ou Matthieu de Valtncourt , auquel (J) en des Ecran- 
vn autre endroit il donne fans aucun fonde- gers. 
ment la qualité de Grand Sire de Thebcs, A 
de Grand Duc . Il maria Eudocie au Comte 
de Vlotemllle en Italie, vers les frontières de 
France , qui de Geones eftoit venu à Con- 
ftantinople : A la troifiéme , qu'aucuns dirent 
auoir efté bâtarde , à vn Seigneur de Bulga- 
rie nommé SphendoftUs ou Venceslas , qui 
aucût las Seigneuries vers le mont Hranu , A 
renuoya ces Seigneurs auec leurs femmes dans 
leurs pays • 

XLII- l’ay difeouru amplement ( à ) ailleurs De la Mai- 
de la famille de Valincourt, A i’ay monftréfon de La- 
qu' elle eftoit originaire du Comté de Hal-fcaris en 
naut , A que Manhieu qui époufa Théodore Prouence - 
Lafcaris, eftoit fils de Thierry de Valincourt, 
duquel U a efté parlé on diuers endroits de cet- 
te Hiftoite, A petit fils de Matthieu de Vsr-p-eg- 171. 
lincourt , qui fe croifa auec Baudoüin Comte 
de Flandres A Empereur de Conftantinople . 


( 8 ) Nitttsi Ccd tf *t- 
( b) P-tcbjm. r. 4. e. ji. Grfgtf. i 4- f- vil- 
le) Mtttktr. Gregtr. /- 4. e. 1 1. 

(d) Pacbym. /. 4-r. * j. 

( e ) Yrkmn. IF- /. j. Ep- Cur. 34. » T-bttd. 
Yttifctltr- /. j. 
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— “Quant au Comte de Vinremille qui époufa 
11^4 Eudocie , il s'appelait Guillaume, ainsi que 
Bavdovin nous apprenons de ( « ) Surira , qui écrit que 
II- vers l'an initie deux cent foixante • neuf , 
Ioignez à/- Confiance veuue de l’Empereur Iean Vata- 
btric J 167. ce, de iœur de Mainfroy Roy de Sicile, vint 
Jlemfreut au Royaume d’ Arragon auec Irene ( c'eft 
in Aug ainiî qu’ lll' appelle , fuiuane l'erreur de Gre- 
Vaam- p. eoras ) qui auoit époufé Guillaume Comte de 
146. 159. Vincemlile, de au' ayant efté bien rcccuësdu 
téi- 165- Roy , à qui elles cftoieni parentes , il leur 
soi- donna des Terres de des Seigneuries en Ton 

DcsComtes Royaume , pour y fobfiftcr honorablement, 
de Vintc- de lclon leur extraélion - ( b ) Ce Comte eue 
mille- pour pcrc Guillaume Comte de Vinremillc, 
qui fit Ton teftament en la ville de GraiTe en 
Prouence , le feptiéme iour de May , l'an 
mille deux cent cinquante-ueuf , où il fe dit 
fils d' vn autre Guillaume Comte de Vintc- 
mille , par lequel II inftituë fes enfans fes he- 
ritiers vniuerfels, Guillemin , Ramon ou Ré- 
mond , Roftang , Othon . de fes deux filles 
Sibylle te Bcrengerc ( c ) L'Auteur de l’Hi- 
ftolrc de Prouence fait mention de cc Guille- 
min , qui cil le roefmc qui époufa Eudocie 
Lafcaris , te qui vendit depuis le Comté de 
Vinremille de la Vallée de Lantrefque à Char- 
les Premier du nom Roy de Sicile , qui luy 
promit de luy aifignar en échange cinq mille 
fols de reuenu en Prouencc , te qui |tiy furent 
depuis a H! priez en la terre dç Mny , de autres 
qui ont elle poiTcdées par fa pofterùé . Les 
enfans oui fortirent de cette illuftre alliance 
prirent le furnotn de Lafcaris , à caufe de 
leur mere ; {</) entre Icfqucls l'Hiltaire re- 
marque Iran Lafcaris Comte de Tende , qui 
fit hommage pour le Comté de Tende il Char- 
les II- du nom Roy de Sicile Comte de Pro- 
uencc , & Prince de Piémont , où ce Comté 
cil fitué , l' an mille deux cent quatre-vingt 
cinq - Cettui-cy fût pere de Guiljaume IV. 
du nom Comte de Tende, de d* Emanuel La- 
fcaris, qui poifeda le Comté de Vintémillei 
condition de le tenir en fief de fon firere , con- 
tre lequel ayant eu à démesler , il s'appuya 
de 1 ' alliance de ceux de Gcnncs -, de pour les 
frais de la guerre. U fut oblige de leur aban- 
donner fon Comte- Ce qui donna occafion à 
vn grand démcslé entre les Roys de Sicile 
Comtes de Prouence , de les Génois , qui fu- 
rent dcpoüillcx non feulement du Comté de 
V interallié, mais encore de la ville de Gen- 
nés : en fuite dequoy ce Comté fut gouuerné 
par vn Bail , ou Gouucrneur . Ferrier de Puy- 
ricard auoit cette qualité en l’an mille trois 
cent vingt-neuf, & Guignes Fiote en l'an 
mille trois cent cinquante-deux . De Guille- 
min IV- du nom Comte de Tende vint leao 
Lafcaris Comte de Tende , au nom duquel 
Gui Ile m Pierre Lafcaris fon fils Comte de 
Tende de Seigneur de Roquebrune , fit hom- 
mage à Louys Roy de Sicile, de à laRcyne 
Iran ne fa femme , qu’ il réitéra à la mefme 
Reyne encore depuis auec Pierre Balbs de 
Lorrys Lafcaris . Ce Gui llelm -Pierre fut pere 
Edit- ParlJ. d’ Antoine Lafcaris Comte de Tende, qui do 
ptg. 17a fi femme, nommée vulgairement Madame 
Franche, eût neufenfans tnasles , te cinq fil- 
les - Les fils furent Honorât Comte de Ten- 
de , Guillaume , Pierre , de Georges qui fu- 
rent Chartreux, Pierre pere d' Honorât de de 
Louys Lafcaris decedex fans pollerité , Marc 
Religieux de I' Ordre de Saint Auguftin , An- 


Antoine dt Emanuel dcccdex fans enfans , 

Thomas qui fut pere de ( e ) Marc tç d' An- I K» 4 - 
toine fuccelTiucmcnt Euefqucs de Riez , de de Bavi>0vi?l 
Iean Seigneur de Chircauneuf, duquel vinrent 1 1 - 
Antoine Lafcaris Euefquc de Riez , de Ho- 
norade Lafcaris époulc de Gafpard de Caflcl- 
laae Seigneur de Saint Iulian - Les filles d' 

Antoine Comte de Tende furent Catherine 
femme du Seigneur de Solaire, Lconettc, 

Mariette , Emcrie , de Marguerite . Honorât 
Lifcaris Comte de Tende viuoit en l'an mil- 
le trois cent cinquante-huit , de eftoie en la 
Cour de René Roy de Sicile , dont il eftoit 
variai - Il fit fon teflament le quatrième iour 
de Feuricr l'an mille quatre cent foixante- 
quatorze , dt laiJTa de Marguerite Carreto Da- 
me Gennoife lean-Antoinc Lafcaris , de An- 
toine Lafcaris Euefque de Beauuais , puis de 
Limoges , te enfin de Riez • lcan-Ancoine 
Lafcaris Comte de Tende viuoit en l'an mil- 
le quatre cent foixantc-feize , de lai (Ta vne 
fille vnique Anne Lafcaris Connerie de Ten- 
de , qui époula René de Sauoye Comte de 
Villars , Grand-Malftre de France, de Gou- 
oemeur pour le Roy en Prouence , fils natu- 
rel de Philippes Duc de Sauoye, duquel ma- 
riage font irius les autres Comtes de Tende - 

XLI 1 I- Il cil incertain duquel de ccsCom- Des Sci- 
tes les Seigneurs de Chàteauneuf en Proucn- gneurs de 
ce , qui ont porté le furnom de Lafcaris , de Ghàteau- 
fc dilbicnt ilTus des Comtes de Vin te mille, neuf du fur- 
ont tiré Igor origine • Le premier de cette nom de La- 
branche que Pay trouué , fut Guy Lafcaris, fearis . 
qui époufa Marguerite de Grâce de Cabriércs 
Dame de Chàteauneuf , fille de heritiere de 
Louys de Grâce • Il fut pere de Louys La- 
fcaris Seigneur de Chàteauneuf, qui viuoit en 
l'an mille quatre cent trente cinq , de épouf» 

Adriennc de Vinremillc fille de Pierre- Antoi- 
ne, qui e II ri i r peut fils de Guillaume de Vin- 
tcmillc, qui donna Omio à la République de 
Gennes . Il fir fon teftament l'an mil quatre 
cent quarante huit , te fut pere de Iean Sei- 
gneur de Chàteauneuf , d’ Emanoel de Hono- 
ré, qui forent Religieux , de de Guy Lafca- 
ris • Iean s'allia auec Loyfette de Brandis de 
Nyric , fille d'Antoine de Brandis , le fixic- 
me ioqr de Fcurier l’an mille quatre cent cin- 
quante-deux ; duquel mariage naquirent entre 
autres enfans Pierre Lafcaris Seigneur de Chà- 
teauneuf , Barthélémy décédé fans pofterité , 
de Louys Lafcaris , qui fut pcrc d' Honoré, 
dt celul-cy de Claude, Tibery ^ de Ican-An- 
toine Lafcaris, defqueis Claude fut pere d' Au- 

Î uftin Lafcaris Confeigneur de Chàteauneuf. 

'terre Lafcaris Seigneur de Chàteauneuf épou- 
fa l'an mille quatre cent quatre-vingt douze 
Georgette de la Motte, fille de Saluatorisde 
la Motte , de fit fon teftament le vlngt-troi- 
fiéme iour d' Oétabrc , l'an relJ cinq ccntpqr-iyj. 
vingt-quatre.- il tarifa plolîcurs enfans, fçauolr 
Quintin , Iean , Iacques, dt Antoinette La- 
fcaris. Quintln Lafcaris Seigneur de Chàteao- 
neuf s'allia auec Catherine de Bene de Nyf' 
fe , le quinziéme iour de Feurler , l’an mil 
cinq cens dix-huit , de fit fon reftaraeDt le 
troilîéroe Jour de Mars, fan mille cinq cent 
cinquante-trois , par lequel , n'ayant aucuns 
enfans , il inftitua heritier fon frère Iean La- 
fcaris Prieur de Cbireaunetrf , qui adopta pat 
fon teftament du troifiéme iour d' Auril , T an 
mille dna cent foixante-douze Honoré de VII- 
leneuue Ion neneu fils de fa f«ur Antoinette 


(a ) Surlta InJ. an 1 *69- 
( b ) Mem. dt M. dt Ptirefc- 
(c ) Biji. de Prouence p. >14. 
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~ 8 c A' Honoré de Vlllenenue cadet de U mai- 
fon. de T orretci , de le chargea de porter fon 
N nom de fei armes- Cét Honoré époufa Lucrè- 
ce de Bcne , de en eut Alexandre Lafcaris 
marié à Marguerite de GralTe , de la maifoa 
deCabrtérej, Iran Lafcaris Cheualier de Mal- 
te , de Honorade Lafcaris femme de Pierre 
de Ville . Il y a encore en vne branche de 
cette famille de Lafcaris , qui s’ eft habituée 
dans le Piémont , de laquelle eftoit ifTu lean- 
Paul Lafcaris , qui fut eleu ( « ) Grand-Mal* 
Are de Malte le douzième iour de Juin , l’ an 
mil fis cent trentc-fix , de cA décédé depuis 

G u de temps ; Tes armes cAolent celles de 
ifcaris , fçauoir l'aigle éployé à deux te* 
Aes , qui font les armes de 1 ' Empire de Con- 
Aantinople. 

it XLIV- (b) Il ne rcAoit plus à Michel 


it XLIV- (b) Il ne rcAoit plus à Michel 
Paleologue , pour s* alTûrer de I' Empire , après 
»- aooir éloigné les filles de P Empereur Theo- 
s. dore par ces alliances étrangères , que d' oAer 
l’efperance au leune Lafcaris fon fils d' y pou- 
uoir paruenir , de aux Grecs de le voir vn 
iour élrué au commandement - Ce qu'il fit en 
luy faifant creuer les yeux , au moyen de 
quoy cAant inhabile au pouuernement , il ne 
pouuoic de fon chef y alpirer , ny eAre fou- 
naittc de la part de fes iuicts - Cette aâion , 
quoy qu' indigne du nom Chrétien , de qui 
reffentoie en quelque façon la barbarie , ne 
fembloic pas toutefois extraordinaire dam vn 
tîecle , de dans vn Empire où le crime eAoit 
le premier degré du Trône . Pachymcres re* 
marque qu'il luy fie perdre 1a veué (e) en 
faifant découler du vinaigre boQillant fur les 
yeux , qui éteignoic Jnfeniiblement l'humeur 
vilticle , de qu' il ne fe feruit pas , comme on 
aoo>t codtume en ce tcmps-là , de badins de 
cuiure , ou de lames de fer routes brûlantes , 
qui faifoienc le mefme effet, de d'où les Ita- 
liens ont emprunté le mot d' Abatinare , pour 
creuer les yeux. Le (d) Patriarche Arfenius, 
à qui Michel auoit engagé falennellemenc fa 
parole de fon ferment , de confcruer 1 ' Empi- 
re au ieune Prince , de de ne rien attenter 
fur fa perionne , luy reprocha auec beaucoup 
de liberté l' énormité de fon crime , de de ce 
qu'ayant eAé cKolfv par les Grands de l'Etn- 

Ï ire , Tuteur du Prince , de Regent de les 
Irais , il auoit non feulement contre le de- 
uoir de la charge qu' il tenoit , mais encore 
contre la foy de fes fermens, empiété l’Em- 
pire , de mal-rraitté vn ieune Prince innocent , 
f. qui auoit eAé commis à fa garde • Michel 
t&cha de l’ appaifer par des eiteufes friuoles , 
mais le Patriarche l' excommunia publique- 
ment , de luy Interdit l' entrée de I’ Eglife ; ce 
qu' il fut obligé de fubir - Enfin , n' ayant pâ 
rien gagner fur l'efprit du Patriarche pour 
fon abfolution , Il Je chaffa du trône Patriar- 
chal , de mit en fa place Germain Métropo- 
litain d’Andrinople , auquel Iofeph fucccda , 
qui leua l'excommunication, 
e XLV- (r) Les Vénitiens & les Génois fe 
‘-faifoient cependant vne rude guerre fur la 
mer de 1 * Archlpebgc , auec des fuccés de des 
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éaenemens dlfferens , quoy que la vi&olre tour- 1 1 
nie plus fouuent du côté des Vénitiens. Ceux- 12.^4- 
cy poffedoienc l'isle de Ne-.’reponc , ou duBAVDOViK 
moins vne partie , de en eftoient les prioci- II. 
paux Seigneurs. Aucuns écriuent , que lesfuc- 
ccffeurs de Raualn Carcerio ou Mie Carcerl , 
les affocicrent à cette Seigneurie, afin de les 
obliger à la protection de cette Isle , qui ne 
ic pouuoit deffeudre que par des armées natia- 
» (/) depuis lequel temps les Vénitiens 
enuoyerent des PodeAau , ou Bails , pour la 
goauerner en leur nom . C eAoit pour lors I* 
vfage des Parcages , en venu dcfquels les Sei- 
gneurs qui n’eftoient pas affez puiffans pour 
le deifendre contre leurs volfios, admettolent 
quelque Grand , os Prince , en la participa- 
tion de leur Seigneurie , en leur faifant part 
d’ vne moitié, on de quelque autre partie, pour 
la tenir diuifée , ou par indinis . Q oy qu' il 
•n folt , il eft confiant qu’en ce temps- là les 
fucceffeurs de Rauain ne prenoient autre titre 
que de Seigneurs de la troifiéme partie de Ne- 
grepont ; (g) que les Vénitiens n’y poffe- 
doient auffi qu'vne troifiéme partie , Oc que 
I* autre troifiéme appartenoit aux Génois . 

Car ( b) Niccpborc Gregoras écrit en termes 
précis , que les Vénitiens en eftoienr Seigneurs 
lors de la prife de Gonftantinople par Michel 
Paleologur , dr que ceux de Germes y auoient 
auili paît - Il eft mal-aifé de découvrir le 
temps auquel les vns de les autre* commen- 
cèrent à entrer en la poffellion de cette Isle . 

( i ) C'halcondylc dit que les Génois poflcde- 
rent long-temps l'isle d'Eubée , de que les 
Vénitiens l' vlurpcrent fur eux: (à) Phranzes 
affûre pareillement qu* ils en furent polfef- 
feurs • Mais s’ Ü m' eft permis de conieétarer 
en cette rencontre , i'eftimorois que Guillau- 


me de Vérone ( ces Seigneurs prirent ce for- 
nom à caufe au' ils eftnient originaires de Vé- 
rone en Italie) ou Mit Carcerl , Seigneur de 
l'isle de Ncgrepont , ayant biffé (!) com- 


me l'ay remarqué cy-deuant , trois enfant d’ 
Irene Rcyne de Theffalonlque fa femme , 
François , Conrad , fit Boni face ; il parragea 


cette isle en crois parties qu'il leur biffa, 
de que les Vénitiens d t les Génois acquirent 
les parts de François de de Conrad , de que 
b troifiéme demeura à Boni fa ce , qui fe qua- 
lifia de là en suant Seigneur de b troifiéme 
partie de Negrepont , comme on verra dans 
la fuite de cette Hiftoire . 

XLV 1 . Alnfi il eft vray-fembbble qu' Ica- Guerre de 
re qai fe reuolta cette année en l'isle de Ne- Iaccaric en 
grepont contre les Vénitiens , ciloit Génois. flsledcNc- 
(■s) Pachymcres de Gregoras dlfent qu’ il grepont . 
eftoit de b famille des Zacharies , ou plû ôc paf- 17J* 
des iaccaries. d’où les auteurs Grecs ont for- 
mé le nom d'Icare . Remon Monta nrr , Oc 
après luy (») François de Moncade Duc d* 

Aytone en 1 ' Hiftoire de la conquête du Du- 
ché d’ Athènes par les Catebns font mention 
de Tarin laquena, de d’ vn fien oncle Bcnoift 
laqueria Génois. (•) L' Hiftoire des Cheoa- 
liers Hospitaliers parle de Martin laqueria 
Génois Capitaine de* Galeres du Pape vers 
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l'an mille trois eenr quarante . Le fulet de 
13.6 f. cette Ruerre, qui furulnt quelques année* après 
BAVDOVixJa prife de Conilantinople par Michel • eil 
1 I. raconté diuerfement par les Auteurs . ( * ) Sa» 
bellic dit nue les Seigneurs de la trolfiénc 
partie de Ncgreponc ayant contre le fenti- 
ment de la volonté d’ André Oandolo Podc- 
ftat , entrepris de faire vne irruption auec fci- 
xe vailfcaux longs, dans cette partie de l’A- 
fie qui appanenoic à Michel , où Us firent rn 
grand butin; s* attirèrent la guerre de ce Prin- 
ce , qui enuoya vne armée nauale dam l' Isle 
de Neg repont pour ranger ces Scigneurj à leur 
deuoir . Cette armée ayant mis le fiege de* 
uant Loreo ville maritime de cette Isle , du 
codé de V Archipelage , (h ) dite des anciens 
Qttwn , ces Seigneurs s' «liant preiénrez aoec 
leurs galeres pour U fêcourh , de Je combat 
s' eflant lioré entre eux , les Grecs demeure- 
rent vainqueurs , de prirent vne partie de leurs 
vaifTeaux , auec tm grand nombre de prilon- 
niers, entre lesquels eflolent cinq cent Véni- 
tiens , que Michel renuoya depuis à Veni/e , 
(c) comme nous dirons cy-aprci • Qooy que 
ce difeours contienne des cirtonftanccs vray- 
femblablcs , 6c mefmes véritables ; toutefois 
ce que les Grecs ont écrit de cette guerre a 
plus de probabilité . (d) Car ils racontent 
que ce Iaccarie , ou Icare , qu’ ils difent auoir 
eu commandement dans I* Isle , s eflant après 
la prife de Confiant inople foûlcué contre les 
Seigneurs d’icelle , 6c les Vénitiens aufqucl* 
elle appartenoic, s'empara d' vne forte place, 
qui en peut-eftre Loreo dont parle Sabcllic, 
d'où il fit des courtes dans fe plat pays , 6c 
reiTcrra de fi prés fes ennemis , qu' ils n' uzoienc 
pas fort ir des villes, nylePodcilat l'attaquer. 
Cette reuolte fc fit apparammcnc en fuite des 
fuccés des Grecs , 6c de l’ alliance ofTenfiue 
de deffe ifjoc que ceux de Gennes auoient fait 
auec Michel • Maisdautenr que iaccarie n' eftoit 
pas afTcz putâant pour reûfler aux Vénitiens, 
il vint fecretement à Confia ntinoplc , où il 
fit vn Traité auec l’Empereur, par lequel au 
moyen du fccours qu'il luy promenoir , il fe 
falloir fort 6c fc promettoit de remettre cet- 
te Isle en fon obeïffaoce . Michel fit équip. 
per vne armée nauale , dont il luy donna la 
conduite ; de afin de luy donner plus de cré- 
dit 6c d'autorité fur les Grecs , il le créa 
Grand Duc, c'eft ù dire Admirai tic Rema- 
nie . laocanc eflant arnué dans I’ Isle t auanr 
que les Vénitiens enflent àuis de fa deicemc, 
leur drefîa vne embufeade , les deffit , 6c 
Edit. P*rlf, prit le Podeflat qu’ il candujlic pnionnler à 
psg. 17 6 . Conilantinople . où il mourut fobitement en 

prcfence de l’ Empereur , de dépit de voir ion 
cnncrny éleué aux hautes charges , 6c aflts 

r tés de Michel auec le» grands Officiers de 
Empire . Pachymcrcs ne remarque rien de 
la prife du Podcftat , mais feulement de cel- 
le Je lean de la Roche Duc d'Atbene 6c Si- 
re de Thcbcs; qui ayant appris que Iaccarie 
eftoit defeendu auec les Grecs à Loreo , qu’ il 
nomme Sori , *’ y achemina incontinent auec 
les troupes Françoifes pour le combaere , 6C 
ayant elle bleflé 6c Içtté à bas de fon che- 
nal durant le conflift , n'ayant pû remonter 
à caufe qu'il cfloit Routteux, fut fait prifon- 
nier, dt auec luy plufleurs autres, entre Jcf- 
quels fut le frère de Iaccarie . Pachymere* 
parlant de l'eatreprife des Grecs, dit que lac- 


carie commandolt à cette grande Isle , que " 

les Habitans oac coûcume d' appelles les Ane- 3 3.6 f. 
mopyles ; oq comme porte le manuferit , IcsBavdovim 
A namopy les , c’ efl à dire les portes de* vents , I !• 
appellent ainâ. J’ Lie d' Eu bée , (e) à caufe 
des grands vents fodterrains dont elle efl agi- 
tée, & qui y caulént ordinairement de* trem- 
ble mens de terre. Cét Auteur fe plaît à vf'er 
fouuent de ces circonlocutions , 6c de ers fa- 
çons de parler métaphoriques. (/) Atafi en 
vn autre endroit il donne le nom de Xylo- 
phage, ou de mangeur de vaifTeaux , au Cap 
de Malée , à caufe des naufrages qui y font 
irequens . 

XLVII. Les Grecs toutefois n'eurent pas Deffaite des 
tout 1’ avantage en cette expédition , quoy Grecs en 
que la fortune ait fcmblé les fauorifer dans ThefTalie. 
les commencement . Car lean Synadene 

Grand Straropedarque , 6c Michel Chenal icr 
grand Connétable de Remanie, qui comman- 
daient l'armée de terre , comme ils i auan- 
çoient vers le chiteau de Pharfale , dit des 
anciens Phtle , d' où le nom fut donné à U 
contrée de Phciotide, pour le rauitailler, ren- 
contrèrent le Duc de Patras, qui les chargea 
fi à propos dans vne embufeade qu'il leur 
dreffa, auec les François qu' il condoifoit, qu* 
il les deifit entièrement , prit Synadene pri- 
fonnier , 6c donna b chaÆe au Connétable, 
qui fuyant à toute bride , donna de la telle 
dans vn arbre auec vne telle soldeur , qu'il 
fe blefia ariéuemeat , 6c mourut peu de temps 
après . La ooauelle de ecttu deffaite ayant 
cité portée à Iaccarie , 6c à ceux qui ciloicnt 
dans les vaifTeaux , ils leuerent 1' ancre , 6c 
uinglerent vers Conlîantioople , où Iaccarie 
prefenta le Doc d* Athènes prifonnier à 1’ Em- 
peieur , qui pour le recompenfer d’ vn fuccés •. 
fi ùuantageux , luy fit don de U charge de 
grand Connétable , vacante par le décès de 
Michel Cheualicr , dont la fonflioo principa- 
le elloit de commander aux troupes prançoi- 
fes ou Latines qui ciloicnt à la foldc de 1' Em- 
pereur ; d’où vient que pour le plus fouuent 
elle eftoit déférée de donnée à auelque Fran- 
çois ou Etranger ■ Cependant les Thebaint 
voyans que leur Prince auoit efté fait prifon- 
nier, donnèrent la régence 6c le gouuernemene 
de les Etat* à Guillaume fon frère. L'Empe- 
reur Michel d'autre part, qui rccherchoir tou- 
te forte de voyes pour parurnir i vne paix 
auec les François ; afin quTcllant libre de ce tjj, 
foin, il pût i affermir dans I' Empire , de ré- 
futer aux Turcs qui l’attaquoiem de tous co* 
lier , traita auec le Duc d' Athènes , le mit 
en liberté, de luy accorda l'vne de fes filles 
en mariage : mais comme le Duc fut arriué 
à Thcbcs , la maladie le furprit , dont il mou- 
rut auant l’avoir ronfomtné. Ainfi le Duché »• 
d' Athènes de la Seigneurie de Thebes étheu- 
rent à Guillaume de la Roche fon frère* 

(6) qui auoit épouié la fille de lean Duc de 
Patras -, lequel au lieu de tenir de «f oblerucr 
les conventions que fon fierc auoit nouvelle- 
ment iuré à Confiant inapte , fe banda entiè- 
rement contre les Grecs , de leur fit tous les 
ailes d’ hoftllité poftibles , ouny que Iaccarie 

f ;rand Duc de Admirai de Michel Paleologue , 
e vint vifiter tous les ans auec vne armée 
nauale , de luy donnit des affaires. 

XLVIII- Durant ce temps-llf I* Empereur * 

Baudoüm auoit efté ù la Cour de Mainfroy 1 3.6 6. 
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SOVS LES EMPP. 

■ Roy de Sicile, qui I* auoit recên fort humal- 

1166. nemcnt , de I* auoit régale dautaot plus volon- 
JUvdoviN tiers, que luy-mefme eftoic engagé dam l'ai* 
1 1 . liaoce des eoneroii de Michel , ayant époulc 
la fille du Dcfpote d’ Epirc , qui eftoit en 
guerre auec luy depuij pluficun années • ( « ) 
Il y auoit d’ailleurs vne bonne intelligence 
entre ccs deux Princes , qui parut affez lors 
que Baudouin au retour de Venife , en l'an 
mille deux dent cinquante-fept , vint trouuer 
ce Roy à Bari , qui le receut de le regala 
auec toute la magnificence imaginable. Mais 
apres nue le Pape Vrbain Quatrième eût don- 
né le Royaume de Sicile à Charles Comte d‘ 
Aniou frere de S • Louys Roy de France , 
Michel le feruit de cette occafion pour reti- 
rer Mainfroy de I’ alliance de Baudoüin , ( b ) 
en luy enuoyant offrir par les Amba (fadeurs 
de le fecourir contre Charles qui auoit entre- 
pris de le dépofliller de fes Etats* Ce que ce 
Prince , qui dclîroic fe fortifier en certe ren- 
contre , contre la puiflance de fes ennemis , 
qui eftoient appuyez du fecours du faint Sié- 
gé , ayant accepté , Baudoüin fut obligé de fe 
retirer en la Cour du Pape , où apres auoir 
feiourné quelque temps , U en partit pour ve- 
nir en France nuancer la Croilade, qui y auoic 
efté publiée en fa faueor , pour le rccouure- 
ment de l'Empire . Entre les Selgnenrs de 
Gentilshommes qui s* enrollercnt pour cette 
expédition , fut Hugues IV. du nom Duc de 
Bourgongnc , ( t ) auquel 1 ‘ Empereur , par fes 
Lettres données à Paris au mois de Ianuier 1 ’ 
an mille deux cent foixante-cinq , promit de 
faire deliurer vne fotnme de treize mille li- 
ures tournois en dedans la Pcntecofte, pour fub- 
uenir aux dépealcs de fon voyage • Et pour 
J'intercfTer plus puiffammenr en certe entre- 
prife , de l' obliger à la continuation de ce 
deffein , il luy fit don de à fes heritiers du 
Royaume de Theffalonique , des Baronnies 
d’ Alnncs , ou Acnos firuce à 1 ' embouchure 
du fteuue de Marize en Thrace , de Mindi- 
ton, qui cil Madytc dant le Cherfonefe , (J) 
•ppel'ls auiourd'huy Maïto , de Marguerie, 
r que i'eflime eftre Macri prés d' Acnos, de de 
EJHParlf. celle de Lalice- Il etuioya encore fes Ambaf- 
f a i’ *?*• fadeurs vers les Princes Chrétiens ‘pour tâcher 
de les faire entrer en cette Ligue . Mais il 
vit bien que tous fes efforts eftoient inutiles, 
& que difficilement Jl trouueroir vn plus grand 
appuy qu'en la perfonne de Charles Comte 
d Aniou, qui auuit cfté oouucHcmenc couron- 
né Roy de Sicile , & auoit donne vne telle 
terreur à Michel par la viâofre qq’ jl auoit 
obtenu fur Mainfroy Ton allié, qu’il croyoit 
infailliblement que ce vaillant Prince ne bor- 
ncroit pas fes conquêtes aux deux Siciles, 
mais qu il les poufferait iufque dans la Grè- 
ce , de dans les terre* de l’ Empire . Auffi 
Michel qui ne craignoic r.cn tant que ce Prin- 
ce , qui auoit ietté l’effroy de 1a teneur dans 
toute 1 ' Europe par fes armes viAorieufes , 
enuoya incontinent fes Ambaffadcurs vers le 
Pape Clement Quatrième, fods prétexté de le 
congratuler de fa promotion , de de luy pro- 
mettre de fa parc toute obei (Tance . Mais le 
Pape qui s’appcrcetU bien des deffeins de Mi- 
chel , qui n' eftoient que pour empêcher qu* il 
ne fauorisât pas ceux de Baudoüin & de Chat- 
les, qui eftoient en pourparlcr de Traité pour 
le rccouuremenc de 1 * Empire ; luy témoigna 
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par (e) fes lettres, que c’ eftoit à conere-rempj ■ 

Î u’ il enuoyoit faire fes foùmiftîocs au faine 1X6 6. 

iege, contre lequel il s' eftoit bandé ouuerte- BavdoviK 
ment, en fauorlfant Mainfroy, qui auoit efté H- 
excommunié de 1' Egliiè , de en luy donnant 
recours contre Charles • Enfin , qo’il voyoit 
bien qu' il n’ auoit autre but que de chaffcr 
(/) Baudoüin de ce coin de la Grèce où il 
s' eftoit retiré , de de priuer les François du 
peu qui leur reftoit dans les terres de T Em- 
pire . . . 

XLIX Baudouin s'achemina en Italie vers i 167. 
le Printemps de l'année mille deux ceor foi- RiiHnfiin 
Xante -fepe , de vint à Viterbe , où le Pape vicnt en j. 
tenoit la Cour pour lors, à defTein de termi- ta |i e f â j c 
ner le Traité d' alliance qui auoit efté proiet- Traité auec 
ré dés auparauanc par fon entremife auec Char- Ca r ] eJ 
les Roy de Sicile , qui s'y trouua aufli au n oy 
mefme temps auec les Grands de fon Royau- ci j c . 
me. (g) Ce Traité y fut conclu le vingt-fe- 
niiéme mur du mois de May en jprefence du 
Pape , de Pierre Archidiacre de Sens Ca me- 
ner de fa Sainteté, de Béraud de Naples No- 
taire Apoftoliquc , de Geoffroy de Beaumont 
Chancelier de l'Eglne de Bayeux , d'Henry 
de Sully , de Barail Seigneur des Baux Grand 
Iufticicr de Sicile , de lean de Brayfclue Ma- 
réchal de Sicile, de Geoffroy de Bourlemont , 
de Ican de Clcry, d'Alfaot de Tarafcon ne- 
tou du Pape , de Miles de Galathat Chcua- 
liers , & de Leonard de Verules Chancelier 
de la Principauté d’Achaïe . Par ce Traité 
Charles tant en fon nom que celuy de fes 
heritiers, t obligea de mettre fus pied en de- 
dans fix ans deux mille hommes d'arme* à. 
cbcual à fes dépens , y compris ceux qui fe- 
roient employez dans 1 a Principauté d' Acha- 
ïe ; luy entier d’ auoir vn plus grand nom- 
bre , fi luy ou fon heritier vouloir marcher 
en perfonne pour le recouurement de 1 ' Empi- 
re ; lequel nombre de deux mille hommes d’ 
armes il ferait tenu d'entretenir dans les ter- 
res de l'Empire l'efpace d' vn an entier, fans P a £- » 7 >* 
comprendre le départ de le retour . En confé- 
dération de ce fccours Baudouin céda au Roy 
Charles de Seigneurie direfle de la Principau- 
té d’ Achaïc de de la Morée , qui appartenait 
à Guillaume de Ville-Hatdoüin , la démem- 
brant à cet effet de 1 ' Empire ; en forte que 
Je Prince de fes fucceffcurs ne recannoîtraienc 
à l'iuenir autres Seigneurs , que le Roy de 
Sicile . Il céda encore toute la terre que Mi- 
chel Defpote d'Epire auoit donné i fa fille 
Hclcne en faneur de fon mariage auec Main- 
froy Prince de Tarente de Ray de Sicile; 
ensemble ce que Philippe Chinard Admirai 
de Mainfroy auoit tenu de poffedé lors qu’ tl 
riuolt; comme auffi toutes les Islcs dépendan- 
tes de l'Empire , au delà du Décroît de Ga- 
lipoli, 0 j des Dardanelles ; à l'exception de 
quatre feulement , içauoir celles de Mctelin 
ou Lesbos , Samo , Augo , de Chio , que 1 ' 

Empereur fe retenu , de à fes fucceffcurs . Il 
accorda encore , que du iour de an que les 
deux mille hommes d’armes feraient entrez 
dans les terres de l’Empire, la troifiéme par- 
tie de ce qu* ils conquerraient enfemble , ou 
feparcment , à la referue de la ville de Con- 
ftancinople , de des quatre Isles fpecifiées , ap- 
partiendrait à Caries .• de que dans les deux 
autres parts reftans , ferait compris tout ce 
que Baudouin auoit donné ou tranfporté à 
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88 HISTOIRE DE CONSTANTINOPLE 

■ " dioerj Prince* , ou donnerait â l'âuenlr, (ods auancé apr és (#) Rhammjfio, que celte Islc “ , 

Il °7* prétexte de fecours , auec liberté à Charles ayant eflé prife par le* Vénitien* au snefme lit» T. 

Bavdvion de prendre * eboifir cette troifiéme partie des temps que celle de Candie , demeura depuis Bavdovin 

U. conquêtes és pays de terres qui luy feraient ce temps-là en leur puiffance; eftanc d'ailleurs II. 

les plus commodes. Il fut encore connenuqoe confiant , qu'elle a encore appartenu depuis d 

les deux Princes , fçauoir le fil* de Iean de aux Roys de Sicile , Ac aux Princes de Ta* 

Bricnne , & Hugues Quatrième du nom Duc rente , comme on verra dans la fuite de cetre 

de Bourgongne , auec lelquels aooient elle faits Hifloire ■ Michel ne luy fit tous ces àuanta- 

Î iuelque* Traitex pour le Royaume de Thef- y.et que pour le furpreodre , de (attirer dans 

alonique , vinflent à défaillir de manquer les terres, où il ne fiit pas fi tofl arriué, qu* 

aux conditions , il ferait libre au Roy de I’ il le fit aflaüiner. Mais comme ilpenfoit ren- 

imputer fur la troiiîéme partie , poar pofleder crer dans les places qu'il luy auoit donné, 

le tout en Souueraineté de comme premier les Italiens qui les gardoicnc , enfcmblc cel* 

Seigneur . Et k l' inflant Baudoüin inueflit le les qui auoient appartenu k Mainfroy du chef ^“‘ ne rf * 

Roy par l’anneau d’or de la Seigneurie dire* de fa femme , luy en refuferent l'entrée, 

ûc de la Principauté d’Achaïe de de la Mo- députèrent promptement vers Charles qui auoit Charlc*. 
réc ■ («) Par le mefme Traité 11 fut encore eflé noaueileroent fait Roy de Sicile après 

arrêté que Philippes fils de apparent heritier la more de ce Prince , de fe donnèrent k luy . 

de Baudouin épouferoic Beatrix fille du Roy, Charles qui crût qu' après tant de viéloircs, 

lors qu' elle feroit paruenuc en âge nubile , les Dien luy prefentoit encore les moyen* de fe 

difpcnfcs preaitabkmene , ou auparauanc obtc* rendre maiflrc de I' Empire Grec , de d'y 

nuës. L'Empereur contentant en conftdcrjtion rétablir Baudoüin à qui il appartenoit leglci- 

du fccours promis , qu'en ca* aue luy de fon fils mement , enuoya incontinent des troupes, 

Philippes , de ceux qui defeendroieot d'eux en foûs la conduite d* vn bon Chef , qui fortifia 

ligne dircile , vinfTent k deceder fans entâns, Canine, l' Islc de Corfou , de le* autres pta- 

les droits de 1’ Empire fuflent dcuohts à Charles ces; de de là fit des courtes dans les contrées 

de S (es fucceffeuts . Roys de Skile . De fa voilines, de fur les terres du Defpote ■ De for- 

part Baudoüin s'obligea de faire fon poifible te qu* au temps du Traité (ait auec Baudoüin , 

vers fes alliez de recouurer le plus de fecours Charles cfloit Seigneur de Canine . de des au- 

qu’ il pourrait pour cette entreprife . Toutes très places qui auoient eflé dclaiffées k Hclc- 

ccs conuentions furent feelléesde Seaux d’or, ne femme de Mainfroy , dont il voulut que 
de aggrcées refpeÛiuemcnt , fans preiudicc au la Seigneurie luy fut conferuée . “““ 

droit ancien que les Vcnitkns auoient dans Ll- Comme le Roy de Sicile s’eftoit obli- Il 68. 
l’Empire. (A) Par autre Traité paffé le mef- gé par le dernkr Traité de mettre lus pied Baudoüin 

me iour , Charles, nonobflant le rranfport de deux mil k hommes d'armes pour le recouure- engage les 

la Seigneurie direéte de la Principauté d' A- ment de 1' Empire , dr que cét armement ne grands Sci* 

r chaïe , confentit que l'Empereur touchât les fufSfoU point pour vue fi grande entreprife ; gneur* de 

Edit. PuriJ. reJcuaoces ordinaires qui luy clloient deucs, Baudoüin de fa part auoit promis de faire fon France à 

180. comme pofleffeur de cette Principauté . (c) poflîble vers les Princes Cnrétiens poux obte- fon iecoux*, 

Et par vn autre aéle paffé au mois de ldi* nir d'eux quelque fecours, au moyen duquel pj j, jfi. 

1er enfuiuant à Momefiafconc , fcellc pareil- il pdt compofer vnc puifantc armée - Il vint 

lement en or , il ratifia le premier , & pro- k cét effet en France trouuer le Roy Saint 

mit en confequence d'icelay de ne faire au- Louys, (/) qui luy préra vnc fomme de qua- 

cune alliance, paix, ou tréue auec fes enne- tre rnilk liures , oui fût employée pour le* 

mis , fans ion confentement . gages du Seigneur de Bienure qui auoit à fa 

—, ... L. (d) Philippes Chinardo ou Cinardo , fuite dix Cheualkr* , de Gérard de Rodes, 

*. ' dunt il eft parlé au premier Traité, auoit eflé de Iean d' Ambkni , de Simon de Salegay, 

Ad irai de Admirai de Mainfroy Roy de Sicile. de Philippes' du Val, d’ Arnoul de la Ponrre, 

=*.. -** Ac apres fa deffaite Ac fa mon s'efloit retire Ac autres Cheualiers que Baudoüin emmena 

. . am r > VCfS |vli c hel Defpote d' Epire & d' Etoile beau- en Italie par le congé du Roy ■ Et eflant h 

pure de ce Roy, auec le débris de fon armée- Paris au mois de Mars , ( / ) il traita auec 

Uc po • Mais dautant qu’il auoit vn bon nombre de Thibaud Roy de Nauarre Ac Comte de Cham- 

troupes , Ac qu' il cfloit vaillant de hardy de pagne , lequel au moyen de la ccflîon Ac tranf- 

fa perionne, Michel eût crainte que foûs pre- port que l’Empereur luy fit par fa Bulle d’or, 

texte de conferuer les terres qu' Il auoit don- de la quatrième partie de l'Empire de Roma- 
ne en dot à fa fille femme de Mainfroy , il nie, promit de i'aflifler en perionne • Cette 

ne prit pas fuict de luy faire la guerre , Ac d’ ceflîon fe fit en prcfcoce d’Erard de Valéry , 

enuahir ûs Etats • Toutefois pour ceder au de Hugues Seigneur de Conflans Maréchal de 

temps , Ac ne luy pas former aucun fuiet de Champagne , de Maiflre Thomas Brunei Se- 

mecontentement , qui donnât matière k quel- cretaire du mefme Roy, Ac de Miles de Ga- 

que demeslé entre eux, 11 confentit qu’ il prit lathas Cheualier Ac Gentilhomme ordinaire 

pofTeflion de ces terres , attendant qu’ il eût de 1’ Empereur ; fans preiudice aux conuen- 

dcsfirces fulfifances pour l’en chaifer, Ac que tions qu'il auoit fait auparauanc auec k Roy 

1' occaiion fe prdentât de 1e défaire d' vn vol- de Sicile Ac le Duc de Bourgongne , Ac au 

fin fi importun ■ Pour le faire tombrr dans droit des Vénitiens . La ville de Conflantl- 

lc piege , il luy fie époufer la fenur de fa fem- nopic , Ac vnc journée de pays à l' enuiron 

me , qui cfloit de la maii'on de* Petraliphes, furent exceptées de cette quatrième partie; 

Ac pour lors venue de Phranzcs, ou François, Ac fut conrcnu que lors que l'Empire aurait 
Ac luy donna la Seigneurie de Canine , place eflé recouuié fur les Grecs t il feroit loifible 

forte fituée dans l’ Epire , auec l' Islc de Cor* au Roy de Nauarre de la choilir en tel en- 

fou. Ce qui peut faire douter de ce que i'ay droit qu’il voudrait : à condition que luy Ac 


(a) Ptfféjnu- /• a, r. 11. Memiult Guill. C/nurdi . 

( b ) Titre du Tre J or dtt C burin du Rtj. V e ) Rbumu. /. é. 

(c) Recueil des C batte 1 p- a*. ( f ) Recueil des Cbarr- p a 7 

(d) Pue Arm- l. 6- c. ji. Summtnie l. a. dtlt (g) Recueil do C buri- p. aa 

bift . dt Nupol. p.ifi- RufnuJd. uu- 1154. n. 44. 
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J fci befilitri en feraient le* hommages de fer- 

12.68. nices ordinal re* te accoâtumez , l'amant l'vfa- 
Büvdovim 8 e de 1 ’ T. npitc ■ Mais la Croifadc qui auoic 
j|, efle publiée en France pour la Terre-fa i tue , 
où le Roy Saint Louys auoit propofé d'aller 
l'année fuioante, rendirent le* efforts de lia u- 
dotiin prefquc inutiles . Car la plûpart de la 

NoblelTe fuluit le Roy en cette expédition j 

I J.6 9. & entre autres le Roy deNauarre, («) qui 
décéda au retour en Sicile * Le Roy Charles 
(b) qui auoit équippe vne grande flotte à 
Brindis , à defleiu de palier à Duras dans T 
Epire qui luy appartenoit , s'engagea dans ce 
voyage , te arriua à Thunes le mefme iour 
que le Roy fon frere mourut ■ (c) Miles de 
Galathas principal Gonleiller de BAudoüin fe 
troua* pareillement auec Saint Louys en qua- 

— — lité d’ Agent de 1 ' Empereur vers ce Roy . 

12.70. LU. (d) Après la mort du Pape Vrbain 
Traité d* IV* arriuée en 1 ’ an mille deu* cent foiaanier 
▼nioQ re- quatre , Miche! Paleologue auoit repris le 
pris parMi- Traité d* vnion , auec Clement IV. fon fuc- 
chel . ceffeur , te luy auuic dépêche fes Atnbaffi- 
deurs : mais parce qu'ils n'eftoient pas fclE* 
fammenc inftrults , rien ne fut conclu ■ Le Pa- 
pe luy enuoya en fuite les principaux Arti- 
cles de foy , qu'il n'entendoit pas eftre mis 
en controuerfe ■ Depuis ce temps-là la guerre 
avant elle déclarée à Michel par Charles , il 
_ _ nedt plus la liberté entière de traiter auec 

Edit. Par} J. j e p a pç j CÏ Ambadadeurs , à caufe du 
?*&• *«*• péril des chemins ; (#) de forte qu‘ll fe con- 
tenta de le faire entretenir par des Moines <Sc 
des Religieux qu’ il enuoyoic en Italie fccre- 
tement , qui donnaient efpcrancc à fa Sainte- 
té & aux Cardinaux de paruenir à I’ vnion des 
deux Egides • (/) Enfin Michel voyant que 
cette affaire trainoit en longueur , prit refo- 
lutinn d’enuoyer derechef des Arnhaffadeurs 
au Pape, qui les rrceut fauorablcmcnt ; met- 
mes les honora de Mitres de d’ Anneaux , com- 
me les Eue fque j Latins ; lefquels après dire 
demeuré d’accord de quelque* points , retour- 
nèrent à Conllantinoplc , où l' Empereur Mi- 
chel eu execution de ce qui auoit efté arrê- 
té , fit chanter V Euangile dans les deux Lin- 
gues , de fit nommer le Pape le premier , de 
auant le Patriarche , dan; les prières publi- 
ques . Ce qui ne fc fit pas fans bruit , À fans 
obflaclc de la part du Clergé de do Parriar- 
Michel en- che Grec ; melmes des Grands de la Cour, 
uoye fes Michel non content d' auoir par cet inûmlf- 
Ambaffa- fions gagné l'efprit du Pape , (jf) qui corn- 
deurs à S. mença i n* eftre plus fi fauorable aux def- 
Louys* feins, de aux entreprlfes de Charles, (h) en- 
uoya encore tes Ambaftadeurs au Roy S. Lo- 
uys , pour le prier de mettre la main à ce 
grand ouurage , accordant de le prendre pour 
arbitre en tous les points qui crtoient coo- 
ir outriez . Ce Prince agiiToic en ceire occa* 
lion à la façon de fes predeceffeuts , qui citaient 
en poffelfion de décider des malicres de la 
foy , fans s‘ arrêter autrement aux decrer* de 
leurs Patriarches , de de leurs Euefque. . Mais 
S- Louys qui portou trop de refped à I*E;I 1 - 
fe , pour rien entreprendre en ces matières 
dont elle eft feule luge , fe contenta de don- 


ner iuis de 1 ' Ambaffade de Michel au Col- 
lege des Cardinaux, à caufe que le Siégé l 1 ?°- 
efioic pour lors vacant par la mort de CIÛ-Bav»ovim 
ment , arriuée le ap* iour de Nouembre ! an II 
mille deux cent foixantc-buir , le priant de 
vouloir contribuer de la part à cette vnion. 

Le College des Cardinaux écrmit en fuiiteau 
Roy , de luy enuoya les Articles de foy, qai 
auoient elle enuoyez auparauant à 1 ’ Empe- 
reur Grec par Clément . On ne lit point quel 
autre fucces eût cette Légation , qui fe fit 
après 1 a more de ce Pape , de auant que Je 
Roy entreprit le voyage d' Affrique . ( i ) Vers 
lequel temps Michel luy dépêcha derechef 
des Amba (fadeurs auec pluficore prefenx , pour 
le prier de faire en forte , que Charles fuo 
frere fe contentant de fes conquêtes, n’entre- 
ric rien fur les terrej d’autruy , de conférait 
vne paix ; fe per fuadanc que comme ce faine 
Roy auoit vn afeendant fur fon cfprit , de 
efloie d 1 vn naturel doux de pacifique, il fe 
porterait aifertent à luy accorder cette deman* 
de . Bec Chartuphylax ou Garde des Chartes 
de fainte Sophie , depuis Patriarche de Con- 
flsntinople , de Meliceniotcs Archidiacre du 
Clergé Impérial choifis pour cette Ambaila- 
de , s‘ eraoarquerent pour venir en France : 
mais ayant appris en chemin que le Roy efloit 
au fiege de Thunes en Affrique , ils firent 
voile de ce coflé-U , te y trouucrcnt le Roy 
malade à l'extrcmicc . Ils ne laiffcrent pas/*r£. 1S3. 
toutefois de luy prclenter les lettres de 1 ' Em- 
pereur , de fes prclens; mais fa mort furuenuè 
quelques iours après , les obligea de s'ea re* 
tourner fan rien faire • 

LIII- Vers ce racfinc temps Guillaume Mariage 
Prince d' Acbaïe de de la Moréc vint en Ica- | a j u 
lie à 1 a Coqr du Roy Charles, vray fembla- Prince d' 
blemcnt pou» luy faire hommage de fa Prin-.Achile 
cipauté , dont la Seigneurie dircéte luy auoit auec pf,j_ 
clic transportée par 1 ' Empereur Baudoùin par lippes ds 
le Traité de Y'terbç , l r an mille deux cervt Sicile . 
foixame-fept • Il y conclut encore le mariage 
d' Ifabelle fa fille vnique St heritiere appa- 
rente de fes Etats, qu’il auoic eu de la PriO- 
ceffe Anne Comnene fa femme , auec Phljip- 
pes hls puifoé de ce Roy . ( à) Vn Auteur an- 
cien dit, que ce mariage le fit ca l'an mille 
deux cent toixante-neuf . Ce qui conuainc d' 
erreur ceux qui ou mis en auant que ce Prin- 
ce mmirur auahc que de le confocnroer , outre 
que ( / ) Vitlanl , Conflanzo , te Summonte 
difent formellement qu’il l'époufa ( m ) Phi- 
lippes Empereur de Conftantinoplc fon beau- 
frerc luy fit don d Royaume de Tbcflâloni- 
que, parade paffe à Brindis l’an mille deux 
cent lmxaote-quatorxe • (*) 11 mourut trois 
ans apres par vn accident extraordinaire , en 
chargeant vne arbalète qui fe débanda , fans 
auoir la 1 lié aucuns enfant ; ( • ) Bocace dit qu' il 
fut empoifonné ( p } Quelques Ecriuains ont 
tuante que la Principaux d' Acbaïe écheut à 
Charles Ion pere par fa mort , te que ce f»x 
à ce titre que ce Roy de Charles II- fon fils 
fe qualifièrent Princes d' Achaïc . Mais U cft 
plus probable qu’ ils affichèrent <e titre coro- 
rac Seigneurs fuperieurs de dominant de cent 


( a ) Naitr. In S. Lud. Gtjfa Philip. lit R. F. 
( b ) Patbjm. I. y. t. ï. 

( C ) Recueil dtr C kart- p. a f, 

( d ) Vvadinr. tf Raynald an. en 1 er- 
Cltm. ir . 

(e) Pacbjm- 1. j. f. |. 

( f) Paihym. /. y. c. 10. ai. at* NUrph. Grt* 
gor. /. j. c. 1. 

( g ) P te h » *■ A J- r* »j. 


( h ) Raynaid. & Fv.idHig. 117e. 

i i ) pMhfm .1 y M. , 

k ) PtoUm. Lnceuf. /. aa. htfl. Ecelefi c. 40. 

I ) l.VlUanli 7-r. s. Crufiano . êarnMMiifff 

a .p. ara. 

( m ) Rente)! ier Court p. it. 

(n ) Summeute l. 1. p. jig. 4 

( o ) Brcat. de iilujir. Vtr. 

(pl Ptelem. de Luc* . 
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" Principauté , en fuite du tranfporc que Bau- 

1 170 * doüln fit à Charles I- de cette Seigneurie di- 
Ravdovih refle . Mais il eft mal-aiiï de deuiner pour- 
11- quoy (a) Guillaume Caradct Comte de Ca- 
ferte de de Melfc au Royaume de Naples, 
Seigneur de Cadepet , d' Aiguierre , de de Lau- 
ris, originaire de la ville de Marfeille, dans 
l'hopnpagp qu’il fit à Charles Premier le deu- 
xième lour de Décembre T an mille deux cent 
folxante-onte , prend la qualité de Prince d’ 
Acbaïe : (à) veu que Guillaume de VHlp- 
Hardoflin viuoit encore en ce temps-là, mais 
pon pas en l'an mille deux cent quatre-vingt 
quatorze, (*) comme quelques-vns ont écrit. 
Quoy qu'il en fbic, la PrincefTe Ifa belle citant 
venue de Philippes, reprit vne fécondé allian- 
ce aoec Flnrent de Hainaut Seignenr deBrai- 
ne dk de Hall au Comté de Hainaut, Grand 
Connétable du Royaume de Sicile , fils pulf- 
ne de lean d'Auennes Comte de Hainaut de 
d'Alix de Flandres , qui fe qualifia Prince d‘ 
Achaïe de de la Murée ; duquel mariage vint 
vnç fille vnique, Mahaut de Hainaut Princcf» 
fe d' Achaïe de de la Morée , époufe de Louys 
de Bourgoogne Prince d' Achaïe , puis de lean 
de Sicile Comte de Graufne. 

Marie de LIV. (d) Pendant que Baudouin s’em- 
B.icnnc ployoit à amafler des troupes pour iolndre à 
vient eq celles du Roy Charles , de rocnerchoit le fe- 
Caft^Ie . cours des Princes Chrétiens , l’ Impératrice 
Edit. Tarif Mariç fa femme alla au Royaume d Arragon 
pag. rf*. en la Cour du Roy Iacqucs , d'où elle palfa 
en celle d’Alfonfe Roy de Caftllle fon coufin 
germain , pour les folUciter à mefme fin , dç 
tâcher d'obtenir d’eux les fommes neccITaires 
pour retirer le Prince Philippe fon fils , qui 
Citait retenu à Venilç pour leurcté du paye- 
ment de celles que quelques nobles Vénitiens 
•uoient prête à 1‘ Empereur fon mary , auant 
la piife de Conllantinople . Roderic Atfbeuef- 
que de Tolede rappoue ce voyage de l' Im- 
pératrice au temps de la célébration du ma- 
riage de Ferdinand de la Cerde , fils alfné d' 
Al ton le , auec Blanche fille de Saint Louys 
Roy' de France , qui fe fit à Bargos en Ca> 
Aille, l’an 1 x 69 . Mariana le référé à l'année 
precedente . Roderic écrit que ce voyage fe 
fit à l'oecafion de fon mary qui efloit tombe 
entre les maios du Sukan d' Egypte , comme 
Il alloit de Royaume çn Royaume , follici- 
tant le fecours des Princes Chrétiens ; de qoo 
l’ Impératrice épuiféc de tous moyens pour le 
retirer de captiuité , ou de prlfon , vint pre- 
mièrement t rouuer le Pape , puis le Roy S^inc 
Louys, qui luy fournit vne partie de la four- 
nie à quoy monroit fa rançon , qui eûo\t dç 
dix mille, où félon d'autres, de vingt mille 
marcs d'argent ; de que pour le fitrplus elle 
Vint trouoer !e Roy Alfonfe , qui voulant fur- 
palfer le Pape de le Roy Saint Louys en li- 
béralité , luy fit deliûrer la fomme entière . 
Mariana a ralfon de rcuoquer en doute la fi- 
delité de ce récit, donc l'equiooque n’ eft qu’ 
au nom du mary , au lieu du fils , (r) puis 
qu'il eft certain que Marie alla troooer ces 
deux Roys pour obtenir d'eux dequoy retirer 
Philippe fon Bis des Vénitiens . {fl D'ail- 


( a ) N c/l r ad- en P btft- de Vrossestce p - if 42 ,8 J. 
f. Qaffend. I l. de visa Petrefdj p- 19. 

( b ) Vvadtog. In Annal. Mime- 1 x 7 î- n. 6 - 
(t) Ueff. de Sain te mars ht . V. U Recueil des 
Ç battes 

(d) Appt ad. ad Hile Bord. Roder lt. Sent, 
part. 4- tajb X. Surit a in Lut. 1x69- Mariana Ai J. 

r. r«. 

f e) Apptad. ndVill^Htrd, pag. xj. 


leurs, BaodoGin eftoit en cette année en Fran- - 

rc, comme on peut iufti fier par l'accord qu'il 117°- 
fit au mois de IaJIIec à Paris auec le Prieur Bavdoviw 
de 1‘ Hofpital de S. lean de Hierufaicm , pour II- 
certalnes Foires dans l’étendue de la Seigneu- 
rie de Coqrrcnay . (g) Aucuns àloCtcnt que 
le Roy Alfonfe propofa encore de donner fa 
fille en mariage a Philippe fils de l r Impéra- 
trice. afin de s’engager par cette alliance au 
fecours dç l'Empire • Ce qui peut faire prc. 
fumer que le voyage âe Marie en Efpague , 
fe fit auant le Traité de Viterbe . par lequel 
le mariage de ce Prince fut arrece auec la 
fille du Roy Charles - (L) Vn autre écrit qu'il 
y eut plufieurs negotiarions entre le Roy Al- 
fonfe de les Vénitiens pour le recouvrement 
de 1' Empire , qui ne furent fuluies d'aucun ef- 
fet . fl) II eft probable que le contentement 
que Philippes donna cette mefme année , que 
le Roy Saint Louys vuidit fes mains des de- 
niers qu’il auoic retenu pour luy de la vente 
du Comté de Namur , faite par l'Impératrice 
fa merc à Guy Comte de Flandres, en celles 
de 1' Empereur fon pere , fe fit à cette occa- 
Iîob, Ce pour le retirer des Vénitiens î (à) 

& que ce fut après auoir obtenu fa liberté de 
fa deliurance , qu'il natta en Caftille , pour 
remercier le Roy Alfonfe de fes libéralité! ^ 

Ce que pour lors ce Roy le fit Cheualier aucc 
Alfonfe de lean de Bricnne fes oncles • Mais 
auparauant il alla en la Cour du Roy Char- 
les , qui luy affigna (/) par fes Lettres du*„. ,|, 
neuuiéme iour de Frurier , données à Foggia 
l'an mille deux cent foixaiite-oeuf , les rcue- 
nus des Seigneuries d’ Alifi , de Calui , de de 
la Roque de Mondragon , iufqucs à la concur- 
rence de fixcait onces d'or par an; afin qu’il 
pût foûtenif fa dignité , de pût viurc félon fa 
condition au Royaume de Naples , attendant 
la coniommqtion de fon mariage aucc il Prin- 
cefTc Beatrix fille du Roy , lors qu’ elle feroit 
en igc nubile, ainfi qu’il auoic eflé conuenn 
par le Traité de Viterbe . Ce fut auili vers 
ce temps-là que Philippe» de Toucy , petit fils 
de Nariot de Toucy ( m ) qui fut Bail de 1* 

Empite de Conftantioople , Se décéda l’an mil- 
le deux cent quarante-vn , t établit en ce Roy- 
aume , où il obtint de Charles Premier la Sei- 
gneurie de la Terza en la terre d" Otranrc, 
de la charge de grand Admirai de Sicile - Le 
Roy Charles II. Juy fit encore 1" honneur de 
luy accorder en mariage Leonor fa fille : mais 
il fit depuis déclarer les promettes de conoen- 
tions aulles , à caufe du bas âge de la Prjn- 
celîe , par le Pape Boni face Huitième , le 
dix-huitième iour de May l'an mille trois 

cen*. 

LV.^ Michel cependant apprebrndoic toûioors , , 
l’arrluée de Charles qui faifoit de grands pre- M) . , * 
paratifs , de auokt vne armée nauale , qu‘il wchel 
auoit ramené d’ Affriqoe après la nvorc du P ;i * 
Roy Saint Louys fon frere ; de comme il f c l* dc o e nfc« 
pertuadoit, (a) qu’il viendroit infailliblement 
artieger Conftantinople , il la garnit do toutes 
chofcs neceffaircs pour vn fiege , remplit les 
magasins de viures, commanda aux Habitan» 
de s’en pouruoir pour vn an , acheta des 


( f > Recueil des Cbart. p. a *, 

(g) Apptssd. ad VUle-HauL 
(b) Sanut. /- a, part. a. e. 1 1 - 

i i) Recueil des Ciart.p- 14- 

k ) Gavfrid. Te/et. in Append. ad Hifi. R(J 
t. in Atfraf X. 

f ( 1 ) Summontt nflla b if. de N*p*U /. a. 

I ( m ) Sommante l . j. 

1 (a) faibjm. I y r, iç. 
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~ armes, & fh fcbriqucf de machines de go«r- 'defcéToûs'foh rcgiii , laTfjaflclTc de fon ■ 

n,y*l- r c • Il la fwtrva de dmibks m.r|s du xoilé de elAit 4 pi* f.i hUlfcié , p'ont pas allez dill- *Hr*- 

B.lvno^lN ,ncr » <eux dp tcrr»»ci^nt «3é(i doubles , de gcfcmcnt ckanliné ijfitcs le* irions de la vie . BavdOvIW 

y ntic vne forte garriflon • Et afin de s aiTcu- Scs intii.-ues 4 fes négociations aucc les Pria- 11» 


Scs intrigues 4 les négociations aucc IcsPtm- 
. fes Je. J' Eurppc ppur iuiplurer du fcconrs , font 
tics uleioign4i-,rt Je l'aAiuité de fon efprit; 
4 la longue de vigoureufe refiftanec qu' il ap- 


jeecuoie le dioco Je !d Êi*' 1 \ U » poua ^ux .attaques ^s*. Gtpc$ , cil .««kt aus- 

tfntinuiic vpènddîit \cc| jempsjlà fes pratiqfies /«que gilailBble de fafvajcur . Il eft qle 

•Xi fc*-4cpotfimof»s Ketf lé Pape délesCardi- le fkfx des 1 affaires lày torirbi fur lérbrasén 
naux par des Moines , qui les cntretcnoicot vni^e, où il ne poitubit pasauoir l’experience 
de l' clpcraxqràE ipi^ir-jes i^rax -%ljf«s ^dir - <U» l^bh>t rcl uikOda\| le - Ùprfj^nfture des 
minuanc ^»r 1,1 V ct L^ ar ^ Jir *À ujecertue*. |bct£fccc£iqurfacAhAiMt 1' Empi- 

Siege auoit témoigné iufque-là pour l’entre- re j mais cela ne fut pas 1' vnique caul'e de fes 

f irife de Charles . Il tâcl^a encore de diuejür .djgracys - I/ r £mMTcur Jean de Bricnnç fon 

es Vénitiens d’entrer da*J l’ alliant «c BUa- .btau-péze , «Ait vjllant 4 expérimenté Ca- 


doiiin 4 de ce Roy ( a ) Cette République 
-aptes la prilc de .Confiàntinople , 4 les àuaiv- 
tages que Michel remporta auec fon armée na^ 
uale dans les Isles de r Archipclaec , euoit ctté 
necclfitce de confcntir 'à~ vne Treue , laquelle 
expirant en cette année , Michel luv dépêcha 
fes Ambafladeuri poirr iinBiroiicr ; Ac en mef- 
me temps luy renuoya dnq ccnt Vénitiens qui 
auoiciu elle faits prhoftniers par lactarie, lors 
que ce Capitaihé Génois entreprit fur l' Islc 
de Nbgropom , «fin de gagner par là T efprit 
des Vénitien* . BaudoStn de fa part , 4 le 
Roy Charles fa i liaient I leurs efforts pour rom- 
pre ces pourparlers de continuation dcTréue, 
Ed P rif. * * a, l ue ^ c ectoe République fembloit le por- 
^ 16 *<*'v ^ ennoyerent aufli leur* Ambafladeurs 

fa£ i o- ,g UJC . Vénitiens , qui pour ne s'engager 6 rien , 
promirent de daufter leur réponfa à ces Prin- 
ces , par les Arribâllàdeurs qu' ils 1 leur député* 
’roiem txprés . Cependant ils rcmioycrent ceux 
de Michel à Conflanrmoplc , 4 les firent 
T p, -.s^cCbomcC par deux tvtleres Vénitiens. Le Pape 


pitainc qu’ il eftoir , ne pût faire autre chofe 
que de luy confimwr-ht fetrfe ville de Con- 
liantinople . Il la rcceut pour tout partage, 
de la gardf longtemps aucc beaucoup de pei- 
ne , defmié de Secours , 4 enuironnc de tou* 
tes parts d'ennemis : 4 elle luy l’uç.enlcjce 
plus p.-ir malheur, que'pàr fa fauté' J ^ dam 
vn temps de Tréue ; p £fcs' prtérfliites qu’ H fit 
aptes cette perte -vêtis le Princes de l’Euro- 
pe, monilrent alfez qo # vn (i'infigne malheur 
ne le plongea point dans vn abbatrement d' 
•efprit, tel qu' il abandunnSt pour evra l’cfpc- 
rancc de rentrer dans fes Etats . Et verirable* 
rncht il auoit fi bien rrilfli par l'od'eflc de 
fe* ncgOtiatiops , que fi ' h perre dé Ta STcilc ne 
•fut pêtforuenuè à Charles , 4 »’ If n’ ert: pas 
eu à cunibatre l’efprlt a.üoic 4 cauteleux de Mi- 
chel Paleologue . H en fut ‘venu à chef. En- 
fin , aprer auoir' mené vtre vie pleine d’in- 
commftjiirz 4 de tracas, depuis les pim te»* 


T Piner\-‘ fc *« cf f“ r •»«« B»‘«« Vénitiens. Le P«pc p. 
l i* a t Gnfloirc X- nnuuellement paruena au Potvti- le 
chc * c écriuit à la prière de Baudouin 4 de C 

«TT ^Charles au One Laurent Tcupulo pour Je dé- u 

jrlrl tourner de cette Tréue , 4 àioûta des mena- p. 

Trcuc aucC ces J f “ prlc, “ ’ P*'» 1 »' P" 14 le » 


dres année* , fans auciir ïamais' tftfi&ti le re- 
pos , on la pailc ; il ia finit pareillcmçht dans 


les déplalfir# , dépofiilfé non ^nlement de la 
Couronne , mais encore de la plulpnrt de l’es 
terres patrimoniales hcuicux toutefois cri ce 
point d'nuoir m, contré düranf fC CTiifs de ikp J g *??• 
vie 4 dans fes afftlftinw VriTyle de la Fran- 


* congratuler de fa promotion , 4 pour repren- 

dre les Traitez commencez auec fes prede- 
ccfléurs touchant la réunion des deux Eglifes • 
Mort de LVI* ( r ) André Dandolo remarque que 1’ 
l'Empereur Empereur Baudouin mouryt en cette année, 
Baudouin (J) ce qui fc iuflifie d'aillenrs par b datte 
U> des Patentes de fon fils : ceux qui ont écrit 

que f Empire , qui luy auoit efté lailîé par fes 
predccelfcurs , tomba dans me dtrniere dcca- 


( _ vie 4 dans (et affligions Y afy U- G Fn n- 

J. ,C L C | auc ^pe u do croyance qu’il apportort aux promef- ce 4 du grand Roy Saint Lonyr, aucc l' ftp* 

^ |L c -les de Michel, (i) qui luy auoit enuoyé liâc puy de Charles Roy de Sicile foW iVcfe • H 

Ênefqni d’ Ephcfc loo AmbalT.idcur , pour le vécut cinquante-* inq ans , 4 laifTH de Mar e 


de Bnenne fa femme , qdi le furuéquit , vn 
fils vnique qui fut Philippes Premier du nom 
Empereur de Conlbntiijople • (e) (Turlqucs 
Auteurs luy donnent encoie des filles ; mais 
(ans aucun fondement , (/) quny "que b qua- 
lité que Philippes prend en Pan mHIe deux 
cent foixantc neuf , dç fih aifhc 4 heritier 
de Baudoüin peut faire prefumer qu’il y auoit 
d'autres enfant au temps de fa mort- 


(a) And- Daadul. bifi.t. ro. e. |. 

(b) P-ubm. /• 6. f. i J. yvadinf- uj). nu. 

iv* c 


I (c’ 
». i U) 

I (c) 


c) Dnndd. («Cfdt. } 

d ). Kicutildtj CfiJrt p. zy. 
e ) SvwnaBJi . ( f ) Rttucil dis Cb+U.p. a* 
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Son m.arU- 


I. T^H ILIPPES fils vnlqne de Baudouin IL 
r* ne fut pas moins heritier de fes dlfgra- 
•*- ces que de fes prétentions k i Empire 
de Confiant ioople . Car bien qu'il eût fait 
tous les efforts pour y rentrer , fi cil -ce qu' il 
ne fit pas grands progrès dans fèi pourfuites; 
la mort qui le furprit en la fleur tic Ton Age , 
luy en ayant ofté les moyens . Il n’efit pas 
vn meilleur fort dam les premiers années de 
fa v.e, qui Ce rrouuerent cnncloppccs dans les 
nalheurs A les nectffitez de r Etat , ayant 
ferui en quelque façon d'obiec k la mauuaifc 
fortune de fon pere, qui fut obligé de l'enga- 
ger aux Vénitiens , pour feureté des Tommes 
qu’ il auoît emprunté d’ eux ■ Ayant eflé mis 
en liberté, il pafla au Royaume de Cafiille, 
où le Roy Alfonfe fon coufin le fit Cheual- 
lier . ( « ) Quelque* Hiûoriens ont écrit qu' il 
prif la qualité A le titre de Roy de Thef- 
fatonique , du viu*pt de fon pere : mais il y 
a lieu de douter de cette circonstance , veu 
que ce Royaume auoit eflé cède A tranfpor- 
té par diuers ades aux eufgns de l’Empereur 
lean de Bricnne , A depuis à Hugues Duc de 
Bourgonpe , A k Charles Premier Roy de 
Sicile . il eft mefroc probable que ccs Auteurs 
]’ ont confondu aucc Philippe* fils du Roy 
Charles , auquel ce Prince fit don de ce Roy- 
aume, du consentement du mefme Charles , à 
qui il auoit e(té tranfporté par le Traire de 
Viterbe . Tant y a qu'en l’an mille deux 
cens foixanre-oeuf Phi lippes ne prenoit que 
le titre de fils alfné de I" Empereur , & d’ he- 
ritier de 1' Empire- Il eltoit âgé au moins de 
trente an* lors qu'il y fucceda ; car Philippes 
Mouskes fait allez voir , qu'en' l’an mille 
deux cent quarante-trois il eitolt né ; écri- 
uant que fur le brutt de la mort de fon pè- 
re , le Princé de U Moréc vint à Confiant i- 
noplc pour fc faire déclarer Rcgent ou Bail 
de l'Empire, 6c tuteur du Jeune Prince. 

II. Son mariage arrêté auec Beatrix fille 
de Charles par le me me Traité de Viterbe, 
ne fut consommé qu' après la mort de Bau- 
doüin, [b) en l'an mille deux cent folxante- 
treize , ou du moins l' an mille deux cent foi- 
xanre-quatorze . Ce qui fe iuftifie par (c) I* 
aile paSTè i Foggia , le quatrième iour du mois 
d' Oélobre en cette derniere année , par lequel 
il ratifia 1rs comwntlons qui auo : ent efié ac- 
cordées entie l’Empereur fon pere 6c Charles 


Roy de Sicile , pour le recouurement de T Em- 

I -lre , en prefence do mefme Roy , de Char- 
es Prince de Salerne fon fils aifné , de . Phi- 
lippes fon autre fila , de Hugues Comte de 
Btienne & de Liches , de Guillaume Doyen 
de S. Pierre d' Orléans Vice-Chancelier de 
Sicile , de Dreux de Beaumont Maréchal , de 
lean d’Aunny Lieutenant du Grand iufiirter 
du mefme Royaume , de Renaud de Vllle- 
ncuuc Archidiacre de Calmes ou de Calama- 
tba , Chancelier de l' Empereur Philippe* , de 
Miles de Galatha* , & de Leonard Chance- 
lier de la Principauté d* Achafe • En cét afte 

Î ui fut ratifié le mefme loar par Charte* 
rince de Sa terne de Seigneur de l’ borlnetir 
du Mont Saint Ange fila aifné de Chartes , 

6c par fon commandement , Philippes e(l qua- 
lifie gendre de Charles. (J) Vers ce *nelme 
temps, de le quinziéme iour du mois de No- 
uembre enfuiuant Miles de Galathas Cheua- 
lier fon familier, oo Gentilhomme ordinaire, 
te I' vn des plus fidelles Conlcillers de 1' Em- 
pereur Baudouin pour lors défunt , luy pie- 
Icnta vn état de tout ce qui cfioit dcû au mef- 
me Baudouin de fes terres de Fraitce A de 
Flandres, à commencer du iour qu’il en cfioit 
party pour s'acheminer au Ruyaume de Sici- 
le. Il continua depuis fa refidence eu la Cour 
de foirbcau-pcrc , comme nous apprenons de 
(f) l'ordre qu'il fit expédier en la ville «Je 
Naples le «louziéme iu.ir de Décembre i'.an 
mille deux cent foixantc-qumze par Renaud 
de Villeneuue fon Chancelier , aJdrcllant à 
Rcnant de Maigny A à lean de la Fere 
Chanoine de Saint Florentin de Roye'ferfa- 
rniliers & domefi ifljtes , d'aquiter des revenus 
de fes terres de Flandres A de ^-{aiaaut quel- 
que Tomme qu’ Il auoit emprunte de Csnce de 
la Scale Marchand , pour laquelle Miles de 
Galathas s' cfioit rendu plcigc A caution. La 
date de cét ordre porte que c’ efi la troifiéme 
année de fon Empire, ce qui fert k confirmer 
ce que i’ay remarqué de celle de Baudoilin- 
(f) Ver» ce mefme temps l’ Impératrice Ma- 
rie fa mere , efiant obligée , k raifon du fief 
de Courtenay , dont elle ioGyfiolt, A qui luy 
auoit efié delaiffé par fon mary , en augmen- 
tation de doOaire , de faire quelque feruice 1 
Gilles Cornu Archeuefque de Sens , en fa 
première arriuée , ou entrée dans la ville de 
Sens , commit en (a place , k caufc de fon 


•i T 


( a ) Suntmonte /. ». 

(b J MejJ - de Salntcmartbt ex leur ffift. geueal. i 
( c) Recueil de i Chartes p. iç. >). 


(d ) Retvell des Chart.p. 14. 

( e ) Recueil des Chart.p, s*. au- 
(f )P.Lahe. 
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1 indifpoGtion , Meflirc Renaut de Hautbois fon 

1174* Chcualier , pour faire le feruice auquel ce fief 
Philippe* efloit tenu. Les lettre» quelle fit expédier à 
I. ce fuict font du Dimanche d' après la lainte 
Croix en May l'an mille deux cent foixan- 
te-quinxe . 

Michel en- 111. Encore que le Pape GregoJre X. n’ap- 
uoyc fe» portât point vne creance entlere aux belle» 
Ambaffa- promettes des AmbalT.idcors de Michel Paleo- 
deurs au Pa- logue , & qu'il crût 1' èuenement de toutes fes 
pc . négociations trcs-incertaln \ Il ne lailTa pas de 

luy depécher Frere (a) Hierûinc d' Afcoll 
depuis Cardinal te Pape foûs le nom de Ni- 
colas Quatrième , Je deux autres , tous trois 
de l' Ordre des Frères Mineurs fes Nonces, 
pour ce qu’il y auoit à clperer de ces Trai- 
tez. Il luy donna aufli iuls qu' U auoit indit 
vn Concile en la ville de Lyon , qui fe de- 
uoit tenir au mois de Mars l’an mille trois 
cent foixante-quatorze , pour y réglés plufieurs 
chofes , te pirciculicremcnc pour âuifer aux 
moyens de iecourir la Tcrre-faintc , te de 
paruenir à l' acheuement de cette reünion des 
deux Eglife», T limitant te le Patriarche Grec 
de s’y trouuer ■ Et afin qu'ils y pâffent ve- 
nir en toute feureté, (fi ) il pria le Roy Char- 
les par fes lettres de donner fauf-conduic aux 
AmbalTadeurs de Michel , foit qu’ il les en- 
voyât au Concile , foit qu* il en enuoyât au- 
parauant. Çf) Cette AmbaffaJe de Grégoire 
eût le fucccs qu' il en ponuoit clperer , 1’ Em- 
pereur Grec ayant témoigné en apparence beau- 
coup de paffion de reprendre c es Traitez par 
fes Ambafladcuri qu* il |uy enuoya en l' an 
mille deux cent folxante-treize , qui inGrterenc 
particulièrement fur les fauf-conduits de Char- 
les , afin que Michel pût enuoycr auec icure- 
tc les Députez au faim Slege Oc au Concile- 
(d) Charles cependant te Philippe! voyant 
que ccs pourparlers ruinoient leurs deflelns , 
te que le Pape l'ods ce prétexte empêchait 
1" execution du Traité de Viterbe , faifoie 
leur poflibk pour voir que Michel ne fai- 
foit tout cela que pour l’ amufer , te pour ar- 
rêter le cours de la guerre, qu'Us luy auoient 
û iullcmçnt Oc G légitimement déclaré . (e) 
Pachymercs dit que Charles importuno.t le 
Pape fur ce fuiet auec tant d’ inftance . qu’il 
fe profternoit à fes pieds , pour obtenir la per- 
miüion dç palier dans la Romanie : circon- 
Ûance toutefois que ie ne voudrois pas garan- 
tir pour véritable . Cela donna fuiet à Gre- 
goirç de déclarer les loupçons à Michel : te 
Dcantmuins pour ne le pas effaroûcher , il 
témoigna croire qu’ il agiffoit en cetre occa- 
sion auec Gncerité • Il pria mefmes V Empe- 
reur Philippe» « le Roy Charles , de Guillau- 
me de Ville- Ha rdoürn Prince d’ Achaïe , de 
donner fauf-conduiç aux AmbalTadeuts de Mi- 
chel , qui deuoient venir au Concile \ te l’ Ab- 
bé du Mont-Calün , de les Archeuefques de 
Fanormc A de Naples de les reccuoir hono- 
rablement . 

Concile de IV. (/) Le Pape partit d’ Oruieto l'année 
Lyon. fuiüante pour aller à Lyon tenir le Concile. 
Edi:- pmrlf. Charles A Philippe» l’ accompagnèrent iufques 
fl- tut- à Florence, A dcJ^ s'en retournèrent à Na- 
ples . L’ouucrrure en ayant eflé faite , ( g ) 
Pantaleon Zullignan Patriarche de Conftanti- 
nople Latin , A Obizon Patriarche d’ Antio- 


che y tinrent les premiers rangs. Après Ja fe- ” ’ 
conde feffion le Pape reçeut nouuelles de fes * 2-74- 
Nonces qu'il auoit enuoyé à Conftantlnople , P Fl l LIPPE* 
que les AmbalTadeurs de Michel eftoient en 1- 
chemin , qui venolent de la part de leur mai- 
ftre A de l'Eglife Grecque prêter obciifance 
au S. Siégé • Oo ne peut exprimer Ja ioye que 
le Pape témoigna en cette occafion : l\ con- 
uoqua tous le» Prélats dans la grande Eglife 
de Ej°n , A y ayant fait lire publiquement 
les lettres de fes Nonces , S- Bonauenture ha- 
rangua fur ce fuiet • Apres la troifiéme feffion 
Il fit furfeoir le Concile , A donna permiflion 
aux Prélats de fe retirer de Lyon , pourueu 
qu’Us ne s' éloignaflcni point plus de fix lie- 
ues , iufques à l'arrincc des AmbalTadeurs Grecs, 
qui arriucrent en cét entre-temps auec les Non Arriuée des 
ces du Pape . Ceux qui vinrent au nom de I’ AmbaiTa- 
Empereur Michel , furent Germain, qui auoit deurs deMi- 
efte Patriarche de Conftantinopte , George chel au Cô- 
Acropolite Grand L»gotbete , dont nous auons die • 

T Hirtoire , Thcophancs Métropolitain de Ni- 
cée te Piimat de Bithynie , Nicolas Panerc- 
tc Grand Chambelan de 1* Empire , te Geor- 
ges Zinuchi- Le Pape enuoya au deuane d'eux 
tous les Prélats qui eftoient au Concile , fon 
Çhambrier fon Vice-Chancelier, te toute la 
fuite des Cardinaux qui les conduiGrenc â 
l’audience de fa Sainteté dans fon Palais: où 
après luy auoir baife les pieds, ils déclarèrent 
qu ils eftoient venus pour prêter obcïffance 
au faint Sicsc , tant au nom de l'Empereur, 
que de toute l'Eglife Grecque , A qu’ ils cftoient 
porteurs ( fi ) des lettres des Empereurs Mi- 
chel te Andronique fan fils , feeliées de leurs 
bulles A féaux d'or, par lefquellcs Us prote- 
ftoienc d'embraffer la creance vniuerfelle , te 
l’ infini ét ion de foy qui leur auoit efté en- 
uoyée par les Papes Clement te Grégoire ; 
fupplians fa Sainteté de trouuer bon qu’ils 
continuaient à vfer du Symbole , te des ce- 
remonies donc l’Eglife Grecque auoir coûtu- 
me d’ vfer dans les Liturgies , attendu qj’il 
n* y auoit rien de contraire à la foy A aux 
faims Decrets • La lettre des Prélats expofoit 
le déplaifir qu'ils auoient de n' auoit encore» 
pû refoudre Iofeph Galefi» Patriarche de Con- 
flantinople d'embraffer cette vnion, quoy qu' 
ils y culTent trauaillé auec beaucoup de pei- 
ne, fupplians fa Sainteté qu'en cas qu'il vou- 
lut continuer en fon erreur te en fon opinia- 
ftrrtc, de leur donner la liberté d'en élire vn 
d’entre ceux qui auoient voüé obeiiTance à I’ 

Eglife Romaine 

V- Les AmbalTadeurs furent logez fpleodi- On traite an 
de ment dans Lyon , A le Pape ayant fait Concile des 
derechef affcmbler les Prélats le vingt-huitié- affaires Uc 
me iourdc luin, auquel échec la fefte de Saint 1' Empire • 
Pierre Je de S. Paul , chanta vne Meffie fo- 
lemnclle en la Rrandc Eglife , où I' Epîtrc , 

1' Euangile A le Symbole furent chantez en 
langues Latine A Grecque . Enfin , eu la qua- 
trième feffion qui lie tint le fixiéme iour de fi- rq». 
luillet enluiuant , le Graod Logothete après 
la le&ure des trois lettres, dit qu'il auoit ex- 
près commandement de fon maître , de iuccr 
en fon nom , te de profeffer la foy Catholi- 
que de I* Eglife Romaine ; ee qu’ il fit . ( i ) 

Entre les affaires importantes qui furent agi- 
tées en ce Concile , il y fut refolu que l' Empire 


(a ) Ftmdlng- nju 4 - 1- 6- 7 . ».q. 

( b ) Qrei»r- X- f- ». Epijt- qo. 4 t. /. a- Eplfl- 
«î«4- 

( c ) Vvmdlni- 6f Rajnxld- 117}- 
(d) M/n-i!7J.rl.7- 
(e ) PMcbjm. /. j. 

H/fl- de Confiant tnap. 


f) Ricard, n. r. 19 ». I VUlaall. 7. C- 4]. 
s) Rmjnald. 1*74.*. î- 
( h ) Exuni npud Elan. Fvmdln- ts Ray- 
naîd- 

( i ) I V/lUnl l, 7. c- 44. Ricard- e. 199. D. 
An tanin- lit- 10- e. *- 6- 4 . 
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— * d' Orient demcureroir à Michel » malgré le* 

12.74- oppofi lions de Philippe* âc de Charles ; ce 
PHI LIPPES qui caufa vne grande mcftntelligcnce entre le 
I. Pape de les Prince? . Le Concile achevé , le 
Pape donna conge aux AinbafîaJcurs Grecs , 
de les renuoya auec l'Abbé du Mont-CaHin 
qu’ il députa à I’ Empereur , attendant qu‘ il 
luyj enuoylt d’autres Nonces, le faifanr por- 
teur de ( « ) quatre lettres , de deux à Mi- 
chel y d* vne autre à Andronique Ton fils, de 
de la quatrième aux Prélats de Grèce . En 
la fécondé qu'il écriuit à Michel , il lujr pro- 
mit de faire tout fon poilible pour loy procu- 
rer vne Tréue auec l’Empereur Phllippes de 
aoec Charles Roy de Sicile pour vn certain 
' temps , pendant lequel il fe faifoic fort d’ éta- 
blir entre eux vne ferme paix d’ vne plus lon- 
gue durée- (é) Innocent V« accomplit ce que 
Grégoire fon predccclfeur auolt promis , qui 
elloit d’enuoycr à Michel des Nonces qui luy 
deuoleot faire entendre au long ce qui s’ elloit 
pafle au Concile de Lyon , de Je traiter auec 
|uy des dlfferens qui concernoicnt lej droits 
& la poflefîîon de I* Empire • Il luy enuoya 
T Euefque de Feretri , de Geoffroy Eucfquc de 
Turin, tous deux de l’Ordre des Frères Pre- 
lchcurs , auec deux autres <!u me fine Ordre, 
qui s’ acquittèrent dignement de leur Légation , 
À ramenèrent auec eux les AmbafTadeurs de 
Michel porteurs de les lettres de de fon fils 
Andronique , par lefquclles il ratifioit ce qui 
auoit eflé arréiéau Concile de Lyon. Le Pa- 
pe auolt donné pouuoir à fes Légats d’ vlcr 
d’excommunication contre ceux qui s* oppo- 
léroicnt à cette vnion ; de Michel les ayant 
preflé fur ce fuicr , de prie de fulminer con- 
tre quelques grands Seigneurs d* entre les Grecs, 
qui s’ citaient ioints au Roy Charles de à l' Em- 
pereur Philippet, de auoient fait alliance auec 
eux , ils ne jugèrent point à propos de met- 
tre k* chofes dans vne extremiié, mais efti- 
nièrent qu' il valoit mieux temporiier • 

Eleélion d’ VI. Cela faifolt voir que Michel auoit vne 
vn Patriar- forte paillon de fe reflnir au faint Siégé, edi- 
che de Con- mant que c’ eftoit 1’ vnique moyen de rompre 
ftanrinople tous tes eiforts de les deffeinsde fes ennemis, 
par Michel, qui ne pourroient rien entreprendre contre la 
volonté du Pape , de crainre de fes menaces 
de de fes excommunications • Ce qu’il fit d' 
ailleurs affez paraître , (c) lors qu'il exila - 
tous les Prélats qui ne vouloienc point con- 
fentir à cette vnion , de relégua le Patriarche 
lofeph Galefin qui s’ y oppofoit auec beau- 
coup de refiftance ; ayant ordonné au Clergé 
Grec de procéder à I* élection d’vn autre qui 
remplit fa place. Le Clergé s'eftanc artemblé 
là deltas , ictta premièrement la veuf fur Thco- 
EJit. Ptrlf.Aofc de Ville- Hardoüin , qui auoit efié éleuc 
pup.t 9 J. dans la Religion Romaine , quoy que pour 
lors il eût embraffé celle des Grecs ■ Mais 
enfin il éieut Becque , ou Vecque , qui elloit 
rcuctu des dignltez de Chartophylax de de 
Sceuophylax dans I* Eglife de lainte .Sophie - , 
de à caufe de Ion fçauoir de de fon expérien- 
ce , eftoit feul lugé capable de gouoerner I* 
Eglife , de d’appaifer le Schilmc , de la dl- 
feorde qui U trauailioit depuis vn fi long- 
temps- Fachymeres parlant de Throdofe, dit 
qu’il eftoit ilfu des Prince* du Pcloponncfe, 
ou de la Morée- 11 auoit clié Moine au Mo- 
naftcrc du mont Sinat en la Terrc-fainre, où 
Il fut nommé Theodofe pour fon nom de Re- 
ligion. Ellant venu à Conflanrinopk , ]' Em- 


pereur Michel le fit Abbé du Monaftere de ^ _ 
Pandocrator , de l’employa en diueries Am- * *77- 
baffades , tant vers le Sultan d‘ Egypte , que Pli II l?*Ei 
vers les Tochares, ou Tartares . En fuite il 1. 
luy fit époufer Marie fa fille naturelle , qu’il 
auoit eu d' vne Dame de la famille des Dipto- 
Vataccs : mais Theodofe la quitta inconti- 
nent après , de fe renferma dans le Monafte- 
rc de 1' Hodcv.e , où ellant il fut éieué à la 
dignité de Patriarche d' Anrioche , après le 
dt-cés d' Euthymius ; ce qui doic ellre entendu 
de 1’ Eglife Grecque qu’il auoit embraflé : car 
cette Eglife auoit continué les tkres de Pa- 
triarche des Eglli'ei d’ Antioche , de Hierufa- 
lem , de d'Alexandrie , comme nous appre- 
nons des Epitrcs des Papes • Ellant reuétu de 
cette qualité il fut vn de ceux qui fqrent pro- 
p >f<-z pour fucceder au Patriarche lofeph . Fi- 
nalement , apres la mort de Michel il quitta 
Conftanrinople, de fe retira en la Terre-fain- 
te ,_où U fe rangea encore vne fois à 1' Egli- 
fe Romaine . ■ 

VII- Nicolas Troifiéme qui eftoit paruenq 12 . 78 . 
au Pontificat le vingt-cinquième iour de No-LePapeNi- 
uembre l’an mille deux cent foixanre dix- colas repred 
fept, (/) reprit les derniers erremens de fes le* Traitez’ 
predccc fleurs , de continuant leurs negotlitions J* vnion . 
auec Michel , luy enuoya fes Nonces Barthé- 
lémy EuefqLc de Grofleto en Tofcane , Bar- 
thélémy de Sienne, Philippe de Perugia , de 
Ange d’Oruietto, tous de l’Ordre des Frères 
Mineurs , pour acheuer le Traité d’ vnion -, 
auec pouuoir de traiter d' vne paix entre Mi- 
chel d’ vne part , de Philippe! Empereur de 
Conftantinople de Charles Roy de Sicile fotv 
beau-pere d autre , afin qu’il ne reliât plus 
rien qui pûc troubler le repos de I’ Eglife- 
Par 1’ vne des lettres qu’il écriuit à Michel il 
fe plaignit entre autres chofes de ce que luy 
ayant écrit au fuiet de quelque accommode- 
ment aueç 1’ Empereur Philippes de le Roy 
Charles , il ne luy auoit fait aucune réponlc 
fur ce point ; le priant de faire réflexion fur 
l’ incertitude de* euenemens de la guerre , de 
de ne point s éloigner d* vne paix , qui ne 
pouuoic ellre qu’vtile de profitable à I' Egli- 
fe , de à P vnion qui auoit cfté fi heure ufc- 
ment conclut! . Il le conluroic encore d’en- 
uoyer fes AmbafTadeurs auec pouuoir de trai- 
ter cette paix dans cinq mois ; de cependant 
de confencir à vne Tréue que fes Nonces 
auoient charge de luy propofer . Il écriuit au 
mefme temps à Chailcs Roy de Sicile , de 
luy manda le deflein de U refolution qu’ ‘I par. 194 . 
auoit pris d’établir vne ferme paix entre luy 
de Philippes fon gendre auec Michel ; de que 
pour y paruenir , il luy fcmbloir ncccflairç de 
commencer par vite Tiéue , au fuiet de la- 
quelle , il auoic enuoyé fes Nonces à Con- 
ftantinople, le prloir de s’y rendre facile, de 
de luy enuoyer fes AmbafTadeurs au plûtoli , 
auec plain pouuoir , afin que ceux de Michel 
eftant arriuez , il pâc comme entremetteur 
traiter non feulement de la Tréue , mais en- 
core d’ vne bonne paix . 

V1IF. Michel Paleologue auolt crû en fe 1170 . 
réunifiant auec T Eglife Romaine, de interef- ... , , 
fant par ce moyen le Pape dans fon party.£* . 'f , 1 

fe garantir d' vn puiflant ennemy ; mais i| mour !5 “ 
tomba dans vn autre inconucnient . Car | c em P r, . lon ' 


( a ) Ext*m upti Vvxdlng dcc. 
( b) Vo*dï*g. ktjtuld. 1x77. 
(c) Pasbjm-l, j-r. 18. 


Il 


(d) Vvùding. 1x78.». {-4. j. 6 - Ezut. njt- 
«.4. Rajnald. 1*77.1178. Let Ailat. dt Otcid. tf 
Ortent.Eitl.perp.coHj.f.i 1 j . §. i c . 


Digitsed try Google 


SOVS LES EM PP. F 

■“ ~ Pape ayant, fuluant le pouuoir qui leur auoit 

1 - 79 - efté donne , fulminé contre ceux qui *'oppo- 
P u i LIPPES foient à 1 * tp ton , il fe forma incontinent vn 
I. part y dam l' Etat , dont Michel Conincne 
Del pote d’Eplre te d’EtoIie , Niccphorc de 
lean Duc de Patras fri enfant fc déclarèrent 
chefs; lefqucls affcmblans vn Synode d’Euef- 
ques de de Prelatt de creance contraire , ex- 
communièrent le Pape , te Michel Paleolo- 
goe , comme hérétiques , Michel voulut répri- 
mer cas mouuemens par la force , de enuoya 
contre le Defpoce vne pui/Tantt armée » foûs 
la conduite d’Androniquc Paleologue fon cou- 
fin grand Maréchal de l'Empire , du grand 
Bouteiller , de Comoenc OuHacuzcne , de de 
lean Paleologue fe* neueux • Ccux-cy fauori- 
fan» foardement la creance de le Schifme des 
Grecs , donnèrent fuiet à 1 ' Empereur par leur* 
aûions de leurs deportemens de fe aefficr d' 
eux, de de s'affûter de leurs perfonne» . Plu- 
ficurs de Tes plus proches parens , de des Grand* 
de la Cour , de île ceux qui eltoicnt dan* le* 
Gouvernement lé déclarèrent ouuertement con- 
tre luy , («) dont les vns épouuancei des fup- 
plices qu'il auoic fait fouffrir à cette occafion 
aux plus qualifiez , fe retirèrent à Trebizon- 
de vers Alexis Comnenç , qui auoit au(G le 
titre d' Empereur - D' autre côté le* François 
de Thcbes, d' Athènes , de Ncgrcpont, de de 
la Mmée qui portoienc vne inimitié mortelle 
à Michel, rauis de ces diuiGons, firent allian- 
ce auec le* Dcfpote* • Ce qui obligea encore 
Michel de leur déclarer la guerre , de d'en- 
uoyer de» troupes contre eux , Icfuuelles , quoy 
que moind.es en nombre que celles des Fran- 
çois , ne UMTerenc pas de les deffaire prés de 
Negrepont. Mkhel apprit à lés dépens la vé- 
rité de cette maxime politique qui a elle auan- 
cée (é) par vn grand Perlbnnage du Gcclc 
palTé ; quil eft dangereux en fait d’Etat de 
changer tout à coup de loy . De forte que fe 
voyant ainfi enuironne d'ennemi* dumeftiques 
de de guerres inteftines , il enuoya les ; Ambaf- 
fadeurs au Pape Nicolas , pour 1’ aûûrcr de 
la part de fa confiance inébranlable en la 
couferuation de P vnion qu' Il auoit folcronel- 
Edit. Partf. lement iuré , de pour le prier de n' imputer à 
i)!., aucun changement , s'il ne l' établlffoit pas 
vniuerlcllement dans toutes fe* Prouinces , 
comme il auroit fouhaitc , efiant oblige pour 
lesdiuiGoos qui arriuoient ioprndlemçnt à cet- 
te occaüon , d’ apporter beaucoup de retenue . 
Les negotlatiom au fuiet de 1 ' vnion Jes deux 
Eglifes furent depuis continuées foû» les fuc- 
ceffcuri de Michel , auec des effets de des fui- 
tes differentes ; mais dont le principal but de 
la part des Grecs ne fut autre, que pour avoir 
moyen d'implorer l’aflîfiance de le recours 
des Papes de des Princes Chrétiens , lors qu’ 
ils fe virent attaquez riuemcnt par les Turcs • 
Et par ce qu'il fera déformais inutile d'en re- 
marquer les démarches , le briferay cette ma- 
tière en cét endroit , que l’ on peut voir ai* 
long dans les (c) Ecriuains de 1 ' Hirtolre Ec* 
«lcfiaftlque. 

Michel con- IX- Vn accident extraordinaire , de vn cas 
tribut: 1 la étrange fauorifa encore les dclTeins de Michel ■ 
reuolte de (d) Quelques Seigneurs de Siciliens lalfez du 
la Sicile . Gouuerncracnt des François , tramèrent fecre- 
tement vne conspiration contre le Roy Char- 
les- Iran Seigneur de l’ Isle de Procida à huit 
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milles de Naples , de T ramonte , de Caiano , 

de de Ja Baronie de Pirtilionc , Citoyen de 1 *8 O. 

Salernc , de 1 ’ vn des Fauoris de Mainfroy , P H l LlPPtS 

en fuc l’auteur ; qui ayant efté dépouillé de 1. 

fes biens par Charles , rechercha 1 ’ occaüon 

de fe vangerde luy- 11 alla & cct effet à Con- 

ftaminoplc trouuer 1 ' Empereur Michel , luy 

donna iuis de l’armement de Charlcj , de de 

l' orage qui alloit tomber fur luy , qu’ il ne 

poouoit éviter que par vne puiffante diuerfion. 

Il luy oifric Ton miniftere de fon entremife , 
de d’ vn grand nombre de Seigoeurs Siciliens, 
efts à le foûleuer contre las François, dont 
conduite de les deportemens leur eftolent 
iofupportables ; Icfquel* auoient proietté de 
perfuader Pierre Roy d’ Arragon , i qui le 
Royaume de Sicile appartenoic de droit du 
chef de f* femme , fil>e de Mainfroy, de les 
vouloir féconder ; à quoy il fe refoudroit fa- 
cilement , s' il cftoit fccouru en cette occafion 
de quelques fommes de deniers pour faire des 
leuées de gçns de guerre. Michel eût d'abord 
quelque répugnance à écouter ces propoGtions, 
cfiimant qu'il cftoit raal-aife que cette entre- 
prife pût rcüflir , à caufe de la puiifance de 
Charles , de de U réputation de valeur en la- 
uelle il eftoit parmy les peuples . Mars i la 
n Procidc le fit condefcendre à enuoyer fe- 
cretcment auec luy fe* Ambaffédeurs pour fon- 
der les efprits des Siciliens , de de là paffer 
dans l’ Arragon pour conférer auec Pierre . 

Procidc arriva en Italie auec ces Ambaffa- 
deurs , où efiant deguife en Cordelier , Il trou- 
ua moyen de parler au Pape Nicolas , luy 
découurit d'abord ce qu'il auoit negotië auec 
l'Empereur Michel, de luy prefenta fc» Am- 
baffadeurs, qui auoient charge de luy faire de 
aux Cardinaux des prefens de grand prix de 
la part de leur maifire - Le Pape qui depuis 
la concluGon de I’ vnion auec Michel , auoic 
en tous rencontres témoigné pancher du cofté 
des Grecs, de qui d’ailleurs auoit todiours fur 
le cœur le refus que Ourles luy auoit lait, 
de permettre le mariage d’vn de fes enfknspag. 
auec vne des mcccs de fa Sainteté , cm >raffa 
cette occafion comme vn moyen de faire écla- 
ter fa vengeance - Il écriuit donc fccretcmenc 
au Roy d Arragon , pour le porter à cette 
entreprise , luy offrant fon aftiftance , de cel- 
le du laint Siégé . Procidc parc auec ces let- 
tres de les Ambaffadcuxs de Michel , vient en 
Sicile , prend les lettres des Seigneurs mécon- 
tens, arriuc en Catalogne , de fait ouverture 
au Roy de 1 a confpiraiion qui fe tramoit. 

Les Ambaffadeurs Grecs expoient leur crean- 
ce , de luy offrent de la part de leur maifire 
argent pour cquiper vne armée naualc . Le 
Roy fut ces ouuertures confient à cette entre- 
prise , quoy que difficile , pourueu que I* Em- 
pereur hjy tienne parole . Sur cela Procidc de 
les Ainbaffadcus Grecs s’ embarquent pour 
Conftantinoplc ■ — 

X/ (e) En cét entre-temps le Pape Nico- • I. 
las Troifiéme décéda à Sury, maifon de piaf- Elcétion du 
lance au Diocefe de Viterbe , le vingr-deu- Pape Mar- 
xiéme iour d’ Aouft , l’an mille deux cent tin IV- 
quatre-vingt . La nouuellc de fa mort ayant 
efté portée à Charles , qui efioic pour lors 
dans la Tofcane , il s' achemina, incontinent à 
Vicerbe, pour obliger par fa prefence les Car- 
dinaux d’élire vn Pape qui fut à fa Jcuocion, 


f a ) Ptcbym. Lt.C‘ t J- a J- Kkepbrr. Grever. 
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appréhendant que comme Nicolas auoit tra- 
l t S I . ucr fé f ei dcfleinj f Sc fauorllê ceux de Michel { 
P fHLIFPES ils ne luy donnaient pas vn fucce fleur qui 
I. fut dans les mefmcs fcntimens . Il fit H bien , 
qu’ après que le Siégé eût vacqué cinq mois, 
Simon de Brie François de nation , Cardinal 
du titre de faintc Cccile , qui auoit eflé Tre- 
forier de Saint Martin de Tours , lut promet 
h cette fouuerainc dignité , le vingt-deuxième 
iour de Fcurier l’an mille deux cent quatre- 
vingt vn , & fut nommé Martin Quatrième , 
(*) lequel incontinent après , eftini à Oruie- 
to excommunia Michel comme Schifmatique 
de fes adherans , défendant à tous Princes 
Chrétiens d' auoir commerce auec luy , foûs 
les mefmcs peines ; foit qu' il eût eflé porté à 
cela par Charles à qui il deuoie fa promotion ; 
ou qu' cfeâiuement il connût aux démarches 
de Michel, qu'il n* auoit aucune inclination k 
reconnaître le S- Siégé ; de que ce qu'il fai- 
foit n' cftoit que pour gagner temps , de rui- 
ner les deifeins de Charles. Il renuoya enco- 
re Leon Eucfque d’ Heraclée , de Theophanc 
Euelquc de Nicéc , qui citaient venus à Ro- 
me , foûs presexte de mettre la demiere main 
aux Traitez de la rettnion des deux Egides. 
Il procura en fuite vne alliance entre la Ré- 
publique de Vemfe , de l'Empereur Phiiip- 
pes , & le Roy Cha'les , pour faire conjoin- 
tement la gœrre à Michel ■ (b) Le Traité 
fut conclu à Oruieto le troifiéine iour de Juil- 
let % entre l’Enpereur de ie Roy , qui y fu- 
rent prefens , de Iean Cane Dandolo, de Jac- 
ques Teupulo AmbalTideurs du Duc Jean Dan- 
aulo de de la Republique de Venife , par le- 
quel toutes les conucntious qui auoient cité 
faites entre les Empereurs précédons de les 
Vénitiens depuis la conquête de I’ Empire iul- 
ques à la perte de Confia urinople furent ra- 
u.r„r «ifiée* • H fu» encore arrête que l’Empereur 
f *' PhUippes de le Roy de Sicile , ou Charles 

f*l- 97 • prince de Salerne fon fils aifné , de le Duo 

de Venife iroient en perfonne en cette goer- 
Nouuelles rç , Que ]• Empereur de le Roy auroient en- 
alliances u iron huit mille cheuaux , auec vne fnfanre- 
entre! Em-jk proportionnée •à ce nombre : Que le Duc 
pereur Phl- auro | t quarante Galeres cquippées en guerre , 
lippes de £ bien armées , pour tenir la mer , tandis 
Ç* ia, I M que I* Empereur de le Roy feroient fur terre ; 
Roy de Si- £ q üe l*i V ru de les autres fe trouueroienc 
tu mois d’ Auril de l’an mille deux cent qua- 
tre-vingt trois en h mer de Brindis , pour paf- 
fcr enlemble dans la Romanio , de s'eotre- 
aider réciproquement aux fîeges de attaques 
des places , de on tontes autres occafions; 
ainfi qu’ ils iugeroient eRre neceffaire • Entre 
ceux qui furent prefens à ce Traité , furent 
Bertrand Seigneur des Baux Comte d’Auellin, 
Pierre de Saguinetto Comte de Contazen , 
Leonard Chancelier d' Achaïe , Louys de 
Royers MaiRrc* Rationaux du Roy , Maillre 
Renauc de Villeneuue Chancelier de l’Empe- 
reur , Miles de Galathas , Philippe* de La- 
uene Cheualiers , Confeillers de familiers du 
Roy • Mais parce que le terme dans lequel 
cette cntrepriie deunit élire commencée citait 
long , les vn* de les autres ne iugeans pas à 
propos de lailTer fortifier les Grecs , iuilerent 
de leur faire cependant la guerre , afin de les 
occuper, de de ne les pas lailTer en repos. Ils 
arrêtèrent dooc par vn autre Traiié palTé ie 
mefme iour , qu’ ils tiendroient en mer certain 


cile auec 
les Véni- 
tiens. 


nombre de vailTeaux de guerre l' efpace de _ 
fept mois en l’an , iufques à ce qoe l'on fe- I 2 . o I. 
toit voile pour pafler en Romanic : que IcsPhiLIPFES 
Vénitiens de leur part armeraient quinze Ga- L 
lerçs , de l'Empereur & le Roy quinze au- 
tres , auec dix Tarides , ou Palandries , qui 
porteraient trois cent cheuaux , de trois cent 
hommes d’armes : de que tous cniémble fe 
rencontreraient à vjile de Corfou au premier 
Iour de May prochain , pour faire la guerre b 
Michel , 4t à ceux qui océupolent les terres 
de l'Empire* Ces Traitez alnlî achetiez de li- 
gnez , I' Empereur de le Roy deputerent Mai- 
flre Renaut de Villeneuue Chancelier de l' Em- 
pereur , de Philippcs de Lauenne Seigneur de 
la Cerre Chevalier Conseiller de familier du 
Roy de Sicile, vers le Duc de la Republique 
de Venife t pour faire ratifier ce* conuention*; 
ce qui fe fit folcmnellemcnt en prefence du 
petit de du grand Coofcil, de des Nobles , le 
deuxième iour d' AouR enfumant . 

XI (c) L’hiitaire remarquo que Charles Charles 
en fuite de ces Traitez fit de grand prépara- fût fespre- 
tif* pour cette guerre , qu'il fit équlpper vne paratifs 
armée naualc compofée ae plus de cent Ga- pour entrer 
leres de cour* , ou fubtile* , de vingt gro* na- cn Grèce . 
uire», de de plus de deux cent Palandries pour 
palfcr la Cavalerie . Qu'il auoit leué pi»* de 
dix mille homme* d'armes , outre i' infante- 
rie , qui citait fans nombre ; de qu’ il deuoie 
partir l'année fuiuante , accompagné de qua- 
rante Comte*. Let Vénitiens faifoient de leur 
part ceàquoy ils citaient obliges par le Trai- 
té , toute l'Italie contribuoit à ce puiflant ar- 
mement , le Pape mefme y foarnilToit de fes 
deniers. Enfin, Charles qui s'elloit rendu rc- 
do-.itabic à les ennemis , de auoit fait trembler P*V *9*' 
au lcd bruit de fes armes les Grecs, qui eiloienc 
preft» i le foûleuer , de à lé ietrer entre fes 
bras, n' auoit pas de moindres delTeins qu* après 
auoir réduit Michel , de palier dans la Terte- 
fainte , de de fe faire couronner dans Hieru- 
falem , dont il prenoit déia le titre de Roy . 

(rf) Attendant le terme qui auoit elle arrê- 
té , kl lit débarquer trois mille hommes taoe 
<fc pied que de cheual dansl'Epire, où il pof- 
fedoit çntre autres place* celle* de Duras , de 
de Canine , de l’ Jsle de Corfou . fe) Il *' citait 
rendu maillre de Canine de de Corfou fur le 
Ekfpote Michel , qui le* auoit donné à Phi- 
lippe* Chinard Admirai de Mainfroy , com- 
me il a eilé remarqué. U (/) s'empara en- 
cote de la ville de Duras , apîés qu’ vn trem- 
blement de terre l'eût prefque renuerféde ren- 
du deferte , de la fortifia • ( g ) Ses gens eftant 
arriuez à Canine firent vne entieprife fur Be- 
legrade , qui eR vne place de I' Epirc , ou plu- 
tôt de l’Albanie, affilé fur la riuiere de Po- 
lina (Pachymcres la nomme Afunes) de l'af- 
fiegerent, efiant commandez par Soliman Rofli 
Gentil-homme François ; car les Rofli de Na- 
ples font originaires du Comté de Prouence. 

Cette place appartenoit à Michel Comnene 
fils poifhé de Michel Defpoto «l'Epire , do 
gendre de I' Empereur Michel Paleologue ; qui 
Tut cette nouuelle envoya promptement du re- 
cours à fon gendre , foû* la charge d'Aodro- 
ntquc Tarchaniotc Grand DomeRique de Iean 
Synadene Grand Srraiopedarque , & d' Andro 
nique Oenopolite Eunuque , lefquels ayant fur- 
pris les gens de Charles , en taillèrent vn* 
partie en pièces , de obligèrent l’ autre à prendre 
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k fuite retj Ceeine . Roffi ayant eflé Wef- 
■ e » * Clic nrlfonnier des eonemis en cette 


idit pruonnicr «es ennemis en cette 
P mupptsoccafion . («) Nicephore Gregoras nomme le 
!■ General d' en feul mot Rolofulei , 

« c. (*) Procide cependant continuait fies 

ilBZ. négociât ions vers Michel, auec les Amba/Ta- 
Keuojte dedeurs duquel U partit de Confiants nojde pour 
la Skile • aller trouncr le Roy d’ Arragon . Êc quoy que 
le Roy fut refroidy par la mort du Pape Ni- 
colas (uruenuë en cét entre-temps , > de par la 

C omotion de Mariai partifan de Charles ; il 
perfuada toutefois fi bien , qu'il fe refolut 
d'equipper me armée nauale , de de tenter 
««f ™ t f*P rife . effet dequoy il reçoit: das 
ArnbalTadeurs Grecs trente raille aaeps d'or, 
auec promefTes de luy fournir d'autres fora- 
ines plus confident! ta À Sut cela Procide va 
en Sicile , difpofc les efpritj à la reuolte , le 
Roy d' Arragon trauaJIJe à mettre fia me ar- 
mée nauale. Le Roy Philippes le Hardy qui 
auou epouié fa fœur prend ombrage de cét 
armement, luy ernioye les Ambaiïadeur* pour 
en fçauoir le fuiet , & far ce que 1 ' Arragon- 
nots luy fait entendre que c’ efloit pour aller 
faire la guerre aux Sarrazint , il Idj enuoya 
quarante mille iiures pour fournir à fa dépen- 
le. Philippes toutefois , qui connoifToit l'hu- 
meur alncre de ce Prince , entra en deffian- 
cc que tout cét appareil ne fe fit contre Char- 
les de luy donna auis qu’ il fe tint fur Tes 
Edit. Parif.^des. Charles vient trouixr le Pape là def- 
fug. ijj- » us * < 1 “' fur fi» prière enuoyc vn Nonce à 1 ’ 
Arragonnois, pour fçauoir de luy en quel en- 
droit de la Terre-fainte il propofoit de faire 
(à defccute ; luy enjoignant au furplus de ne 
“' re au Sï nc eotre P rife fi u » R* Princes Chré- 
tiens . Mais ce Roy fe tenant toûlours cou- 
uert , renuoya le Nonce , fans luy vouloir 
nen Ipecificr de fon deffein, ny de la defcen- 
te de (on armée, fe mit en mer ; de à peine 
11 fiit arnue à I Isle de Sardaigne , qu' U ap- 
prit que par vne reuolte generale les Siciliens 
auolent maflacré tous les François le iour de 
Falques , qui échéoit en cette année là le tren- 
tième iour de Mars . De forte que fur cette 
nouuclle s’eftant approché de Palettise, où le 
carnage auoit commencé, il y fut receu auec 
âc reconnu Roy de Sicile. 

Mort de Cc âc funefte accident renuerfa 

.i.. les dciTem* de Chariot r..» 


de Décembre l'an de noftrc Seigneur mille — 

deox cent quatre-vingt-trois, de de la création I J.8z. 
du monde , fumant la fiipputation des Grecs , p uruPPES 
fix miHe fepe oent quatre-vingt onze , félon 1. 

(c) Pachymeres. Les Vénitien» d’autre part 
qui auoient commencé leur armement , furent 
obligez de l’abandonner, âc de laiffer les Grecs 
en repos ayant conclu vne Tiéue auec eux, 

(d) qu’ils renoauellercnt de temps en temps 
laos «mais a noir voulu entendre a aucune prtv 
poûrion de paix. L’Empereur Philippes .qui 
ne pouuoit rien de luy mcfme , fe trouua auffi 
es^agé dans b dlfgdace de fon beau-pere 
perdant l' cipcrance de recouurer l'Empire, 
âc vécut peu de i temps après kiy . Les Hlflo- 
rieas n ont pas remarqué l’année de fa mort, 

■sais il eft confiant qu elle arriua l’an mille 
deux cent quatre-vingt cinq , âc tuant Tan 
mule deux tenp quatre-vingt huit. 


C A T H E R I N E. 


11.88. 


“ “«-««MU» conquêtes , le trouua ncceOitc à 
empiontr toutes fes troupes au recouurement 
de a Sicile : où toutefois la bonne fortune 
qui 1 auoit accompagne en toutes Ces expédi- 
tions, commença à l'abandonner en celle-cy ; 
ayant perdu vne bataille fur mer , en laquel- 
le Je Prince de Salerne fon fils aifné fut pris , 
luy-mefme ayant furuefeu peu d’années après 
ces difgraces . Michel d’ autre codé qui vit 
fon cnneroy dans le broûilion, dedans le pié- 
gé qu’ il luy auoit tendu , reprit fes cfprits , 
lans crainte à l’auenir des François qui fe 
trouuerent long temps occuppez en cette guer- 
re , de commença à fe fortifier dans fes Etats 
Uns i embarralTer des Traitez d’ vnion qui 
auoient efle rompus par l'excommunication, 
que le Pape Martin auoit fulminé contre luy. 
M*« i| ne 1 Ouy c pas long-tcmps de fon bon- 
heur; eftant décédé le Vcndrcdy onzième iour 


XIV- /^Ar en cette année le Pape NI- Diuers 
^ colas Quatrième , qui auoit eflé Traitez 
promeu au Pontificat après le dccét d' Hono- pour le ma- 
rins Quatrième , le vingt-deuxième iour de riage de 
Feurier . prit rciolation de renoiier les T rai- Catherine . 
tez d vnion de de paix qui auoient eflé rom-pag. zoo. 
pus auec Michel foûs le Pape Martin . Et 
dautant qu il eflimoit qu’ il falloir commencer 
par ce luy de la paix , il crût que le mariage 
de Michel Paleologuc fils aifné de apparent 
heritier de l’Empereur Androniquc , de d’ An- • 
ne de Hongrie fa femme , auec Catherine fil- 
e vnique de Philippes que l’on qualifioit pour 
lors Impératrice de GonAancinople , en pou- 
uolr eftre le nœud de le lien , qni reüuiroit 
par cette alliance tons les droits de 1 Empire 
prétendus rcfpcél roement par les Grecs de les 
François en la famille des Paleologuci. Char- 
les Roy de Sicile cfloit décédé en l’an mille 
trois cens quatre-vingt cinq , de auoit laifle 

r r Ucccfleur de fes Etats Charles Prince 
Safeme fon fils aifné, qui efloit prlfonnier 
de l Arragonnois. (e) Durant fa prifon le 
Pape de Philippes le Bel Roy de France com- 
mirent la Régence du Royaume de Naples au 
Cardinal Gérard , de à Robert Comte d’ Ar- 
tois . Le Pape donc écrruit deux lettres au 
Comte vers les mois de Iuin de de Septembre 
de le pria de contribuer de fa pan à l'achc- 
nement de ce mariage, comme eflane vn moy- 
en de terminer la guerre qui efloit entre les 
Grecs de les François . (/) Nicephore Gre- 
goras écrit que Charles le rechercha pour fa 
pente fille, âc qu’il enuoya fes Ambartadcors 
à Conflantlnoplc pour le traiter ; de que fur 
les demandes excefliues qu’ils firent, ce Trai- 
té fut rompu. Mais il le méprend, en ce qu'il 
attribue à Charles Premier ce qui doit eftre 
entendu de Charles Second fon fils : de enco- 
rc quand il veut que Catherine ait eflé fille 
de la fille de BandoQin dfc du Roy de Na- 
ples; eflane conflant ( quoy que (g) Vadin- 
gue foit tombe en cét erreur apres (b) Sunv 
monte , qui écrie que Charles Premier épou- 
fa vne fille de Baodoûin, ) qu’elle efloit fille 
de Philippes fils de Baudoflm , comme ( J ) 

Pachymeres a remarqué ; lequel conformement 


( a ) Nlctpb- Grtger. f. 5. c. ta. 

( b ) I Vlllanl L 7. c . 79. <0. é 1. i». Nlctpb. 
Gttgor. I. j. c. la. 

(C ) Pacbym. I. t. e . j 4 . 

( d ) Apptnd. ad Ville-Hard. Canton z. /. 4. c . a 6 . 


(e) Nico/. W- /. 1 Ef. iS. 2ÿ. 

( f) Nice p bar. Grtgor. /. 6. 

( g) Vvadlitg. an 11SÎ. 

( h ) Sumnacmt l ■ *. 

( i ) Pacbym . /. J. r. i j. /. r. e. 1. /. 9. r. <. 
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w ■ --- à ce qu’ écrit Grtsçoras , àioilte que ce forent 
I i 04' les jtalîen* qqi propofcrent & rpchcrcherenc 
C A T H E> ceue, alliance , A «nuoycrent leurs Ambafla- 
*■ l F 1 • deurs, dooi Je chef fc noimoic , à ce qu il 
dit, -Sire Pi<*Tc , à i'Ertpercar Androniqué, 
<^ui fit couronner Erop-jeur Michel ton fila en 
1 Egide de laitue Sophie en leur prdcnce , le 
jringt-ynjérnc.iinur «fc May» Mais la première 
’Jernc. du Pape Nicola* iu Comte d^ttol», 
qui pft du pion de luin , porte en terme* ex- 

K és , qu' Andronique efluoya Ici AmbafT»- 
qrs aw Comte , pour rechercher Catherine 
F.Jü- Pitrl/- pour Mi<hol fun fila r Tant y. a que l’on peut 
P*£- aoi., cor, dune de là que ces pourparlers furent attaq- 
uez i mais à la fin ils p’ tarent aucun effet, 
là) Le Prince Michel époufa depuis A on 
Fan mil ,dcux. cent quaarcrviegt qaotolrc Ma- 
rie.; |c* £ryçs I» nommèrent Xene •, tille de 
Linon 11. . du .nom , fc fœgr d'Artnn Roy 
d' Arménie • 

XV. Ce Art en ce mefmercmps que la Icu- 
ne Impératrice qui auoit eflé nourrie fc clc- 
uéc bif^jedà fcigr.c uidmânt en la- Cour de 
Charles II. Roy de Naples , prit rclolution 
de palier en Françc 4 Mi preteyw de donWr 
ordre à fes affaires fc à :l.v,*;orjfdm4tion des 
Brands biens qu’çlle y poflcdoit , du chef de 
Ton pi-re. Mais effeâiqcmçnt qlle y auoitcfic 
mandée par le Roy Philippe» le Ejcl , qui do- 
lirolt J’ allier auec quelque Prince; comme il 
parût allez par la fuite , fc auoit enuoyé pour 
cela vers le Roy Piatles le* Atribartadcun, 
Ican Abbé de Saint Germain des Pu r , Efiicn- 
jie de Zannillifire , 3c Philippe» de Galatha* 
Chciulicrs . Le Roy Charles donna les main* 
à ce voyage. , foûs condition que Iq Roy la 
renuoy croit en dedans l'ap, .qpprehendam que 
Jors qu’ elle ne feroit plus en là puilfance , il 
r.c la mariât à fa fautai (le , ou que d’çllç- 
mcfme elle ne le fi» , cn.fe donnant à quel- 
que P uncc qui ne Iny agrclt point, ou qui ne 
fut pas allez puilfant pour entreprendre le rep 
dcniurcment de 1' Empire ; ce qui rourneroie à 
Ion preiudirc , à caufc des pou armions arrê- 
tées entre le* Empereurs Baudouin fc Philip- 
pes, 3c le Roy Châties Premier fon pere, 3c 
à caufc des grandes dcpcnfçs qu'il auoit fait à 
ce fuiet ; à raifpn dcfquelle* il pretendoie fc 
exigeoit oc cette PrincclTc de grandes rccom- 
penfes. Sur ces conteftations il fc fir (b) vn 
accord le treiziéme iour dç May l'an mille 
deux cent quatre-vinge quatorze , par lequel 
T Impératrice fe foûœic de ne fe pis m^ripr 
que par le confcntcment de Charles: fc qu’en 
cas qu’ elle en vsàt aucrcmçnc , elle le tenoie 
quitte de toutes les obligations qu'il pouitoit 
auoir contrarié en vertu dçs mefmes T rjfitfz • 
Et daufant que Ion pere fc luy auoienc fait 
de grands fraiz pour la guerre de Rotnanie , 
en faueur de Baudouin fc de Philippe* , fc 
pour l’cntrctenement de leurs perfonne* , une 
qu'ils furent à la Cour de Naples , l' Impé- 
ratrice ratifia en fa faueur le don fait à Char- 
les Premier ton pere par fef n>cfmcs Empe- 
reurs de la Seigneurie dircûe de |p Principau- 
té d’ ^chaïe , tenue cy-deuant par Gujllau- 
mc de Vitle-HardoiLn , fc des terre» que Mi- 
chel Dcfpote d' Etolie auoit donqç en douai- 
re à la fille Helene vernie de Mqinfroy Prin- 
ce de Tarente , fc qui.auoicnt cité polfcdécs 

S ar Philippe* ChinarJ , fc de tout»» les Islcs 
c l’ArcmpcIage, hors cfcllcs de Mccclin , S*- 


ma ; Ango , fc Chio , que les Empereurs . 
s’efioiene rel'croé par les mefmes Traitez - -1*74- 

XVI. (t) En eonfequence de ect accord , CiTHfl' 
fc de la ratification! y contenue de la cefiioti RtW C- 
de la Seigneurie directe des Priocipautcz d’ Donation 
Achaïu 3c de la Moréc , fc autres terres de de la Sei- 
ko manie nolfcdét» par les François, Je Roygncutic di- 
Charlep nanl porta las mefmes droit* à Phi- roflc- de U 
- Itype* Prinirc de Tarente fon fils puifnc t fc Principauté 
par fes. Patente* expédiées à Aquila le trei-d’ Achaie a 
ziéme-iouJ d’ Août! de la melme année , il Philippe* 
luy fit- don A à fini h6irs de F va A l’autre Prince de 
lexe d« tome* le* «*t« ■ lopcrioritea , hon- Tarente- 
ncurs , dignité», inrlldiâibn* , ferqiees ; hom-/*x- »os- 
mages , fc de. tous, suer oc droits qui luy poà- 
uoient appartenir €t Prinripjucez d’ Achaïe , 

Duché d’ Athone*', Royaume d' Albanie , A 
cala Pjooincc do Vàychfc, ouValachic (c'cft 
vne partir de la l-heffalir W‘< autres lieuxde 
l’Empire, tant friterie fetnie qu'es itlcs, pour 
tenir Je tout tm hef As Roy s de Sicile, à la 
secoanoilTance ohnudle de trois Samits , ou 
draps de ibyeÿie dmerféi couleurs; A à Fin- 
fiant il luy en donna 1' muefliture par l’ an- 
oeauu .Par cette donajiotr Philippes dcuincSci» 
encor dircû de la Principauté d’ Achaïe , A 
Seigneur proprietaire des villes de Duras , de 
Canine, A dc.I’ble de Gorfou , fc autres ter- 
res^ qu'il accrût depuis de la propriété de la 
Principauté d'Acbate., -comme nous verrons 
dans la fuite . (id) lt deuint encore Seigneur Mariage «fii 
d' vnc bohne pâme de l’ Etolie , par le ma* Pripçe da 
riagft qu’iii conttafla vers ce meftne temps Tarente . 
auec Thamar , ou Ithamar , alnfi qu'elle cfi Vhi*n ï- 
nommée par Pachymcrcs , ( Phranzes cû: vne 
fille de ce nom; ) Ceetc Dama cfioit fiile de 
Niccpboie Comoene Dcfpote d' Etolie, fils du 
Defpoce Michel , . dont nous avons parlé en 
plufieers endroits de cette Hifioire , ( e ) Ni-. 
cephore décéda l'an mille deux cent quatre- 
vingt huit , A Elira u Anne fa femme fille 
d' Eulogie hear de l Eiiipcrcur Michel Paleo* 
lo^’ue | <yui auoit épaulé vn Seigneur de la 
Maifoe des Cantacuienex , vn fil» A deux fil- 
les, fçauoir Thomas Dénoté d Etolie, fc ou- 
tre Idjapiar , Marie qui cfioit l'alfitéc , te 
époufa Ican Comec Palatin de Cephalonie A 
de Zanec , Seigneur François . Ithamar , qui 
fftoic plus 4«ée que fon frere Thomas , fut •, > 

premièrement promile par la merc à Michel , 

Paleologue fil* de l'Empereur Andronique; __ 
mais le mariage n' ayant pd s’effeftucr à eau- , , , 

fc de la parenté , clic Iny fit époufer Philip» . 

pes Prince de Tarente , qui efioit déia Seri 
gneur de plulîctirs places dans 1' Epire A dm* 
la Grèce , A Iqy donna pour doc vnc pâftio 
des Etats de fon pere : d'otü Philippe ptic 
fuiet de ioindre le titre de Dcfpotc de Ro- 
nianie à fes autres quaiitez ■ Il eût quelque 
temps apres vn grand demeslé auec fa belle 
myte , aq fuiet des places qui luy auoientefté 
promifes . Car la PrüicefTe Anne , foûs pie- 
texte de l’auerfion que la fille auoit des nimurs 
A façon* d' agir des Italiens , A qu' il auoic 
efié conuena qu'on ne la vioienteroit point à 
embraiTer la Religion Romaine , elle diffe- 
joit de Içs luy mettre entre les mains ,-quoyt 
que Philippes en fit infiancc : ce qui i’obli* 
gea à luy faire la guerre. Anne jugeant bien 
quelle ne pourroit pas rellfier à fon gendre, 
s'il la venoie attaque/ , rechercha Ix protêt 
élion de 1' Empereur Andronique ; & afin de 


( a ) Sanut ■ / j. p. i j. f. *. Grtgar. /, 6- , Va- 
tijm /.ç.e f- 6 - C.intécuz. /. i- f. 31, j». L/- 
gnage d' Outremer çt>. j. 

( b ) Recueil dn charte 1 . 


( ç ) Recueil fc/ Chmi. p. fj, 

( d ) Pétel/; m. /. y . r. /. ] j. f. ;g. a j. 
(ej Pachym. /. ». f. jj. »s- 

•. ’ ; , . 1 .. /h. . 


Fin-, 
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SOVS LES EMPP. F 

“ ' “ l’ intereffer pim fortement , elle luy offrit de 

12 94- faire époufer par Thomas fon fils Anne fille 
Cat jie- de Michel Paleologue fil* de T Empereur de 
RINE. de la Prime lie d‘ Arménie fa femme : ce qui 
Edit. Parlfi. fut exécuté . Philippe cependant équippa vne 
pag. 20| flotte de vingt-quatre vaiffeaux , vint deicen- 
dre dans T Etolic , y rauagea la campagne , 
& prit quelque places , la Priocefle Anne fe 
deflendanr au mieux qu’elle pouuoic , dans l'at- 
tente du fecoars de l'Empereur» qui eftoit d' 
ailleurs allez occupe aux guerres contre les 
Turcs d" Alïe ■ Cecy le paffa vers l'an mille 
trois cent trois . Car déformais ie feray obli- 
gé de pourfuiure vne matière lors que ie m' y 
irouueray engagé , citant mal-ailé de Ja diui- 
fer , foûs prétexté de Ja clrconftancc des temps » 
& l’ordre de la Chronologie , dont l’obl'crua- 
tion trop exafte pourrait apporter de l'obfcu- 
xiré . Quelques Ecriuaini parlans du mariage 
de Thamar , luy ont donné des qualitez de 
des titres imaginaires , quand ils ont dit , que 
cette Dame eftoit fille de héritière de Nicc- 
phore Defpote de Romanie âc d'Aquine Du- 
chelse de Comine , ayant pris les noms ou 
furnoms de Nicephore » pour des noms de di- 
gnité! de de femme: carceax de cette famil- 
le prenoient conjointement les furnoms d'An- 
ge, Ducat, Comnene - Il y eût plufieurs en- 
tans de ce mariage dont l’ alfflc (a) Charles, 
qualifié Prince d’Achaïe par du Tillec , fut 
accordé en mariage en l'an mille trois cent 
treize à Ieannc de Valois lors encore en bas 
ugc , Soeur de l' Impératrice Catherine fécon- 
dé femme du Prince Philippes, lequel dcceda 
auant que de P époofer , ayant efte tué en la 
bataille de Moncatin l’an mille trois cent 
quinze, afllftant les Florentins contre les Gi- 
belins . ( b ) Ceux qui ont écrit qu'il époufa 
Marguerite de Sanoye fille aifnce de Philip- 
pes de Sauoyc Prince de Piémont de d’ Achaïe , 
fe font mépris. Car cette Marguerite fut ma- 
riée à Renaut fils de lean Comte de Forcit , 
Par fa mort Philippes fon frere deuint aifné: 
Il eft ainfi qualifié en fon traité de mariage 
auec Beatrix fille de Louys Comte de Cler- 
mont de Duc de Bourbon , (c) pafsc k Paris 
k vingt-neuuiéme iour de May l'an mille 
trois cent vingt de vn; par lequel il fut con- 
tenu , que Philippes fuccederoit en la Princi- 
pauté de Tarencc de autres biens féodaux tant 
de fon perc que de fa mere, fans que les en- 
fans ifsus du fécond mariage du Prince y puf- 
fcnc rien prétendre , ny les filles, que de l'ar- 
gent pour la part qu’ Us pourroient cfpcrerdans 
la fuccclfion de leur pere • ( d) Ce Prince prit 
le titre de Defpote de Romanie, & auoit cel- 
te qualité en 1 an mille trois cent vingt-fîx, 
lors qu’il accompagna Charles Duc de Cala- 
bre en fon entrée en la ville de Florence , 
pour prendre pofseffion de la Seigneurie de 
cette ville. Les filles qui procédèrent du ma- 
riage du Prince auec Thamar , furent Mar- 

Ï ucriie femme de Gautier Duc d’ Athènes , 
Hanche femme de Raymond-Berenger fils de 
Pierre d' Arragon Comte de Prades , de Ma- 
rie décédé fans alliance • 

Protêts de XVII- (e) Le Pape Boniface Huitième 
mariage de eflanc paruenu au Pontificat , moyenna vn 
l'Imperatri- Traité de paix entre Charles II- du nom Roy 
ce auec Fre- de Naples d' vne part, de Jacques Roy d’Ar- 
deric Roy 

de Sicile. * 


RANÇOIS, LIV. VI. 90 

ragon de Frédéric fon frere Roy de Sicile, — — — 
cofans de Pierre Roy d a Arragon vfurpateur 1 *94- 
de cette laie d’ autre ; par lequel entre autres C A T H E- 
conditions il fut arrêté , que Frédéric aban- R.INB- 
donnerait la Sicile k Charles , de épouferoit per- ao4- 
Catherine Impératrice de Conilantinople ■ A 
quoy Charles fe porta dautant plus , qu'il 
croyoit que la Princeffe s' cftant obligée de 
ne fe pas marier fans fon conlcntement, con- 
fentiroit à cette alliance , qui fcmbloit illuffre 
de âuantageufe • Et parce qu' elle eftoit partie 
de Naples pour aller en France , (fi) le Pa- 
pe donna luis de ce traité au Roy Philippes 
le Bel par Guy de Neuuille Euefque du Puy 
en Vclay , de par les lettres qu’il luy adret- 
fa , il le pria de faire en forte que l' Impéra- 
trice donnât les mains k ce mariage . Il écri- 
uit pareillement à mefme effet à Catherine , 
comme il fie encore à T Euefque du Pu y , de 
à l'Abbé de S- Germain , qu’il exhorta de 
contribuer de leur parc à la perfuader , de de 
1 amener au plutôt à Roma • Il enuoya au 
mefme temps François Archeuefque de Meflî- 
ne vers ‘Frédéric Roy de Sicile pour Je prier 
d' y confentir auifi de fa part - En fuite de 
cette Ambaffade le Roy Frédéric vint à Ro- 
me accompagné de lean Procyde , de de Ro- Suriié ■ 
ger de Lauria , où le Pape de le Roy Char- 
les en confideration de dans la veuë de ce 
mariage promirenc de fournir à Frédéric cent 
mille onces d'or dans quatre ans , s’ il vou- 
loir entreprendre le recouurement de l' Empi- 
re , pour fournir à la première dépenfe de l'ar- 
mement neceffaire. Mais le Roy Philippes le 
Bel qui auoit la Princeffe en fa puitl'ancc , ne 
pût fe refoudre k cette alliance ; foie qu' en 
ce temps-ià il eût auerfioo pour I* Arragonnoit 
de pour ion frere , de qu'il ne jugeât point ce 
mariage âuancagcax , ou enfin au' H defiràc 
la marier k vn autre , de s' en ferait à les 
fins. C'eftpourquoy l' Impératrice qui n’agif- 
foie en cette occafion que par fes confcils, fit 
réponfe au Pape qu’U eftoit peu feant à des 
Princes de à des perfonnes de condition rele- 
uée de s'allier par mariage, fans auoir aucun 
Etat , ou Seigneurie où elles pûffcnt fixer de 
établir vne demeure . Que 11 on luy en fai- 
foit clperer itifquc k ce que 1' Empire de Con- 
ftantinople fiift recouuré, elle ne ferait pas de 
difficulté d’y consentir: cependant qu'elle en- 
uoyolt fes Ambaffadcurs pour achcuer de con- 
clure l'affaire , fi on voyoit iour à lay don- 
ner certe fatisfaâion . 

XVIII- (g) Irene de Monrferrat fécondé L'I<npera- 
femme de 1' Empereur Andronique Paleologue trice eft re- 
furnommé le Vieil , eût encore deffein de la cherchée en 
faire rechercher en mariage pour lean Paleo- mariage par 
logue Defpote fon fils aifné ; de mefmej re- l’Empereur 
fui a d'entendre aux propofitions que l’on lay Androni- 
faifoit en ce temps-li , de luy faire époufer que , pour 
Irene fille unique de Nicephore Chomne) Pre- Ion fils • 
fet du Caniclée , ou Secrétaire d' Etat , per- 
sonnage puiffant en biens , qui auoit eu le 
gouuernement des affaires de T Empire , quoy 
que I' Empereur fon mary y fut porté - Mais 
ces proiets n' eurent aucun effet , foit que l’ Im- 
pératrice Catherine n’eût point voulu goûter 
ces propofitions , ou qu" Irene eût prefeié' les 
àuantages qui fe renconrroient en l' alliance de 
la fille de Chomne , (b) que le Defpote fo» 


( a ) J îecueil des C-hart. p. 

( b ) Plngon. Mejf de Saintemertbe. 

( c ) Titres de la M.tifm de Beurbrn , e» la 
Çbamb- dtt Comptes de Parlt , liaffir jo. 

( d ) I- Pillant l. i o. 1. 1. fBfi.de Prmente ■ 

( e ) Recueil de t Çbart.p. Mar loua t. 14. 
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e. 17. Surita 1295. 

(f) Bonifiât. 11 . Epi fi- 109- 114.174- apud 
Bzou furrlta tf Rajnald. 

(g) Paebjm- f. 10- e- 7. 
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Kktpber-Gregor • /• 7- Canlanz. t. 1. f. 14. 
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ioo HISTOIRE DE CONSTANTINOPLE 


' — fil* éponfa depuis . Ce Prince n*ei» eût point 

IiOf. d’entans , de décéda quatre ans après ; au 
C A T ME* moyen dequoy Théodore Palcologoe fon fre* 
R1KE- re deuint aifné de ce fécond mariage d’ An- 
Edie. Parif. drontqae , de fut depuis Marquis de Mootfer- 
p*g- ioj. rat - (*) Le Roy Philippes le Bel voulut en- 
core allier l' Impératrice auec Iacquea filsalf- 
né de lacques d' Arraeon Roy de Maiorque , 
& mefme les articles du mariage furent dref- 
fez de arrêtez en prefence du Roy Philippes , 
de U Revne Ieanne fa femme , de Robert 
Doc de Rourgongoc , de Robert Comte d’ Ar- 
" T~ fois, de la Duchefic deBourgongne , de l’ Ar- 
1198 . cheaefque de Narbonne , & des Euefques de 
Toulon St d'Amiens le Lundy d'apres la fe- 
fte de Saint Vincent au mois d' Avril , l'an 
mille deux cent quatre-vingt dix-huit - (A> 
Mais ces pourparlers demeurèrent encore lans 
eflre txecutes , parce que le ieone Prince ne 
voulut point fc marier, & fe fit Religieux de 
l' Ordre de Saint François, quittant fes droits 
à la Couronne de Malntque à fon frété San- 
cbe , qui y fucceda après le décès de fon pe- 
re . Peut-eftre aufli , comme il cft probable, 
LTmpera-que ce mariage fut rompu par le Roy Phillp- 
tricecil ac-pes, à caufe que Marguerite de Sicile femme 
cordée au Je Charles Comte de' Valois fou frere eiUnt 
Comte de décédé en cet entre-temps , le trente-vnicme 
Valois • ioar de Décembre I' an mille deux cent qua- 
tre-vingt dix-neuf , U defira luy procurer cet- 
te illullrc alliance , dont les trairez furent ar- 
rétex incontinent après : (s) Car on voit des 
11 9 9- Bulles du Pape Bomface Huitième , du on- 
zième iour de Feurier 1' an fixiéme de fon 
Pontificat, c’dl à dire l'an mille trois cent, 
addrefTécs aux Euefques de Vlneenze Nonce 
Apollolique , aux Euefques d'Amiens Sc d’ 
- Auxerre , ou à 1’ vn d’eux , par lefqucllcs il 

1 3 CO. accorde U difpenfe en faucur du mariage de 
Charles auec Catherine, qui s'atouchoicnt de 
parenté du fécond au troisième degré , 1 con- 
dition que Charles s'obligerait de fecourir à 
fesdépens auec troupes fu (filant es Charles Roy 
de Naples contre Frédéric Roy d' Arragon , 
qui rfurpoit fur lu y Sc le faim Siégé le Roy- 
aume de i' Isle de Sicile - Et parce que le temps 
dans lequel le Comte eftolr tenu d' entrepren- 
dre ce («cours n' elloie pas fpecifié par ces 
Bulles , le Pape par autres addreifées aux mef- 
mes Eocfque Je douziè me Iour du mois d' Aoult 
enfoiuant , déclara que l'on intention elloie 
qu’il entreprit ce voyage en dedans la quin- 
zaine de la prochaine lefie de la Toulfaints. 
Mais comme ce terme efloic trop bref, il le 
prorogea iufques à la Chandeleur de l'année 
foinante , par autres Bulles du troifiéme iour 
d’ Oûobre . 

Mariage de XI JC. (d) Le Pape apnofa ces conditions 
1 lmpcratri-au Balles de difpenfe pour te mariage du Com- 
cc auec le te de Valois, tant fur l’iuis qu’il cûe desdi- 
Comte du uifions qui cftoiem furuenuci à Florence en- 
Valoi*. uc les Factions des Noirs Sc des Blancs, lel» 
quels il defiroit aopailer; que pour donner fie- 
cours J Charles Roy de Naples , attaqué par 
l’ Arragonnois, qui clloic entré A main armée 
dans la PoQille .- Ce nue le Pape fit par le 
cooleil que luy donna Médire Charles Dona* 
to Gentil-homme Florentin , qui eftolt J fa 
pâg. tef. fuite en ce temps-là - Ec afin de le porter h 
cette. entreprit » de le Roy Philippes fon fre- 
re à y confentir , il promit de faire en forte 


qne Charles ferait éleu Empereur d’ Occident ; ~ " 

ou pour le moins , qu’ il ferait fait par 1 ’ au- * 3°°- 
thorité du faint Sicge , Lieutenant de I’ Em- C harles 
pire au nom de 1’ Eglife , fuiuant le droit qu’ el- E T 
le auolt d’établir des Lieutenant durant la va- C A T H E- 
carre d’Jceluy ■ Il promit encore de le faire rime- 
pacilicateur de la Tofcane , pour ranger la 
ville de Florence en fon devoir • En luire «le 
ces Bulles, Sc de la difpenfe du Pape , Goil- ' 

laume de Mafcon Eucfque d’ Amiens , l’ vu 1 3 c 1 • 
des Euefques fubdelrguez , après auoir pris le 
ferment du Comte ,' êc fa promette d’ exécu- 
ter de bonne foy les conditions qui y efloient 
appoiées , publia la difpenfe de fon mariage 
auec l‘ Impératrice à Paris en la maifon des 
Frères Prceheuri , le vingt-huitième Iour de 
Ianuier l’an mille crois cent vn , en prefence 
de Guillaume Omet d’Auxerre , de Guillau- 
me Ci oui le , de Gautier d’Aunoy, de Meniœ 
du Merle , Sc de Ican de Beaumont Cheua- 
Ikers , Sc autres ■ (e) Et à l’ Inllant , & le 
mefme iour le Comte de Valois partit de Pa- 
ris pour Saint Cloud , où efloic t’ Impératri- 
ce , laquelle en prefence de Marguerite de 
Bourgongne Rcync de Sicile vcuuc de Char- 
les Premier Roy de Sicile, du Comte d’ Au- 
xerre , de Marguerite de Beaumont PrincefTe 
d’Antioche Sc Co mtefle de Tripoli , de Hu- 
gues de Chailcl , de autres , fit don au Com- 
te de Valois par entre-vifs de fes terres de 
Courtenay , de Blacon , de Hcllebec , Sc de 
Breuiller , pour en loüyr fa vie durant ; à 
condition que le mariage venant à s* accom- 
plir entre eux , ces metmes terres appartien- 
draient i leurs enfans après le décès d’ elle ; 
de que s’ il ne furuenoit aucuns enfans, le Com- 
te en ioûyroic la vie durant , Sc après fon 
décès elles retourneraient à ceux à qui elles 
deuoient appartenir de droit • Elle lay céda 
pareillement en ce cas tout le droit qu’elle 
auoit en l'Empire de Confiantinople , de an 
Comté de Namor, i la charge que venant à 
furuiurc le Comte , les drolrs' de l’ Empire te 
du Comté de Namur retourneraient à les he- 
ritiers delcendans d'elle , de non d’ autres - 
Que fi elle decedoit fan* enfans , elle en fie 
don au Comte , de à fes enfans ifias de Ion 
mariage auec Marguerite de Sicile . 

XX- (/) Le mariage du Comte de Valois Charles «a 
de de l' Impératrice s’enfuioit peu de krars en Italie • 
après ces afles : (g) ce qu’il ell aifè de re- 
cueillir de la promette que Charles fie an Roy 
fon frété le Mercredy d’apiéi la Chan«leleur 
à Sains Ofiyn lez Saint Denys , l’an mille 
trois cent , à la façon de compter de France , 
e* cil à dire l’an mille trois cent vn , par la- 
quelle ellant er» terme d’aller au i'ecours de 
FEglife de du Roy de Sicile, fi tôt qu’il au- 
ra mis les affaires en tel état qu’il puifTe ou 
doiue les laitier , il promet de retourner en 
France vert le Roy, de de n’ entreprendre le 
voyage de Confiant Inople, que par la pcfmlf- 
fion Sc par fon àuls . Le Roy exigea cette 
promeite de fon frere , parce qu’il luy elloie 
necefiaire de vtllc pour le bien de fes affai- 
res , de pour la conduite de les armées contre 
fes ennemis, où il auoit deia rcilfii en plufieurs pag. * 07 . 
rencontres. Il ne laifloit pas toutefois de fedi- 
fpofcr A cette entrcprlfe : (A) ce qui paraît 
a fiez par le don que le Roy fon frere luy fie 
d’ vne fomme de quarante mille Hures , qu’ il 


( a ) Ht, -ut il An Chjr m p. ;t- 
( b ) Marlaaa /. 14. e. a. Ai j. (. 6 . 

( c ) Recueil dei C kart. p. 41 . 

( d ) L VilUat i. S- e. 4 ». f. Ânronln. ut. j 0 . 
ç- 8. 5- to. C farad- Vutetr. tn vite Heurte) Vil. 


( e ) Recueil det Cbart. * jy. 
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ti' ■ 

( g ) Renuil det Chute, p. 40 . 

(h) Recueil de/ Court, p. jy. 
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SOVS LES EMPP. FRANÇOIS, LIV. VI. 


~ retcut dci maint dti Trefori ers dn Temple, 
1 3 OÏ - pour eflrc employée an* dépendes qu'il e fl oit 
■Cil A RLE* obligé de faire pour cét effet . (u) Quelques 
ET Hifloriens de ce temps-là écriuent , qu'il fie 
CATHB- alliance au«c le* Vénitiens en cette mefroe 
R INB. année ; ce qui iuftifie au’ il eût toûiours def- 
lein de paffer dans la Romanie , après qu'il 
aoroit chaffé F Arragonnois du Royaume de 
Naples, de qu‘ U 1 * aurolt rangé en fondeuoir. 
O » (b) Charles donc après auoir confommé fon 

mariage partit de France jets la Pentecofte 
auec fa nouuelle époafe , accompagne d’ enuiron 
cinq ceat Cheualiori François , de arriua au 
mois de Septembre en la ville d'Anagna, où 
le Pape tenoit fa Oour , qui Je rcçeut , com- 
me firent auflî les Cardinaux , félon le rang 
deu à fon extra&ion • 

Entreueuë XXI. Charles Roy de Sicile eftolt lors en 
<Ju X, a P* & C° nr : PlafieuM chofes lurent traitées à 
ce Charles, leur entreueuë . (ë) Le Pape créa le Comte 
Vicaire de Deffenfeur de l'Eglife, Comte de 
la Romagae , de Pacificateur de la Tofcane . 
(d) Et fur ce qo'il luy reprefenta , que le 
long-temps qu' U - y aooit que les pourfulies 
droits de 1' Empire de Conflantlnople auoient 
efté delalffées, luy pourroir prciudltier , de que 
ks Grecs fc pourrolent preualoir de la pre- 
feription ; il, luy accorda de à l'Impératrice 
fa femme , de à leurs heritiers Tes lettres don- 
nées au mcfmc lien d' Anagna , le quatorziè- 
me iour de Septembre , pour eftre confcruez 
en tous laors droits far 1 ' Empire- (e) Il or- 
donna encore en leur faueur , de à l' effet du 
voyage de Conflantlnople vne leuée de Déci- 
més extraordinaires fur tous les biens des Ec- 
defiaAiqucs de France , d' Italie, d’ Angleter- 
re, de Sicile, de Sardaigne, de Corfegue, de 
la Principauté d' Àchaïe , du Duché d' Athè- 
nes , de des Islcs vnifines . (/) Le Roy Char- 
les y ratifia pareillement leur mariage, de de- 
clara qa'il auoit -cité fait de conclu, non fea- 
letnent.de fon confencement , fuiuant que T Im- 
pératrice s'eftoit obligée vers luy , mais en- 
core par Ton entremife , par fc» lettres du cin- 
quième iour du mcfmc mois . Après quelques 
autres pourparlers , (g) il fut arrêté que l'on 
Charles eft commonceroic ks préparatifs d* vne armée na- 
enuoyé ù uale pour paffer dans I' Lie de Sicile au Prin- 
Florance. temps prochain : cependant le Pape le pria 
d'aller à Florence pour y pacifier les diffe- 
rent des deux Fsüion*. Il y arriua le iour de 
la Touffaints , de y feioorna i'cfpace de cinq 
mois; pendant lequel temps II fe comporta en 
cette négociation auec tant de prudence de 
d'addrefle , qa’U diflîpa les dfflenfions qui 
, . _ broülllolent ces peuples , de en remporta beau- 
. , n . coup de loûaage - Il en partit fur la fin du 

3 mois de Feurier , & arriua k Rome , où il 

tvouua le Roy de Sicile qui Tattendoit, pour 
le conduire de raccompagner à Naples. Mais 
auant leur départ , ( A) il fe fie deux aftei 
feellez en or de la part du Roy de Sicile , 
Edtt.perlf. le onzième iour de Mars , par V vn dcfqueJa 
psg. a«S. il ratifia en faucur du Comte de Valois tous 
les Traites faits tant par le Roy Charlei fon 
pere , que par luy , auec 1 rs Empereurs Hau* 
doüin oc Philippe*, au iuiec du rccouurement 
de l’Empire, de promit de los accomplir aufli- 


(a) lorian. Wang, t JOt. 

( b ) Summentt /■ j. I VUlanl /. f. » 4t. 49. 
$. Amenin. rit. 10 (. I> M f- if Cbrêa MS. de 
U Ri b!, de M de Mefmet ■ CeuUnurnUür de N*a- 
tit MS. rjor. . VI I 

( C ) lérdaa. Naïf g- 

(d ) 49. Bel- du T refer dit Ckeri. du X* ci. 
SJJ- . * 1 • A î v *• 1 - j j 

lift, de Cerftautlnep. 


toA qq’ il en auroie le pouuolr . Par 1 * autre il " 

promit , de obligea vers le Comte , de ne 1 

E s faire aucune alliance auec Andronique Pa Charles 
> logue Empereur Grec , qui pût porter nre- ET 
indice , ou tut contraire à ces Traitez . Ro- Cathe- 
bert Duc de Calabre fils aifnc du Roy Char- rime. 
les , de fon Lieutenant general au Royaume Le Roy de 
de Naples , y fit vue Icmblable ratification Sicile rati- 
que fon pere : ce qui fait voir clairement que fie les Trai- 
te Comte efperoit , aufli tût la guerre de Sici-tez faits 
le terminée , de paffer dans la Romanie . auec Bau- 
XXII- Eflant arriaé à Naples , H y trouuadoQ n. 
vne armée nauaie compofée de plus de cent Charles 
vaiffeaux, auec laquelle il vint dans T Lie depaffe dans 
Sicile , apres auoir obligé Frédéric par le bruit F hic de Si- 
da fes armes d'abandonner ce, qu'il auoit con- cile . 
quia dans la Poüille dé dans la Calabre. ( i ) 

U y donna vne telle épouuance , que F Arra- 
gonnois qui n' auoit pas des forces foffil‘.inte* 
pour s'oppofer à Charles , te pour le comba- 
tte en champ de bataille , li renferma dans 
les places , dé fe contenta de coupper les vî- 
ntes à fon armée, laiffant paffer cette premiè- 
re îrdeur des François , qtf ne peut eAre a»- 
réiée dans l’abord * mais qui s’allentk dt fe 
perd dans la faite'- Ce qar Iny reüffit toute- 
fois en forte que le Comte voyant fon armée 
•dans la diferte , dé attaquée de diuerfes mala- 
dies , confentit à la paix qui loy fut propofée 
par Frédéric , quoy que dffauantageufc , & 
contraire & F attente de à l’ elpevance que l'on 
auoit conçeu de fon arriuée • ( k ) En confide- 
ration de ce Traité le Roy Frédéric s'obligea 
vers le Comte , lors qu'il pafferolt en Roma- 
nie pour le rreouurement de F Empire de Con- 
ftantinople , d’enuoyer i fon- fecours quinze , 

00 vingt Galères équippée* en guerre , auec 
deux cent hommes d'armrt , qui feroient fol- 
doyez par iuv Fefpace de quatre mois , les- 
quels paffez le Comte les foutrolr encore re- 
tenir trois ou quatre autres mois à fes propres , 
dépens , n’efl que le Roy en eût befoin pour 
fes affaires particulières . Il s' obligea encore 
de luy fournir dix autres Gileres , de -quatre 
cent chenaux , fi le Comte en èudï» " •bdfaift 
pour rette enrreprife , dt de ive faire aucune 
alliance auec Àndroninue Paleoîogoc , qu' après 

Î ue le Comre auroit kit paix auec luy . f/1 
iprés le Traité conclu auec Frédéric. Char- 
les retourna i Naples , de 'le kptiéme iour dn 
mois de Nouembre il en partit pour la Fran- 
ce, ayant efté accompagné par le Roy Char- 
les iulques 11 Capouë , mal fatisfait du Pape 
Boniface, de ce qu'au lie» de luy awir tenu 
la promeffe en laquelle il s'eftoit engagé , de 
luy procurer F Empire d* Occident , il auoit 
confirmé Féleétion d'Albert fils de l'Empe- 
reur Rodolfe. (m) Ce qui fut en quelque fa- 
çon l'origine du mécontentement qoe le Roy 
Philippe* k Bel témoigna contre Boniface , • ^ 

de d’où fourdheot les grandes diuifion» qui 109- i 
Mirent entre eux* le Roy l'eftanc piqué d* auoir Charles re- 
efte ioiié par le Pape - Charles for obligé de qnit- tourne eu 
ter pour vn temps les deffeins qu‘il auoit pris de France . 
pou rfui ure après la guerre de Sicile le» droits de 
F Impératrice fà femme , atanc eflé rappelle par 
le Roy fon frere , à F occafion des grandes ^udr- 
ms qui efloient en France contre ks FJamens . A 
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HISTOIRE DE CONSTANTINOPLE 


, , XXIII. Si J» paix atr <!«0 par le Corate de 

Valois fut peu boaoï*ble , A peu âuantageq- 
CllARL£Sf e i f a réputation , les fuites n en furent pas 
ET mQlf)1 fgnettes pour fes ûicoetfeurs aux droits 
Ca THE- j* Empire ^ qui fe virent priuez de la mou- 
* 1 N * ■ uance du Duché d' Atbeocs , & de plufieurs 
Les Cate- autfc| Prouioce* dont ils citaient demeure? 
laiws'enga- &j eur , Jireûs Ce qui fis fit toutefois par 
gentau let* Tn accident jextraordinaire , dont 1’ hiitairc fit*- 
Üi ce dcï tant partie de celle qui elt icy traitée » me 
Greci - donner* fuict de w'éteodre «s apparence au 

delà du defleio ouï le me fuis prooofé , à 
(AUie quelle {crotale regarder celle des Catc- 
Jtans , plutôt que «elle des François : mais ta 
reofc fcra voir le contraire , & qu*par plufieurs 
«ulons elle ne peut en ertre tirée , tans la ren- 
dre deieflaeufe ,i fi/fl La guerre de Sicile citant 
finie , ici troupes de Frédéric , qui elloient 
compotes pour la pldpart de Catelans , de 
Ürnois, & de gens «le dipeffes nations , ayaqe 
edé congédiées , ne voulurent pas quitter les 
arm» , mai* icfqjurent d* cbyrcjier ailleurs 
tas occaGons 4e- %Mlcr taji» valeur . Et tar 
xc qu'il* appt iront que l Empereur Androoi- 
nue recherchent du fcpopAt-ÀP tous coflex , 
*o*ir s oppofer a,ux T«tCi (qui faifoient «ta 
grands progrès dans l'Afie , ils deputerent, 
a,ucc la permJiEon du Roy, qui ne demandoit 
nu mieux que de décharger fpn pays «Je ces 
vroypes , vers <ét Empereur pour luy offris 
leur taruice , de pptfi traiter a.uec luy des coru 
dit Ions- Les principaux auteurs de cette entrer, 
erita citaient Roger de Flor yicorAdmiral de 
Sicile , Berengcr de Entença , Ternand Xime- 
rhefs de “«4 e Arenos, A Bérenger de Rocafort , tous 
çeîic cuirs-. «p-xatiqa . 4t 


priic • 


ru oient donné «ta* prennes de leur courage en 
plufieurs «nepptres • R.9S« cpmp>X ta plu* 
puii l'j ut A ta fdusyiUho , A au fil à caufc de 
l'a qualité dq VM-A.^wtaal , fut lait Chef de 


c . toutes ce* trojwp*. - il «floit natif de Blinda, 

Fta? & Ï J « f* rçns ,u,lxJch *** pe \ C vl C Richard3 ® 
famille U Flp/Âll« n l in ’ AlVfnanrda, 1 J E ^ r “ r l ' l< £ 


. & 

où il 


s'angPRcB 4ans le parry «Je Conradin 
osqurqc • Il te ens/nepe à l'âge dp quinze ans 
po î§ .yjlle, d'Acfc par vn, GUçuajtar du Tenir 

f ile, F/ançoi*, 9*ta 1-Hiftoirc nomme Vaflaita 
e, j <iui l affcfilqnaDit , A fit en tarte qu'il 
fus admis «I» /te O/dta , où il. fit plufieurs 
bc*Qf exploits - ( à) Finalement , |a ville d' 
A^«p. xy^.t cfté enleuée apx. Chrétiens par 
las fiarraxlD* , il *’ pmpara «ta tous les bien* 
A meubles «ta la wpifpn «fu Temple , A et» 
fit éqtaPP» ptafieprp. vaiflc*ox , courant U 
met’, & y exerçant J» py.tafffta % apte aute 
renoncé à l’habit «ta Templier. 3 . .( r ) Aucuns 
cfriucot qu'apic* i* pfta« d' Acre il vint 1 
tiennes , A que fopurp de Tidn d’ Oria fon 
F,dlt- Tarif- a ' m y il équippa yne Galerp, A qu'il alla ofr 
p*l zio- fric fon feruiçc à Robert Doc de Calabre. 

qpi cl]oit ep gMefre auec Frédéric , duquel 
ayjint içflc rebuté il fe donna su mefnie Fre^ 
«tarie, qui le rçccût faqorabtamcnt , A le fit 
yicc-Adraital , ayant acqui* beaucoup de tti 
putation A de, NcbrfTe;s durant fej emplois , 
Berenger de q u jnc i Berengcr de Entçoça , A Fernand 
tuteui«. jÊinicue* de Arcno* ils efipiept d’ vne illufire 
extraction , A des principales familles dé Ca- 


r UiJogoe A d' Arragon , A de ceux que Fon - ~ 1 
appelle eo ces pays-Jà Riches hommes . P* ^ 305* 
chymeiei rend ce témoignage du ptcmler; fcCifA x.^* 
pour marque de la nobtaÂe du fécond , il ne et 
lauc autre prouve que de ce (d) que Saurtac Catmk- 
fa fille foc la taoonde femme du fameux Ro- -ri NC, 
ger de Layri* grand Admirai d'Arraÿon & 
de Sicile , qui décéda en F an tndlc a toi* cent 
.quatre . 

XXIV- ( t) Pachytnesos raconte autre- Les Cate- 
ment ta futat du départ «ta ers Capitaines , A ia nj enuoy- 
dit que le Pape apte U paix de Sicile , deû- cn t leurs 
ratw en faueur du Confie de Valois crauailler Depmez à 
à quelque armement pour Je icoauuiemcDt de Androni- 
1' Empire , pria le Roy Frcdrrk , qui s’ efloit que , 
oblige , comme nous auons Ven , d' éqaipper 
vn certain nombre de Calcces ptxir oette’ eo- ^ 

trepnie , d'-y enuoyer Roger : A «jud Frédé- 
ric qui crajgwfi « ff u ’ a-y anr engagé fes troupes 
au Iccdf'* du Comte H ne pût tas rcciur 
lors qu' il eo auroit befoin » aima mieox 1' eo- 
uoyer au fecours d'André nique , qui jeAolt 
(/) attaqué A preJTé par les Turcs , qui 
auoienc d^ait Cet armée* en diuerfe* barail- 
Ics , en forte qu’il n'auok prefque aucunes 
forces fus pied • L* Empereur câant en crtte 
maunaita conioodure reçeâc auec bcaoccuip de 
ioyc vne pecafioo 11 fauotab/c , A acceptant 
tas offres que ces Seigneurs luy fiçcnt , et ja- 
unit auec leurs Députe? de Ja iofita des gens 
de guerre qa'jll «ieuQlan* conduire à fun.ta- 
cou» • Pftc le Traita iFfut conucuwique Ror 
ger auront Je titre de grand Duc ,*c’eiî a dta 
rç de gr*nd Admirai «w Rowanic , A rytt Rrçer t- 

V Empetcuf luy «kuMjcroit. vne do Uct nicuci quippe vne 
en mariage C« condition* arrêtées , les D*> armee na- 
pvtçz retouraofBnt à Litatt Vfcr* Roger i, qui uata pour 
donna ordfif. acdfi-tôi à l’ armement d mtf a*n palier en 
race nau4ta*iqui fut.âpiippée an Port de Met* Grece, 

Une . Elle fut roiupolce «ta dix- huit Gaicist 

A de qyatrie groifies Naura >, qui turent pou i 
i* plilparr arntacs aux «tapcm du Roy, ou de 
Ro«r qui cUoit puiffançldn bleu • Berengcf 
de Entença ayant pejne de ceder à Rug», 

A fur quelque different, qu'il eût • auec luy , 
fcful’a «ta f A«;cr>mpaglK-r ,, pkpcranf cumme il 
citait pmtent , d'y aller de Juli chef auec des i 
troupes, qq il attendolt de Catalogne, - Roca- 
fott fit ta tnpfme , A lie re t.ra dans vn châr 
teau qu’d ' tcnoit en Calabrci . (f) Quant I 
Fernand Ximenes U partit suant Roger , A 
vin* trounet l'Empereur Grec à Conllaeiin«r 
pic , où Roger le ioigou iocontioepe «pré* , 

•U moi* «lf Septembre de la lecoodo indu 
il ion , c' cil à dire çn l’ax mille trois cent 

quatre , auge, huit mille hsxnâss tant Cite- 

Uns gu* Ampgauaros . Nkcpbose (i) Grggor 

ras ta meprefd lors qu’ >t «fit , qu ! il n* auoit 

auec foy que mille A mugi us/ ci qui ctaoieut 

gens de ptad , A autant de chenaux , eJlvot 

contraire ce point à Facbyaaeecs A à 

p>pod Moi-tancr qui fe trouiia en xette expedir 

lion . ( t) Le* Amogauarea ou Almugmures Qsl/f^ 01 ** 

ellolent Soldats *gucrt)« de l' Ei’pagoe , qui den te' 

feendotant orjginairemeqt 4e. «au natious bar- gauarei . 

bares qui y abolirent ta nom Romain ; d' où 

Y on croit qu' il& ont elle ainü appeliez du non» 
des Autres , ou Huns , qui s' emparetent d Vne, 
grande partie des Gaules A dei'Efpagne. (à) 


• ■ • 

(a) Ira* VitUifi L g- c. jo. f AatutU- pf Tt 
j. Ut. io. c. I- $. ié. Êfpejüla* di Ui Çnt^tKi 
f Ara^onefti Tftrttu y Gtiffoi , ptr Peu 

Praruiji* de bUncd* Cagdf de Oftaj % t4p. 4 . 

( b ) Paib m - 1 • U*f« » ' 

( c ) Montada cap. ». 

(d J Ybihb. CaatpAndt dtUe lAfept- de » e 


bi/jp. 7 i. 

(e) Paittjm. h is. m|S 

(f) U. i ir.c.p. 10 . 11 . Ac. 

(e) Vscbym.l. II. MJ. 

( h ) Grtgtr. f. f. 

. (i) UtfconUc.-}. 

( k ) Vathym. U ix. (. sa. 
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Pacbymere* « c*à qu’il* efloien* ainfi t»om- 

I 3° 4* niez du «ocu de* Arabes, Ce* peuple* Septen- 
.Çlip R.LES trîQpaux ayant elle ûhalTez de l’Elpagnc par 
* ’ ET les Sarrazins , aucun* d' eux fe retirèrent & 
_CATJI€- tioicnt fort dan* le* montagne* du pay* , d’ 
RI NE. où il* firent cooyntrljcinent la guerre d#x 
Mores , & eûojfut ça telle réputation Je ra- 
Jeur Je d'addrefTc, que l’an teooit qu'il* cou. 
poient aucc le trauchanc de lcurelpée vn ca- 
ualiee armé aucc le (heual en deux . Leurs ar- 
mes principal** efloient , outre l'efpée , vne 
coiffe de maille . dont il* fe feruotenc à gui le 
Roger épou. de cafque . { o) Roger eftant arrjjé A Cw- 
fe la nièce de jbtnp^ople fut logé au Palais de* Waquerne* , 
{'Empereur , A incontinent âpre* reuétti de la dignité de 
, Grand Duc , Andropiquc luy fit époufer Ma* 
jic fa nièce, Elle de Ican A|çn Roy de B«J- 

S a rie , qui çftçit en ce cesnps-IA A la Cour 
c 1* Empereur , donc il auoit époulé la feeur 
Irene Fiieologve , ic qui auoit ellé charte 
quelque t/cmps auparavant de ion Royaume 
par Terterc*. Roger après me fi illuftre al- 
liance, plein d'çiperancc Je d’ambition , dé- 
lira augmenter le nombre de fe* troupes , Je 
de fc* vaille Au* . Il emprunta à cét effet eo- 
uiroo vingt mille bezan* d’or de ceux de 
Genne* qui cllorcor habituez 11 Conflantlm»- 
ple, ou d Pcfa, Jç auec {'argent qu’il eût de 
Eqperçuc t j| mit d c - nouuellc* Itoupes fut 
pied , <5c cquippâ «ncorç d' autre* nauites 
L'Iile de XXV- fa) Vers ce inefmn temps Brnoifl 
Chlo prila ‘Zacharia*, noble Génois , (e) qui fut vn .de 
par le* Ge-i’qeux qui lâuocifçreru auec prochit* la rcuol-. 
noi* , te des Sipiliens , (d) Je depuis fut chef de 

'Y armée fupajequc peux d* Germes envoyè- 
rent contre le* Sarrasin* en l'an milia troi* 
çenp vn, f’empva de l’ Itlq de Ch«° f“* le* 

, Grecs, U) Icâo. Vatdc® » ou félon d’autre* 
Michel Pafaojogps , auoit enJeué cette l*,c 
aux François » aw cc,leî de > de 

$ 4 «»o , Sc autre* . L’ Empereur Andtonlmie 
eff*nc OCÇUppé d*a* le* guerre» contre les 
Turc* fut obligé ^tê U*y en laiffec la iofiyC- 
faocc, lois certaine* condition* de reconnoif- 
fance A de tribut : pendaqt lequel temps il 
fortifia fes place* , de élcu* des châteaux Je 
des forterçflçs « Apre* Ton dccés (/J Martin 
Zacharia* renommé poof fe» beaux exploit* 
contre le* Tur«j continua la ppffeffion d* 

5 cette Me . (/) Benolft Zacharias foq frere 

ayant eu different aucc luy au fuiet d' vn« 

Î aaüon de fix mille bezan* cm* Il auoit à preo- 
re fui le* feuçny* de cette if h, Sc qu’il ré- 
futait de luy payer , fe retira A CqnPantlno- 
ple, & pcrfqada /kndroolqM Pafeologuc d'en- 
treprendre la fooquétc de Chio , L' Empereur 
ayaot cquippÇ vnq armée naqalc de, cent cin- 
quante vaiffeaug , »' en rendit le piaître , Sc 
Edit. Parlf.hc Martin prifonnier -, (A) U Pape BoMU 
*».»!!. XII, Jf ' Phl|ippcs de Va{ol* Rpy de France 
• ècriuirent en T an mille trois cqnt trente huit 

I l’ Empereur ^ndronlque le iPM P cur °^ ,eT 
air la liberté s RppqlQ n’avant pas eu beau- 
coup de fttisüftiû,» de l'Empereur pour fe* 
prétentions , retoiMn,a à Genou ; d'où apcç 


quelques vedTraux il vmk ) ChtO , croyant 

la prendre ; mais ayant efté «epooffé *hr* * 304 . 
r Grec* , il mourut de regyet d’auoir manqué C H A x I. U 
fou entreprife • (J) Chalcondyle raconte au- et 
trement cette hilloire , de auec d'autres eu- Catmi- 
confiances . (k) Le* Génois reprirent cette ma*. 

It le fur le* Grecs durant les d lu» fions furue- 
nucs fois 1' Empire de Ica b Palenlogue , qui 
fit vn Traité aurc les luiUrdens de Genne* , 

«uiqucU il en accorda la poffertion , A con- 
dition d'hommage, de de rendre tous les an* 
au fifqoe Impérial cinq ceet Perpre*,,ff) par 
fa bulle d’or du moi* de loin de l'an mille 
trois cent treote-cinq , confirmée par vue au- 
tre du moi* de luiller de l’année fuiuinte. 

Pepui* lequel temps cette illeffre famille 
ioüyt de cette Lie , fm) ayant eilé obligée 
toutefois de p*yer tribut aux Turc* , qui A 
U fin V en iiépoüilJerenr , 

XX VI. Philippe* de Sjuoye Prince de Pié- Phillppesde 
mont fil* aifné de T hoir ai Troifiéme du nont , Sauoye é- 
Princc de Piémont, ic de Guye de Üaargon- poufe la 
gne,.(«) ellanr veof de Catherine fille d'Al- Princertr 
per: Comte d' Hafporg , petite fille de I* Erq- d' Achaïe . 

F :rcur Rodolta , auoit c poule dé* le moi* de 
curicr i’an mille trois cent vn Kabelle de 
VUIe-Hardoüb) Princetre d'Athaïe & de la 
Moréc, qui ertoit vente «t\ Tccondet noçe* de 
Florent de Hainaut Sicigtmut de Hall * de 
H fai ne. Ce tnaria^ fe fit par l'eatneusifc du 
Pape Boni face Huit k aac ; en luire duquel Phi- 
lippe* detjint Prinre d’ Achaïe Sc de la Mq- 
ree , où U filifoit £a relîdence auec la Pria- 
çefle fa femme l'an snélle trois ctac qua- 
tre ; Ce que i'appneas d' vn titre du *ingt- 
yniéqie iour do Feurier d f ‘f*tfc apnée-JA, 

t affe à Payas , par lequel PhilippRs A Ifq- 
clle fa femme donnent à Marguerite leur 
fillf» ( ( a) qui époufa en l’An, mille rcoisxcnt 'j Q 
viogt-qparre Renaud fil* de Iean Comte de 
F or cil , ) les châteaux de Caritalne A de * * fmtt Bo 
Boirteler en la Moréc , Iean Archeuefqoe dç ftiize. 
Patra* fouferir A ce titic , auec Jacque* Doyen 
^e Patra$ , EngUbert grand Connétable , Ni- 
colas de Saipt Orner grand Maréchal de cet- 
te Principauté , Beniamio Chancelier , Gilla* 
de Laigry , Girard de Lambruy , Sc |acque* 
de Çharplgny CheuaHer* » ( p ) Nioolas de 
Saint Orner Maréchal sl'Aehaïe, qui fi « pre- 
fent A cane donation , auoit epouie Marie fib- 
je de Boémond Vf. du nom Prince d'Antio- 
ebe A Comte de Tripoli, A de Sibylle fille 
d’ Aichon Roy d' Arménie fa femme , dont 
H n'eût point d'enfans ; A ertoir irtu de et 
picola* de Saint Orner , duquel il art parle 
dqn* les Epine* du Pape lenoeeot Troifiér 
me . Piwt-efire q«se le château que (f) La or 
nie Sç ( r ) Phrarucf naimvenc Santamerin , 
dan* I 4 Morée , auoit pris fon nom de Ce Ma- 
réchal, (y { Le Prince Philippe* fut dépouil- 
lé de cette Principauté en l’an mille troll 
s;ent fix par Charles IL Roy de Sicile , ou 
plutôt pur Philippe* Prince >de Tarefttc loa pjj. * r j, 
fils , A qui la Seigneurie direâe appastenoie, 
faute d' hommage non rendu . Don; le Prince 


( a ) Üaacrfdar.?. Vxbtm. I il c. 1 j. Grt- 
tU. 1 . 7 - 

(b) Cmbuoh r- fi». c. 10. *1-»*. ij- 
( c ) PrW»w- dt Luc- iH Cbt. 

( d ) Jtutiftc. rm. 1 7 Efi. ctr. 57. jS. jj. éo. 
( e ) NUepbor. Qugti- l- * f, b 4. f, ci, 
.iQ^MUiEps. 

(g) Grffontl. a. c. ij. Vbrofit^l i- (■ la. 


( f, ) XU, 7 : j. Bp- fit/. Ao 

( i ) L-ex- /. 10, 

( y 7. j.t, ,j. i *■ c- 11. )v p»- 


Cms c- i- Lncn- i 1 0- 

( l ) Htcrime hcfiltUn ta T Hift- de Chlo . 

(m) Dtou c- 1 ]. at. **'. 4}.' 

( n ) P luge». Uemotrei de M. Gulcbeaoa H- 
"rn dt fm Hifi. de Sauoye , ata encore publiée . 
(o) T itret de la Cbamb des Compta )d( 


Pools . 

(p) Lignage d' Outres*** 
( q ) Lxax. 7. 9 . ,u,\ 

(r) Piton • /. j.c. a j* 

( f ) M. Gukbwa. 
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1 *’ «fiant plaint , on luy en promit recompen- 

I J 04 - fe i A on | U y nffigna par fiuance deux cent 
Ch a R LES onces d’or fur la Principauté de Tarcnte, 
ET par lettres du deuxième iour de Décembre Fan 
Cathe- mille crois cent fept. Depuis Charlet luy don- 
MME. na Albe en l'Abrutie en titre de Principaux 
tér mais cela ne fat pas exécuté fi caufe du 
décès du Roy arriué en Fan mille trois cent 
neuf. Phillppes neammoins folllcka fon réta- 
bliffement, ou la recompenfe promife, auprès 
de Robert fils Se fucceffeur de Charles , qui 
luy en donna de nouuelles adûrances , dont 
l' Empereur Henry Septième fut h caution, 
à' an mille deux cent dix . Il efi toutefois in- 
certain fi elle fut exccutèe , damant que les 
«nfans de Philippe* de Sauoye ont tofliours 
eu des prétentions fur cette Principauté. Tant 
y a que Charles confirmant la donation qu* 
il auoit fait fi Philippe! fon fils pulfné en 
l’an mille trois cent quatre-vingt quatorze 
(a) luy laiffa par fon tefiament , pafi'é au 
château neuf de Naplet , au mois de May 
l'/ao i io8. par droit d’inftitullon la Princi- 
pauté d -Achaïe auec celle de Tarcnte , te 
autres biens, particulièrement ceux fituez dans 
la Grèce • Enluitc dequoy Philippe* fe quali- 
fia dans fes titres , fils du Roy de Sicile, 
Prince d' Achaïe , de de Tarcnte , Defpotc de 
Romanie , Seigneur de Duras & du Royaume 
d’ Albanie , (fi) alnft que nous apprenons Je 
l'àÆe par lequel U quitte tous les droits qu’il 
-ponuolt prétendre fur les Comtez de Prouen- 
ce le de Força Iqoier , en faiseur du Roy Ro- 
bert fon frere • Il demeura poffeffeur de cet- 
te Principauté iufques en Pan mille trois cent 
douze , qu' il la quitta fi Louys de Boorgon- 
gne Sc à Mathilde de Hainaut , comme il fo- 
Ta remarqué dans la fuite. 

s. Cora- XXVII. (r) En cette mefme année mille 
Palatins trois cent quatre lean Comte Palatin , Sei- 
Zaothe . gneur des Islts de Cephakmie & de Zanthe , 
Seigneur François , qui auoit cpoulr Marie 
Comncne fille aifnéc de Nicephore Delpote 
d’Etolie , fit sutorlfer le doiiarre accordé à 
b Comteflit la femme par fon traité de ma- 
riage , par Philippes de Sauoye Prince d'A- 
chaie , te U Prlnceflè Ifabelle de Vllle-Har- 
doü n fa femme , qui appolerent leurs Seaux 
aux lettres qui en furent expédiées à Clarvn- 
cc le feptiéme iour d' Auril , corfimc firent auf- 
-fi lean Archcuefqoe de fatras , Engilberc 
grand Connétable , Beniamin Chancelier de 
b Principauté d’ Achaïe , Gtles de Laigny , 
& Girard de Lambruy Cheualiers . Ce Com- 
te de Zanthe auoit cfié marié par le Comte 
fon parc à la fille dn Defpote Nicephore , 
luy encore viuaat , te par confequenr auant 
l'an mille deux cent quatre vingt nuit , ( J ) 
auquel Nicephore mourut ■ Pachymeres écrit 
gue le Defpote ne biffa que deux enfant , 
fçauoir Thomas Defpote d' Etoile , Se Itha- 
mar , que la Princèffe Anna fa vcuue fit épon- 
fer fi Philippe» de Sicile Prince de Tarcnte : 
ce qui doit eftre entendu des enfans qui efioitnt 
à marier , Sc furent foûs la tutelle de cette 
Etfit. Par tf- Prince ffe . Car (r) Nicephore Gregoras dit 
p*g- 114. en rermas exprès que le Comte de Cephato- 
nie auoit époofé la fœur du Defpote Tho- 
mas . 11 fit authorifer cette donation pour cau- 
fe de noçes , qui crtoit de la moitié de tous 


(a) Bfi. Je Prownce . 

( b ) Titra Je la Chambre Jet Ctmptet Je Pr* 
rit , armeirt Beurhon. 74. llatf. 

( c ) Recueil Je, Cbart-p. 4I. 

(d) Pjcbpn. /. 4. g. 4. 

( e ) Mlcepher- Grcgor. ■ 1. 


fes bien», en faueur de fa femme , par le Pria- 

ce d’ Achaïe, comme chef Seigneurs des Isles I 3 ° 4 - 
qu’il poffedoir . (/) Car i’ay bit voir ail- CuARLEt' 
leurs que ces Comtes firent hommage aux ET 
Princes d‘ Achaïe . Il poffcdolt encore F Acar- C A T H E» 
nanle . qui écheut à b Comtcffe fa femme RlMfc. 
de b fucceffion du Defpote fon pere , à Foc- 
cafion de laquelle il eut vn grand different 
«sec Thomas fon beau-frere . (e) Ce jeune 
Prince auoit efié créé Defpote par F Empe- 
reur Andronique le Vieil , St auoit épooK 
Anne Paleologue feeur de l’Empereur Andro- 
nique le Ieunc . ( fi ) Il y eut quelques Trai- 
te» faits entre eux fi cette océafion , en exe- 
cution dcfquels efiant furuenus de noaueaux * 

demeslez , lean qui pretendoit vne bonne par- 
tie des Etats de Nicephore luy deuoir appar- 
tenir, Sc fi fon fils qu'il auoit eu de bCbtn- 
teffe Marie , tua le Defpote Thomas , te s 
empara de fes Seigneuries Ce qui arrhu en 
l’an mille trois cent dix-huit . ( i ) Gregoras 
rbnt de cette méchante aftion , dit qu’ el- 
fut commife par Thomas Comte de Cc- 
phalonie neueu de Thomas Defpote , Sc filou- 
te qu’il époofa en fuite la venue de fon on- 
de • Ce que l'on peut toutefois concilier auqc 
FEpkrc du Pape lean XXII qui FattribnélL 
fon pere , «liant probable que Fvn * l’aij- 
tre y contribuèrent. La luftlce diurne qui ne 
laiffe pas ordinairement long-temps tels cri- 
mes énormes Impunis, fit reffenthr 1 er effçt» ‘ 
de fa vengeance en b pofteriré de ce Comrè, 
par F affaffmat commis en fa perfonne de F aif- - 
né de le» enfans par le puifué, & par b per- 
te de b meilleure partie de les Etats qai ar- 
riva en celle de ccluy-cy . 

XXVIII. Comme Roger efloir fur fon de- Roger de 
part pour palier auec fes trooper dans F Afîr, Flor paffe 

r r aller faire b guerre aux Turcs, fut uant en Afie . 

commandement de F Empereur Androni- 
que , vne granJe querelle foruint fi Conftanti- 
nople entre les Catelan* * les Génois , qui 
voulolcnc eftre payez de l’argent qu’ ils loolent 
prellé (fi) i Roger, anant qu* il s’embarqulr . 

Montaner dir qu elle arriua fi F occafion d’ vn 
Almugauare , lequel piqué de ce au’ vn Gcnos 
paffanc dans b roc s - ertoit pris fi rire fi cau- 
de F extrauagance de fon habit , mit Fefpée 
fi b main ; en fuite dequoy plofieurs des deux Sédition à 
nations eflant accourus au fecours de leurs 1 Conftanci- 
compagnons , H fe fit vne meslée , où il y nople . 
en eut vn grand nombre de tuez . Roflo Fi- 
nal Capitaine & Podeftac «les Génois, A Eftirn- 
nc Muzalon * grand Capitaine de l’armée * M.> S ? a y- 
naualc de l’Empereur, qui 7 auoit efté en->^ n 
uoyé pour appaifer cette dluilîon , y perdirent vu/fM/, 

1 a vie • Enfin les Génois fiir b prière Se la 
parole de l’Empereur fe retirèrent Sc Ro- 
ger partit da Port de Cooftahtinople , Sc ar- 
riua auec fes troupes à Cyziquq ville d’ AGe- 
Andronique y çn entmya encore d’autres 
dont il donna b conduite fi Mârules Seigneur 
Grec , qui eftolt r^urftn de b dignité de *• M*>« d*- 
Grand Commandant , Se fi Grégoire qui oon-'x*** 
duifoit J« Abins ; Fvn Se Faurre toutefois par. »»*, 
eflant foûmi* aux ordres. dc_Rogcr . Feroaiul 
de liaones Chevalier Catelan lut fait Gene- 
r»l de l’armée, auec b titre d’ Admirai, qui 
eftoit moindre que celuy de grand Duc , au- 
quel ilobttffoit- EGant débarquez dans j' AGe 


( f ) San S an ta ex Alberke . 

(g) P*ch>">- /• 9. e. 4. /. 1 r. c. sj Nkepbtr* 
Greg*. /. Cantacuz. /• 1. e. 7. 

(n ) 1 * XXII PP. I. Ep-fecr. ifo. 

( i ) Grtg. Ire u elt. & /. f . c- J- 
( k ) Pathjm. I. x 1. r. * j. Meute j J a c S- f. 
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ils partirent pour aller faire vne courfe fur 

1 3°4* les Turcs, de les ayant rencontré il les deffi- 
C II AM.ES rent & le* taillèrent en picce , troi* mille 
r. r cheuaux A dix mille piétons citant demeure* 
Cathe- for la plane- Api c* ce forcés ils Tinrent hy- 
RIME- uerner à Cy tique , où les Cardans comml- 
Dclfaitedes rent de grands defordrex , A firent diuerfes 
Turcs* exactions fur leshabitans , A les Grecs d'alen- 
tour - Durant leur feiour vn different furuinc 
Fernand «ntre Roger A Fernand Xlmencs de Arenos 
Ximenes fe au fuiet da commandement ; celuy-cy comme 
retire à A- fftant d'vne extraâion relcuée , ne voulant 
thenes - pas ceder à l'autre, dont à peine la naiffan- 
ce efioit connue . Pachymeres die , Que ce qui 
donna fuiet au mécontentement de Fernand , 
fut le defordre qu'il vit dans les troupes, au- 
thorifé par Roger , ce qu* vne perfonne bien 
née A accoûtumée à la difclpline militaire a 
peine de fouffrir - De forte qu' il fe lepara de 
Roger , A vint auec ce qu’ il auoit de trou- 
pes à Athènes , où il s' engagea au feruicc du 
Doc, qui efioit en guerre auec fai voifins- 
Le Comte XXIX- Gantier Comte de Brien ne elloic eu 
de Bricnnc « temps-là Duc d' Athènes . Il efioit fils de 
époufe la Hnsues Comte de Brienne A d' Ifabclie de 
Ducheffe 1* Roche Duchefle d’ Athènes , A petit fils 
d’ Athènes. de Gautier Quatrième du nom Comte de 
Brienne A de laphe , ( m ) qui fut tué par 
Barbaquan Roy o« Sultan des Turcs l’an rail- 
le deux cent quarante -quatre , A qui époula 
Marie de Cypre fille de Hugues de Luzignaa 
Roy de Cypre . ( b ) Le Comte Hugues ac- 
compagna Charles Comte d' Anlou en la coin 
quéee du Royaume de Naples 
du mefme Prince en l' an mil|/^^^B|Rfoi- 
xantc-neirt - les terres A Seigncî^^^^Bfefiie 
ou de Liches , qui cil vne villôqPipBBile > 
de S- Donar, de Tripuzto & de TerenAtlo, 
affilés en la terre d‘ Ocrante , en titre de 
Comté . Ce fut plûtdt vne refiitution que Char» 
les luy fit de ces terres, qui auolent apparte- 
nu à ion ayeol Gautier Troifiémc du nom 
Comte de Brienne, (r) auquel le Pape Inno- 
cent Troifiémc auoic fait don de ce Comté 
& de la Principauté de Tarente , lora qu’il 
époufa Albirie fille de Tancred Roy de Sici- 
le • ( d) Il demeura depuis ce temps-là à la 
Cour de Charles , de ( t ) par (on entremife 
époufa Ifabelle Duchcffe d’ Athènes , venue 
de Geoffroy Seigneur de Caricaine , A fille, 
comme il eft probable , de Guillaume Duc 
d’ Athènes , de laquelle il eût deux enfant, 
Gautkr Comte de Brienne A Duc d’ Athènes , 
A Agnes - 

— XXX- (/) Pachymeres attribut* la viûoi- 

I 3 ° S • w remportée fur les T urcs , dont le viens de 
Roger re- parler, aux Grcci , A à leur Chef Marules, 
tourne à rcfqocls fur la nouvelle que les ennemis »a- 
Confiant!- foiffoicnt , les allèrent coinbatre A les derS- 
nople - rent comme ils «tournoient charge* de dé- 
poâilles A de butin ; les Cardans fe iette- 
CJU. ParJf rent > P our en k° f P art » * en 

par. né- vinrent aux mains , ou Marules fut bîeffé 
r * grkiuemcnt . Il y auoit eu déia de* commen- 

cement de diuifion entre eux , les Grecs efiant 
mal fatlsfaits des ravages que les CateUnt 
auolent fait aux enuifons de Cyzique , A les 
Cardans fe plaignant de n’eftre pas paye*. 
Sur cela Roger part de l'Afie , A vint à 
Confiantinoplc vers le Carême , tant pour vi- 
fiter fa nouudle épaule , que pour s'exeufer 


IOJ 


vers 1’ Empereur de l'aûion des Catelans, A 
pour le prier de leur donner latisfaâion pour I JOf. 
leur folde , afin qu’ils fe pûffent mettre en Charles 
campagne - Il le pria encore de luy donner ET 
les Alains, A de les incorporer dans festrou- Cathe- 
pes ; ce que 1' Empereur luy ayant accordé , SINE- 
il «tourna à Cyzique . En cét entre-temps Arriuée au 
Bcrenger de Rocafort arriua de la Sicile à Camp de 
Confiantinoplc auec deux Galères A quelques Bcrenger de 
autres vaiffeaux , deux cent homme* à che- Rocaiort ■ 
ual A mille Almugauafcs , qu'il mit fus pied, 
apres qu'il eut refiicué au Roy Otaries El- 
les châteaux qu'il teooit dans la Calabre, 
moyennant de grandes fommes qui luy forent 
fournies par le Roy . L' Empereur 1' ermoya 
aufli-tôt joindre Roger , qui tut raui de ion 
arriuée, tant pour le fccours confiderable qu'il » 
luy amenoit , que pource qu’ il eftoit vaillant 
de fa perfonne , oc luy donna la charge de 
Sénéchal vacante par la mort de Corbarin , 
dooc il luy fit époufer la fille - (g) Cepen- 
dant la nouudle vint à l’Empereur qu' AU 
Syras Prince de Caramanie auoit affiege Pt»i- 
ladelphie, A s'efioie rendu maître de plufieurs 
places voifines • 11 enuoya vers le mois de 
Mars fa faut Ireqe femme de leao Axen , de 
bdle-incre de Roger , à Cyzique , pour pref- 
fer fon gendre de fe meure promptement en 
campagne , A d'aller combatTe les Turcs- 
Comme il fc préparait à marcher, (a diuifion Siégé de 
fc mit entre les Catdaus A les Alains , qui Philadel- 
en vinrent aux armes ; mais J’auantage de- phic par les 
meurs aut Catelans , qui mirent à mort trois Turcs - 
cens des Alains; cecy arriua le neuuiéme iour 
d'Auril- Neantmoins l'appo internent s' efiant 
fait entre eux, Roger partit vers le mois de 
May auec fon armée, qui e!? oit compofëede 
fix mille Catelans, de mille Alains , de d' vu 
bon nombre de Grecs , aufquels Marules com- 
maitdoit - Il prit d'abord Germe , puis tira 
vers Chliare. Ali Syras fur le bruit de l’ap- 
proche de Roger leua le camp de deuant Phi- 
ladelphie , Ùc fie aufii auancer fc* troupes , qui 
efiolenr de trente mille combarans , vers Au» Seconde 
lax , où les deux armées s' efiant rencontrées , dd-hlte des 
il fe fit vu rude combat entre elles , où les Turcs par 
Turcs furent entièrement deffaits : Ali Syras | ei ç lte . 
y foc blefle à mort , A perdit douze mille j ans . 
hommes de pied A fix mille cheuaux. 

XXXI- Après cette viâoirt Roger pouffa rjefordres 
lufqucs à Philadelphie , A U munit d r hom- r “ 
me* de de vlures : 11 fit le mefme des autres ? 
places , puis retourna vers Cyxique 4c Aby- 
de , fur 1* Automne , à dqffein d’ y faire hy- 
uerner fes troupes, où eHes «'e mutinèrent de- 
rechef , faute de paye - Les defordres de les 
violences qu' fis commirent contre les Grecs, 
obligèrent ceux de Magncfie , fod tenus d’A-p*X-» l 7' 
talioce leur Goouerneur , de fe fodlcuer con- 
tre les Catelans qui y efioienc en garniion , 
de de les égorger tous Roger qui y auoit 
laiffé rous les t retors , vint fur cette nouuel- 
le mettre le fiege deuant la place ; laquelle 
efiant bien munie de tout , le deffendit bra- 
nement contre fes attaques , en forte qu’ il fut 
contraint de ieuer le fiege*, prenant toutefois 
pour prétexte qu’ H auoit efié mandé de 1' Em- 
pereur , pour aller contre lu Roy de Bulgarie 
qui efioit entré auec vne armée dans fes ter- 
res - ( b ) Le deffein de 1' Empereur efioit de 
diuifer le Catelans , craignant toujours qu'efiant 
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vol» U* n’ entrepriffent fur foi places , 3r ne 
1 J™ S' dniofltu trop puiflans . C’eft pourquoy il 
Charles manda Roger, 8c le pria de prendre voe par- 
ET rie de les troupes , 3t de paffer dans la Thef- 
Cathe- falie pour faire la guerre aux Bulgares , de 
RI NE. pour fe joindre à l'armée que Michel Paleo- 
logue fon fils y commandait . Roger fur cét 
ordre fe mit en mer, non aucc vne partie de 
{es troupes , comme I' Empereur luy auoic 
RlWfr »«rr œlnd *» niais * uec ,0Ul Ct ^ U ' ** au0,t * Ca- 
fc. troupw ' cl * r l' t le Ckcrtomfe où il 

vient à Ga- abbt “ P**ce d armes dans GaJ.poli , & 
'dans Examilio . qui efl l’ancienne Lyfima- 
chie , puis auec quatre galères vint à Con- 
flaminople fur la fin du mois de Septembre 
trouucr l’Empereur, qui le receut fon bien. 
Leurs principaux entretiens furent au fuict de 
la foldc des Catelans , Roger inG liant toulour* 
à ce que l'on leur foornit la paye conuenuc ; 
T Empereur de fa partfc plaignant des defor- 
dres & des violences que fes gens auoienc 
commis à Cyaique, âc autres places de l'Ar 
fie . Vers ce mefme temps Bcrcngcr Entcn- 
Ça , duquel nous auons parlé cy-dèffus , qui 
auait eflé mande par 1* Empereur , ( Pachy- 
AtTiuéc de “«es dit le contraire) cliant party du Port 
Bérenger de Mcffinc arriua à Galipoli 8c à MiJyie 
auec cinq vaiffeaux de puerre , 8c quelques 
galères qui portaient mille Almugauares de 
trois cent cbeuaux . Il enuoya d’abord don- 
ner àuis de fon arriuée à l f Empereur 3c à 
Roger fon ancien amy , qui le prièrent de 
venir à Conlîantinoplc , où il fut fort bien 
•ccueilly de l’vn & de l'autre , quoy que 1’ 
Empereur de fa part ne fut pas trop content 
de voir que les Catelans fc faifoicut fi forts. 
Neantmoins il fut oblige de diffirnnlcr , 3c à 
la prrere de Roger , il accorda à Bérenger U 
charge de Grand Duc , par 1a refignation qne 
Roger luy en fit , 3c donna celle de Cefar à 
Roger . ( a) Bcrcngcr rcceut les marques de 
cette dignité le iour de Noël , 3c prêta en 
cette qualité ferment de fidelité à 1’ Empe- 
reur , où toutefois il voulut excepter le Roy 
Ffideric • 

XXXII. Ce Roy fur l'auisqui luy fut don- 
né de la diuifion qui efloit entre les Catc- 
laps, 3c particulièrement entre Roger & Fer- 
nand Ximeoes, délirant toujours fe confirmer 
Maiorquc |‘autorité qu'il auoit eu fur eux lors qu’ils 
pour com- cfloient à fon fcruicc ; 3c d’ailleurs , parce 
mander aux que | a p |(j part des Chefs efloient fes fuiets, 
L,atclaus . ou du Roy d‘ Arragon fon frère , refolnt de 
leur enuoyer quelque Prince du Sang d’ Ar- 
Edit.PariJ. ragon, auquel ils obeïroient plus volontiers à 
f .tf. ai 8. caufe de fa naiffance , qu’ à I' vn d’ entre eux j 

chacun ayant peine V ceder à fon compa- 
gnon , particulièrement en -vne entreprife qui 
fcmblair n'auoir cité commcocéo que par des 
pcrlonnes oriuces 3c affociées enfemblc • Il 
cboiGt à cét effet l’Infant Fernand de M.ih 
orque fils puifuc de lacques Roy d’ Arragon , 
fon coufin germain , auquel il donna la qua- 
lité de fon Lieutenant general en fes armées 
de Romanic • (k) Il ie fit vn Traité entre 
eux k Melacio en Sicile Je dixiéme iour de 
Mars l’an mille trois cent fix, par lequel F 
Infant, apres avoir prefle le ferment de fide- 
lité au Roy , s'obligea de partir de Meffine 
en dedans la fin du mefme mois auec deux 
de les galères , pour aller en Romanic conv, 
mander les «roupes du Roy qui efloient en 
ces quartiers-là , en qualité de fon Ltcnte- 


Le Roy 
Frédéric _ 
enuoyc 1’ 
Infant de 

Majorque 


nant general , 3c promit de deferer 3c d’ obeïr ~ 

à fes ordres , de ne faire aucun Traité de paix 1 i 1 '* 
auec aucun Prince fans fon commandement ; Charles 
3c enfin , qu’ il ne fe mat leroit que de fon E T 
confcntement. Le Roy de fa part promit de Cathe- 
l’ affilier en cette entreprife , 3c de faire en RINE. 
forte qu’ il feroit rcçcu par fes troupes de 
Romanic, comme fon Lieutenant, 3c qu’el- 
les luy feroient hommage 3c ferment de fide- 
lité en la mefme qualité . (f ) Le bruit de 
cét armement fut auffi-t 6 t porté à Androni- 
que par les Génois de Pera , qui depuis le 
dernier dcmeslc qu’ils eurent auec les Cate- 
lans , rechercboient les occafions de leur nui- 
re . Ils vinrent donc donner àuis è l’ Empe- 
reur qu'il fe preparoic vne grande flotte en 
la Sicile pour venir attaquer Conflantinople 
au Printemps prochain , qui deuoit ioindre 
celle de Rover ; 3c que déia F Infant Je 
Mainrque ( Pachymeres le méprend en cét 
eudroit écriuant que ce fut te frere baflard 
de Frédéric) efloit party de Mcffine aucc 
douze vailfeaux attendant les autres - Qu’ il 
falloit preuenir ce mal , 3c (e deffairc des 
Catelans qui efloient en fa puifianec ; à l’ef- 
fet dequoy ils.offroient cinquante de leurs vaif- 
feaux pour ion fecours , aufqucls il pourrait 
ioindre ceux des Catelans lors qu'il s’en fe- 
roit rendu le maiftre • L' Empereur eût pei- 
ne à àioûcer foy à cette nouoellc , qu'il crût 
ne procéder que de la ialoufie que les Génois 
auoient contre les Catelans, le confiant d’ ail- 
leurs fur l'alliance 3c les Traiter lolciuncJs 
qu* il auait auec Roger. 

XXXUQfifrf) Après plufieurs conteflations Nouneau 
entre JÉpmLfr eut 3c Roger au fulet de la fol Traité de 
de dc'r-Bttrelans , F Empereur demeura enfin Roger aucc 
d'accord de leur faire dellurer quelques fon»- J'Empercur, 
mes confidc râbles ; au moyen dequoy Roger 
s’obligea de palfer dans la Thracc aucc vne 
partie de fes troupes pour aller ioinJre Mi- 
chel Paleologue , qui y commandoit vne ar- 
mée contre les fiulgircs- Sur cela Roger par- 
tit de Conflantinople, 3c vint à Galipoli, où 
it commença à fc fortifier , 3c fit amas 3c 
magasin de viurrs 3c de guerre , tant pour la 
place que pour fes vailfeaux. L’ Empereur en 1 
eût ombrage , 3c le manda à Con liant ioo- 
ple , pour ertre prêtent auec les grands Sei- 
gneurs, à la folemnitc delà fefte de la Chan- pc£.u 9 . 
acteur , ( t ) en laquelle il auoit coûtome d’ 
aller au Temple des Blaquerncs affilier à 
F Office , auec toute fa Cour , précédé de fes 
GarJcs du corps , 3c des Varanges • Ro|cr 
fe déifiant de l’Empereur s’enexeufa lur Ion — 

indifpofition , ne lailfant pas toutefois d’infi- 
fler à la fatisfaâion des gens de guerre • L’ 

Empereur dépêcha derechef vers luy , le prel- 
fa de venir , luy promit de luy faire tenir 
au plutôt la paye de fes Soldats ; mais Ro- 
ger en fit refus . Cependant Bcrcngcr de En- 
tença voyant la diuifion qui efloit entre 1‘ Em- 
pereur 3c les Catelans , appréhendant que fi 
clic venoit ù s’ échauffer dauanrage , on ne 
fe faifit de fa perionne , partit fans bruit de 
Conflantinople fur la fin du mois de lanuier, 

& vint trouuer Roger à Galipoli , d’où il 
renuoya à T Empereur les marques de fa nou- 
uellc dignité , renonçant par ce moyen à fon 
alliance . Cette retraite; 3c cette aâion de 
Berenger augmenta la deffiance û’Androni- 
que: appréhendant toutefois d’ obliger les Ca- 
telani à me guerre ouucrte , en ayant déia 
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] ~T~ d'autres fur les bras, i)- aima mieux difllmu- raquer puis après aoee les fiens ; mais cette 

1 J 0 «* 1er \ 4c damant plus <?n* il auoit appris que clreonflance eft peu vray-femblable , 4c n'a *3®u. 

C il a R. LEE 1* Infant Dom Fernand eftoit en mer , & auoic eflé auanccc par cét Auteur que pour cxcu-CkAM.eî 
ET pillé quelques Islei . ( *) 11 enuoya encore fer les Grecs de l'aflafEnat qu’ils commirent et 

Catke- vne autre fois fera Roger . auquel il promit en la perfonne de Roger, lequel au fort ir de CATHE- 
RINE* toutes les fetrretez imaginables pour fa per- la chambre de Michel , fut mis à mort par siNE> 

fonce , s’il vodok venir en Cour ; melmes les Alaint , qui gardoienc la perlonne de ce Mort do 

de iurer fur l'Image de la Vierge peinte par Prince ; foie , comme 11 eft probable , qu'ilsRoget- 
Saint Luc, 4c de luy enuoyer les marquesde en enflent eu le commandement de leur mai- 

la dignité de Cefàr , qui luy auoic eflé accor* flre, 4c de l’Empereur Aodronique, qui vou- 

déc • Eufin le Traité fe conclut, par lequel ^ loir s'en deflair* ; ou, comme les Grecs écrl- 

outre ces conditions , I' Empereur pour s’ac- uent , que ccux-cy fuflent portez à cette aûion 

quitter en partie des arrerages de la paye qui par le louuenir del’iniure 4t de l’outrage qu’ 

refloit deuc , céda aux Chcaalicrs Caiclans , ils auoient receu des Carelans , lors qu’ lia 

ou Arragonnoit, les Proumces que les Grecs afloient enlemble dans 1' Afie . Ainfl Roger 

tenoient en Afie , pour les tenir en fief de qui auoit donné Ja loy aux Princes Grecs ter- 

1‘ Empire , à la charge de feruir l'Empereur mina fa vie à l’ âge de trente-fept ans, Jaif- 

en fes guerres à leurs dépens , en luy fournil- Tant fa femme groffe d' vn fils, qui vluoic en- 

fant toutefois par luy trente mille bezans, 4t core au temps de Montaner. (h) Pachyme- 
fix vingt mille mulds de bled me ibis par res dit qu’il «ftoit en Ja fleur de fon âge, 

?n , 4c auflî à condition que tous les arrera- d’ vn vifage fier 4c arrogant , chaud, hardjr, 

ges de leurs fnldes leur ferment payez li.fqucs vaillant. Sc entreprenant. 

au iour de ce Traité : ce qui fut luré f«!em- XXXV. Les Alains apres auoir aflaifiné Les Cate- 
■tellement pqi l'Empereur lur l'Imago de U Roger, fc ictterent en mefnie temps fur ceux I ans fe fort!- 

Vierge, comme il auoit efle conuenu. de la foire, qui ne Içauolent rien de la mort fient à G*U-, 

XXXIV. (b) En fuite de cette conuention de leur Chef, en rucrent vnc partie , 4c fi- poli . 

Théodore Chtimne fut député par 1' Empe- rer.t les autres prifonniers • Il n’y eût que 

reur . pour porter à Roger les marques de la trois Chevaliers Catclans qui fe Uuuercnt , 

dignité de Gefar, qui efloient (e) la Couron- fçauoir Rcmon Alquer fils de Gilbert Alquer 

ne qu’il portoit dan» les grandes ceremonies, baflard de Caflellon d’Ampurias , GuiJJaumo J 

(d) le Chappcau Pyramldsl de cnleur rou- de Tous , 4c Bérenger de Roudor de Lobre- 

r meslé d’or , auec me frange, les botines gat , lefquels le défendirent courageufement 

leuês, la feile du chenal de mefme couleur , contre les Alains. Michel feignit d’cflre for- 
ée autres ornemens qui (bat décrits par Co- pris de la nouuelle de la more de Roger ; Sc 

din . (e) Cette dignité n' auoit aucune fon- pour faire voir qu’il n' auoit trempé en au-, 

ilion particulière ,&d' eflolt qu’ honoraire , cuoe façon , il renuoya tous les prifonniers à 

ayant rang en ce temps-là après celles des Galipoli. Mais les Catclans, qui efloient en 

Defpoces Sc des Sebaflocrators . Les lettres ectre place, ayant appris la nouuelle de l'af- 

de prouifion de cette charge feeJlées Sc bul- fsflinat de Roger, fe vengèrent fur les Grecs 

lées en or, furent portées à Roger par Chum- de la ville, dont ils tuèrent vne partie, fans 

ne , qui luy deliura d'abondant trente mille épargner le» femmes 4c les eofaos , referuans 

bezans d* or Après quoy Roger vint à Cnn- les autres prifonniers , de crainte qu* Andro- ut. 

ftiminople , où il fut fort bien receu de 1' Em- nique n’en vslt de mefme enuers ceux qu’il 

pcrc’Jf , qui le coumno* folemnellcmcnt Ce- auoit en fa puiffance . Ils fc fortifièrent en 

far le iour de la Refurrcdion du Lazare , (/) faite dans Galipoli , 4c fe mirent en cflat de 

Edit. Fitrlf qtic les Grecs folemnifent ordinairement le Sa- fe d- flendre s'ils efloient attaquez puis en* 

p«g. aie. meJyl de deuanc le Dimanche des Rameaux, noyèrent de l'ordre de Berenecr de Entetifa 

auquel io.ir l’Empereur auoit coûtante d’ al- Cheualicr Catclans, nommé Si fcar , Pero Lo- 

ler à l'Office qui fe cclebroic en l'Eflilede- pez Adalld, deux Almugauarcs, 4c huit tant 

diéc à ce Saiot , Cette ceremonie acheuée. Mariniers qu’autres à Conftantinoole , pour 

Roger retourna à Galipoli , St donna ordre deffier l’Empereur , 4c luy offrir le combat Enuoyent 

à vne partie de fes troupes d’ aller vers Cy- de dix contre dut , ou de cent contre cent , deffier i'Em- 

aique , à vne antre d’aller vers Piga , 4c à pour venger k mort de Roger. Mais l'Em- pereor. 
vne autre d’aller vers I' Isle de Meteli», ou pereur s' excofa de cette aHion , 4c las ren- 
de Lesbos , foûs la conduite d' Enccnça , re- noya . Eflanr arriuez à Rodofto , ik furent a f- 

tenant trois mille hommes auec foy ■ (x ) Puis (affines par les Grecs: ce qui piqua encore 

U s’embarqua fur mer auec quatre galères, dauantage fes Catekns, qui prirent rc fol ut ion 

accompagné de Fernand Aones, de trois cene de ne partir de ht Grece qu’ils n'euffent tl- 

chenaux , 4c de mille piétons, 4t arrluaàAn- 1 1 raiton de cét outrage . Et afin d'interef- 

drinopk le vingt deuxième iout d’ Auril , le fer en cette caufe le Roy Frédéric , ransl’af- 

Mercredy de la fécondé femaine de Pafques, fiflancc duquel il ne leur ertoit pas facile de 

qu’on appelle de Saint Thomas, fniui feule- refifter aux Grecs; Ils luy firent tous ferment 

psent dç cinquante des. fi cas , pour faire la de fidelité en la perfonne d’ vn Cheualier de 

feuerence à Micb«l Paleologue fais de l'Em- fa roaifon.» nommé Garçle Lopez de Lobera, 

peîeur , qu’H n' auoit pas encore vçn , 4c pour qui auoit fuiuy Berenger de Entença . Puis 

refoudre auec luy de la campagne prochaine. Us le choifircnt pour Amhiffadcur auec Re- 

Çtlichcl luy fit beaucoup d'accueil d’abord, mond Marquer Citoyen de Barccllonne , fils 

quoy qu’ il eût témoigné eftre furnrlt de fon de Rémond Marquée fameux Capitaine de 

arriuée . Pacfiy mères 4‘OÛte , que Roger efloit mer , 4e auec Rémond Compans , afin qu’ ils 

venu à Andrinople pour y apprendre 4c cfpler pflffent certifier l.e Roy du ferment de fideïi- 

l’ cflat de l’ armée de Michel , afin de V a t- té qu' ils luy auoient luxé en cette occafion . 
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XXXVI- {a) La guerre cfisnt ainfi ouuer- 

1 JO 6» te ennc Ici Greci de les Catclaus , Jkrcogcr 
C H A R LES fit «le* courtes fur les Grecs , mit tout à leu 
EX < 3 t à Tang , prit Hcraclfe , & yeuagea tout le 
CathK- pays tufqaes à la njer d'Atbyre , qui efl 1 * 
r j M *. Proponndc, & en U mer de «Marmora • Mai* 
(iberre ou- chant vers Rhegium , il tomba imprudemment 
ncrte entre cu I' armée nauaic des Génois , conduite par 
IcsCatelans Eduüar il’ Oria « qui le prit dt ]’ enuoya prs- 
les Grecs- Bonnier (b) k Trapexonde , le trente- vnk-me 
jour de May - La coupelle de cette dçlfatte 
troubla les Catclans qui elloirm à Gaüpoli y 
qui n' choient an tout que douze crm hommes 
J* Infanterie , & deux dent chcuaux, auec Ro- 
cafort qui y commando» , GuilJelm Sôfcar , 
Iran Prree de Caldcz , Fernand Gori, < 5 c 3 (i- 
mencs de Albsro Chcualiers Arragonnois , de 
aucc l«y Rémond de Montaoer Gouuerncur 
de la place . Aucuns choient de fentiment d- 
abandonner G-tlipoli , 6 c de le retirer dans 
l’Iale de Metelün, ou dcLesb»*; mais parce 
que l'honneur les engageoit à ne pas fuir, & 
à venger ta mort de Roger , Ils prirent refo- 
lutiou de tenir bon dans la place , 3 c d' y 
P C hitehe vaincre ou mourir. * Afin d'oiler toute efpe* 
de lot Fran- rance à leur» gens de fe retirer , iis firent per- 
cos q rey- C£r leurs galères , puis établirent vn ordre pour 
nan en le gouuernement le pojr la conduite des (rou- 
Thracia & pe», qu'il* defcrrrenc à Rocafort , luy don- 
Macedonia. «ans doute Confelllcr* pour l’aftifter dans les 
relnlutlons , formans ainfi me Compagnie de 
Gens de guerre comparée de plufseurs nations, 
à laquelle ils donnèrent le nom de 1" armée 
des François oui regnoient dans 1 a Thracc & 
dans la Macedonle , de la firent ainü inferire 
dans leur Seau , qui auoic pour figure celle de 
Le| Cate- Saine Georges - ( c ) Le Marquis d’ Aitone 
Igns formée dit , qu’ils affeéleienc de fe dire François , 
lpur Com- m li ** Catclans , parce que c' eftolc vn 
pagnie de nom pins general , de moins odieux , de pose 
prennent le frite voit qoe cette Compagnie eholr compo- 
nom de fée de toute forte de natioM de 1 ' Europe, 
François. afin de le* toterefler toutes à leur Iceonrs . 
Edit. Parlf. XXXVII- Depuis que les François fc,ren- 
pjf. ata. dirent marres des Gaules, ou de la plus gran- 
de nom de de partie d’ icelles , le nom de France demeu- 
Fraoçois «a a» P*y* cooquij , comme eefuy de Go:hie 
general . aux terres qui y furent poffeders par les Gochs ; 

(d) S- Grégoire le Grand eft le premier qui 
fe trouue auoir vie de ertte appellation , la* 

r l le fo&s la fécondé lignée de nos Roys , 
encore depuis , s'étendit oaat Piouir.ces de 
aux Royaumes voifini que les François affuiet- 
tirçnc à leur obeilTanee • Car non feulement 
le rom de France fut donné aux Gaules , mais 
encore à (t) l'Italie, de (f) & la Sicile, âc 
»ux autres pays éloignez, où nos Roys auoient 
commande- Lus (g) Sarrazins , les Arabes, 
les Abyffitt* » fri Grecs , de les autres Peu- 
ples de I’ Afie & de l'Afrique ont pris fuiec 


fois la plûpart des nations de l'Europe , de I 3 °^* 
particulièrement celles qui obeillbicnt au S, CHARLES 
Siégé de Rome . On doit attribuer J’ honneur ET 
& la gloire «le la valle étendue de ce nom à C*m- 
1 ' Empereur Charlemagne , pour l'excellence RIME, 
duquel, au rccJtd’vn (é) ancien Auteur , les 
Gaulois , les Aquitains , k-s Aurunois , les 
Efpagaols , les Aiiemans , de les I}juarois tc- 
noient à grand honneur de le dire François, 

( i ) Audi fc* enfans , de ceux de Louys le 
Débonnaire l'eurent en telle recommandation , 
ouc quoy que leurs parcages fuifenc au delà 
pu Rhin & d^s Alpes , iis le cooleruercnt 
cuùiojts le sicre de Roys des François . De. 
puis ce tcmps*là l’ Italie, quj auoic pris le nom 
de Lombardie , à caufc «les Lombars qui la 
polfedoieoc , fut reconnue parciculiercmcnc par 
les (à) Grecs fods le nom de France; de non 
iculcment durant qu elle fut en la puiiTance 
des François, mais encore lona-’çmps dcpi.is , 
comme on recueille d' vnc Epi lire du Cardi- 
nal Beiîisrjon écrite en Grec* vulgaire • (!) 

Quant à l'Allemagne, ceux qui font tant foi t 
peu verlcz dans nos Hihoircs fçauent afl'e* 
qu' elle a cu long-temps le nom de France 
Orientale, qui cil demeuré depuis à la Fran- 
eonic , l'vnc de (es Prouinccs . ( m ) Les 
Empereurs qui n' curent aucune do mini tion fur 
les Gaules «prirent de s' attribuèrent le titre 
de Roys des François Orienraux, de font ainfi 
qualifiez par («) les Ecnuains G'ccs • A nli 
le nom de France chant (i general , et b a 
«tonné occafion aux anciens Auteurs , qui ont 
parlé de nohre France , d'iioûtcr diurrs epi- 
thetes pour diflin&ion , quoy que générale- 
ment de pour I' ordinaire foi)» ce nom les Pro- 
vinces qui (ont au delà des Alpes , fu lient en- 
tendues , au dire du Morne (») de Sain- Gai . 

De là vient q?e nous la voyons appcllée fuu- 
uent ( p ) b F'rance Occidentale , (?) la 
grande France , (r) la Franrc Romaine, (f) 
h* France Latine , de (/) la France Galli- 
cane . 

XXXVIII. De c es remarques nous appre- 
nons la raiion pourquoy 1 rs Catclans citant p*g ai j. 
en Grèce , f« firent appcller François , qui 
n' choit autre , que parce que Jes Grecs ne 
reconnoiiToicnt tous les peuples de l’ Europe 
que par ce feul nom ; de ce .comme ic viens 
d’obfcruer , depuis que nos Princes par leur 
courage héroïque franchirent les monts , tra- 
uerferent les mers , de fe rendirent redouta- 
bles à toutes les nations du monde , & éta- 
blirent leur domination auec leur nom dan* 
j' Efpagne, l'Italie , l'Allemagne , de les Gau» 
les . (q) Il y a encore lieu de croire qu'ils 
aifcéfcercnt en ce temps-là le nam de François, 
parce qu' ils feignirent de reconnaître Charles 
Comte de Valois en qualité d' Empereur , 
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SO VS LES.EMPP. F 

- Cppnfanj ainfi à Aodroniqoe , »n Prince qui 
l 306. 0UO j t p| u , ,j e ,j r0 j t 4 l'Empire que luy ; afin 
CHARLE 5 que foûs cette apparence J ci Grec* roécon- 
ET tem , qui citaient en grand nombre , ne fif- 
C A T H E- fient pa* de difficulté de fc joindre à eux . ( « ) 
AINE* Le* Catclani prirent encore le nom de Com- 
pagnie , qui citait rfité en ce temps-là pour 
«U ligner les troupes, lefquelles ou durant toc 
T roie , ou après vnc Paix , ne voulans pas 
quitter les armes, couroienc le pays , pilloîent, 
votaient , A viuoient fans aucune difeipline 
militaire , citant gens ramaffez A compofez 
de diuerlcj nations fans ioy , fans loy , A 
* . lf -> _ lims chef, comme Villani décrit les Catelans 
ejenies. " ** c ** Grèce . Frolffast A nos Ecrhial ns Fran- 
’ çois font fouuenc mention de ces Compagnies , 
qu'ils appellent Roqtiers , qui ciloient quel- 
quefois en fi grand nombre qu'ils donnoient 
la loy à des Prouinces , & à des Royaumes 
entiers . Quelquefois ils fe raetcoient au 1 er- 
uicc de quelque Prince, comme firent lesCa- 
teisns en «rtc occaGon , A ( b ) Bertrand 
•du Guefcliu , depuis Connétable de France, 
qui tut Chef de la Compagnie Blanche, qu'il 
comlaiGt en Efpagne au fecours de Henry 
Roy deCaûihe, oA il acquit beaucoup d' hon- 
neur âc de réputation . Ils & firent encore 
appelier les gens de la grande Compagnie , 
comme on recueille des Epitres des Papes; 
buis ce oc fut que depuis , âc lors que s' citant 
acc reus en grand nombre, ils fe rendirent mai- 
gres: du Duché d' Athènes , âc des Prouinces 
■roi fi ne* . 

Michel fie- XXXIX- ( c > Michel Palcologuo , qui coro- 
geGalipoli. mandoit l'armée de l'on pcrc , fur la usuel- 
le de la prife d’ Entcnça , croyant auoir bon 
marché de ceux qui ciloient reliez dans Ga- 
iipoti ,. vint mettre le fiege deuant la place 
isuec vne armée de troue mille hommes de 
-pied de de quatorze mille chenaux - Les Ca- 
telans qui o'cft oient pas en plus grand nom- 
bre que de quinze cent hommes . le mirent 
en dcifcnfe - lit firent éieuer fur la principa- 
le toer la Hanicre de Saint Pierre , âc don- 
ne rent celle du Roy d’ Arragon à Guillclm- 
Percz de Caidés Cheualier Cardan , celle de 
, Frédéric Roy de Sicile à Fernand Gori , âc 
• -celle de Saint Georges à Ximcncs de Alba« 
to , àc Rocafort donna le lien à Guillelm 
de Tous- Les Grecs attaquèrent la place auec 
1 beaucoup de vigueur : mais les Catelans les 
irepouflerent aenereufement , âc par leurs for* 

. tics continuelles firent vn tel cotasse de leurs 
_ ./-ennemis, que Michel perdit vingt mille hom- 
•'■•mes de pied 6 c ftx .mille cheuaux , en forte 
a2 4 * q tt * d f ur obligé de kuer le fiege , & de fc 
retirer hooteuferoent . Pachy merci dit , que 
Michel fe retira en fuite du fecoors de fept 
grands vaiffeaux âc de neuf petits , qui arri- 
<12 aux Catelans ; letquels le voyans libres, 
commencèrent à faire des coorfes dam la Thra- 
ce . Androniquc appréhendant tooiours le fe- 
cours de Sicile, (car Dom Sanche fils du 
Roy Frédéric auoit promis à Garfie Lopez 
de Lobera leur Ambaffadeur , de fe mettre 
fur mer auec dix galères , âc l‘ Infant de 
Maiorque n' citait pas éloigné de Galipoli, ) 
donna ordre à Michel , qui tenoit fa place 
d'armes .aux e nuirons d' Andrinoplc , d aller 
derechef attaquer les Catelans; lefqnels, fur 
Pauls que les ennemis eftoient en campagne. 
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fortlreat de la place pour les aller affronter, ^ 

& les rencontrèrent entre Cypi elles A Apres- 1 î°»- 
Michel mit fon armée en bataille, les Cate-,CH ARLES 
Jans firent le mefme de leur part ; mai* les ET 
Alains & les Turcoples qui compofoient la Cathe- 
meilleure partie de l’armée de Michel , âc ai»E. 
ciloient mccontcnj des Grecs , n'ayant point Les Catelâs 
voulu combatre , il fut entièrement défaits ,deffont Mi- 
*’ citant fauué auec grande peine dans Apres, chel en bâ- 
ti' où Il fc retira à Pamphyle , A de là à Di* taille prés 
dymothique - Les Turcoples fe rangèrent in* d' Apres . 
continent après , au nombre de mille cheuaux , 
du codé des Catelans, lefquels fortifiez de ce 
fecours firent des courfes iulques à Byzie âc 
Maronce , âc donnans l'épouuentc aux Grec» 
qui fuyoïent de toutes parts , prirent Rhodo- 
fio. Fanion, A quelques place* ^volfinés,* (.Jj 
Ils lurent encore notablement r en forcez pat 
le retour de Fernand Xi mènes de Arc ni , qu) 
après auoir efté au feruice du Duc d‘ Athè- 
nes , où il acquit beaucoup de gloire âc de 
réputation, arriua auec vne galère, A quatre- 
vingt vieux Soldats à Galipollrers ce mef- 
me temps , où U fut rçccu des Catelans auec 
grand accueil. 

XL- line faut paa douter qu'outre les guer- Charles cfi. 
res de Flandres qui occupèrent le Comte detimie fe» 
Valois, les troubles A les diffenfions qui fur- deffeins 
uinrent entre le Pape lioniùce VIII- A le pour la con,* 
Roy Philippe* le Bel n'ayent trauerfé fes quête de 
deffeins pour le recouurement de 1* Empire , l'Empire • 
auquel il luy efloit mal-aifé de s’appliquer, 
fans eftre affilié du fecours du fiiint Siège- 
Mais b mort de Bonifacc furuenuc en l'an 
mille trois cent croit , tu mois d' Odohre , A 
la promotion de Bcnoift XI- luy en fit repren- 
dre les penfées - ( e ) Il luy dépêcha en l' an- 
née fumante Maiftrc Guillaume du Perche 
Chanoine de Paris fon Chancelier , A Pier- 
re d' Erbouuiile Chcuaiicr , du pays de Char- 
tres , pour obtenir.de luy la publication d' vne 
Croifade en France • Mais le Pape ne iugea 
point à propos dans la coniondurc du temps 
de U luy accorder , mais feulement vnc De- 
cime extraordinaire fur les reuenus de* bien* 
de* Eglifes • A l’effet dequoy il enioignlt à 
1 ' Eue 1 que de Scnlis , A aux autre* Prélats de 
France , d’ exhorter les Ecclefiaftiques de leurs 
Dlocefes de contribuer libéralement de leurs 
r eue nui en faneur du Comte , A de propofer 
des Indulgences à ceux qui er.treprcndroicnc 
auec luy Te voyage de Gonftantinople, ou qui ^ r 
y contribueroient de leurs deniers • (/) Le 
Comte A l’ Impératrice fa femme ratifièrent 
encore en U mefine année le don du Royau- 
me de Theffaloniqoe , que 1 ' Empereur Bau- 
douin auoit fait à Hugues Duc de Bourgon- 
gne , co fitucur de Robert Duc, de Bpurgoa- 
gne ton fils , afin de l'intereffer en cette en- 
treprife . Mais le Pape Clemcot Cinquième 
François de nation , qui fuçccda à Bcnoift , 
fut celuy principalement qui le porta à em- 
braffvr ce grand deffein , qli' il faaorifa de fia 
part autant qu'il luy fut pofilble- Car Char- 
les s'clbnt trouué à b folemnité de fon cou- 
ronnement auec le Roy Philippe* le Bel en 
ville de Lyon le quatorzième iour de Noucm- 
bre l’an mille trois cent cinq ; cette affaire 
y fut difeutéo • (1) Et quelque temps après, 
fçaooir le quatorzième iour de lanuler P an mil- 
le trois cent fix , le Pape écrivit as Comte, 
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& I* exhorta par fes lettres de *’ appliquer tout 
IJOo. jg i> on jij recouurcrnent de l'Empire qui luy 
Ch a RLESappartcnoit de à J Impératrice fa femme . Et 
ET en confident ion de cette entrepril'c il accorda 
C AT n i - pareilles Indulgences à ceux qui 1 ‘ accompa- 
91 1 NE . gneroient en ce voyage , qu'aux Croifez de 
la Terre-fainte , ordonna la leuée d' vne De* 
cime fur tous les Bénéfices- de France pour 
deux ans ; de d’ vne autre dans les deux Sici- 
le* , qui feroiert fournies à Frédéric Rojr de 
• Sicile, de à Fhilippes Prince de Tarcntc , pour 
faire des leuécs de gens de guerre , s’ils con- 
tinuolent dans le deflein de palTer dans la Ro- 
mande ; finon qu'elle leroit deliuréc au Com- 
te . ( * ) Il éeriuit au mefme temps aux Ve- 
nitieus , pour les perfuader de loindre leurs ar- 
mes en cette oreafion à celles de Charles*, 
propofant des Indulgences de des Pardons à 
ceux d’entre eux qui rroient en cette expédi- 
tion ■ Le Comte de fa parc les follicita par 
fes AmbafTadcurs Thibaud de Chepoy Che- 
ualler natif du Diocete de Remuais, ( b) qui 
prenoie en l’année fumante la qualité de Grand- 
Malftre des Arbalétriers de France, Bc Pier- 
re dit le Riche Sous-Doyen de I* Eglife de 
Chartres, auec lefquels finalement (c) le trai- 
té d’alliance fut conclu le dix-neuuiémc iour 
de Décembre en celte mefme année mille 
trois cent fix ,• par lequel , entre autres cho- 
fes , les Traitez cy -deuant faits entre Philip- 
pe* Empereur de Conftantinople Bc Charles 
Premier du nom Roy de Sicile d' vne part , 
Bc cette République d'autre , lurent ratifiez, 
pour sftre exécutez félon leur forme & teneur, 
joûs certaines modifications . II fut encore ar- 
rêté, que le partage dans la Romanie, fe fe- 
rait depuis le mois de Mars prochain iufques 
à vu an j Bc q« les vns Bc les autres fetrou- 
ueroient à Brlndis aucc toutes leurs troupes: 
cependant que douze galeres feroient équip- 


ons à communs fraiz pour croifer la mer pour 
la feureté des codes , de pour combtttrc Bc 
hararter les ennemis . (d) Le Pape Clément 


pour fauorîfer dauantage cette entrepr'ific ex- 
communia publiqoement , eftant k Poiûiers , 
Edit • Parif |> Empereur Andronique , Bc fit deffenfes foûs 
pjf • az6 la mefme peine à tous Princes Chrétiens d’ 
auor commerce , ou de faire alliance auec 

Charles fe ïcu. En fuite de ce» Traitez Charles fe 
prépare mit en deuoir d'y fatlsfatre de fa part, & de 
pour aller faire des teuées do gens de guerre . ( e ) Ce 
en Roma» qui fe reconnaît d’ vne conuention particulie- 
nic. re qu’il fit au mois d’ Aooft l’an mille trois 

cent fept aocc Alain de Montcndre Cheua- 
lier , qui moyennant certaines conditions s'obli- 
gea de le fulure en ce voyage. Il ertoie d’ail- 
leurs prçrtc des Seigneurs Grecs , Bc particu- 
lièrement de ceux de la Natolle , qui fc voyant 
expofez aux incurfions des Turcs , fans clpe- 
rance de fecours de la part des Paleologucs , 
qui çfloient occuppez en la guerec contre les 
Bulgares, de contre les Catelant, le coolure- 
rent par (/) leurs lettres, dont les originaux 
font conteniez au Trefor des Chartes du Roy , 
de s’acheminer en diligence en Orient , de 
luy nromettoient de faire par leur autorité & 
par leur crcjit qu’il feroit receu , Bc recon- 
nu Empereur par tous les Grecs de ces Pro- 


uinces là . Et luy mandoicot qu’ Il ne de- “ 

uoJt pas fe mettre en peine delà ville deCoii- 1 3 ° 7 * 
llautinople , en laquelle y ayant grand nom - C, h A R. les 
bre d O -entaux, il leur lêroit lieue d'en vè- ET 
nir à chef. lean Monomaquc olfioir la forte- CàTHÊ- 
relie de Thcflàloaiquc , donc il eftoit Gouuer- rime. 
ncur , Bc fe faifoit fort des Peuples de la Prd- 
uince , qui le declareroicnt en la tiucor , Bc 
afleuroit que les Citelans qui tcnolcnt Gali- 
poli le raogeroient k foa obcïlfance , Bc que 
deia ils le publioient pour leur Seigneur . Mef- 
me* ceux du Clergé l’ inuiroient à cette en- 
treprife auec des termes pleins de rcfpcft Bc 
de ioûmilfion , Bc meslez de loüanges , tant * 

de fa perfonoe , que de l' illuftrc extraftion ' 
dont il ertoie fur ti • Entre les Princes Grecs 
qui écriuircnt à Charles , eftoit Conflantin Du- 
cas Limpidaris , (g) qui gouutrnoic en ce 
temps-ià la Lydie. 6c la contrée de Sardes de 
de Neocaftrc en Aire , dont la frrur auoic époo- 
té Théodore frere de l' Empereur Andronique ; 
de lequel ayant déifiait Philantropene qui 
s’ eftoit reuolté contre P Empereur fut fait 
General d'armée , de grand Stratàpedarque 
dans l’AIie . (b) lean Monomaquc fut anifi 
vn grand Seigneur d’ entré les Grecs , ce que 
le iurnom qu'il porroic fait affez connoître, 
puis qu'on peut prcl'umer qu’il eftoit defeen- 
du de I' Empereur Conftaotfn , qui régna après 
Michel Paphlagoo . Cantacuzenc fait mention 
de luy , de dit qu’ il fut long-temps Gouu er- 
reur de ThelTalonique , de que foils I’ Empi- 
re d' Andronique le ieunc il tâcha de t! em- 
parer de la Thedalie en l'an mille trois cent f 

trentedeux . Quelques titres nous apprennent 
que Charles s’ achemina en Italie auec des 
troapes , pour pafier dans la Romanie ; Bc 
qu'ayant trouuc le Pape embarrarte en d’au- 
tres affaires , U retourna en France fans rien 
entreprendre . Mais il eft incertain V il fit ce 
voyage deuanc ou apres la mort de l’ Impéra- 
trice Catherine fa femme , ( i ) laquelle décé- 
da le Mardy d’après la fefte de Saint Sylue- 
flre Pape , c’cû à dire au commencement du 
mois de Ianuier , l'an mille trois cent fepe , p*£. s»*, 
à la façon de compter de France , ainlî que 
porte vne petite Chronique de ce temps-ià , 
qui eft T an mille trois cent huit • ( k) Quel- * 
que* mois auant cette mort , le Comte de 
Valois k qui 1 * impératrice là femme auoit cé- 
dé fes droits fur le Comté de Namur, mit en 
caufc lean de Flandres Comee de Namur , V 
vn des enfant de Guy Comte de Flandres , 
auquel l' Impératrice Marie de Brienne auoic 
tranfportc les droits fur ce Comté ■ L’ vn Bc 
l'autre fe fournirent de ce different en l’an 
mille trois cent fept, au Roy Philippe» le Bel , 
qui long-temps apres, de l'an raille trois cent 
douze , eftant k Maubuiflon lez Ponroife , don- 
na fon jugement par les âuis de fon frere Lo- 
uys Comte d' Eureux , de Gaucher de Cha- 
ftillon Comte de Porcean Connétable de Fran- 
ce, & autres, de âiugca ce Comté à lean de 
Flandres . 

XLII. Les Cardans fortifiez des Turco- l ci 
pies , qui auoic ne quitté le parry des Grecs , | an{ q # . 
de de Fernand Ximcncs de Arena , qui eftoit iip 0 U fone 
nouucllemcnt arriué à Galipoli auec quatre- [ a pierre 
vingt bons foldats , commencèrent à faire la «xtirecs . 


(a ) Recueil des Cburt. p. 54. 

( b J / reuuei de P Hijl. de U Hulfeit de Guinée 
P' SI ? • 

( c ) Recueil de t Cbtrt. p. 56. 

(d ) Eut. I. y Je Seul, extern, fit. 10. 

(e) Recueil det Cbwt-p. jp. 

(f) Recueil det Cburt.p. jo ■ Jf. ja- JJ. 


( g ) Pachjm. A Irait A 9. c ■ S. 9. . Nkepber. 

Greeer. I. f. 

(h ) Cuutucuz- A s. c . 51. j _j. 54. /- ». c. 3I. A 
j.c. )i. dec- 
( 1 ) Titre deP un 1 309. 

( k ) M- SaiBtemuf/be eu V Hifi- de Gtnea- 
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■ gûerrc à leur* ennemi* - \ » ) Ferrand Xime- 

1 3°7 ne* le mit en campagne auec troi* centhom- 
C'H A'R lès «ne* d' Infanterie de loixante Cheualier*, Tint 
ET à Rhodoito de à Fanion , qui eftoient en la 
Cât HE- po-ilancc de* Caielan* , prit te chemin de 
R.INE- Copitaotinople ; de ayant rrauerfé ta riuiere, 
dite de* anciens Buhynias , fît Je dégât dans 
* i - 1 tout le pays . Rocaforc cependant tira vers le 
mont khodope auec le gros de* troupes ; de 
ayant fan rencontre d’ en party- de* .Grecs, 
Je dcf&t , quoy qu'en plu* grand nombre", 
dont iJ en demeura iix cenr> chenaux far la 
-place . Fernand au retour de la courte vint 
mettre le fiege deuant Madyte , à demie loué- 
née de Galipoll , quoy qu’ U n’ eût peu pins 
de trois cent hommes auec luy, de après huit 
moi* de Jïegc, durant lequel il Fut ' fccooru de 
PrifedcMa- viuret de de machines par Rémond Montaner 
dyte- Gouuerneur de Galipoli . s’entendit Je mai- 
lire le premier iour de ItiJn . £n faite de la 
prife de Madyte , Fernand df Rocaforc tei- 
gnirent leurs troupes , de firent derechef des 
courte* fur les terres dea-' Grecs plus de qua- 
rante lieues loin » vinrent fc Stagnant fur 1» 
4ner Maion» , oùr P Empereur Andronique auoii 
Ion Arfenal de vailfeaox , la prirent d'em- 
Jjlée , de mirent le feu à plus de cent cin- 
quante navires j de auec 'quatre galeres dont 
iis fe fouirent , «mmenerenc tout leur burin , 
-traueriàns le Canal' de Ganftantinople , auec 
autant d’époouente de la pare des Grecs « 
que de péril pour eux - Eltant arrluez à Ga- 
lipoli , ils apprirent que les AUms ayant quit- 
té Je teruicede 1’ Empereur , Cb) fie retirolent 
• ; t • vers le mont Hemus , qui ' te pare la Thraee 
d'auec la Bulgarie , au nombre de Sx mille 
hommes d’ Infanterie , dr de- trois mille che- 
naux. Les Catclans aunient poflion de te ven- 
ger de ces peuples, pour auoir ellé les auteurs 
Deffslredesde U mon de Roger ; de les Turcopies qui 
Alain* par eftoient auec les Catclans n'aooient pas moins 
lesCatclans- de haine 3c d aucflîon contre eux , à caofe de 
pluficurs demeslex qu' il* eurent entera Me «n 
iuiet de butin , dont ceux-cy auoicnc allé fou- 
Edit. Parlf.u'M fruit rex - De forte que les vns de lesau- 
par- aaî. ire* bruslans d* enuie de le* combatte , les 
allèrent «rendre au pied des montagnes * où 
11* les défirent entièrement • Gregnire leur 
chef y fut tué , de tous les antre* deAcure- 
rent fur la place , ou furent faits peilonnier* , 
n’en cftant échapper que trois cent au plus. 
Théodore XLIII. (f) Au temp* que les Catclan* 
Paleoloque eftoient en campagne contre les Alain* , An- 
Marquis de lo'oc Spinola ar iun à Confiant. noplc auer dix- 
Montferrat- huit paierez , pour emmener en Italie Théo- 
dore Paleologue fil* de l' B npereur Androni- 
que de d' Irène de Montterrat fa fécondé fem- 
me , où ce ieunc Prince auok elle mandé pour 
recueillir la lucceffion de lean Ma quis de 
Montferrat fon oncle , décodé fans emaiàl 
L' E npereur fur l'énif qu'il eut du départ 
der Catelans , le pria de tenter auec fet'Valf* 
féaux la prile de Galipoli , qui efloic depour- 
tieuc d’homme* ; ce que Spinola accorda» 
pourueu qu'il voulût content ir au mariage de 
Ion fil* auec Argentine fille vnique de héri- 
tière d’Opicin Spinola Seigneur Génois , de 
puiifant en biens, fon parent , fe fail'ant fort 
en ce cas de charter les Catelans de Galino- 
li de de la Tbrace. (rf) L' Impératrice lrcne 


auoit voulu dés auparauant procurer k fon fils ■ 

.le mariage de la file du Duc d’ Athènes , de * 3°7" 
mclmcs auoir enuoyé fe* Ambaftadeurs au Duc .C H A a. LES 
à cét effet ; de luy auoit propofé en fuite de ET 
cetee alliance d' attaquer, conioîntcmcnt Iean G A T H B- 
Defpote. de Th> (folie fils du Duc de Patras june- 
(r ) qui auoit époufé Thcophanon fille de U- 
uon II. du nom Roy d' Arménie , de de ne 
pas cefler la guerre qu’ ils ne te fartent ren- 
dus maiftres de fes Ptouinccs , qui demeure- 
soient à Théodore en titre de Principauté ; 
mais ces. proiers n' eurent point de fuite. Cet- 
te fille du Duc d' Athènes eftoit [f) Agnes 
de Brtenne fille de Hugues Comte de Brienne 
de de .Llche de d’ Ifabelle de la Roche Du- 
cbelte' d- Athènes , de amfi lmur du Duc Gau- 
tier. L'Empereur (g) qui auoir perdu l'efpe- 
rance' de charter Je* Catelâtu de fcJ terres, 
leur ayant fouuentc-fois offert de grandes Tom- 
mes afin qu'ils te remafl'ent en leur pays, 
ayant agréé ces propofitions , Spinola vinc 
auec deux galeres fomrner Rémond Montaner 
qui eftoit demeuré dan» Galipoli , dont il eftoit 
Gouuerneur , «udc deux cent hommes de pied 
de vingt Cheualicrs feulement , de rendre la 
place • Les Génois ne voulurent point en cet- 
te occaGun , fuiaant B vûge de ce icmps-là , 
attaquer les Catelans fans les auoir déifier au- 
parauant , de leur auoir dénoncé la guerre; 
ce qui te fit au nom de la République , .Sur 
le refus- de Montaner , Spinola vint auec fes 
duc-huit galeres ^ Galipoli • L’ Empereur y 
Joignit fane des Tiennes , donc il donna la con- 
duite à Mandriol Capitaine Génois , qui e û 
nommé par Surita Andriol Moro , I' vn de I’ 
luire ayant, débarqué leurs troupe* - Il y eût 
d'abord quelques écarmoaehet , où Mootanar 
eût fon cheual tué loûs luy , de fat bleftc ea 
cinq endroits - S eftant .retiré dans U plice 
Il s'y drffendit vigoirenfement , de repoulla , 

In ennemis qui' vlniènt plofieurs fols ù l' At- 
taque* Le* femmes des Catelans , quieftoienc 
au nombre de deux mille , firent merueille* pag. 119. 
en cette occafion , ayanr bordé les murailles, 
de fouteau leaaffauts. Enfin" Spinola perdant 
F efpcrancc de prendre la place , rembarqua -j 

fes gens , de fit voile. vers l' Italie auec le 
Prince "Théodore qu' il conduifoit : de les fept . 

autres qui eftoient foûs la charge de Mandriol , 

retournèrent à Canftaotinople ■' 

XLIV. ( h ) Montaner écrit que ce fuc en Les Turc* 
ce mefme temps que les Turcs de l’AGe, qui fe joignent 
auoienc profité de cette guerre des Catelans , aux Câte- • 
durant laquelle ils s'emparèrent de la ville bas. 

( i ) d* Ephelè de d' aunes places, leur enuoye- 
renr offrir leur alliance . Ximelix I' vn des 
Capitaine* Turcs paffa auec vne £rega:e à 
Galipoli , de conclut vn Traité auec eux , par 
lequel iis s' obligèrent de leur fournir trois 
mille hommes de pied de huit cent cheuaux , 
qui teroient tenus de prvftcr le ferment de fi- 
delité , de d' obéir en tout au General des 
Catelans - (*) Niccphore Gregoras dit que ce 
Trairé (é fie auant la bataille d‘ Apres , de 
( / ) Pachyroercs le rapporte i I’ an mille trois 
cent fix, incontinent après le mefme bata-lle ; 
dt h oûte , a u (fi bien que Grcgnras , de Sau- 
ta , que les Catelans les appellerenc à leur 
fecours , de follicitcrent les premiers ce Trai- 
té , au moyen duquel il* le virent fortifie» 


(a) Mtnc.id* r.jy. 40. 41. 

9- 10. >1. 17. 19. >f s*. 

( b ) Nlccpb. Greror. U j • 
f C ) MoitcjJac. 44. 

( d ) Nfceph. Grever I. y. 
(e ) Pucbjm. I.j.e. j. fi. 


patbjm. /- 1 J. (.4. 

Mtncada c. 4]. 


( f ) d’ Outremer ch. a, 

(g) Pacb,m.l i|. c. *4. 

( h ) Mom a c. 4}. 

( i) Pacbfm. I. xj. e.ti. 

(It) Gregor. /• 7. 

( i ) Patbjm. A 14* ç. g- 
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* notablement • (*) Mai* le retour de Beren- 

1 3°7- ger de Entença , qui cftok Ibttl de prifoo , 
Ch A K LES mit la diflenfion entre eux , de fat prclque 
ET caufr de leur perte entière - Berrngcr avait cfté 
Cathe- pris, comme l’ay remarqué, par les Genou, 
ri NE. qui remmenèrent premièrement à Trcbizon- 
de , puis à Genncs - Ce qu eflant venu à la 
connoiffanec des Catelans, ils députèrent Gar- 
Retour de G** de Vergua Perça de Arbe , & Perro 
Berengcr de RaWen vers le Roy d’ Arragon , tant pour 
Entença. obtenir de iuy quelques troupes pour conti- 
nuer la guerre aux Grec* , qwe pour fe ven- 
ger de ceux de Gennes qui ici auoient aiafi 
mal-traites en U perfonce de Berenger . Le 
Roy s’en exeufa , ne voulant pas entrepren- 
dre vne guerre de ce:te con.fcquence , . offrant 
Toutefois fois entremife pour obtenir dè cette 
République la liberté de ce Seigneur . Sur le 
refus du Roy d' Arragon , les Dépoter aile- 
renc troouer le Pape , & Iuy propofetent que 
a'il voulolt dans cetre canionrturc donner l’sur 
ueftitvre de' T Empire de Roraanic au Roy 
Frédéric , de publie* ' vne Croilide en fa fa- 
neur , de enuoyer vn Légat dans cotte armée , 
ils promettoient de le réduire entierenje >t , 
9c dans peu , à T- obeïffance du S. Sxge . 
Mais le Pape Clément logea cetre demande 
peu raifonnable , veu que l'-Empitd apponc- 
ooit au Comte de Valois , de à l’ J opératri- 
ce Catherine fa femme . Icfqucls ttloieot fur 
le point d'en cmrebrçmhe le retovbremenc , 
de faifoient leurs piepara if» pour cola.-. Cd- 
pe danf le R->y Dom Lacques d' Area :orr ayant 
envoyé à Gcoacj pour obtenir k.lihfcrré de 
Berenger, non feulement, U République ialay 
âccordd , mais encore elle contenue de Iuy 
payer (et dommages de Interdis-, pour la li- 
quidation dcfquels 11 fut coouenu, que les Dé- 
purer de part de d’autse fe trouuerocerw à 
£ dit. Pari/. Montpellier . Berewtcr eflant fort! de prifoh 
pjj. i jo. vint en France, de de là en Italie pour ohet- 
cher du fccours , pour tiror vengeance des 
Grecs ; de ayant mis cinq cent hommes fus 
pied . il -les embarque dans vn vaiffc-ii* . de 
vint à Galipoli (à) vert le mois d - Auril. 
DUiifion XLV. (c) Si tôt qu’il fut arrivé il voulut 
entre les reprendre le commandement- fur Je» trempes. 
Chefs des qu’ il auoit eu auant fi prlfon. .• mais Roca- 
Catelans. fort ertr peine à Iuy ceder , s’en, voyant en 
polTcflion , de fauorlfé des gens de guerre , 
pour les auolr conduit plufîeurs fois , dt rem- 
porte auec eus des vlâoires fignalées . Les 
Almugauares , les Tu r copies dt les Turcs 
eiloient de fon party : St Bérenger de Entrn- 
ça*. , comme plus qualifiai ralfon de fa naif- 
lance , auoit de fon cofté U plupart des no- 
bles Catelans- Enfin, pour rerminer ce diffe- 
rent à )’ amiable I’ *n oc F autre s’en remirent 
aux douze Confeillers de l’armée . qui arrê- 
tèrent que chacun d’ eux conduirait fe* troo- 
per à part , de- qu’ U ferait hbre aux gens de 
gue-re de faiure lequel des deux ils voudraient. 
En'uite de cét accommodement , 1’ vn de l’au- 
tre partirent de GailpoU, de macche^em auec 
leurs troupes du codé de k riulere de Mari, 
ze - Entença fuiui des Arragonnois , de de la 
plupart des Nobles qui feruoient en mel , vint 
mettre le fifge deuant Macri ; dt Rocafort 
auec les Turcoples, les Turcs, dt les Aimu- 
gajarcs deuant Eneo ou Aenoa , v.ille affile 
fur la riuiere de Marize , à foixane milles 
de Galipoli , de trente de Macrh.-(rf) Du- 
rant ces fieges , l’Infant Dom Fernand de 


Maiorque arrhia à GalJpoli aucc qbarre gale- 1 

-res , enuoyé par le Roy Frédéric pour com- I 3®7- 
mander les troupes Catalanes- MontaoeT créa- Charles 
turc de 1a maiUjn d’ Arragon, Gouuerneur de ET 
la place de Maiflqe Ration.il , qui s’ eftoit de- Cat HE- 
claré neutre dans les different des Chefs , le RIME- 
recrut en quaiiré de Lieutenant general du Arriuie de 
Roy, dt donna auis an mefmc temps de fon l'Infant de 
arripée à Entença , à Fernand Ximenes de Maiorque. 
Aseoa-, de à Rocafort . Entença qui eftoit an 
/rege do Macri , vint le premier à Galipoli 
pour faiucr l' Infant . Fernand Ximenes qui 
rrtoit à Madyte fuiuit incontinent après ; mais 
-Rocafort qui ne pouuoir paa fe refondre à quitter 
le GoaMcrncmcnt , iuy enuoya faire fes cxcu- 
fei , fondées far Je fiege d' Eneo ■ L’Infant 
partit de Galipoli à deffein de l'aller trouuar, 

Rocafort vint à la rencontre , de dans les ap- 
parences extérieures Iuy témoigna foflmi filon ; 
snais il fit fi bien par fes intrigues , que fes 
troupes ne le voulurent pas rcconnoiirc en 
quai té de Lieutenant du Roy. à quoy l'Em- 
pereur Grec contribuoit de la part par fes 
pratiques fecrettes , tâchant toOiours de ruiner 
ce party par la diuifion de par la difeorde, 

{ t ) Cependant les Catelans voyans U difficul- 
té de demaurer pli» long-temps à Galipoli , 
à caule de la diicite de viures , le pays cit* 
conuriifin à cinq tournées à l’enuiron «fiant 
ruiné de deferté par les habitans depuis qua- 
tre années , rel'ujurent sic l’abandonner , de 
d'entrer tout ce qu'ils y auoient , de de paf- 
fer iulqurs à Chriftople , ville affile fur la 
mer entre la Th race dt la Macédoine , où ils 
pourraient plus a-lûment fe maintenir, à eau- pet' > 31 , 
le de la communication de ces deux Prouin- 
cos , de de la facilité du fccours , de d’ vne 
aetnite en cas de nccçilité. 

• XL.VI- Sur cette rcfolutlon on raf* tomes Autres dial- 
1rs fortifications de Galipoli, qui demeura de- fioo enue 
poia.ee remp*-là demandée , iufques en l’an les Chefs 
ni'llc trais etnt onte , (/) qu’elle fi« refor- des C*tc- 
mée, St rétablie par Bauict Sultan des Turcs , Uns • 
qui y fii vn bon Pi-rt , dt la muait d’ vne 
forte tour , Us firent le mefroe des villes de 
Macri , d' Eneo , de de Madvtc , Monraner 
qui eftoit G oiuie rne ur de Galipoli , fit char- 

£ :r les: vaifleauxqui efloirot au Port, au nom- 
re de treote-fix , y compris quatre galeres, 
des femmes , eufans , de vieillars , de de tout 
ce qu' ils auoient de plus précieux dans la pla- 
ce, de fit voillc vers Cbrilloplc • L'Infant ht 
en mefme temps marcher les troupes fur ter- 
re , qui eftoienc au nombre 4e deux mille 
Turcs, de de cinq mille Catelans , au rapport 
de G egoras i qui iioûte , que leur départ fe 
fit après la my-Automne - Ét afin d’ éuiter les 
ioeonuenient qui pourraient arriucr de la diui- 
Con de de la difeorde qui eftoit entre las Chefs , 
l’ lofant commanda à Rocafort 4e marcher 
deuant auec les Turcs , les Turcoples , de 
vue partie des Almugauares; de à Entença de 
Ximenes de partir le iour fuiuant, de d’obfer- 
uer à l'àoenir cct ordre ; en forte que Roca- 
fort ferait toujours auancé d' vne iour née plus 
que les autres ■ Rocafort fe mit fuiuant cela 
le premier en chemin , le long de la côte de 
U mer , de fut fuiui d' Entença de de Xime» 
aes , auiquels l' Infant Jç Joignit . Rocafort 
eflant arrivé à va village à dçusç lieuës de 
Chrirtopoil , j fit alte pour fe rafraichir : 1' 
auant-gardc d Entença , qui eftoit partie plus 
matin que de codtume , à caufe de la chaleur. 


} a ) Moncadj e. 4g. 
b) Pecbpe. /. 1 j .c. 14. 

(c) Mwuda r. 46. 4 j. 4t. 


| | ( d ) Tatbpn. /. j. (■ iR. Monod* c. 49- jo- 

| ( e ) Nictpkf. Gret ■ l.y. r.i j. Montai* c. ji. 

Il (f) Dntajc^ 
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' s* auança cependant, tint qu'elle approcha Ai ttfenes d’autre part vint trooucr auec v ne par- 

camp de Rocafort , lequel Te perfutdant qu’ el- tie de les troupes l'Empereur à Conilancino- * <07- 

Charles le auoir dellèin de le eb-tfgcr . fit aoifi-tôt pie, k]ui le r*fe*t fauOrablefeent, 1' honora de Ch A R LES 

ET mettre l'es troupes eo bataille, oc donner fur la charge de Grand Duc , ou de Grand Ad* ET 

CaTHE- les gens d' Entença ; à quoy il fut pfrtkalic-, mirai dp Roonanie , de luy fit époufer Théo- Cathe- 
rine. rement porté par Gulslcoert de Roc|fort fon dore & nièce, <fui efloit pour lors veuue- Pa- rine- 

frere , «pour Dajmau de Saint Martin fon chymeres , qui finit en cet endroit Ton Hi •EJit.Pirif. 
oo«ie , Jefqucis voyant venir Kmenç» . qu» Rolre , dit que Ximencs fut fait prUonnlçr »}». 

audit monté 4 chtual fahs ormes , lur réuis de qu'ayant crtc rcllchl , il fe reiist» fers 

de ce tumulte, vinrent 4roh 4'luy, de le iet- 1* Empereur . L'Infant ne fe croyant pas *A 

terent mort par terre - Les gens de Rocaforc ftureté auec Rocafort , qui auoic refufé de 

continuent fcpefléant ffeuf pointe ; 4 çoml»c Ipy oWTr, fc retira auec Montaner , Daltnau 
ils croient en plus g/an i fioinbre » jcn taillent Sctran Cbcualjcf , fie lacqucs d'Efpalau de 

vne partie en pièces , de font fuir les autres- Barcelonnc , fes quatre galeres , & les trou- 

Fernand 2(imencs fc retira à vn chàçeau voi- pes reliâmes d‘ Enunça , en 1‘ üle voifioc de 

lin , qui efloit gardé par Jes Grecs, qui le Taffo * où il for rfcceu de Ticin Iacquerla 

reçoiucnt ,• l’Infant vient armé de s’oppOlc noble Génois , (4) qui a’ elloit emparé peu 

geneirufcment 4 Rocafort > oui par refpect de auparavant de cette Islc , 4 T aide sic Monta - 

la perfonne, ou autrement, fait fonner la re- ner de des Catelans- (t) Rocafort eftant par 

traite • Cent cinquante cbôiau; de cinq cent ce moyen demeuré foui Chef de l’armée, qui 

hommes de pied demeurèrent for b place . En- efloit au nombre de huit mille hommes , de 

>ença fut inhumé en vne Eglife voifine , de- toutes nations , la fit marcher vers Chriflo- 

dice k Sainr Nicolas ; de la mort duquel Ro- pte. fans que les Grecs eulTVnt oté lup dlfpu- 

cafort s’exeufa vers l'Infant , dlfaftc que fon ter le partage aux détroits du mont Rhodope. 

frere de fon oncle ne l'quoicnt pas reconnu, Mais ayant treuué que la ville de Chriflople 
lors qu’ils vinrent k luy . L’ Infant ftit obli- elloir trop bien munie , il palfa iufques en la 

gé en cette occafîon de dirtimuler 1 affront vieille Caffandrie , dont il fe faifit , de y fit 

qui luy auoit eflé fait par Rocafort . ( « ) Xi- hyuerner fes croupes . 



(a ) Gteitr. A j. Parfum- A i j. t. vit- Il (c ) Crr/w. A 7. C. I J, HtnciuU f. 

i b ) HfKdJa c. *S- | \ 
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%A* 1» mort de l’ Impératrice Catberi- 
9 arriuée au mol* de laouier l'an 


CATH.E- I, 

RINE DE ■- w . ■■•>■>»» «a wwu uc i«uu>çi « «u 

Valois. X mille trois cent huit , les droits de 

Le* droits 1* Empire furent dénolus à Catherine de Va- 
de l'Empire lais fa fille , gu elle éût de fon mariage auec 
déuolus à le Comte Charles frere du Roy Philippe* le 
Catherine Bel. (a) Elle fut accordée en mariage cftanc 
fille du Cô- encore au berceau , par lies pere & mere à 
|c deYalois. Hugues dit Hupueqin , fils de Robert Second 
du nom Doc de Bourgongne , de d' Agnes de 
France , par traité paffé à Sent le Dimanche 
dcuanc Pafques fleuries l'an mille trois cent 
deux, fuiuant le ftyle ancien, (A) ratifié de- 
puis par Hugues , deuenn maieur te Duc de 
Bourgongne par la mon de fon perc, le Lun- 
dy d'après l'CXSaue de la Pentccofte l'an 
mille trois cent fix , auec promelTe de l'ac- 
complir de fa part lors que Catherine ferait 
Protêts de en Sge • Ce mariage fut proietté entre Char- 
mariage de les Se Robert , dans rcfpcraocc de dans U 
Catherine . veuc de fe rendre vn mu tus 1 fecours au re- 
couurcmeot de l' Empire , qui appartenoit à 
Charles de à Catherine fa femme , de de ce- 
luy du Royaume de ThefTalonique , (r ) dont 
les droits auoient eflé cedez , Il y auoit long- 
temps , par I' Empereur Baudouin II. à Hu- 

Î ucs Duc de Bourgongne , de depuis au Dtic 
Lobert fon fils par le Comte de l’ Impératri- 
ce fa femme ; au moyen dequoy ces deux 
Etats, eftane recouurei , ils fe reüniroienc en 
leurs enfans par cette alliance ■ (d) Mais 1' 
entreueuè qui fe fit à Poiriers en l'an, mille 
trois cent lept . entre le Pape Clément te le 
Roy Philippe* le Bel , où fe. Comte de Va- 
lois, le Comte de Flandres, de agftc* grands 
Seigneurs fe trouuerent , refroidit hraucostp 
les prolets de ce mariage . Car le Pape oc 
le Roy □' ayant pas luge que Hugues fut af- 
fez puiflaot de affei vigoureux pour vne en- 
trent ife de fi haute confequenrc . comme «Dois 
celle du recouuremenc de Conflantinople , te 
ayant confideré qu'il n’ auoit aucun auaotagç 
pour le voifinage de fes terres dt Seigneu- 
ries , qui cftoient tres-élorgnées de celles de 
l’Empire , ietrereiu les yeux fur Philippe* 
Prince de Tarante , fils puifné de Charles II. 
du nom Roy de Sicile de de Marie de Hon- 
grie fa femme , lequel pofledant 1’ Achaïc , 
les villes de Duras , de de Canine , de au- 
tres , auec l' Isle de Corfou du chef de Ion 


f*i' >Î4: 


pere , te y ne grande partie de l'Etolie du 
chef de Th*m«r fa femme lor* décédée , fil- 
le du Pefpote Niccphore , auoit vn pied dans 
l'Empire, de vn grand fiuantage pour y avan- 
cer des conquêtes ; outre qu' il pourrait eftrc 
fecouru du Roy l'on pere , dont le Roysutr.ç 
n* efloit le paré de la Romanie que par le Gol- 
fe de Venife. Ce mariage fut arreté peu «prés 
cette conférence du Pape 8c du Roy : mais 
Charles pere de la fille y rcûfta , ou du moins 
y témoigna quelque répugnance , à caul'e du 
Traité qui auoit erté fait auec le Duc de 
Bourgongt'e , déclarant ne pouuoir y donner 
fon cnn lentement , que le Duc de fon plein 


f [ré te fans violence , n’eût déclaré ne voa- 
oir point s'enferuir, te qu'il n'eût approu- 
ué ce nauueau traité auec le Prince : qui fut 
aufC U condition foûs laquelle le Pape ap- 
prouua ce mariage. 

II. Cependant le Comte de Valois ne Uif- Traité d’aï- 
foie pas de continuer fes foins pour cette en- Hanceenrre 
irept'fe, te recherchoit touiours les occa fions Charles & 
de quelque nouvelle alliance pour fe rendre Vrofc Roy 
plus fort . Il s'en prei'enta voc en cette an-dcSeruie . 
née qui eue efic iuantageufe à fesdefTeins , fi 
elle eutefté fuiuic de quelque effet • (r) 

Vrofc Roy de Raffic te de Seruie , for la 
nouvelle des nonuegux Traitez faits entra 
Charles te les Vcoisiebs , pour le tecouure- 
menr de I' Empira , appréhendant que l'orage 
qui meniçoit tes Grecs , ne fe detournàc (or 
les terres , envoya Marc de Lujjnarl citoyen 
de Ragufe , Griffon Michel citoyen de 
Cataro’fcs Ambifladcurs , tant vers le Pape 
Clément , qui efloit en ce temps là en Frao- 
çe, pour luy prêter obeïfT* nce , que vers Char- 
les , pour traiter d' alliance auec hiy contre 
Us Grecs ■ Ces Ambaflcdcurs vinrent premiè- 
rement trouuer le Pape , ( f) auquel ils ex- 
nofercru leur Légation , te luy rcprefcnterenc 
le xele te la paflîon que le Roy leur mai- 
Are auoit de fe reflnir à 1’ E^lil'e Romaine . 

Puis vinrent en I’ Abbaye du Ly* prés de 
Melun, où (t) Us firent va Traité folemnel 
le vingt-feptieme iour de May auec Charles 
Comte de Valois , qui s'y qualifie Empereur 
de Conflantinople afin d'aueorifer cét aâe 
fait auec des Etrangers , elianc prcfqoc le-*, 
feul où il ait pris ce titre . Il efloit aflîflé^’’ 
en cette occafion de Louyi de Fraoce Comte 
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d’ Eureux fon frere , d’Herpia d’ Erquery & 
de Iean des Grcz Chevaliers , te de Maiftrc 
Guillaume du Perche fon Chancelier. Parce 
Traité 11 fut eonuenu entre autres chnfes, 
que Charles allant en pcrlonne pour le rc- 
coaoremcnc de l’Empire de Contiantinoplr , 
le Roy «le Radie feroic tenu de l'adiftcr pa- 
reillement en perfonne , s' Il citait en fa puif- 
faner de le faire , Sc s'il n'auoic pas excusé 
légitimé , aoec rnc armée te des troupes fol- 
doyces aux dépens du mcfme Roy, qui (croit 
aufli obligé de l’aider & de le fecourir de fes 
terres te Royaumes . Charles de fa part pro- 
mit les mefmcs choies en faucur du Roy de 
Radie contre fes ennemis , à l’exclulion de 
Phillppcs Prince de Tarcnte , qui polfcdoit 
▼ne partie de l' Albanie , qui confinent aux 
Etats de ce Roy ; auquel en confidcracion de 
cette alliance, te du recours par Juy oromis, 
Charles quitta certaines contrées , <Sc quel- 
ques places, qn’ Vrofc auoic vfurpé fur l’Em- 
pire d‘ Orient , te dont il citait en paifiblc 
podedion . D'autre part les Ambaffadeurs du 
Roy de Radie offrirent à Charles de la part 
de leur maiilre, de donner en mariage fa fil- 
le vnique nommée isrize , qn'il auôit co de 
la femme Elizabeth , à Charles de Valois fon 
fils: moyennant quoy le Roy s'obligeait de 
quitter l'E'life Grecque . te de fc ranger à 
l’obcïffance du fain: Siégé de Rome • Char- 
les ne refufa ny n' accepta point ces offres te 
cette dernière condition, mais il promit d'en* 
uoyer au Roy fes Ambadadeurs qui verroiene 
la fille; te que s'ils iugeolenc que l’affaire le 
pik conclure , U leur donneroit tout pouuoir 
de traiter des conditions du mariage , fans 
toutefois que l' inexécution de cé: article pût 
preiu.licier au furplus du Traité , qui demeu- 
reroit touiourt en fa force te vertu . 

Hl. Enfui:c de fes conuentions , & de ce 
Traité d’alliance , Charles enuoya fes Am- 
badadeurs Maiftrc Pierre , dit le Riche, Soû» 
doyen de Chartres, te Iean de Montlac Cha- 
noine «k Gsftinois, anec ceux du Roy Vrofc: 
lefqaels edant arriuez au Royaume de Scr- 
ute , ( a ) le Roy ratifia le Traité fait auec 
Charles, le 15 - tour de luillet enfumant; en 
laquelle ratification il n’eft en rien parlé du 
mar.age projette de (a fille de ce Roy auec 
le fils de Charles. ( b ) Le Pape Qcmentlny 
dépêcha audî en mcfme temps Frere Gilles 
Patriarche de Grade, auec quelques Religieux 
des Ordres de S. François te de Saint Domi- 
nique , pour l’entretenir an fuie: de 1 ' ctablif- 
J'ement de la Religion Romaine dans Ion Roy- 
aume , ainfi qu'il auoit témoigné fouhaitter. 
Cét Vrofc fe qualifioit Roy de Dalmatie , de 
Croatie , de Dioclie , de Seruic , de de Raf- 
lie , te de toute la code maritime . ( c) Son 
premier nom fut Milutin : il delcendoJt de la 
race de Nemagna , ou comme les Grecs écrl- 
uent , de Necrnan , qui ed la derniere qui a 
tenu ce Royaume. Il edoir filsd'Edienne 
Roy de Seruic , te d' Helene Dame Fraoçol- 
Ce y dont la piete , la deuotion , de la condan- 
ie en l' obfeniat ion de la Religion Romaine 
ont mérité Reloge du ( d) Pape Nicolas III. 
dans fes Epîtres. ( e ) Barier attribue à cette 
Princcffe le rétabli (Tcmenc de la ville d'Anti- 


oari , de la fondation de plnfienrs Eglifes de 
Monadcres dans le Royaume de Seruie . Cét 1 3 0 ‘» > 
Edicnne fut dépoUillé de fes Etats par Dra-CATHE- 
gutin fon fils, qui conçeut vn fi fenftblc dé- RI NE DE 
olailir «le cette altion, qu’il Ce fit Moine au Valois- 
Monadcrc de Dcbart , oc laiffa le Royaume 
à Milutin fon frere , nommé plus coenmone- 
ment Vrofc . Celny-cy vefquic auec vne gran- 
de opinion de Sainteté, d'où il ed vulgaire- 
ment nommé le Saint • Il fut marié deux fois , Mariages 
félon Orbini , la première auec cette Eliza> j'yrofc , 
beth , dont il ed parle en ce traité d’allian- 
ce, «]u'il dit auoir edé fille «!’ Edicnnc Qua- 
trième du nom Roy de Hongrie , auquel cas 
Il faut qu’elle ait edé futur de Marie , qui 
porta ce Royaume à Charles II. du nom 
Roy de Sicile , par le mariafje qu'elle con- 
tracta auec luy . Il époufa en fécondes noçes , 
félon le mefme Auteur , Théodore Dame 
Grecque, fille, ainfi qu'il écrit, de l'Empe- 
reur Andronique Paleologue. Mats il y a lieu 
de douter de la famille de cette Rcyne, veu 
que les Auteurs Grecs qui n’ ont • pas oublié 
les enfant de cér Empereur , n'ont rien remar- 
qué de cette alliance ; (f) te d’ailleurs ils 
parlent tout autrement des mariages de Mi- 
lutin . Car Pachymercs .qui ne fait aucune 
mention du Dragutin , dit que le Roy Edien- 
rc fon ocre , qu’ il nomme V refit*, on Vrofc, 
laiffa deux enfans , Edicnne oc Milutin - 
Edicnnc époufa du viuant de fon pere la fil- 
le du Roy de Hongrie ; de fc voyant boiteux, 
incommodé, de peu propre au Gouuemement , 
fie referua vne partie de fon Royaume pour 
y viurc doucement , te en tranquillité , te il 
laiffa le ferpius & fon frere Milutin, à condi- 
tion que fes enfans après fa mort renrreroieot 
en leurs droits . Orbini parlant de céc Edicn- 
ne , le fait frere puifnc de Milutin , de dit 
au’ il prit audî le titre de Roy , te eut pour 
ion partage la contrée qui confine à la Hon- 
grie , à la Mizouie , à la Prouince de San- 
Demecrio , te h la Saue , d’ où cette Prouin- 
ce a edé depuis appellée la Terre du Roy 
Edicnne . (g ) Les Epitres du Pape Nicolas 
IV- font mention de ces deux freres , de di- 
fent difertement qu’ Edicnnc edoir l'aifné, 
de oue 1' vn de l' autre aooient titres de Roys 
en l'an mille deux cent quatre-vingt huit, de 
mille deux cent quatre vingt onze , auquel 
temps la Reyne Helene viuoit encore, (b) 
Pachymcrei iioûtc , que Milutin ou Vrofc 
fut accordé par fon pere à Anne Paleologue 
fille de l’ Empereur Michel , mais que ces 
proiees de mariage demeurèrent fans execu- 
tion ; de que depuis il s’allia en premières no- 
çcs auec vne Dame qtf il ne nomme point , 
qu’il répudia fans aucune caufie valable , pour 
époufer la fille de Iean Ducas Duc de Pa- 
tras . Il la renuoya pareillement , de époufa 
la fille de George Terteres Roy de Bulgarie- 
Ccllc-cy ne fut pas long-temps auec luy ; car 
ayant fait vn Traité de paix auec Androni- 
que le vieil , U fut eonuenu qu'il epouferoit pjg, j* 7 . 
Eudocie fisur de céc Empereur pour lors veu- 
ue de Iean Comncne Empereur de Trebizon- 
de ■ Andronique fc perfuada que ce mariage 
eftoie licite, à caufc que les autres qu'il auoic 
contrarié citaient nuis , parce que fa première 
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« femme viuoit encore, qui efloit dccedée en cr 
1300 . tempi-li ; mais Eudocie n'ayant pas voulu 
Cathe- donner Ton confememenc , (a) Andronlque 
RI NC DE lu y accorda la dernière fille Simone, lors ieu- 
VaLOIJ. Jcmer.t Agée de fix ans , Milutio eu ayant 
quarante : cette alliance ne luy donna aucuns 
enfans , \i Prlncefle ayant cflé gailép pour 
auoir elle marié trop ieune • L’ Impératrice 
Irène de Montferrac fa mere epuifa tous les 
trefors de T Empire en faueuT de cette tienne 
tille , au mariage de laquelle le Patriarche 
Grec s'oppofa, tant A caufe de fa trop gran- 
de ieuncûe , que pourre que ce Roy efloit 
déia marié . Il luy obicûoit encore d‘ auoir 
abufé de la femme de Ton frère Eflienne, 
autfi Rov , tille du Roy de Hongrie , laquel- 
le loïiyiïoir de certaines Provinces de Scruic , 
de auolt l’habit de Religietile ■ Ce dernier 
mariage le lit du viuant d' Eflienne , qui en 
eut ialoutie , & iugea bien que Milutin ap- 
puyé de cette alliance vienJroic l’ attaquer t 
comme il fit • 1' ay peine A croire que Zarixe 
fut de 1a conionâion de Milutin aucc la fille 
du Roy de Hongrie, yen que le Traité dont 
nous parlons dit en termes exprès , qu'elle 
efloit ifluë d* Elizabeth fa femme légitime, 
> gui efloit la première des quatre qu’il épou- 
la; cela ne le pouuant adapter à la femme de 
ion frere Eflienne , qu'il n'auroit pû épauler 
légitimement , veu qu’il viuoit ancorc au 
temps de ion quatrième mariage , au dire de 
Pacnymercs - Et pour accorder ce qu’ il écrit 
de ce Prince , autre Orbini , il efl probablo 
que Dragutin cfl le mefme qu’ Eflienne ; de 
que luy de fa femme , pour viurc dans voe 
plus grande tranquillité , fe firent Religieux, 
loüiflans cependant des Prouinccs qu’ ils s’ 
eiloient reteniez • Ce qui efl porte -par le 
Traité fait auec Charles , de Zarize fille vni- 
que de ce Prince & d’ Elizabeth la femme f 
pourroit encore faire douter de ce qu’ Orbini 
écrit, que de ce mariage forcit Via dislas fuc- 
cefleur d’Vrofc , veu qu'il y efl dit en ter- 
mes exprès , que Zarize efloit fille vnique de 
cette Ptince (Te . 

IV- Ce Traité fauorifoit beaucoup les def- 
(eins de Charles , de luy donnoit vn grand 
Auanragc pour fon entreprise , qui ne pouuoit 
eflrc commencée que par l' Epire , qui appar- 
renoit an Prince de Tarcntc , voitine de la 
Seruie de de I* Albanie : au moyen deqnoy il 
auoic l’entrée libre dans la Theflalle , dedans 
la Thrace , citant fécondé d' ailleurs des ar- 
mées de ce Roy qui efloit puUTnnt . Mais la 
déclaration que les Cateians firent en fa fa- 
ueur , de le ferment de fidelité qu’ ils prêtè- 
rent A fes A mba (fadeurs, ne contribuèrent pas 
moins pour le porter A acheuer ces grands pro- 
iets. (b) L'Infant de M» torque , qui efloit de- 
L Infant Marqué en l' Isle de TalTo auec Rémond Monca- 
• Arragon ncr> cn partit aucc fes vaillèaux, de vint au 
mal-trane p OTt Almiro q a j efloit vnc place du Du- 
lesSuietsdu c |,£ d - Athènes ■ S’en cftant rendu le malftre, 
LJuc d A- y roit toue ^ feu de à fang , A caufe que 
* h ^" e ** r les habitans auoient mal-traitté fes gens qui 
i: éit. PitTiJ. y e fl 0 i cnt defcendus pour fe rairaifehir , lors 
î«. qn’ il alla A Galipoli. Oc IA il fit voile vers 
vne Isle , que Montaner nomme Efpol , qui 
efl Scyro , ou Scyropple , petite Isle voitine 
de celle de Scyro , où il ailiegea le château ; 
de n’ayant pfl le prendre , U propofa d’allef 
defeendreen J’ Isle de Ncgrepont, où il auoit 
efté bien reccj lors qu’il alla A Galipoli. 
Montaner tâcha de 1' en diuercir v fçaehant 


bien qu'il n’y auoit point de feu reté pour 
luy , A caufe que les Seigneur» de cette Isle 1 3°®- 
eiloient alliez du Duc d' Athènes , dont il G A T H E- 
s’ efloit attiré la haine par la prife d - Almiro > Ri NE DE 
neantmuins il perfirta dans fon deflein . YVaLOIS» , 
eflant abordé , il trouua que dix galexes Vé- 
nitiennes eiloient au Port de la ville de Ne- 
grepont , qui y eiloient arriuées depuis peu , 
fur la pricre du Comte de Valois , de en fui- 
te du Traité qu’il auoic fait auec Jes Véni- 
tiens • Deuant que de mettre pied A terre , 11 
demanda fauf-conduit A Thibaud de Chcpoic 
qui commandoic les galères au nom de Char- 
les , A Iran Marin , de à Marc Minocto , Ca- 
pitaines Vénitiens , & aux trois Seigneurs de 
Negrcpont; ce qui luy fur accordé. Thibaud 
de Chepois clloit venu IA pour traiter auec les 
Princes de Seigneurs François qui pofledoienc 
des terres dans la Grèce , de particulièrement 
pour engager les Cateians en 1' hommage de 
au feruicc du Comte . D’ abord que i’ Infant L'Infant efl 
fut dciccndu du vaifTcau , ceux gui eiloient arrêté par 
dans les dix galères Vénitienne* le ietterent Thibaud Je 
fur celle» de l'Infant & de Moneaper , tufr Chepois- 
rent quarante de leurs gens qui firent retiflanr 
ce ; 6c cn mefme temps prirent l’Infant 6c 
dix des principaux de fa fuite . Thibaud de 
Chepois mit la perionne de i’ Infant aucc huit 
Cheualicrs de quatre Efcuyers entre les mains 
de Mctiiie Lan de Mifi (il efl ainfî nommé 
dans Montaner , au lieu de ^lixia) Seigneur 
de la troiticmc partie de Ncgrepont , qui efloit 
de la raaiion d tilt Cmrccri , 6c auoit épouté 
la fille & hcritiere du Duc de Nixia , pour 
l’enuoyer au Duc d' Athènes , de les garder 
au 00 m de Charles • Le Doc reflierra T Infant 
dans le château de Sauit Orner ( qui efl le 
Santomcrin «le Phranzes j de le tint JA quel- 
que-temps prifonnier, de iuf.juc* A ce que par 
l’ordre du Comte il l'ennuya A Robert Roy 
de Naples benu-frerc de 1‘ Infant , dont if auoic 
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pois, de luy firent ferment «le fidelité au nom 
du Comte de Valois- 

V- Les Vénitiens qui auoient fait leurs pre- 1 
paratifs pour la guerre contre les Grecs , efloienc Veni- 
dans 1’ .impatience de l’execution de leur Trai- tiensfcplal- 
té , 6c attendoienc tous Jes tours le Comte , B nc * ,t ae ce 
qui ditTeroic fon voyage de temps cn temps , Charles 
leur propoloit de nouuelles exeufes , de leur n’ exccutoit 
demandoit de nouveaux delays . Le Comte P£‘ n * * C£ 
auoic meimcs prié le Pape que Je Duc Pierre Traitez . 
Gradcnigo prorogeât le terme comienu iufques P*l- *39- 
au premier tour de Feurier de l’an mille trois 
pent neuf, de n’ayant pfl fe rendre A Vcniie 
pour ce temps-IA , il en auoit propre vn au- 
tre A la fefle de la Magdclaine - Finalement 
il interpola encore vne fois Je Pape vers le 
Duc , pour obtenir de luy vne nouuclfe proro- * 

gatlon talques au mois de Faurier enfoiuant. 
r) Ce que le Duc accorda , quoy qu'aucc 
eaucoup de peine , 6c dans des fentimeos de 
déptaifir , pour fe voir plongé dans des dé- 
pendes extraordinaires , de â caufe des grands 
périls de des notables perte* que ces retarde- 
mens* caufoienc aux Marchands . Mais Char- 
les n* exécuta non plus ces dernières promette* 


époufé la inetir , qui le tint l'efpace d' vn an 
en prllon libre iufls fa parole - Enfin Robert, 
fur la prière du Roy de Maiorquc de du Roy 
de Franco , le mit en liberté , de le renuoya 
à Cclioure vers fon pere - Cependant les Ca- 
tilans , qui eiloient toûiours dans le pofle de 
Cattandtic, faifans des couifes iniques i Thei- 
ialoniquc , traitèrent auec Thibaud de Che- 
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— — — que le* premières , (oit qu’ U fe vit affitl em- 
1 309 . ployé en France , où 11 auoit tout crédit, oa 
C AT H E- qu'il ^ voulut décharger de cette grande en- 
m n c de treprife fur le Prince de Tarente , à qui il 
Valois- auoit promis 1* Impératrice fa fille en maria- 
ge , lequel pourron continuer l' eaecudon des 
Traite» qu’il auoit fait aucc le* Vénitiens & 
autres Princes de 1’ Europe , & en auoit tous 
les auantages pofTibles , au moyen des terres 
de Seigneuries qu’ il poiTedoit dam la Grece . 
De forte que les proiets de ce mariage luy 
firent abandonner le deflcin du reco.uremenc 
de l'Empire, quoy que toute l'Europe atten- 
dit cette entreprifede luy, comme d vn Prin- 
ce dcj plus vaillans de des plus généreux de 
fon temps- Enfin , il borna (es penfees au re- 
pos ; de parmy tant d’ occalions qui fe pre* 
tentèrent de charger fa telle de Couronnes , 
il fut allez malheureux pour n‘ en polfeder pas 
vne : d’où (a) quelques Auteurs Italiens ont 
pris fuiet de le nommer Charles fans Terre- 
( fi ) Car 1' Empire d’ Allemagne luy fut pro- 
mis par le Pape Boniface VIII- apres la mort 
d'Adolphe de Naifau, & il y prétendit encore 
Porqnoy il aiptcs celle d'Albert . L'Empire de Conllan- 
eft farnoith tinoplc luy écheut par le mariage qu* il con- 
mé fans trada aucc Ca-herine fille de Philippe* . Le 


Terre- 


Royaume d' Arragon luy fut donné par le Pa- 
pe Martin Quatrième, après la prlfe de 1* If* 
le de Sicile < Il fut fils, frere , oi.de , de oe- 


Vroft 

meurt. 


te de Roys de France , de quelque temps he- 
sùicr apparent de ce Royaume; de cependant 
il ne poifeda aucune de ce- Couronnes. 

VI- (c) Vrofc Roy de Seruie voyant les 
tetardemens de les delaiz que Charles appor- 
toit à l' execution de fon T raité , de iec*nt 
bien par là au' il n'-auoir aucun deffe 4 de 
palier dans l* Empire , fit peu d* état de l'a nart 
d'accomplir ce qu'il auoit promis , qui eiloit 
d'embrafler la RelJgbn Romaine, de de quit- 
ter celle des GrccJ , ayant renuaÿé les Non- 
ce* du Pape fans aucune réponfe fauorable • 
Il mourut incontioent après , de vers L'an mil- 
le trois cent dix , félon OrbJni ; qui éeen, 
que durant le cours de fon règne il s'appli- 
qua à bâtir des Eglifes , à fonder des Mona- 
ûeres , de à rendre iufticc à fon peuple ; ce 
qui luy acquit le furnom de Sai.i< . Il tailla 
deux enfans légitimes , Vladislas de Conrtan- 
tin, de vn baRard , qui fut EQienne auiïiap- 
EJit. Votif. 1*1*® Vrofc, lequel durant lea diuifions de fes 
\<to. " d*» 1 * f fcrt * éleué au Royaume de Seruie , 
r * ( d.) qu'il tint iufques eo l'an mille trois cent 

trente- vu , qu il en fut dépoüillé par fon fils 
ERienne , furnommé Dufcian , qui le fit étran- 
gler . Les Vénitiens ne perdirent pas courage 
pour cela , quoy qu'ils s’ apperceuifcnr bien 
que Charles nauoii aucuoc peolée d’eotrepfen- 
Ls« Yeni-" e P** l“y*oiefme le rccouurement de I' Etn- 
tlcns font totiiour* que le Prince de 

Trfue aucc Tarente ayaui époufé l'Imperatrice fa fille, 
les Grecs . fc ioindroic à eux , de reptendroic les traite* 
de les refolutions qui auoient elle prifes pour 
ce grand de (Te In . (r) Cependant ils fàifoient 
de temps en temps des T rênes auec les Grecs, 
(ans vouloir conclure aucune Paix aucc eux, 
quoy qu'ils en fuRicnt ardemment follic irez. 
tf) Il furuipe vess ce tneftne temps vne gran- 
de diuifion encre lcsCatelaru, qui ne pouusns 
fouf&ir 1' infpjeocc de le gouucrncmcnt de Be- 
renger Rocafort de de fon frere , conjurèrent 


contre eux , de les durèrent à Thibaud de 1 

Ch e do ii , qui auoit trame de fomenté cette 1 *09- 
conlp ration - Thibaud les enuoya à Robert C A T H E- 
Roy de Naples, qui cftoit leur enoemy capi - rinl de 
tal , à caule qu' autrefois ils auoienr retenu VaLOU. 
vn de fes châteaux dans la Calabre faute de Rocafort 
folde , où ils commirent plufieurs aétes d’ho-enuoyé pri- 
(lilité contre luy • Ils furent relTerrcz au cbl- fonnier en 
teau d’Auerfe.où 11% moumrent - Italie. 

VIL Les Cacelans eftant dépourueos de Le* Cate- 
Chefs, furent quelque temps gouuernez par les Uns palTent 
douze Confeillers en U ville de CafTandric- Mais en Thefïa- 
n'y pouuans plus i'ubfifter , à caufc que l'Em-Ue. 
pcrcur Andronique tenolt touiours des armées 
prés d' eux , qui leur coupoicnt les viores, ils 
refolurent d'enpattir. IU tentèrent premiè- 
rement de retourner en Thrace, mais le che- 
min leur fut couppé par les Grecs qui éJcue- 
rent vne longe muraille vers ChriRople, aux 
dé'roits des mnntaenes qui feparenc la Thra- 
cc d'aucc la M->ccdoine . De forte qu'ils a’ 
auiiereni d'ennuyer leurs Députes ( r ) au Doc 
d’ Athènes , de de luy offrir leur leniice aux 
melincs conditions de folde , qu'ils s'eRoient 
donnez à 1* Empereur , finon pour le prier de 
fauori.er leur retraite en leur païs , en leur 
cnuoyantdc fes tr.aipcs ; ce qu’ lis ne pouuoienc 
pas faire bailleurs fans grand péril . Roger Def- 
lau Cheualier natif de Ruuilillon , qui auoit 
déia ferui le Duc en fes guerres , fut choiiî 
pour cette Ambadade . Enfuite de cette refo- Les Turcs 
lution, les Turcs qui eRoient en leur armée, reco-irnent 
au nombre de crois mille , le feparerent d’auecen A fie • 
eux de leur confenrcment, après auorr parta- 
gé ie butin de les pnfonniers , de demandèrent 
pa liage à 1' Empereur par la Thrace , pour 

s’en retourner dans I’ Afie ; ce qui leur f U t 

accordé . Le Prinrempj etlanc venu , les Ca- 13 IO. 
teians fe mirent en chemin par la ThrfTalie, 
de firent leurs efforts po-ir s’emparer de la vil- 
le de TheiTalo iique . Mais comme elle cRoie 
bien gardée , ils pa fièrent ourre ; de après auoir 
trauerfé les Tempes, defeendirent dans la plat- 
ée de LarlfTe , où ayant trouoé à foifo n de- 
quoy fubfiRer (à) ils demeurèrent vne an- 
née entière • lean Ducas fils de fuccelTeor du 
baRard Lan Ducas Duc de Fatras , qui auoit po£. 141 . 
épaulé Itcne fille naturelle de 1* Empereur An- 
dronique , duquel il obtint le titre de SebaAo- 
crator, gouuemoit ces Prouinces • Ce Prince Les Cate- 
eRant malade de indifpofé de fa perfonne, fut Uns pafTent 
confcillédes Gens de s'accommoder aucc eux, au Duché 
de de les perûiader par argent de fe retirer d'Athenes .. 
dans les terres du Duc d' Athènes - Ce que 
les Carelani avant accepté , l'année fuiuante 
ils fo mirent derechef en campagne , de par- 
lèrent les Thermophyles , de vinrent camper ~~~ - 

fur U riuiere de Cephifc. qui fepare la Liua- I 3 I I- 
die de la Beotie , d' auec le lurplus de la Thef- 
falie . L’ hMtaire n'eR pas conRante en cét 
endroit, car Nicephore Gregoras écrit que le 
Duc <f Athènes , fur 1a nouuelle de leur arri- 
uée , vint aucc vne armée pour leur difputcr 
dt leur empêcher le pafTagc en fes Etats - 
Mais le (i) Marquis d' Aytone dit . que le 
Duc vint au deuant d'eux , de qu'il les prit 
à fa folde, appréhendant qu'ils s'engageaflent 
au (eruice de quelque autre Prince , de parti- 
culièrement de fes ennemis , dont l’ vn eRoit 
lean Ducas Duc de Patras , de qu'il nomme 
Angek) Prince des Bloques, parce qu'il eRoit 


(a) L Fi Ucntl en dium endroit < . Jdar L VU- 
U mj l. 1 . r. 74. /. 7. r- 1. tforie Pijiolcfep. 1 j. 
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US HISTOIRE DE ÇONS TANTINOPLE 

«le la famille des Anges , de citait Prince de Marie d' Enguicn fille de Ican d' Engulen Cam- ' 

1311. cette Prouince de Tbeffalie , qui citait nom- te de Liche , f A ) époafe en premières noçes * 3 1 

C A T H K- mée Vabchie ou Blaquic ; l'autre clloit Tbo- de Raymond des VrGns , dit des Baux , Pria- Cathe- 
rine de mai, fils de Nicepbore, Dcfpoee d’Artc, 00 ce de Tarente de Duc a'Andrie , de en fe- Ri ne de 

Valois. d’ A carne oie . condes de Ladislas Roy de Naples de de Valois., 

LcDucd’A- VIII. Le Duc ayant conclu vn Traité auec Hongrie , fit apporter les os de Gautier de 
thenes cm- les Catclans, de les ayant reccu en fa folde , liricnne (on bifaycul, tué par les Catelans en 

ployé les déclara la guerre A ces Princes; de auec leur Italie , de _ les fit inhumer en l'Egllfe Cathe- 

Otelans afiiltancc reprit plus de •rente châteaux qu'ils dralc de Liehe, où elle fit élcuer vn fuperbe 

contre Tes luy aooient cnlcué, de enfin les obligeai vnc tombeau de marbre A collé de 1 ‘ autel . 

ennemis. paix. En reconnoiffancc de ce (ecours, il de- IX. Icanne de Cbafilllon , fille de Gaucher La venue 
partir à cinq cent des principaux d’entre les de Cbailillon Comte de Porcean, Connéca- du Duc d'A- 

Catclans, fçauoir A deux cent hommes de che- blc de France , veuue de Gautier Duc d" A- thenes fe ré- 
nal , dt à trois cent d' Infanterie certains he- thenes , fe retira après cette difgracc auec tire en Ita- 

ritages en fief. Les autres qui croyoienc de- Gautier fon fils de IfabcJle (a fille, qui citaient lie. 

unir' cltic traites de mefme que leurs compa- lors en bas Age , en la Cour du Roy Robert . 

gnons , firent in (lance vers le Duc pour eûre (r) Ce que nous apprenons d’vne Procura- 

sccompentaz comme eux • Mais le Duc qui lion donnée à Naples le vingt-deuxieme iour 

eftknoit auoir fatiafait A fou deuoir en grati- de Nouembre l'an mille trois cent douze , 

fiant les autres, les traita de rebelles, dt leur quelle enuoya au Connétable fon pere , pour 

eniolgnic de vuider fer terres au plû:6t . Les adminiftrer de gouucrncr pendant fan ablcnce 

Catelans fut pris de cette hoftilité , accorde- le Comte de Bricnnc , de les autres biens de 

rtnt de paffer outre , pourueu qu’ on les lat if- France , qui appartenoient A fes enfaru , dont 

fit de ce oui leur citait dcû de leurs foldes . elle cfioit tutrice . La Ducheffe demeura ce- 

Dluifionen- Enfin , 1 ’ affare en vint A cette extrémité, que pendant en Italie , cherchant des moyens, 
tre le Duc le Duc fe mit en deuoir de les chaffer par h de faifant fes efforts pour rentrer dans le Du- 

d' Athènes force des armes. Il leua à cét effet vnepuif- ché d’ Athènes . Et mefme il y a lieu de 

de les Cace- (ante armée compofée d' Athéniens, de The- croire , qu'elle fit quelque armement A cét 

lans. bains, de autres, que Grcgoras dit auoir cflc effet ; car il y a des lettres de Philippcs le 

de fix mille quatre cent cheuaux , de de huit Long Roy de France , du mois de lanuier i’an 

mille homme d' Infanterie : Montaner en met mille trois cent vingt , defquelles il le recon- 

vn plus grand nombre . ( a ) Les Catctans noît , que le Duc Gautier fon fils auoir dif- 

qui citaient campez prés de la huiere de Ce- ferent auec elle, fur ce qu’ il loùrcnoit . qu’ 

phife , au nombre de trois mille cinq cent ayant le bail de C adminillration de fes Biens 

cheuaux, de de quatre mille hommes de pied , durant fa minorité, elle deuoir fumant le coû- 
ta retranchèrent en cci endroit accendans leurs tume generale du pays , les luy rendre quit- 

ennemis, puis foffoyerenc le champ où ils fe tes , de déchargez de toutes dettes . La Du- 

pcrluaderent que le combat ta pourroit don- chcllé ptopofant au contraire , de foûtenant 

ncr , de firent venir 1‘ eau de la riuierc dans n’y ellre p<r tenue, à caufc des depenfes ex- p*g. 14 

les canaux , toute la campagne efiant pki ne tiRordinaires qu’elle auoit elle obligé de faire 

«le foffez de de bouc ; en forte qu' il citait pour les guerres qu' elle auoit eu dans le Du- 

mal-aifé à la Caualerie d'y marcher. Sur le ché d’ Athènes, de pour la deffcnle • (d) Ce 

milieu du Printemps le Duc vint auec fes trou- qui fc lufiifie encore par les Epitres du Pape 
Edit. T-ttIJ. pes pour les attaquer , lé mit en l’anant-gar- lean XXII. qui écriuie en l'an mille trois 

par. 34a. de auec deux cent Chcualicrs François ; de cent dix-neuf aux Surets du Duché d’ Athe- 

voyant vnc belle plaine verdoyante , nuança nés , de 1rs exhorta puiffamment de s’armer 

& s'engagea au combat- Mais comme fa Ca- contre les Catelans , de de fecourir en cette 

ualerie fut arrluée A l’endroit qui auoit elle occafion le Duc Gautier . Il écriuit encore A 

fofloyé , de qu'elle fc fut engagée dans ces mefme fin A Gautier de Foucherollcs Gouuer- 

lieux marécageux , les Cuclani prenant leur neur d' Argos , de autres Nobles de ces Pro- 

âuamage vinrent fondre fur leurs ennemis, de uinres ; ce qui monftrc qu' Argos demeura 

Deffaire «Iules taillèrent en pkee . Le Dr*: y fot tué d’ toûiours en la puiflanec de Gautier , éfc auili 

l>uc d'A- abord , de la confulîon s' citant mife en (üite nous découure la raifon pourquoy Guy d' En- 

thenes par dans fes troupes, les Turcoples , quin'auoient guicn fon rcucu prit le titre de Seigneur de 

lesGatelans.pas voulu combattre , voyaus le fuccés des cette place. Cette Ducheffc fe retira en Fran- 
dc fa mort Catclans , donnèrent fur les François , de ce , où elle mourut le feiziéme iour «le Ian-Decezde la 
acheuerent de les deffaire ; en forte que de nier l’an mille trois cent cinquante quatre , Ducheffc 

tape cent Chcualicrs il n' y en eue que deux de fut inhumée dedans le Chœur de l’ Eglife d' Athènes • 

qui échappèrent, qui furent pris, fçauoir Bo» des jacobins de Troyes deuant le grand au- 

fiifacc île Vérone Seigneur de la troifiéme par- tel , où ta voit cét Epitaphe graué fur rot 

lie de Ncgrcpont , de Roger Desbu Cheua* tombe de marbre noir : Ci GIST MADA- 

licr du RouffiUon , qui s’ citait rangé du par- ME IEANNE DE CHASTiLLON DV- 

ty du Duc • Cette viûoire fut fuiuie de la CHESSE D’ ATHENES , COMTESSE 

prife des villes d' Athènes, deThebes, de des DE BR.ENE ET DE LICHE , QVI FV 

autres ptaces de ces Prinripsutez , qui vinrent FILLE DE MONSIEVR GAVtlHER 

en la puiffance des Catelans i lesquels prenans SEiGNEVR DE CHASTILLON COM- 

rcfolution dé s’établir dans ces belles de rF TE DE PORCIEN , IAD 1 S CONNETA- 

ches Prouinces , époutarent les femmes de les BLE DE FRANCE , LAQVELLE TRE* 

filles «les François qui auoient ellé tuez dans PASSA L' AN DE GRACE M- CCC- 

b bataille , de formeront depuis ce tcmps-lA LII 1 1 - LE XVI - 1 AN VIER. PRIEZ POVR 

Vn État foûs le titre de grande Compagnie , L’ AME DE LY . 

qui troubla par après le repos de la Grèce. X- (e) Les Catelans fc troouoient tellement 


( a ) G r' t . I. ijMit. i ( c ) T'imt! 4 t t mf. d i <« Ma//.» de CfofiU- 

( b ) SutMMnic /. s- (Holaifo ntlldt defrrit ■ di U * , p. si a- 
Terré d Otrani. Ammirnto ntUt fdtmigl. di Na- ( d ) I*jb XXII- 1 . J- Ep. 9 j 7. 

P 11 • le) Umudn csp. 6 j. 
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sovs les empp. François, liv. vi. 


■ dcpovrtteus île per tannes de condition dt de 

* 3 1 t* nailTance, qu’ ils ne fçauoicnt pas à qui defrrer 
C a T h e- le commandement iulque-IA , qu’ ils le prefen- 
»ist de terent à Boniface de Verone leur priionnier . 
Valois. U citait Seigneur de la croifiéœc partie de 
Les Care- 1 'lsle de Negrepont, (a) & ettceluy, corn- 
lans choilîi* me ic me perûiade, qui époufa , Iclon Pachy- 
lcnc va mères, la fille de lean Ducas Duc dePatras- 
Chef. Ils iettereot la veut fur luy. parce qu' citant 
Seigneur en partie de cette Isie , de allie des 
Vénitiens & des François , il pouuoit aifémenc 
les maintenir dans leur vlurpation • Boniface 
ne voulut point accepter Je commandement 
que foûs les mefmes conditions qu’ ils s'étiolent 
donnes A Thibaud de Chepois . Ce que les 
Catelans ayant rclufé, ils le deferercDt à Ro- 
ger Deslau , aulïi leur priionnier , qui 1 ’ acce- 
pta , de luy firent époufer la vcuue du Sei- 
gneur de Sola , ( b ) ou de Soûla , qui fc nom- 
mou Thomas , tv polîedoit quelques Islcs aux 
enuLrons de la Morée de de l'Achaïe , dont 
la lucccilion écheut depuis à Louys d’Arra- 
gon , qui fe quaiihoit Comte de Sola en l'an 
mille trois cent quaue-vingt fix , (r ) com- 
me il fera remarqué en la fuite de cette Hi- 
uoire . Le Pape Clément V- fur la nouuelle 
de 1 a dcffaitc oc de la more du Duc d’ Athè- 
nes , dt des excez, cruautez , de pilleries que 
les Catelans commcteoient , tant à 1 ' endroit 
des ha bit ans, que des Eglilés de des Ecclclia- 
fiiques de ces Prouioccs là % (d) écriuit A 
Jacques Roy d'Ax lagon , des Etats duquel, 
U plus grande partie de ceux de cette Com- 
pagnie eüoit , afin qu' il fit en forte qu' ils re- 
liiiualfcnt ce Duché A la venue de aux enfaos 
du Duc Gautier, de tout ce qu'ils auoienten- 
Edlt. Tarif leue aux Eglifes . (t) Il écriuit encore à 
me line fin à Nicolas Patriarche de Conltan- 
tinople « Latin , quoy que fans aucun effet • 
Suite desPa- XL Depuis ta pritc de Conftantinople , de 
triarches de après le «cet du Patriarche Pantaleun Zu- 
Conltanei- ftignan , les Papes ne taillèrent pas de pour- 
noplc , La- uoir A c® 11 * dignité , de de crcer des Patriar- 
tins> ’ ches, quiauoient l'oeil de l' intendance fur les 
Eglilet des Grecs , qui citaient demeurées en 
1 obeïlTance des François . If) Aucuns don- 
nent cette qualité apres Zuftignan , A Hugo- 
Jin de Malcbranche Cardinal , qui deccda ! an 
snilie deux cent quatre-vingt onze- (g ) Pier- 
re fut éleu de promcii A cette meiroc digni- 
té, de confirmé par le Pape Honorius IV- il 
deccda Pan mille trois cent vn . (b) Leo- 
nard Curé de P. Eglifc de Saint Barthélemy 
de Venife luy fat donné pour fuccefTetir le 
dernier iour de Mars P an mille trois cent 
deux, par le Pape Boni face Huitième, qui iujr 
conféra d' abondant P Eglifc de l'Archeuelchu 
de Candie pour fa rclidcncc de fon cnrrcce- 
mment • ( i ) Le tnefme Pape fir encore voe 
çonftitucton , que les Patriarches de Cooilan- 
» rinopie, d' Antioche , d'Alexandrie , de de 
Hicrui'aiem , dont les Exilés citaient occu- 
pées pat Us Grecs, ou par Les In&dclles , ne 


s 

pourraient A PAuenir cflre élcus fans le con- — — — 
lentement du Pape. (A) En Pan mille trois Mé- 
cène quatorze Nicolas, comme ie viens dere-CATHE- 
marquer , citait Patriarche de Conttantmople . R. I N E DE 
Le Pape Clément V. après le décès de Gau-VALOIS- 
cher Eocfque de Negrepont, luy donna Pad- 
minillration de les reuenus de céc Euefché pour 
foûtenir fa dignité , de voulue qu'à PAuenir 
cét Euefché fut vny au Parriarchat . ( / ) Pier- 
re auoit la mcfine dignité en 1’ au mille deux 
cent vingt -trois . (sa) Apréi luy Gotio Car- 
dinal , natif de Rimini en Italie , qu'aucuns 
dilent iflu de la noble famille de Bataglia, 
parole auec ce titre en l’an mille trois cent 
trente de vn ; mais il le quitta depuis : car 
en Pan mille trois cenc trente-neul , il eft 
qualifié cy-deusnt Patriarche de Conrtantino- 
pie . ( a ) Falél en fon Hiftoirc de Sicile, fait 
mention de Robert Patriarche de Conltanti- 
noplc , foûs I' an mille trois cent quarante- 
vn , de dit qu'il fut employé par le Pape Be- 
noirt XII- auec P Eue 1 que de Vaiioo , pour 
pacifier les différent d'entre Robert Roy de 
Naples, de Pierre Roy de Sicile • (•) Hen- 
ry luy lucceda vers P an mille trois dent qua- 
rantc-vn , de fut tué par les Turcs au iiege 
de Smyrne , quatre ans après , comme nous 
verrons en fon lieu . (/) Apres luy paroif. 
fent Guillaume Archeuelquc de Milan en l'an 
mille trois cent foixantc-deux , ( f ) Pierre 
Thomas Carme Archcuefquc de Ctndie, pro- 
mea au Patriarchat par le Pape Vrbain Cin- 
quième , l'an qui l'enuoya en Orient 
auec qualité de Légat du S. Siège , pour trai- 
ter de Pvnion des deux Eglifcs, auec P Em- 
pereur Andronique , de pour publier vnc Croi- 
fade contre les Turcs, de luy donna les Eue- 
fehez de Corone de de Negrepont, pour auoit 
dequoy ùbfillcr : 11 décéda l’an mille trois 
cent loixante-Gx • ( r) L'année luiuantc , Paul 
eil qualifié Patriarche de Conitaminuplc , (f) 
de en P an mille trois cenc foixanre-huic Phi- 
lippes Gouverneur d'Avignon pour le Pape par. 14 j- 
Vrbain V* auoit ce titre iclon JUouius ; de 
«pics ceux-cy ( 1 ) Jacques de Vifs depuis Car- 
dinal Archcucfq jc| d' Ocrante en Pao nulle 
trois cent foiscame-quinze. (11) Après la pri- 
fe de Coriltantinople le Cardinal de Ruffie 
relui'a cette dignité , qui fut ( n ) douné au 
Cardinal Beffarion ■ 

XII. Le Prince de Tarante continuoit ce- Le Prince 
pendant lès pourfuites , pour paruenir à fonde Tarante 
mariage auec Catherine fille du Comte de Va- continue fes 
lois , de fe feruoit de l'autorité de Philippes po-irfuites 
le Bel vers le Pape Clément , pour obtenir pour fon 
les difpenfes neceffaircs A caute de la paren- mariage • 
té qui eüoir encre eux . Mais le Pape ne pouuoit 
l'y refoudre qu’il ne vit pas le contentement 
du Duc de Bmrgongnc. C’eft pourquoy , fut 
les prières du Roy , il enuoya Frcre léan de 
P Ordre des Frères Mineurs l'on Penltencier , 
vers Hugoes de la Duchelfc A, ".nés fa incre, 
pour les perfuader de confcntir A 1a rcfolution 
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du Traité fart auec le Duc Robert . Sur quoy 

J 3 * n'ayant eu réponfe precife , le Duc de fa œe- 
Ca the- re taifans touiours 1a foorde oreille , le Pria* 
R i N z DE ce continua fes follicûations vers le Pape , de 
Valois • luy enuoya Frere Guy de la Foreft de V Or- 
dre des Freres Prefcheurs , auec vne lettre du 
Roy , pour le prier inftamroent d’accorder 
cette dlfocnfe • (a) Mau le Pape s'en excu- 
la vers le Roy par vne' lettre qo’ il luy écri- 
uit, par laquelle il luy manda , qu'il ne pou- 
uoit luy accorder fa demande , que première- 
ment le Duc de Bourgongne n’eût renoncé 
nu Traité dont ie viens de parler ; de que 
luy ayant enuoyé fon Penitencier à cét effet , 
il n’ auoit pd tirer de luy vne réponfe preci- 
fe • Cette lettre cil du vingttroifiérae iour d’ 
A ou 11 de l'an mille trois cent neuf. D'autre 
part Catherine , qui auoit beaucoup d'incli- 
nation pour cette alliance , impatiente des lon- 
gueurs que le Duc de la Duché Ile fa mere ap- 
portoient au refillment des conoentions de du 
Traité de mariage oui auoit eflé arrête par 
fen pete durant fon bas âge , ( b ) fit de fon 
coûé fa déclaration dans le château de Sau* 
mur le Samedy d'après la Saint Michel l'an 
mille trois cent douze , en la prefence de 
Geoffroy Archidiacre d'Outre-Loire en l'Egli- 
fe d'Angers , de de quelques autres témoins, 
qu' elle ne pouuoit tenir les promeffes accor- 
dées entre le Comte de Valois fon pere, pour 
elle, de le Duc de Bourgongne pour fon fils; 
dautant qu' elle auoit befoin d’vn Prince puif- 
fant, qui voulût, d( put dés à prefenr entre- 

Î rendre le rccoou rement dr la conquête de 
Empire de Conftantinopîc , qui luy appar- 
tenoit de 1a fucceflion de fa mere : ce que le 
Duc de Bourgongne, à ce quelle auoit apprij 
de gens dignes de foy , ne pouuoit pas faire , 
s' citant ny affez putffant , ny en état d'en- 
treprendre cette conquête ; poorquoy elle dé- 
clarait ne vouloir pas le mariage auec le Duc , 
ny auec Philippes Prince de Tareittc fils Ju 
Roy de Sicile , fi la faiate Egllfe de le Roy 
de France fon oncle s'y accordoient . Elle 
demanda aile à 1' Archidiacre de cette prote- 
station, qui hiy fut accordé, afin de s'en fer- 
uir eu toute extremiré , au cas que le D.ic 
de Bourgongne continuât toujours en fon «pi» 
Eiib Parlf. nia (Ire té ; efperantdp faire refoudre de carter 
puf.i 4<- ces conuenrions, comme nulles, n’ ayant erté 
au pouuoir de fon pere de 1' obliger durant fa 
minorité , de fans fon confeatement exprès. 
Mais à la fin le Duc fe rendit à la priarc du 
Pape de du Roy , A donna les mains , au 
moyen du Traité dont nous allons parler ; de 
aurti , comme il e(l probable , que l'on luy 
accorda en mariage leanne fille de Louys Mu- 
tin Comte de Poiriers , dt depuis Roy de 
France, qu’il fiança quelque temps après, 
mais qu' il n’époufa pas , 1a mort de ce Duc 
citant furuenuê suant la confummation d’ 
iceby . 

‘ XIII. (e) Le Traité de ce refillment fut 
1 3 * 3- parte en prefence du Roy dans le Looure , le 
Mariage du Vendredy deuant les Rameaux fixiéme iour 
Prince de d' Auril J’ an mille trois cent douze , â la fa- 
Tarente a- çon de compter de France , c’eft à dire l'an 
uec l’Impe-miHe trois cent treize , par vn contrat fort 
ratrice Ca- folemnel ; par lequel , au moyen du confenre- 
therine . mène que le Duc apportoic au mariage do 
l' Impératrice auec le Prince de Tarente , le 
Prince quittoit tous les droits de prétentions 
qu’U auoit en la Principauté d* Achaïe , qu'il 


pretendoit luy appartenir de plein droit , à * 

Mathilde de Haynaut Princerte d’ Achaïe , en I 3 * 3 • 
faucur de fon mariage arrêté de cooclu auec C A T H E- 
Louys de Bourgongne frere du Duc : & en - ri me DE 
une que befoin cftoit luy en faifoic don par Valois. 
antre vifs, de par la meilleure forme que lai- Le Prince 
re fe pouuoit . D' autre part , Mathilde fit don cede la Prin- 
de la mcfme Principauté forts certaines con- cipautc d’A- 
ditions, qui feront Ipecifiées ailleurs, à Lou-chaïe âLou- 

I s fon futur époux , lequel auant que fiançer y $ de Bour- 
Uthilde , en fit hommage au Prince de Ta-gongne. 
rente. Outre cela, le Prince de le Duc tranf- 
porterent en fâucur de ce mariage à Louys 
de Bourgongne tout le droit qui leur apparte- 
noit au Royaume de Thertalonique , fauf 1* 
hommage dt 1a Seigneurie direéle que le Prin- Ceffion dis 
ce de l' Impératrice Catherine fe referuolent , Royaume de 
à caufe de l' Empire de ConftantJnople : Lou- Theflaloni- 
ys promettant de fa parc de ferulr le Prince que â Louys. 
au recouurement de 1' Empire , en la forme 
de maniéré qui ferait arbitrée par le Roy. 

Et fur le different qui citait furuanu entre les 
parties , içauoir fi la Baronnie d' Aines ou 
Acnos, de autres dénommées en la tranfa&ion , 
citaient ou deuoient eftre comprimes dans la 
ceffion de tranfport du Royaume de Thefla- 
loniquc ; le Roy , comme arbitre . les régla 
fur ce point. Toutes lefquelJes choies le Prin- 
ce s'obligea de faire appronuer par le Pape, 
forts peine d'excommunication dt d' interdit , 
en cas qu'il contreuint à ces conuentioos ; 
comme aurtî de les faire ratifier par Robert 
Roy de Sicile fon frere , particulièrement à 
l'égard de la Principauté d’ Achaïe- (d) En 
conièqoence de cette tranfa&ion, les met mes 
iour & an, de au mefme lieu du Looure, Gil- 
les Arebcuefqoe de Rofkn , en vertu du poo- 
uolr qui auoit eflé enuoyé par le Pape Clé- 
ment V. donc il lertc la Bulle publiquement, 
far la prière de à la rcqoelta de Charles Com- Difpenfe da 
te d' Anloo , de Hugues Duc de Bourgongne , mariage du 
de de la Ducheffe Agnes , difpenfa c es Pria- Prince . 
ccs des fermens de des Traitez qu'ils aooient 
fait cy-deuant au fuiet du mariage proierté 
de accordé de Hugues Duc de Bourgongne de pgg. » 4y . 
de l' Impératrice Catherine , de leur en don- 
na aile en prefence du Roy , de Louys Com- 
te d' Eure ex , de Guy Comte de Saine Paul, 
de Louys Seigneur de Bourbon Chambrier de 
France , de lean de Chalon Seigneur d' Ar- 
ia y , de lean de Haynaut , de de plafieurs 
grands Seigneurs de Officiers du Roy . 

XIV. (/) Par autre Traité du mefioe iour 
il fut encore accordé que Philippes , depuis 
Roy de France, fils aifné de Charles Comte 
de Valois dt de Marguerite de Sicile fa pre- 
mière femme, épooferoit leanne fœur de Ha- 
gués Doc de Bourgongne . Et fur flipulé que 
leanne aurait en mariage de an Heritage Cour- 
tenay , Chantecoc , dt los autres terres que 1’ 

Impératrice Catherine de Courtenay fécondé 
femme du Comte auoit eu en ces quartiers là, 
auec les terres de Brulet de de Blacon ; de 
toutes les autres terres qu'elle auoit éi Com- 
tes de Flandres de de Haynaut, de ês quatre* 

Mefliers , Jefquellcs terres tiendraient nature 
d’ héritage à leanne de aux cofans qui nai- 
ûrolent d'elle dt de Philippes ; rachctable* 
toutefois en dedans dix ans par le Prince de 
Catherine fa femme , pour Je prix de cinquan- 
te cinq mille liures tournois . Au moyen de- 
qooy leanne quitta au Duc fon frere tous fez 
droits dt prétentions fur les fucce (fions de fon 


(t) Recueil do cbun. p. f j . 
( b ) Recueil des Cbart.p. S s . 
(c) Recueil do Cbnrt.p. (t- 


| ( d ) Recueil dcc Cbgrt. p. gfi. 

I ( e ) Recueil do Cbmrt.p. 73. 
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pere , de Louyt A de Robert fesfreres. (a) Terre de Labeur au Royaume de Naples , de 

1 1 ï 3 » Ce qu'elle confirma depuis par vn afle paf- rcuenu annuel de douze cent onces d'or. Le * ' 1 J. 

CaTRE- fé à Fontainebleau en prefence du Roy au premier de ces deux afle* fait mention des Cathe- 
rine bE moi* de Iuin enfuiuant . Il fut encore arrête dépenfes que le Prince de Tarente fit auant EtNE DE 

VALOIS, «lue le Prince de Tarente , lors que fon ma- ce mariage, fl: en vend d’ iceluy , pour le re- Valois. 

riage feroit accomply auec l'Imperatrice , A couurement de l’Empire, (e) Ce qui efteon- 

Xeanne de Valois iœ-jr de l' Impératrice ac- firmé par les epilires du Pape Clément V- 

cordée à Charles fils aifné du Prince de Ta- qui nous apprennent qu'en l’an mille trois 

rente qu’ il auoit eu de fon mariage auec Tha- cént douze, il aooit mis fus pied deux mille 

n»ar, lors qu'elle feroit en Age de diferetion, chenaux je quatre mille hommes d’ Infanterie , 

approuueroicnc je ratifieroient le don de cef- aufquels le Pape donna les mefmes Indulgen- 

fion faite de ces terres de Seigneuries i Iean- ces qu'aux C roi fez de la Terre-Sainte pour 

ne de Bourgongnc de à Philippe! de Valois, crois ans. (/) Sa Sainteté exhorta encore au 

à quoy le Prince s’obligea par ferment , de mefme temps Frédéric Roy de Sicile de ft 

foûi certaines peines . (e) D’autre part Lou- Joindre auec Phliippes en cette occafion , de 

yi de Bourgongne par idc du raefme iour re- d'aller gêna reniement combattre Andronique 

oonça au profit de Hugues Duc de Bourgon- Paleologue, qui dans les apprehenfions de cet- 

gne fon frété à tous les biens de fes pere de te guerre auoit appelle les Tores à fon fe- 

niere , fauf où U perdroit entièrement le cours ; de pour fournir 1 1 a dépenfc de céc 

Royaume de Theûfalunique , Ac la Principau- armement , il accorda à 1 ' un fle à l'autre 1 a 

té de la Morée , fe rclcruanc en ce cas de dixme de tous les biens des Eglifes de Sh 

rentrer en la poifefiïon de fcj biens, fuiuanc Cile ■ 

la dlfpofition du Duc Robert fon pere. XVI- Toutes ces choies acheuées le maria- Mariage de 

Contrat Xv. (e) En confcquence de tous ces T rai- gc du Prince de de J' impératrice Catherine y Impcra- 
de mariage tcz > *1 > uc drelTé au mois de loillcc enfuiuant fut célébré iblemnellement à Fontainebleau, trice. 

du Prince vn contraü à Fontainebleau en prefen- en prefence du Roy de de route la Cour , le 

auec T lin- ce du ^°y Philippe* le Bel fl c de Charles lendemain trentième lour de Iuillet • Ce que 

peratrice, Comte de Valois , entre l' Impératrice fille i’ induis de ce que les lettres contenans l'alfi- 

' de Charles, de Philippe* de Sicile Prince de gnacion dq doûaire de Citherincdu vingt-neu- 

Tarente; par lequel entre autres choi'cs il fut meme da mefme mois difent en termes ex- 

conuenu , qu'en conGderation des grandes dé- prés, que le mariage n’ eftoir pas encore ache- 

penfes que le Prince auoit fait i la pourfuite ué , A de ce que par autres Lettres du Roy 

de ce mariage, de au recouurement de l'Em- Philippe* du aiefme mois de Juillet , il en 

pire de Con'.lantmople , de de celles qu'il de- porté (g) que l' Impératrice Catherine , da 

uoic faire à l’âuenix , Ci I* Impératrice veooic 1 ’ autorisé de Philippe* Prince de Tarente fon 

h décéder fans enfans après l'entreprife de la mary, le lendemain de la bénédiction de leur 

guerre commencée, la moitié du mefme Em- minage de de leurs noçes , enfemble Ieanne 

pire, foit qu’il eû: efté acquis ou non , de- de Valois fa fcxur qui deuoii époufer Charles^*' ' 

. mcurcoit pour les frais , dépens, dommges fils du Prince, pour fatisfaire à certaines clau- 

EJlt. PsriJ. £ interdis , par forme de donation par entre fes de leur» Contrats de mariages , ratifient 

ti 4 - vifs , au Prince , de À fes heritiers , auec le de approuuent le don fart du Royaume de 

titre Impe ial de founeraincté fur l’autre moi- Thellulonique par le Prince de Tarente à 

lié , qui apparriendroit aux heritiers de Ca- Louys de Bnurgongne Prince d’Achaïe , de 

therine . Si le Prince auoit des enfans de fon des terres de Courtcnay de autres • ( b ) En- 

mariage auec Catherine , qu' ils luy fuccedc- fuite de ce mariage le Roy Philippe* le Bel 

roienc en la totalité de l'Empire , la prero- qui dés l'année precedente auoit pris la Croix 

uat tue toutefois entre eux obferuce . Qje fi le pour le voyage de la Terre-Sainte , auec 

Prince renoit à deceder fans enfant de ce EdotUrd Roy d' Angleterre fon gendre , qui 

mariage, après quil aurait pafTé dans la Ro- 1 ' eûuit venu vifiter h Paris, pré uoyant que le 

manie , cetre moitié appartiendrait auec les rccouureTteac de T E noire de Conllantinople 

mefme* conditions à Charles fon fils aifné, apporterait beaucoup de tac lire de de commo- 
de à Ieanne fa femme fœnr de Catherine , A dité à fon entreprise , de d'ailleurs voulant fa- 

à leurs heritiers . Qje s’il decedoit fan* en- unrifer celle du Prince de Tarente, s’obligea 

fans auant ce pilfag: , la totalité de l'Empl- par Lettres du vingt-quatrième iour d’OSo- 

re demeurerait de plein droit à Catherine , de bre cnùiitunt de lay fournir, A de foadoier 

è fes heritiers, fauf que Charles fils aifné du à fes dépens l’efpsre d’vn an cinq ccnt hom- 

Prince aurait la liberté d'entreprendre le mef- mes d’armes , ou l’argent necelïaire pour la 

me pafiage ; auquel cas, foie qu'il rccouuràt leuée A 1'enrre len da ce nombre de gens de 

V Empire ou non , la moitié luy en appirtien- guerre à fon choix, lors qu’il en feroit requis 

droit A à fes heritiers , laquelle toutefois re- oc prié par le Prince , A en cas qu’ il vint à 

leueroit de l'autre moitié , qui appartiendrait deceder aurai ce temps U, Il voulut que fon 

& Catherine , A i fes heritiers , auec tout fuccelfeir Roy de France fut tenu de fournir 

droit de fouueraineté A titre Impérial. Tou- ce nombre d'hommes , mi l’argent au Prin- 

tes ces donations furent agrées A confenties ce . (i) Enfin pour l' entière execution des 

par Charles pere de Catherine, A autorifôes Traitez qui fe firent en cette année, l'Impc- 

pat le Roy, en prelcnce defquels le Prince ratrice Catherine par Lettres donnée* à Paria 

par (d) vn autre acte pafTé au mrl'me lieu de au mois de Décembre, ayant atceint T âge de 

Fontainebleau le vingt-neuuicme iour du mef- Mslorlté , c’eft à dire de douze ans accon*- 

rae mois de Iuillet , qui femolc eftre le iour plis , de l'autoritc A conlenreraenr du Pria-» 

de la paflation du Contrait précèdent , doiia ce fon mary , A Ieanne de Valois four de 

DoUaire de |* Impératrice Catherine fa future épaufe du Catherine quoy que Mineure , du conieote- 

l'Impera- Comté d' Acerre fi tué en la Proaince de la ment de fa feeur , ratifièrent le don fait à 

tricc- 


(a ) Ibid. p. 71. (e ) Clem. K./. 7. Bp-» 51. 

(b} Vtid.p. fi. {() U. L 7. Xp. lit. 1jo.1y1.j3j. 

( c ) Recueil dti Cbeert- p. 74. ( g ) Recueil dti Cbrnt, p. jfi. 
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J ' I Philippe! de Valois leur frçre des terres de 

* 3 1 3* Courccnay , de Quntccoc , Ce autres, 
Cathe- XVII. (a) Lç Prince de Tarçnce pour 
P- INB oc paruenir à Ion mariage auec l'Impératrice, 
Valois, auoit cité obligé de quitter la propneté delà 
Mariage de Principauté de la Morce A Mathilde de Hay- 
Louys de naut fille de Florent de Haynaut Prince d‘ 
Bourgon. Achaïe & de U Morée , <5c d’ Ifabclle de VU* 
Prince d’ A- Ie-Hardoüia , laquelle en faueur de fon mo- 
dule . rUge auec Louys de Bourgongne luy en auoic 

iait don pat entre Tifs . Par autres Lettre* 
du mois de Ioillcc le Prince s'obligea de bail* 
Jtr à Louys la pofl'vflion de cette Principau- 
té , & de la garantir vers le Roy de Sicile 
îoq frere , fous peine de quara nie mille li< 

1 a x 4 . P re * » * encore rn an après qu' il feroii entré 
5 ■*' fa la poflefliond' icelle • (b) L’année fuiuan- 
te k Roy Philippes le Bel en coofequence du 
don fait b Louys & à la Piincelle Mathilde 
fa femme du Royaume de Theflÿloniquc par 
Hugues Dqc de Bourgonguc frere de Louys, 
Ce par Philippes Prince de Tarante à prelent 
( portent les Lettres ) Empereur de Conftan- 
tinoplc le Roy s'eftar-t rctcrué du conlenic- 
menc des parties la faculté de régler le ferui- 
ce auquel Louys leroit oblige vers 1' Empe- 
reur à raifon de ce Royaume , ordonna que 
Louys ne ferait tenu à caulu d' iceluy A au- 
tre léruice , que de la foy Ce hnroqiagc , lors 
uu’ il 1' auroit acquis , ou Vt*e grande partie i 
te cependant que pour I' entrcpril'e du recoau- 
rement de l'Empire , il feroit tenu de faire 
feruice de gens de guerre à J' Empereur pou» 
la Priocipauté d' Achaïe , comme fief de 1 Em- 
Ed't P 4 rint l,e ' < ) uc ^ l’Empereur fe trouuoic en 

* . per fon ne au recouurement du Royaume de 
P g- *S • Thefialonique qui deuoit appartenir à Louys , 

il feroit tenu de le feruir en perfonne , & à 
fes dépens, auoc deux cent 'nommes d'armes, 
dont il y en auroit cinquante Cheualicrs \ Ce 
que lors que le Royaume de Thefialonique 
auroit efté repris en tout ou en partie , Louys 
ferait tenu de faire feruice à I' Empereur 
comme d' vn fief mouuant de ]' Empire : Ce 
que dés à prêtent il ferait tenu de fournir, 
cent hommes d’ armes , dont il y en auroit 
vingt-cinq Cheualiers , pour le recouurement 
de l’Empire de Confia ntinople , Ce d’y uni- 
fier en perforine à fes propres dépens , fi l* En»-, 
pereur s’y trouuoit pareillement en perfoonc. 
G es lettres furent expédiées à Saint Dcnyâ 
au mois d’ Octobre . Kofuitc do ces aûcs Louys. 
fe mit en chemin auec fa oouueiie é poule - , 
pour aller prendre polfeflton de la Principaux 
té d' Achaïe Ce de la Murée } Ce eflant arri- 
ué à Vcnifc , ( e ) il fit fon tcLlament aupa-i 
rauant que de s’ embarquer , le iont de la le-» 
fie de Saint André l’ an mille trois ccot quin- 
ze , par lequel il déclaré , que s’il meurt en 
deçà les monts, il veut ertre inhumé en 1' E- 
Tcflament gidc de Giteaax ; & s' U meurt au delà , en 
de Louys la plus prochaine Abbaye du mefme Ordre, 
Prince d’A- du lieu où il décédera : ordonne, que s'ildc- 
çhaïc. ceôe fans enfans, que celuy de fes freres qui 
fera Duc de Bourgangne ayt la Principauté 
de la Morée , Ce tome 1a terre de Bourgon- 
gne , faut" à la Princelfe fa femme tous fes 
droits ; Ce où il lalfleroic vnfcul enfant , veut 
qu'il foit fon heritier vniuerfel ; Ce s’il ep 
laide plofieurs , que i'aifnc ayt la Principau- 
té de la Morte , de que fa terre de Bourgon-, 


gne foie également partagée entre les antres . 

XVJil II eft fans doute , que Louys en- * 3 
ira en la pofieflion de cecic Principauté, maisCATHf.- 
qu’il en loüyt peu de temps , de décéda fans RI NE dc 
enfans, ou cette année, ou la luiuantc : car Valois. 
en l’an mille trois ccut dix-fepr, Mathilde fa L’ Infant 
femme citant vcuie de luy, reprit rne fccon- Dotn lcr- 
dc alliance - (d) Surira , Ce quelques autres nand de 
Hifloricijs Efpagnols remarquent , que vers Maiorque 
ce mefme temps l’Infant Dom Fernand deferendmai- 
Maiorquc vint dans la Morée auec vne ar-llre de la 
mée naualc , prit d’abord la ville de CJaren- Principauté 
ce , Ce à 1’ ayde des Ca te la ns qui tcooient led’Achaïe. 
Duché d’ Athènes , fe rendit maifire de cette 
Principauté . Ils Aloûienr qu’il fit cette en- 
ireprilc au droit d' Ifabclle fa femme qui en 
cftoit héritière Iccitimc , laquelle accoucha 
le premier lour d' Aurii l’an mille trois cenc 
quinze , en la ville de Catanc en Sicile , de 
lacqucs, qui fut depuis Roy de Maiorque , Ce 
que cette Princeflc décida trente vn' iouc 
après . Fernand citant veuf époula en fécon- 
des noçes la confine du Roy de Cyprc , dont 
il eût Fernand de Maiorque, qui s'allia auec • 

Ciue ou Efcbiuc fille du Hugues Roy de Cy- 
pre . Ce Prince ne ioüit pas auffi long temps 
du fruit de fci victoires : car citant encore 
en la Morée combattant contre fes ennemis , 
la mort lé lorprlt en la Heur de fon Age. Son 
corps fut apporté A Perpignan , A y fut in- 
humé en 1 Eulilc des Pcres Dominiquains . # 

(t) Mariana écrit qu' il épouCa la Princelfe^ * 

Ifabclle A Meflïnc , après qu' il eût cité mis 
en liberté par Robert Roy de Naples , Ce 
dit qu'elle efioit méc* ou petite fille de Louys 
dernier Prince de la Morée , décédé depuis 
peu fans aucuns enfans maslcs ■ Il n'efi pas 
aifé de deuiner la famille de cette Princelfe ; 
car elle ne pouuoit pas efire fille de Louys 
de Bourgongne , qui ne le maria qu'en l'an 
mille trois cent treize, ou l'année fuiuante» 

Le nom d’ Ifabclle que ces auteurs luy don- 
nent , pourrait faire prélumer que ce fut Jfa- 
bcllc de Ville-Hardoûin Princelfe d' Achaïe, 
qui époufa en premières noçcs Philippes do 
Sicile , eu fécondes Florent de Haynaut , Ce 
en tToifijbnes Philippes de Sauoye Prince de 
Piémont . (/) Mais il ert confiant que Phi- 
lippes iur-vefquit cette iliabelle , de ou' après 
fon decez, il fe remaria auec Catherine fille 
d'Humbert Dauphin de Viennois , A raifon 
duquel mariage il efi qualifié frété de Icin 
Dauphin de Viennois , au teilament de ce 
Dauphin de l'an mille trois cent dix-h. lit , où 
il le fait fon exécuteur teftamenta ire. (g) La 
propofition que Ponce £uefquc de Barcolon* 
ne Ce Vital de Villc-neuuc Arabalfadeurs Ju 
Roy d’ Arragon , firent au Pape Jean XXII- 

manuellement éieuc au Pontificat , pour é;a» u 

blir la paix entre Robert Roy de Naples Ce j» 
Frédéric Roy de Sicile , peue faire douter * 

qu'en l'an mille trois cent fcize , la Prioci- 
pauté de la Morée fut en la pai fiance de Fer- 
dinand de Maiorque • Car ils propofcrenc de 
taire quitter la Sicile A Frédéric , & de luy 
donner pour rccompeofe le Royaume d’Al- 
banie , Ce cette Principauté , enfemble la vil- 
le de Duras , Ce autres places dont Iean de 
Sicile frere du Roy Robert *' cftoit emparé, 
ou bien le Roy d'Arraeon ne demandait au 
Roy Robert , que la Seigneurie direûe de la 
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“ “ Principauté d'Achaïe, qui luy appartenait & 

* 3 * T* au Prince de Tareote fon frere , auec le* ter- 
C A T H E- re* d' Albanie , afin de tenir le tour en Sou- 
ri N E DE ueraineté , «liant déia maiJîre de ia Moréc , 
VALOIS. foit qoe Ferdinand fon coufin en fut poflef- 
feur en fon nom « où qu’il s'en fut emparé 
«pré* fa mort - Tout cela eft fort confus. 
Qiioy qu' il en foit , le Pape fit téponlc aux 
Ambafiadeurs d’Atragon que cela ne fc pnu- 
noit pas faire, attendu que le Duc de Bour- 
gongne pretendoit que cette Principauté luy 
appartenoit , de qu'il luy auoic enuoye les Ara- 
ba (fadeur s à ce luict • 

Prétentions XIX- Le Duc Eudes auoic fes prétention* 
de* Duc* de fur la Morée en vertu du tellament de Louy* 
Bourgongne fon frété , qui 1' auoft Jnilitué fon heritier en 
fur la Prin- cette Principauté ; mai* comme il vit que 
cipauiédela Ferdinand de Maiorque *'en efloit emparé, 
Moréc. te que difficilement il la pourrait recouurer, 
(a) il vendit & céda fes droits, tant lur cet- 
te Principauté que fur le Royaume deThef- 
faionique, à I.ouy* Comte de Clermont Sei- 
ne ur de Bourbon , Chambrier de France , te 
fes hoirs , pour le prix de quarante mille 
liures tournois, fans aucune garantie, en cas 
d’éuiûion, ou autrement, par Traité du qua- 
torzième iour d'Auril l'an mille troi* cent 
vingt, (b) En coufcquence duquel le Comte 
— 1 ■ ■ * Louy* en fit vn autre le i6- iour deSeptem* 

t $ l 6. bre l’an mille trois cent vinpt-vn auec Mef- 
EtÜi- Votif. lire Antoine de Peflaignc Cheualkr , lequel 
pj{. aja. s'obligea en cas que Louy* acquit dan* vn 
an d’ Eudes Due de Bourgongne la Principau- 
té de la Moréc , de luy* tranfporter la dette 
Je ferle raille Hure* , qui eftuir J eue par les 
Hofpltalier* , A condition que lors qu’il au- 
rait acheté cette Principauté , Louy» ferait 
tenu de l«y tranfporter te céder la» dixiéme 
psrtie de la terre que tenoit Monfleur Louy* 
Je Bourgongne iadis Prince de la Morée au 
temps qu’il vinôit. à condition d'hommage. 
Ce fécond Traite fait voir premièrement, 
que Louys de Bourgongne fut polfeifcur de 
cette Principauté: te en fécond lieu, que la 
ceifion qui en fut faite l'année precedente 
par le Du< de Bourgongne à Louy* Comte 
de Clermont , auoit quelque deffaut ; ce qui 
prouenoit de ce qoe le Duc vendit inconti- 
nent après fes meiines droit* fur la Principau- 
té de la Morée A Philippe* Prince de Taren- 
te, comme on recueille de diucr* titre*; (r) 
car Philippe* de Long Roy de France , par 
fe* lettre* données à Vincennes le fixicme iour 
d’ Oûobrc l’an mille troi* cent dix-neuf, 
ayant promis de fournir au Prince les cinq 
cent homme* d'arme* , ou argent fuffifant 
pour en faire la leuée , en dedaos le moi* de 
Fcurier enfumant , conformément A la foAmif- 
fion du Roy Philippe* le Bel fon pere , (d) 
le Prince par autres lettres du moi* de Se- 
ptembre l’an mille troi* conr vingt-vn , re- 
connut auoir reçtu du Roy foixance-dix mil- 
le liures tournois pour cette ayde de cinq cent 
homme* , te auoir employé quarante mille 
liures de cctto Tomme en l'achapt te en Tac- 
quifition de la Principauté de la Morée , la- 
quelle il veut qo' elle demeure A l’ Impératri- 
ce fa femme , & à fes heritiers Iflus de leur 


J 

mariage ; te f il ri' auoit en fans , ou que l' Im- . 

peratrice euft hoir* d'autre que de Juy , elle 1 > 
en ait la ioüyffance fa vie durant ’, te aprésCATHE- 
fon deccz retourne aux heritiers du Prince .RIME DE 
Dans le Traité de vente de cette Principal»- VALOIS, 
té faite au Prince de Tarente , le Duc n' y 
comprit par les droits fur le Royaume de 
Thetfalooique , & le* Baronnies de Madyte, 
de Macri , te autres , donc le Prince ratifia 
en faueur du Duc Eudes la donation qui en 
auoit cfté faite par l’ Empereur Baudouin A 
Hugues Duc de Bourgongne ( e ) par fe* let- 
tres du feptiérue iour d' Oélobre enfumant • 

Ainfi le Prince de Tarente lût feconJ acque- 
reur de cette Principauté , dont toutefois U 
ne fut pas fi tort poffeffcur , ayant «lié quel- 
que temps en la puiftance de Ferdinand , ou 
plutôt! des Catelans . Cej aftes dont nous ve- 
nons de parler , peuucnr faire croire que le 
Prince de Tarente ne quitta pas la France 
depuis fon mariage . (/) Toutefois nous li- 
ions , qu'en l'an mille trois cent dix-huit U 
entra dans la Ligue que Charles Roy de Hon- 
grie , & Maladin flan de Bofne rirent auec 
Mentule Mufacchi Comta de ClifTania , An- 
dré Mufacchi Maréchal du Royaume d’ Al- • 
banie, Théodore Mufacchi Protofeuafte , Vla- 
dislas Conouic Comte deDioclée te de l'Al- _______ 

banic maritime, te autres grands Seigneur* de . , . o 
Radie , qui s'eftoient foûleuel contre Vrofc 1 * 1 °’ 
Roy de Servie, Prince Schifmariquc , de en-p"X- l 5J* 
nçmy capital de la Religion Romaine . (e) 

Villani . te le* Epitres du Pape Ican XXII- 
nous apprennent , que le Roy de Hongrie de f- 
fic ce Prince , te l'obligea de fe foAmcttre 
au faint Siège , (b) de qu’en l' an mill^Vrol* 
cent vingt-troù Vrofc ccriuic au Prince de ______ 

Tarente , de rechercha Blanche fa fille en 
mariage , auquel 11 témoigna par fe* Ambaf- 
fadeurs le dcfTein qu' il auoic de quitter le 
Schifme de* Grec* ; te enfin , que le* Pape 

luy enuoya fe* Ambafladeur* pour receuoir fa 

profeffion de foy. 

XX- L'année fuiuante Iean de Sicile fils , 3 l 4* 
puifné de CHarle Second du nom Roy de Si- Iean de Si- 
cile , entreprit la conquête de la Principauté elle fe rend 
de la Morée - (/) Il auoit eflé fait Comte malftrede la 
de Grauine après le decci de fon icune frète Principauté 
Pierre Comte de Grauine , tué en la bataille d’Achaye . 
de Moncatin T an mille trois cent quinze , 

( k) te auoit époufé la Princefle Mathilde de 
Haynauc veuuc de Louys de Bourgongne Prin- 
ce d’Achaïe de de la Morée, dé* l’an mille 
trois cent dix-fept - Ce fut donc au droit de 
fa femme ciu' il entreprit cette conquête , ( /); 
pour laquelle il s'embarqua A Brindi* au mois 
de Ianuier , auec vingt-cinq galères armée* en 
guerre . dc|vn grand nombre d'autres vaifTcaux - 
(m) Il intereffa auffi dan* cét armement le* 

Vénitien*, dt fit alliance A cét effet auec eux, 
de le Doc Iean Soraazo ayant enuoyé fes Am- 
bafladeurs au Pape Iean XXII- A la prière du 
Comte , pour trairer auec lusr des moyens de 
réduire la Romanic en 1’ obcîffance du faine 
Siège , le Pape le congratula de cette entre» 
prile , te luy recommanda les interdis de 
Gautier de Bfienne Duc d’Athene* , par fes 
lettres dattées du moi* de Novembre de la 
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“ mefme année - L* hirtoiro ne remarque point 
• ? 1 * • le noiji du Prince qui elioit pour lot* polie f- 
C a th B- leux de la Principauté de la Moréc : mais II 
R I ME PB eft probable que c’elloit le Prince pom Fer- 
V A LOIS. dinand de Maiatquc, ou (es. cnfaAS.. Le Com- 
& du Comté te de Gxauinc vllaru arriué aucc fon armée 
deCephalo- natale en V Isle de Ccphalonie , & en celle 
nie* de Zmtbe , il trouua nue le Comte Thomas, 

bis de Ican Comte Palatin , duquel il a elle 

E ric (<*) ailleurs, auoit clic mis à mort par 
an fon frère, en faucur duquel les ha bilans 
de ces Isles s' elloiene foûleue? . Ce qui arri- 
ua par voe lufte punition de Dieu , Thomas 
rccenant en fa perfonqe le mefmq grattement 
qu’il auoit fait k foev oncle Thomas Pelpotq 
d'Etolie , f.ls du Defpotc Nicephore • Le 
Comte de Grauine y el’ant entre at.ee Tes 
troupes, dcffic les reoellcs, 8 c fe rendit mai* 
fin* en peu de temps des Isles , 6c pafï'a en 
fuite dans la Morte , 8 c en la ville de Cia* 


renec , qqi en cil 1» capitale , où il fut receu 
par les habitant en qualité de Prince 6c de 
Seigneur . (é) Après çette expédition il re- 


tourna en Italie , où il accompagna , aucc la 
Princeffe fa femme , Charles Duc de Calabre 
fon neu«u le tfeotieme iour de Juillet l'an 
mille trois cent vingt- fix , lorsqu’il alla pren- 
dre poilciTion de U ville de Florence , où il 
auoit «lié appelle par les Florentins . (c) L‘ 
ancienne Chronique de Flandres , Sutita , No- 
Edn. Partf. flradamus , 6c autres Ecriwins le qualifient 
p’S ijf aufli Prioce d’ Achaïc j 6c (d) Sanudo qui vw 
uoit en ce temps-là die directement que la 
Principauté d' Achaïc clloit en la pui (Tance 
de Robert Roy de Naples , 6c do Ican fon 
Oere'Q en I' qn mille trois cent vingt-cinq 6c 
les fuiuarvs - ( t ) Mais ils lurent lcuuent trou- 
blez par les courfes 6c les rauages que lea 
Turcs y faifoient iourncllement . & qui tous 
les ans paltoient de 1 ' Afie dans les Prouinccs 
de In -Grèce , 6c Us Lies voifmcs qui en dé* 
oendoient, d'où ils qnlquoicnt vn grand noaii 
bre de prifunniers 6c d' Efcfaues . En forte que 
Lea Turcs fans le lecours des Zacharies Nobles Genou , 
font des qui tenoient l' Isle de Chio , 6c particulière* 
courfes dans ment de Nicolas Sanudo Duc de Nixie , «Je*, 
la Moréc ■ C.hcualicrs Hofpiralicrs , qui tenoieot l’Is.e d< 
Rhodes , donc Us s'eûoienc emparez fur les 
Tufcscn l’an m U le trois cent dix, le rj-ioui 
d’ AÀ>uQ , 6c des Vénitiens, non feulement cet- 
te Principauté eut eu beaucoup à fouffrir, 
mais encore l’ Isle de Negrepont , qui fut par- 
ticulièrement attaquée • Les François 6c les 
Latins auoient encore outre cela, à combattre 
la haine 6c 1 ' aucrfion naturelle des Grecs. 


Le Duc de Nixie lut de fa part fi preffe qu' 
il fur contraint de faire alliance aucc l’Empe- 
reur Àndrooique Paleologue , lequel il alla 
trouuer k Coullantüioplc aucc trois Galères, 
Les irruptions continuelles des Turcs obligc- 
ccno le Pape Ican XXII- de fiuIHciter les Vé- 
nitiens d'é-juipper vnc armée nauale pour 1er 
reprimer , & leur cmioya à cét effet en T an 
mille trois cent vingt-huit ifnard Archcuefquc 
de Tbcbes , (/) qui auoit eflé Patriarche d* 
Antioche , 8 c aupit eflé élcué à cette dignité 
pat le Pape Clcmeqt cinquième en l'an mür 
le trois cent onze , 6c foJlicita les Princes 


Chrétiens de faire vne ligue , 6c vn armement 
general contre ces Infidèles* ) Robert Roy * 3 
de Sicile, Philippqs Prince <|e Tarent#, Iean Ca T ir e- 
Prince d' Achats , 6c les Vénitiens entrèrent R I N E UE 
en cette ligue , où l’ Archcucfque de Tbebz* Va Log- 
eât la conduite de l'armée, (é) Le Roy dq 
France 6c l'Empereur de Coollaneînoplc y 
contribuèrent de leurs deniers, 6c tant qu'el- 
le fubfirta , les Chrétiens de la Romanie fu- 
reur en paix • 

XXL ( 0 Les Cat élans qui tenoieot le Du- Progrès des 
ebé d' Athènes . s’y cftolent tellement forti- Catclans 
fiez , que par Jet courfes continuelle» qu 4 s dans la Gre- 
fai Ibienc fur leurs voifins, ils deuinrent riches ce . 

6c pui d'ans , 6c éteiMÜrcnt les botnea de lou* 
petit état , particulièrement dans la Walacbic, 
c’ cil à dire , cette partie de U Tbcifiaïic qui 
eft ainfi appeljéq, (*) où. »Ja s’emparèrent de 
la ville de NcupatJ es , 6c d' autres places après 
la mort de Ican Ducas II- du nom Duc dp 
Patres, 6c Prince de Walachic ou dcBJaqulç. 

Ils fe rendirent encore maiftres des villes 6c 
châteaux deLapatcr, de Lodorichj-, dp Side- 
tocaflrc , de Giton , da Gardichie , de Don- 
chic % 6c de Fer Ici le t . Ils s'allièrent au (fi des 
Grecs , 6c firent époufer à leur Maréchal U 
fille de MclifTcoe grand Sçignpur , qqi pofle- 
doit les châteaux del Cafiri 6c de Lyconic , 6c 

euflent fait de plus grands piogrez, U les Al- 

banois, qui eiloient braues foldau , ne s'y fuf» 
fen t oppolcz • (/) D'au/repart, ccu* de l'tt-jqg’àlï* 
le de Ncgrepunt leur firent fortement la guer- 
re , 6c le* rcccignérent dqns les bornes de leur • * 

Seigneurie, (ns) Enfin , après la mort de Ro- 
ger Dcslau, fe voyant fans Chef, 6c craiguaDt 
que la ialoufie uc ictti: U diuifion entre eux , 

2 c ne causât) la peut de leur* conquêtes , ils 
r clôture ni de 1e mettre foüs L praic&ipn 6c 
foûs la domination dp Frédéric Roy de Sici- 
le , vers lequel Us dqputereot des Am b* (fa- 
deurs à cét effet en l'an raillf trois çcjh vingt- 
fîx . Le Roy leur prefenc# Dora Mainfroy 
d' Arragon fon fécond fils , pour cflre leur Les CatelSs 
Seigneur ; 6c il F Inflans ces Députez luy fi- fe donnent 
icnt hommage 6c fieraient de fidelité, au nom, 6c fe foû- 
dc tocvte leur Compagnie . Mais damant que mettent au 
Mainfroy clloit trop içunc * le Roy çhoific RoydeSici- 
Iktcnger Eftagr-ol , hummu vaillant St, doüé le- 
d' vnc raj<ç prudence , pour gouucrpçr gu nom 
de 1* kifant , iniques i co qu’ il aurait attçinç 
vn âge pim iuancé - Etlagmd partit aucc les 
Ambafladcuqs , Ce fut rcçeu à Athènes > lequel 
afin d’ empêcher Icsdiuihons domcfliqqes , em- 
ploya les Catclans en diocrfqs guerres contre 
les Princes voifins ■ Après fa yiurt Frédéric 


haine 6c 1 ' auerfion narurcllc des Grecs. les Princes voifins - Apres là, snurt Frédéric 
: Duc de Nixie lut de 1a part fi preffé qu’ emjoya Alfuniç Iqo fils , qu'aucuns, difeor aooir 

fur contraint de faire alliance aucc l'E npc- eflé bafiard , aucc dix galères, pour guuticrnqr 


le Duché au nom de fqn irçrc : mais Maiar 
fioy eûaot deccdé incontinent après , Alton* 
fe luy fucced* aux Duché* d’ Athènes 6c dq 
Ncopaucs, 6c reçout «n cette qualité le fcc* 
ment 6c l’hommage des Çacçlans . (a) 11 
époofa. Marullç fille unique & hctUicre de Bo- 
r-iface de Vcronç , Seigneur do la troifiéme 
partie de I' Lie de Negrepoot , qui podedoie 
encore treiae châteaux dans Iq Duché d' Athè- 
nes • ( a)| ILÛowgs de Vcoifc difent, auc 
|« Vénitiens, luy firent 1 % guerre k çaufe qu i| 
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■ s’eflolc allié des Pafeologues , à: qu’ils le 

l}l6. dépoli illerent de cc qu'il cenoic en l’Islc de 
C A T H E* Ncgrcpont . 

UNE UE XXII- ( a ) La plupart de* Ecriuains Efpa- 
Valois- gnols racontan* la fuite des Ducs d’ Athènes 
Duc* d'À-de la Maifon d'Arragon, ne font aucune men- 
thenesde la tion de Mainfroy de d'Alfonfc: ils dil'ent feu- 
Maifon lement que Guillaume Duc de Cahafin , fils 
d' Airagon • puifné de Frédéric Roy de Sicile , fut fait 
Duc d' Athènes de Neopatrrs par le certament 
de fon pere . 11 deccda Je vingt-dcuxrérac iour 
d' Aouft l'an mille trois cenr trente-huit - Ce- 
lui cy eût vn fils nomme Ertiennc , qui eût 
de grand* employ* c* gue ne* de Sardaigne en 
l'an mille trois cenr cinquante-deux; niais il 
ne fucceda point à fon pere au Duché d' A- 
tbenes , qui écheut à Ican Marquis de Ran- 
dace , ou d' Andrate , frère de Guillaume , & 
fils du Roy Frédéric , lequel équipa en l'an 
*J44- quinze vaifleaux pour palier en ce Du- 
ché - Mais il y a lieu de douter s* II y fit long 
leioor, damant qu'on lir, qu’és deux années 
fuiuantet il fut employé dans les guerres de 
Louys d' Arragon Roy de Sicile fon ncucu , 
contre la Maifon d'Aniou, foûs lequel il eût 
le principal gouuernement des affaires . Il mou- 
rut à Catane le quatrième iour d’Auril l'an 
mille trois cent quarante-huit , ayant laiife de 
fa femme , que Surita nomme Ce fat le , Fré- 
déric , de Lconor époufe de Guillaume de Pcr- 
RJlt. P mt if. alta . Frédéric fut Marquis de Randace de 
pag. ijé- Duc d’ Athènes de de Neopatres , de mourut 
de perte le felzléme Iour d Octobre I' an mil- 
le trois trois cent cinquante-cinq , fans lailfer 
aucune pofterité . Après fon decez Frédéric Se- 
cond du nom , furnommé le Simple , Roy de 
Sicile , fucceda en ces Duchés ; dt fe voyant 
attaqué de toutes parcs par le Roy de Na- 
ples , il en fit don , comme aufli du Royau- 
me de Sicile , de des droits qu' il aqoit fur le 
Duché de Carinthic 1 là four Lconor femme 
de Pierre IV- du nom Roy d' Arragon , afin 
de l'intererter à fa deflenfe . Mais cette do- 
nation n'ayant point eu d'effet , il laifla par 
fontertamenc de l'an mille trois cent foixan- 
te dlx-fept ces mclmes Seigneuries à fa fille 
vnique Marie , qui époufa Martin d' Arragon 
Duc de Montblan Connétable , de depuis Roy 
d' Arragon aptes le decez du Roy Iean fon 
firerc , lotis laquelle Philippe* de Daim» Vi- 
comte de Roquebcrtin clloic Gouucrneur des 
Duché d' Athènes dt de Neopatres , comme 
nous dirons en fon lieu. 

Gautier Duc XXIII- Q»oy que la maifon d* Arragon fe 
d" Athènes ^ nt ra ' lc en poireflion du Duché d' Athènes, 
fait fes ef- Gautier Comte de Bricnnc qui en ertoit l’he- 
forts pour ritkf légitimé , y auoit toujours continué fea 
rentrer en prétentions, de auoit tenté plusieurs fois d'y 
Ion Duché, rentrer * foît par l'autorité du Pape, qui vlolt 
de menaces de d'excommunications contre les 
Cacctans , pour les obliger à fe retirer , ou 
par le fecours des Princes voifins - Il auoit 
erté éleué dés fa ieunefTe en la Cour du Rov 
Robert , foûs la tutele de leanne de Chaftil- 
lon fa mere • (e) Charles de Sicile Duc de 
Calabre fils aifné du mefme Roy ayant erté 
appelle par les Florentins pour reccuoir la Sei- 
gneurie de leur rille , il enuoya ce Duc en 
qualité de fon Vicaire , ou Lieutenant Gene- 
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ral , qui y fit ion entrée le dix-fept!éme iour ““ ' 
de May l’an mille trois cent vingt-fix , ayant * * 3 1 • 

& fa fuite quatrecent Cheuaiiers. 11 auoit auec C A T H I- 
luy Marguerite de Tarente fa femme , fille R l N E DS 
de Philippe* Prince de Tarente de de Tatna- VALOIS- 
re fa première femme , ertanc à caufè de cette 
alliance coufin germain du Duc de Calabre • 

Il gouuerna ces peuples auec beaucoup de mo- 
dération de de conduite, ayant erté félon Vil- 
lani , vn perfonnage d'vnc grande fagefle, d’ 

▼ne belle prertance de corps , de d’ vn viiage 
agréable- (<f) Le Roy Robert l'employa en- 
core 1' année fuiuante auec Ican Prince de la 
Morée , pour s'oppofer à l’entrée de Louys 
de Bauiere au Royaume de Naples - De là il 
propofa de tenter encore vue fois de repren- 
dre le Duché d' Athtnes , de fur cette rcfolu- 
tion (e) le Pape Ican XXII- pour üiioriler 
fes defTcins , enjoignit aux Archeuefques de 
Corinthe , de Varras, de d’Otrante , Àt pu- 
blier vue Croifadc dans leurs Dioccfcs - En- 
fin le Duc Gautier s'embarqua fur la fin du 
mois d’ Aourt 1’ an mille trois cent trente-vn , 
au Port de Brindis , auec huit cent Cheuaiiers 
François , de cinq cent hommes de pied To- 
feans ; aufquels fe joignirent plufieurs Soldats 
du Royaume de Naples , qui compoloicnt vn 
corps d' armée fort lefla Ertant débarqué en 
terre ferme , il s' empara d' abord de U contrée 
d' Arte ; de fi les ennemis n' enflent pas iui-pag. a jy- 
té adroitement la rencontre de fes troupes, de 
fui le combat , il eût artcurement repris tou- 
tes fes places . Mais les Catelans fe contentè- 
rent de les garder foi»neufcment , & de tri- 
tuilier fon armée , en luy coupant les viurcs, 
donc elle fut tellement incommodée , que le 
Duc n'y pouuant plus fubfirtcr, fut contraint 
de retourner en Italie aucc ce qui luy .relia 
de troupes , après auoir depenfc inutilement de 
grandes fomm.es de deniers en cét armement- 
(/) Ican Bocacc dit qu' il perdit fon fils vni- 
que en cette guerre . 

XXIV- (g) Cette difgrace luy orta l'en-GautirrDac 
uie de longer à l'Auenir au recouuremcnt dud'Athe-'c* 
Duché d’ Athènes ; ou plutde luy en fit per- le retire en 
dre rcfperance- (h) Car en fuite il le retira France , nù 
en France en la Cotir du Roy Philippe! de il ert laie 
Valois, auec lequel il fê trouua dans les g.ier- Connétable- 
res contre les Anglois és années mille trois 
cent trenre-nenf , de Ja fuiuante. (i) En l'an 
mille trois cent quarante-vn , le< Florentins 
ayant erté chalfcz de la Tille de Luqucs , de 
ayant perdu vne grande bataille contre ceux 
de Pife , Robert Roy de Sicile , auquel ils 
auoient demandé du fecours , leur enuoya le 
Duc Gautier pour les garder , de pour les goq- 
uerner ; fe perfuadant que la bonne conduito 
qui l' auoit rendu agréable à c es pcople* , lors 
qu’il exerçait fur eux U Lieutenance genera- 
le du Duc de Calabre, feroit qu'ils le rcceu- 
roient volontiers en cette occafion - M iis le 
Duc ayant par fes pratiques tâché de fe ren- 
dre abfolu dans la ville , les habitant élcue- 
rent contre luy , de le chaflerenc • ( k ) Sum- 
monte écrit , citant à ce propos le Doltcur 
Ferrari , que la Reyne leanne de Naples ob- 
tint en l'an mille trois cent quarante-cinq la 
Seigneurie d' Athènes de Louys dcMaramont 
de de Nicolas di Praco Gentils-hommes de U 


fl) Mnrlana I ■ t f. C, 14- Surit « l. 3. lui. 
\ b } M.tr l j a* L vj. e . t- SurlU . 

(c ) L Pillant /. y. c. 347. 

(d) là- 1. to- c- ai. 

(e ) !«• XX//- nw. 14. 

( f ) Bortctl ■ 9. de eafb- Vh. Vluftr. 

( g ) Prêlf. 

fùft. dt Couflantimp. 


( h ) I- Pl/lanl l. 11. c. 1 39. /- sa. c- x- 6 r fuiu- 
16. j 6 Math- VUlaml I. 3. t. 1 S- 47. 79. 

( * ) W / ntr tn ? mfi- dt Lustemb. Leonard. 
PUrrnt- Mat Ha* idtc. 

( k ) Summante nel/a lùjt- dl Napn'i /- j« an. 
IJ47- Volattr. I. jl- 
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* ville de Leche qui appartenok au Duc , te 

1331. quelle y enuoya Nicolas Accuiuoli , dent 
C A T a tr nous parlerons cy après , auec Rçiuud de Pc- 
ai kl Dg tris (*) ( qui mourut à Naples I année loi- 
VaLOU. liante; pour en aller prendre polie (fi on . D'où 
il tcmblcroit que le Duc auroit tranfporté f«s 
droits te les places qu'il tenoit en ce Duché 
à cette Reyne- Toutefois nous lifons que les 
Papes ont encore depuis ce temps-là écrit en 
faueur de Gautier , pour luy faire reftiiuer le 
Duché d'Atheres par les CatelsDS . Le Duc 
ayant efté chaflc de Florence , retourna en 
France , ( * ) où II fur éleué par le Roy lean , 
à la dignité de Connétable apiés le decei de 
Charles d’Efpagne, laquelle il pofleda iniques 
à la funefle bataille de Poitiers , où il perdit 
la vie l’an mille trois cent cinquante fix* 
Son corps fut apporté en l‘ Abbaye de Beau- 
lieu au Comté de Brienne , fondée par fes 
prrdccclTc.irs , où fa fepultore fe voit encore 
■uee cette iofcrlption ; CY GIST TREi- 
EXCELLENT PRINCE MON4EJ- 
CNEVR GAVTIER DVC, D' ATHE- 
NES , COMTE DE BRIENNE , SEI- 
GNEVR DE LICHE , ET CONNETA- 
BLE DE FRANCE , OVI TRESPASSA 
MCCCLVI. EN LA BATAILLE DE- 
VANT POITIERS QYANT LE ROY 
IEAN FVT PRIS . (<) II ne U.ffs point 
d'enfam de fon tnatiage, de clic pont fllceef- 
EJIl. Tarif, fcor en tous fes biens , comme en fe! pteten- 
J> a i- a J î- tiens , lfabelle , qu' aucuns nomment par er- 

reur (d) qui auoit époufé dés le mois de 
Ianuicr l'an mille trois cent vingt Gautier 
Troifiéme du nom Seigneur d'Enguien au Com- 
té de Hainaut , fils de Gautier Second & d' 
loland de Flandres, fille de Robert Comte de 
Flandres • De ce mariage nafquircnc pluficurs 
enfans , entre autres Gautier , Sohier , Louys, 
& Guy d’Enguien . Gautier mourut âgé de 
dix-huit ans auant fonpere l’an mille trois 
cent cinquante • Sohier Duc d’ Athènes, Com- 
te de Brienne, Seigneur d’Enguien, qu’ Al- 
bert Comte de Hamaut & de Hollande , fit 
décapiter au Qiefnoy l’ an mille trois ceat foi- 
xanre-fept , faiïfa de la fciur de lean de Con- 
dé Seigneur de Morlaumci vn fils vnique, 
Gaurkr Duc d‘ Athènes Comte de Brienne, 
qui fut tué au fiege de Gand l’an mille iroU 
cent quatre-vingt vn , fan* auoir elle marie. 
Louys d’ Enguien Comte de Conuerfan , fuc- 
ceda à fonneueu, dt eut vne fille Marguerite , 
qui porta le Comté de Brienne , la Seigneurie 
d’ Engukn , te les droits fur le Duché d’ A- 
tfcencs en la Maifon de Luxembourg , par le 
ma liage qu’ elle contra fl a auec fean de Lu- 
xembourg Seigneur de Beauuolr • 

Des Sci- XXV Guy d’Enguien , fils puifné de Gau- 
pneurs d’Ar- tier Seigneur d’Enguien , te d’ lÇabflle de 
gos- Brienne 1 , eft qualifié par (e) quelques- vns Sei- 

gneur d’ Argos , d’ Atheoes , te autres terres 
en Grece te en Cypre , où il éponfa vnc Da- 
me Grecque , dont il eût vne fille vnique. 
Bonne d’ Engulen femme en premières noçes 
de Pierre Cornaro Noble Vénitien* ; te en 
fécondés de N- Pantaleon . (/) Théodore 
Zysomala* Auteur Grec, qui viuoic au fiecle 
palié , femble faire mention de Guy , qu’ il 


furoomme d’ Enguien ; & dit , que dans la de- — — — 
cadence des affaire* de 1’ Empire , les Seigneurs M 3 1 • 
de la ville d’ Athènes fe retirèrent en la VÜ-CATH E- 
le d’ Argos - Ce qqi cft conforme à ce que i’ay R I N e DB 
remarqué cy -douant , que cette ville ne vint VALOIS- 
pas en la pulffance des Caielans , te qu’elle 
demeura routeurs en celle de Gautier Duc de 
Brienne Connétable de France • Ce qq il iiod- 
te de Jacques de la Roche , fucceifeur de Guy , 
qui commandoit à Athènes , n’a pas grand 
fondement , ce qu’il en écrit n' «fiant que fur 
de légères traditions . Seulement on recueille , 
qu’il auoit entendu parler des anciens Ducs 
de ce furnom, n’eil que ce lacque* n'ait elle 
fils de Guy, te frere de Bonne, que le mef- 
mc Zygpmalas appelle Marie, époufe de Pier- 
re Cornaro . Cette Dame après la mort de 
fon mary vendit , au récit de cét Auteur , la 
ville d' Argos , te celle de Naples de Rama- 
nie aux Vénitiens au temps de Leonard Dan-' 
dolo , à condition que la République luy paye- 
roit tous les ans . fa vie durant , fept cent 
el'cus d’or, & qu'elle auroit la liberté dedi- 
fpofer de deux mille dois en faneur de qui 
elle voudrait , que la République ferait tenue 
de fournir, (j) La Chronique donnée au pu- 
blic par M. Boüillaud remarque que les Vé- 
nitiens deuinrent Seigneurs de Naples de Re- 
manie en l'an mille trois cent quatre-vingt 
neuf • ( b ) Chalcomlylc te Phranecs écriuent , a jj- 

qpe Theodpr* p*lcologue Porptyrrogenite , fil* 
puifné de lean Empereur de Gontfantinople , 
vendit celle d' Argos aux Vénitiens , te Spar- 
te aux Cbeualiers de Rhodes ; te que peu d 1 
année après JUiazet , fur nom né Gilderum, 

Sultan des Turcs, la prit en l’an mille troia 
cent quatre-vingt d'x-fept, en abbatit les mu- 
railles, fle enleua tous les habitant, la laiffant 
defertc . Depuis les Vcpiticns l’ayant reba- 
ftle , (f) les Turcs la reprirent vne fécondé 
fois fur eux , le vingt-cinquième iour de luil* 

Ict l'an mille quatre cent folxante trois - 
XXVI. le n' ay point remarqué les autres 
aûions de Philippe* Prince de Tarante , de 
Empereur de Conflantinople ; mais feulement 
au’ il mourut à Naples le vingt-fixiéme Jour 
de Décembre l'an mille trois cent trente- 
deux . L' Impératrice fa femme le furucfquir 
plufieurs années , te conferua feule les droits 
de l'Empire tant qu’elle vefeut; Robert foa 
fils aifne n’ayant pris le titre d' Empereur 
qu’ après fon decel . ( k ) H laifli» d’ elle d’ au- 
tres enfans , fçauoir Louys qui fiit Roy de 
Naples , par le mariage qu' il contraâa auec 
la Reyne Ieanne, Philippei Empereur de Con- 
(laminople après fon frere , Marguerite ma- 
riée en premières tioçcs à Edouard Roy d'Efcof- 
fe , te en fécondés à François de Baux Duc 
d’Andrie , Marie dcccdée fans alliance i'aa 
mille trois cent foixanre-bult , te ( / ) Ireoe 
mariée premièrement à Leon de Lezjgnan Pre- 
mier du nom Roy d' Arménie , puis à Leon 
11. oncle te fucccflcur de Lcoti fon neœu. 

( m ) Philippe* fut inhumé en la grande Cbap- 
pelle de P Eglife de S • Dominique de Naples 
en vn tombeau de marbre , où fe voit (n) 
cét Epitaphe , contenant diuerfes partlculari- 
tcz qui concernent fon hiftoire. 




Î a ) U- p. 4»?' 

b) EtoMf. f vol.t. 

C ) Colla en r Hi/l. de U Moifui t Enguim- 
Meirr. H‘fi <**!<• ü-tifoit de Beikune . 

( d ) Bifide U hUifen de CiufitllM, M» P remet 
(e) Meff deStiHitmanhe. 

( f ) T broder. Z ftomal. J* Turto-Grtt ofad 
f tttm legeadom rt\yy» pion iffit ■ 


( g ) ChroB. Veaeto-Byzomt. 

(h) I-aon. L i. Pbtjgz. L i e. s y. 

( 1 ) CbroH. Voatto BjZr Laoeo. L io- Stbtll • 
dec- }■ /. S. 

( k ) Meff. de Sainttmartbe . 

( 1 ) Baitoa c ■ 46 . VtlUai /. y . e. 1 4 J. 

( m ) Summ. I. j. 

( n ) Colla! ■ cub Scbed. D. de Ptirtsk. 


Digitized by Googft 



SOVS LES EMPP. F 

1 1 1 Hk plu i tsfilim , bit MiiWl/ in agmint fidge , 

1 3 ) P H I L I f P V5 p/cnuivhiulibut, nique femonn . 

C A T H E- S>?i Garou noêut Fr, inc,, de genre («) fetgndu r 

RI NE DE Régit (b) Second ! , Régi un mntre ereatui 
Valois . Rungar}* , (,c ) /w tvr *4r,r frmlue (d)Diue 

Régit Frnmorum CaTIIARINÆ profirinmcgm , 
Confient in', polit rxtillt Imper nior , 

Al que Tartntlnl Frinccp, dominniut amnlor 


(a ) al fecundi 
( b ) al. tte Hé* 
(O al. ipfc client 
(d) tlDlui 
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J J ' 

(•) Ncfirn Inivfn pnlfrfitetmi iâibui nerii ' 

Ackji.e l'rincepr , tui Rom,, nie dcinctpt I < 3 1. 

TnmqVnm Dqfpofo , liluto fuU ttddil* noto . C A T H E- 
In.fytui dfgmlui tumu/o i ce! bu (f) trnbenîui RIME VZ 
( g ) Piui , qui m.irn* folio migrnuit in nnno VALOIS • 
Cbrifil mll/etfo , ttecettno , ter q toque d-no 
Hmo , D.’tember etnt , (b) eiufdem fe.xfn vice ne 
Faâa die i % inerat IndiSio quint aque dena . 


| (r ) al- ncfir # 

( f ) |l- igtrnbeatui. 
(«) al. Rrlmtfr 
(n) al eim 



R 11 # 


I 


'Digitized by Google 



« 331 - 


UH ftrlf. 

fl- 

Cathe- 

RI NI. 
Catherine 
fe retire *en 
Grece . 

Par le Con- 
feil de Ni- 
cola*Acda« 
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I. T>A R U mort de Philippe* de Sicile 
T* Prince dcTarentc , les droits de l’Em- 
A pire de Conllantinople demeurèrent à 
I* Impératrice Catherine de Valois fa femme- 
( m ) Mathieu Villani écrit qu’ après la mort 
de fon mary , elle fe retira en Grece , à la 

P rl'iUlîon de NicoLa Acciaiuoli , où comme 
on prononce ordinairement , Aczioli , d'où 
1 les Grecs ont formé le mot de Lantzioli . Ce 
Nicolas efloit UTu d* vne famille plebeicne de 
Florence , te auoit exercé long-temps la mar- 
chandée dans la Compagnie des Marchans dits 
Acciaiuoli , de laquelle lean Villani parle en 
diuers endroits de fon Hiftoire • Mais comme 
il auoit l’efprit excellent , te plus Caualier 
que Marchand , il fe mit au fcruice de T Im- 
pératrice , donc il gagna tellement les affe- 
ctions par les belles qualités donc il ciloit 
doué y qu’elle luy donna le Gouuernemenr de 
fes trois enfcns qui crtoient lors en bas âge , 
ne faifant , ny n’ entreprenant aucune choie 
que par fes confeils . Elle fit encore en forte 
que le Roy Robert l’annoblit, te le fit Che- 
valier . Il fut éleué depuis i la dignité de 
grand Sénéchal de Sicile, & mérita de grands 
employs, tant dans Us négociations, que dans 
la guerre, foûs le régné de Louys de Tarcn- 
te fils de l’ Impératrice, te de la Reyne Iean- 
nc de Naples fa femme . (b) Mathieu Vil- 
lani parle en quelques endroits de fon fils • Le 
nvefme auteur ne rapporte point le fuiet du 
voyage de l’Imperatrice dans la Grece, te il 
e£t incertain fi ce fut en fuite ( c ) du diffe- 
rent qu cUe eut incontinent après la mort de 
fon mary aucc lean de Sicile Prince d’ Ai haie 
fon beau-frere , à raifon de F hommage qu’el- 
le, ou fon fils Robert, exigea de luy eu qua- 
lité de Seigneur Dominant de cette Prind- 

E iuté , qui appartenoit à Robert de la fucccf- 
on de fon pere i ce que le Prince rcfufa , 
quoy qu’il l’eût promis en prefcnce do Pape. 
Il eft mefme probable que Robert s’empara 
de cette Principauté faute d’hommage, citant 
confiant qu’ il en deuint poffrfTeur incontinent 
après la mort de fon perc , du iour de laquel- 
le les dates de fes lettres te patentes comptent 
les années de fa Principauté , qui font voir 
qu’ elles commencent ù ce lour, ce qui me fait 
croire qu’il en deuint poflcfTeur vers ce mef- 
me temps. 


II. Ce qui confirme cecy eil que lean Pria- Q es 
ce d’ Achaie quitta cette qualité , fle prit cel- i. Duras 
le de Duc de Duras, qui luy eft donnée dans 8 
(d) les éplflres du Pape lean XXII- foûs l'an 
mille deux cent trente-trois ■ Ceux qui ont 
coh qu' il eût cette derniere par le mariage 
qu'il contracta aucc la fille d'vn Seigneur de 
Duras , fc méprennent notoirement : car ou- 
tre qu il époufa Mathilde de Haynaut véaue 
de Louys de Bourgongne Prince d'Achaïe» 
te apres fa mort Àgnes fille d’ Helie Comte 
de Périgord , la ville de Duras appartint au 
Prince de Tarentc qui s'en qualifia Seigneur , 
ciiant probable qu’ il l’eût de ce Prince par 
quelque accommodement . te) Suri ta dit qu’il 
s' en empara vers l’an mille trois cent quin- 
ze • (f) Le titre de Duc a efté de tout temps 
affrète aux Gouuerneurs de Duras foûs les Em- 
pereurs Grecs; ce qui a donné fuiet aux Prin- 
ces de la maifon de Sicile de Je conferuer . 

i g ) Vn auteur moderne écrit que les Ducs 
e Duras furent nommez Carlouitz en langue 
Etclauonne , à caule qu’ ils tiroient leur extra* 
èlion des deux Charles Roys de Sicile • Le 
Dac lean deceda le cinquième iour d'Auril 1 ’ 
an mille trois cent trente-cinq , ( b ) te fut 
inhumé en t’Eglifc de faint Dominique de 
Naples, prés du tombeau de fon frcrc Phi lip- 
pes Prince de Tarentc , aucc cet Epitaphe , 

Dux Duracenfi. i Regall èjiirpe lOANNEI, Epitaphe 
Arque C omet dignut Graulna , mente kenlgnut , de lean Duc 
Je Albanorum Domimu , • Corrtptorit ùorum f de Duras . 
Angel ici Mentit San ‘Il Dominât* faner h , * al. Coru u 

Pnntepi diferetus , mira picrate repie tut , S or. 

Francia cul pattern confert , Vngaria mut rem , 
ianSa de genre générants vtroqne parente , 

Htt iaeet iüufirh , Vitre c/au/tc fibi lufirü , 

An no mille no que Cbriflut corde feteno 
Et trietnttno perfulfit , ter quoque deno , 

Quinto migrauit , esltfiu qui proper. mit . 

Tertlaperjiabat tndifUo qu * rmmtrobat - p*i »**• 

ùramui Cbrlfit c<ell Dut incline, ifie 

Viutt In sternum Patrem fpeculando fuptrnum . 


D*où nous apprenons qu’au temps de fon de- Enfans de 
cés il ne prenoit plu le titre de Prince d' A- i ejn Duc de 
chaie, mai* qu’il le qualifioit Duc de Duras , rv, raj . 
Comte de Grau inc , Seigneur de l’Albanie, 
te de l’Honneur du Mont S- Ange- Il lalffa 


(a) Mat b. Villani I. J. f. 6- 

(b) L. J.r. J9 . /-4.M. 

(c) I»an. XXII- PP. ter», q. put. i. Eplfi-ft’ 
net- p- 14a* 


( d ) A pu J R.tjn.tld- Cbron. de Fhndr. 

( c ) lurita tnd. 

{ f) Tbcoph. Epifi.p. Jl 4 . Ann. Comn. 

( g ) Letoncl. P and- «46. (h J Sumaionte I. J 
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entre autre* eolans Charles Dite de Duras, animèrent le Jeune Nicephoie du confento- 


'53 3- Louys Comte de Grauine , duquel font iJlu 
C\th?i les Roy s de Naples , vulgairement furoom- 
A IME. mez de Duras, Je Robea , («) qui fe qua- 
lifia Prince de la Morée . Charles Duc de 
Duras fui décapité à Aucrfa par ordre de 
Lo«iy* Roy de Hongrie , comme auteur de la 
more d’André Roy de Sicile, le vingt-troiAc- 
uu iosir de lancer l'au mille trois ç«nt qua- 
raute-lêpt , de fut inhumé en 1' Eglife de Sain* 
Daureos de Naples, en laquelle on voit fa fe- 
pulture auec cette infeription . Hi: lacet car pas 
Çcrenijlml VninàfiU , tj Damini Dtminl Carell 
Daria Durât ') , qui abiit aaao Domirtl M- CCC- 
XXXVII- du XXIII. mtafis Liaitor# prlnut la- 
diSianti , cujkt anima requit fut ia pair . Amen - 
Ijcn Lis tamulatus Diut Durât# virtullbus er- 
notui . Ii auoic épouté Marie die Sicile fille de 
Charles Duc de Calabre Je de Marie de Va- 
lois , Je eût d' elle va Als qui mourut ieune, 
de pjufiems filles , dont l'ailace Icanne luc- 
c«da au Duché de Duras , comme nous ver- 
rons cy-aprés - Agnes épou/a en premières no- 
çes Can de 1a $c»le Prince de Verone , de 
en fécondes Jacques des Baux Empereur de 
Conflanciaople , Clément décéda lans allian- 
ce, de Marguerite fut femme de Charles die 
de la Paix Roy de Sicile Je de Hongrie - 
Comtes de m. L' Impératrice Catherine faifolt fa re* 
Cephalo* fidençe (fi) en la ville do Pat ras dans la Mo- 
°ÎC ■ ré«, an icjnpsdu foûlcueraçnt de ceux d' Acar- 

nanue , contre le Dépote Nicephora . I'ay 
remarqué cy-dtuaut que lean Conue Palatin 
dcCephalmie Je de Zanthe fe rendit maiArc 
de <vttc Prouince , apres qu' il eût mis à more 
foo frere Thomas . ( e ) U accrût encore Ces 
Eliot s de pluAeurs places qu’il enleua à EAien- 
ne G ilwiclopûlc Seballocraror , oui coaiman- 
doit 4 cette partie de la TbefTalie qui cA 
toi Ane de Botiea. { d) Zonaras Je Scylitzcs 
font honorable mention de cette famille des 
GabriclopdUf , en la vie d'Alexandre fils de 
Leon • L« Comte lean , auquel Cantacuzene 
donna le focoopi de Ducas , reçeut en là per- 
foone vn pareil traitement qu' il auoit lait louf- 
ù'u 4 l'on frere - C-ir Anne Palcologue fa fem- 
me, ( e ) qui «A qualifiée ordinairement du titre 
d’ Impératrice , Je cAoit fille d' Andronique 
Palcologue FrotoueAiairc ou grand Mai Are de 
U Garderobe de i' Empereur , craignant que 
fon mary na luy iou4t vn maouais tour , le 
preuinr Je le fit mourir de poifon ; (/) ce 
qui arriua après l'an mille trois cent trente* 
deux - De forte qu’elle gouuerna quelque temps 
la Principauté d' Acarnanle au nom de les 
deux fils , dont l’ usiné fut Nicephorc ; (g ) 
Edit- Parlf elle eut aufft quelques filles de fon maria go 
peg-afj- auec le Dcfpote . (fi) Depuis voyant qu’il 
luy cAoit malaKé de 1a cuinieruer 4 ranfe des 
guerres Je des dluifions inteAines , elle trait» 
auec 1' Empereur Andronique le ieune , Je lay 
abandonna toutes fes places, 4 condirion que 
fou fils Nicephorc qui n' auoic que fept ans, 
ou félon Gregoras, quatorze , épouferoit lors 
qu'il feroit en âge la fille de lean Cantacu- 
zene grand Domeftiqoe , fo® principal Jt pre- 
■ ict MiaiAre- Ce qu'ayant cAc accordé, U 
Princeffe Anne alla ttouucr l’ Empereur en 
la ville de Theifalonique auec fes enfans*- 
Mais quelques Seigneurs du pays n' ayant pû 
fe refoudre de fe foûmettrc à Andronique, 


ment de Richard fon Gouucrneur, Je le me- H l <• 
nereor 4 la PrîucclTc de Tarcnte , qui faifoit Ca T HE* 
pour lors f» rcfideoce en la ville de Patrasen aine 
la Morée, ainG que Gregoras raconte - Canca- 
cuzcnc dit que Nicephorc fut conduit on U 
ville de Tarante . 

IV- A peine 1' année fut écoulée, que ceux Suite de 
d’ Acarnanie Je d’ Etoile fe fouleuerent contre I' HlAoirc 
l' Empereur , emprisonnèrent Théodore Syna- des Comtes 
de ne , qu’il auoic érably pour Gouucrncur dans de Cepha* 
çes Proulnces , Je députèrent vers la Prince!- Ionie Je de* 
fe pou» la prier de leur renuoycr N Iccphore , Dc'potes 
afin de luy faire prendre poflcfGon des Etats d' Acarna- 
de fon pere , Je de leur donner en mcfmc nie • 
temps du fccour* , anec lequel ils pûifctu ran- 
ger les rebelles 4 fon obeirfar.ee . L' Impéra- 
trice qui n’ auoit pas perdu l’efperance de re* 
couurer V Empire , Sc qui pofTrdoic deia la 
Principauté de la Morée , cmbralfa cette oc* 
caftoo , comme vn nouucau moyen d’y loin* 
dre d’ autres Prouinqcs - Et afin de s’ attacher 
plus étroitement ce Prince , clic luy accords 
en mariage 1 ’ vue des deux filles qu'elle auoit 
pour lors 4 marier , Je eoluite le renuoya en 
Grèce auec vne armée ou mie ; fur cette nc>«- 
uel le Andronique fit marcher fes trouppes dans 
r Acarnanie, Je luy rocfme y vint en perfon- 
oc quelque temps après , y afllegea la ville d’ 

Artc , pendant que le grand DomeAlque afr 
ûegeoit celle de ThonsocaAre , oui eA vne 
place maritime , où Nicephorc s’ettoit enfer- 
mé. Les Acarnanicns s'y defleodirent geoe* 
roulement contre le grand Do me Ai que : mai* 

4 la An , quoy que l’ Impératrice Catherine 
eûc enuoye 4 Nicephora vn nouucau fecoara 
de dix Galères, U fe lai (Ta gagner par les bel- 
les prouaelTes Je les perfuaAons de Cantacuze- 
ne , qui l' emmena 4 CooAantiaopIe , où 1' Em- 
pereuç f honora du titre de Panhynerfcballe , 

Jp luy fit époufer Marie fille de Cantacuze- 
ne • (J) Il demeura depuis ce temps-14 en U 
Cour des Empereurs Grecs ■ Cantacuzene fan 
beaupere ayant eAé fait Empereur le créa De- 
fpoie , Je luy donna le Gouuernement de quel- 

r Prouincc de Thrace . Il fe rangea après 
retraite du party de l’ Empereur lean Pa- 
leologue , qui auaût époufé la Azur de fa fem* 
me , contre Mathieu Cantacuz-nc fon beau- 
ftere . Et après la mort d’Eftieonc Roy de 
Seruie qui s’eftoit emparé des Prnuinces do 
ThclTalie durant les dhiifioos de I’ Empire , 
foûs les Empersuts Calolean Je Cantacuzene, 

U prie F occaGon des guerres ciujies oui fur- ** ®‘ '* 

ulnrenc eu ce Royaume , Je recouura 1’ Acar- 
aanie, l’Et:die, Je tout ce que fon pere auoic 
poiTcde , dont Simon frere du Roy EAienn« 
s'eAoit rendu maifirc . Mais comme il conti* 
nuoit de faire la guerre dans 1 ' Albanie auec 
le feçoors des Turcs , U fut tué en vn com- 
bat • Sa femme retourna 4 ConAantinoole , 
où elle s’enferma dans vn MonaAere , te y 
termina fes jours , la famille des Comtes de 
Cephalonie Je de Zanthe, qui cAoit Françoi- 
fê, ayant pris fin en la perfoone de Niccpho- 
re • Cantacuzene racontant l’ hiftoire de U 
retraite de ceux d’ Acarnanie , dit que la Prin- 
cefle de Tarente cAoit ilfuë de !' Empereur 
Baudoflin , fur lequel la ville de ConAantino- 

C e fut prife , Je quelle prenoit la qualité d* 
speratrice - Gregoras dit , qu'elle eft oit venue 


( a ) Pralff. i- vol. e. i€o- ifix. 

(b) I. n. 

( c ) Cjuiutu x. /■».(.* f. 

( d ) Zwwr. fi. 147 . Soûl Z. fi. (« 7 , 
(e) Cuntac- /- a- r- J*. 


(f) Coa/ocuz. lb. Grti**. U Excerpt. Peu. 
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I i i B * rlnc * «k J* Morée A «le I’ Achaïe ; A iiofl- 
‘33®* ic qu'elle eftoit à Patras , lors que Niccpho- 
C A t B E- je la vlpt trouver : ce que Cantacuzene dit 
R I N C . eftre arriué incontinent après la mort de 1* pin* 
percur Androniqoe le Vieil, furuenuë au mois 
<le Feurier l'an mille trois cent trente-deux . 
Les Epitres du Pape JScnoift XII- nous ap- 

E rcnnent que Bertrand de Baux , qui eftoit 
iouuerneur de U Principauté d' Achaïe au 
nom de Catherine , afliegea en Tan mille trois 
cens trente-huit cette place , dont la Seigneu- 
rie temporelle & fpfricuelle appartenoit au 
faint Siège , ainft que remarque («) Chalcon- 
dyle , qui iioâte , que le Pape eftoit en pol- 
feftion d’ y enuoyer vn Archeuefquc qui la 
pouuerqoit en fon nom . A caufe dequny (b) 
le Pape Bcnoift XII- écriuit non feulement à 
Bertrand , mais encore à Robert Roy de Si- 
cile , & à l' Impératrice , à ce qu'ils liftent 
en forte que Bertrand leuaft le fiege ; & enioi- 

f nit aux Euelques de Coronc & d' Aulonc de 
obliger par cénfure Ecclefîaftique • 

Ligue des y, ^u ttm pj que J* Impératrice Catherine 
tenoit la Principauté de la Morée , (r) Icj 
C h retie ns Turcs y firent de grands degafts , A dans Içs 
contre les pfooinccs de Macedoine : ils brûlèrent les 
turcs- forsbourgsde la ville d' Athènes en l'an mil- 
le tfois cent trente-trois , A rauagerent l’isle 
de Negrepont . Ce qui obligea les Vénitiens 
d’atioir recours au Pape |can XXII* afin de 

E rfuader les Princes Chrétiens d'entreprendre 
de conclure quelque puiffame ligue contre 
eux . Philippes de Valois Roy de France, 
Robert Roy de Naples , Andronique Empe- 
reur de Conflantinopîc , le Roy de Cypre , 
le graqd Maiftre de Rhodes , & autres Prin- 
ces , entrèrent en cette ligue i (^J Ican de 
Chepots Admirai de France, fils de Thibaud , 
y commanda les galères du Pape & du Roy 
Philippes • ( r ) lean Villjni dit que l‘ armée 
nauale eftoit cotnpofve de trente-deux galères, 
fans les autres va I fléaux , A qu' elle rempor- 
ta vne grande viÛoire fur les Turc J , aul'quels 
les Chrétiens brûlèrent deux cent cinquante 
de leurs nauires, A tuerent cinq mille Turcs. 
Mais cela ne les empêcha pas de continuer 
leurs coorfes daps lç Peloponneffc , où Ils firent 
vn tel progrès, que (/) MorbaiTan , l'vndes 

S rincipaux Chefs de leur armée, fe qualifioit 
eieneor d' Achaïe , Compagnon A Champion 
fait 'Tarif- de i’ Empereur Orchan . (g) Ce qui peut auoir 
par xt y donné occafion aux Suiçts de l' Impératrice 

r * dans la Morée , qui fe voyoient dans 1' oppref- 

fion , A hors d'efperance de fecours , de re- 
chercher la protcàïon de Catoiean Empereur 
de Conftantinople , qui auo.it nouucllement 
fuccedé i fon pere Andronique le leune, c'en 
" à dite vers l’an mille trois cent quarantc- 
* 3 44- deux. Car Ils enooyerent fecreçcment vers luy 
Souleuçmf t [* Eucfquc de Coronc , A Jean Sidéré , qui 
des Saiets eftoit P vn des Goouerneurs des places que les 
de laPrinci- François tenoient en ces quartiers-là, lefquel» 
pauté d’A-* xpoferent leur charge à lean Cantacuzene 
chaïe con- Grand Domeflique , qoi tenoit le premier rang 
tre Cathc*en fa Cour, A luy promirent de remettre tou- 
{ine< les les places que les François occuppoient en 
ces Prouinçes, en PobeifTance de l'Empereur, 


à condition que les Gouverneurs ferolent con- ** 

feruez en leurs Gouuernemens . Cantacuzene * 344- 
fur cette Légation fit équipper vne armée na- Cathe- 
ualc pour pafTer dans la Morée au Printemps RtNE. 
de l’année fuiuante ; mais la guerre qui fur- 
iiinc entre luy A f Empereur Caloiean fotj 
gendre , rompit les defteins d c cette entre- 
priiè ■ 

VI- D’ autre part, Orchan Sultan des Turcs SccondcLl- 
profirant de cette diicordc , continua fies pro- puc contrc 
grés dans l'Afie. [b) Cantacuzene fe voyant f e Turc. 
prefqoe abandonné des Grecs. Pappella à fon 
fecours , A Ipy donna fa fille Théodore en 
mariage , A auec ce renfort fe maintint long- 
temps contre fies ennemis .- ce qui donna occa- 
llon à l' Impératrice Anne de Sauoye , mere 
du icune Palcologue , qui gauucrnoit l'Etat, 
d' auoir recours au Pape Clem- VI- auec pro- 
mené de foflmettre I" Empire à I* obe/ffancd 
de l’Eglife Romaine - Le Pape publia vn» 

Croifade contre les Turcs qui eftoient dans 
l'armée de Cantacuzene , prenant pour pré- 
texté , que s’ils profpcroient dauanrage ils 
païferoienc dans l' Italie • ( i ) En fuite dequoy 
les Princes Chrétiens , qui auoieht leplus d’ in- 
rereft de rompre les defteins du Turc , A' 
d empêcher fes progrès, firent vne Ligue en- 
tre eux , A équipperent vne puiffante armée 
navale • Le Pape y fournit quatre galeres , les 
Vénitiens cinq, le Roy de Cypre quatre, Ni- 
colas Sanudo Duc de Nixia vne , les Cheua- 
liers de Rhodes flx • Martin Zacharlaa com- 
manda celles du Pape , Pierre Zeno celles des 
Vénitiens, EdofiardSire de Heauieu celles dn 
Roy de Cypre - (k) Le Pape inuita Robert 
Prince d’ Achaïe d'entrer en cette Ligue , A 
de fournir deux galeres, comme ayant vn in» 
tçreft particulier à la conferuation de l' Achaïe 
qui luy appartenait , A où les Turcs faifoient 
Uxiucnc des courfes ■ Il ccriuic mefmes à ce 
fuiet à l' Impératrice Catherine , qui gouuer- 
noit cette Principauté au nom de fon fils , A 
qui auoit offert de contribuer à eér armement, 

À la pria de faire en forte qu* il ft ioignit aux 
autres Princes. Henry Patriarche dé Conftan- 
tinople , Latin , Ëuefque de Negrepont , Lé- 
gat du faint Siégé , fut choifi pour conduire 
l'armée nauale : A parce que les diuifions qui 
eftoient entre le Doc Gautier A les Franco»* 
d* vne part, A ksCateJansdu Duché d‘ Athè- 
nes, qui fe faifoient appciler la grande Com- 
pagnie , facilltoient rentrée des Turcs dans^ 
la Grèce . (/) le Pape luy dont.» ordre d* éta- 
blir vne bonoe paix entre eux. Mais les Ca- 
rdans n' y auoient pas grande inclination, quoy 

J jU'Ils témoignaient beaucoup d‘ enuie de le 
aire abfoudrc de P excommunication qu'ils 
auoient encourue depuis Jcor vfurpatien . (*») : . } 

Ce qu'ils firent aie» parérre , lors n ï ils pri- 
rent le Patriarche Henry partant par Athè- 
nes , d’employer fon crédit à cèt effet ver* 
le Pape BenoHl Douzième . Le luccé* de cet- 
te Ligue des Chrétiens contre le Turc ne tiic 
pat beaucoup auantageux ■ ( ») car le Patriar- 
che A Martin Zacharie Capitaine Génois, 
qui cotnmandoit les galères du Pape , cftano 
arriuez auec douze vaiflVaux do guerre à 


(a) Laça- /. j. p. lit. edi;. Ref. Tbranz- /.a. 
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(b) lie tu d. XU- l*m. j. Ep* f et rH. lay. lit- 
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( d ) lu- XXII tem. 9. part, s- Ep. jet- 1 j j. 
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f fl Carttidot. bifi. f-tc- 1 6. 

( g ) Canucuz. I. j. r. s 1. r 1 
( h ) Gin/l ta. Ne b. Au di Geaua U 4. Ri taie, 
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r Smyroe , que ceux de Germes auoient enleuc 
* 34Î- peu auparauant aux Turc* , y furent aufli-thc 
'C A T fi E- afliegcz par Morbaflàn . Ils s* y Jcifendirent 
RIÜE» aucc beaucoup de vigueur , mais s’eflanc va 
peu trop auanrcz dans vnc fortie , tandis que 
leurs gens s' amuioienc au butin , les Turcs 
vinrent fondre fur eux , A les deflirent - Le 
Légat , Martin Zacharias , A plufieurs des 
principaux Chefs y lailïcrcnc la vie - Canca* 
euzene dit , que le Légat fut tué en difant la 
MelTc en I' Eglife Métropolitaine ; (a) ce 
qui ne peut élire , veu que les meilleurs Au- 
teurs affleurent que la ville ne fut pas prife en 
ce temps-là par les Turcs - Cette deifaite ar- 
Tiua le le dix-feptiéme iour de Ianuier l’an mil- 
le trois cent quarante-cinq . ( b ) Le Pape l'ur 
cette mutuelle enuoya Bertrand des Baux Sei- 
gneur de Courtefon , pour commander les ga- 
lères du faint Siège au lieu de Martin Za- 
charie , A ayant nommé Raymond Saquet 
ï uc (‘que de Theroücoe pour exercer la digni- 
té de Légat en cette armée , il luy enjoignit 
<le moyenner la paix entre Gautier Duc d' A- 
thenes A les Citelans de la grande Compa- 
gnie - Mais le Roy Philippes de'Valois n‘ ayant 
pas voulu permettre quel'Euefque de Teroüe- 
ne quittât la France , le Pape conféra la di- 
gnité de Légat à François Archeuefque de 
Candie , & créa Humbert Dauphin de Vien- 
nois , Capitaine General du fainte Siégé Apo- 
ilollque , 6c Chef de l'armée des Chrétiens 
contre les Turcs , par fes lettres données à 
Vllle-neuue prés d' Auignon le vingc-dnquio- 
me iour de luin l’an mille trois cent quaran- 
te-cinq . ( c ) Cantacuzene écrit que le Dau- 
phin enuoya Barthélemy fon Ambalfadeur pour 
conférer auec l'Imperatrice Anne de Sauoye, 
& que lors qu' il efloie à ConJlantioopIc la 
ville fut pTite par le mefme Cantacuzene. 
( d ) Les Hifloires de Geones attribuent au 
Dauphin plufieurs cuencmcns arriuez en cetre 
guerre , qui doiuent dire attribuez à Martin 
Zacharie - 

. VII- (r) L’Imperatrice Catherine s’eflant 
1 34 6 - retirée en cét entre-temps en la ville de Na- 
Mort de pics, y décéda au commencement du mois d’ 
rimperatri- Oûohre l'an mille trois cent quarante-fix , 
ce- peu auparauant que Louys Roy de Hongrie 

•rriua dans le Royaume de Naples , pour 
venger la mort funeiie d* André Roy de Si- 
cile fon frère , qui auoit cité miferablement 
& indignement étranglé par les pratiques de 
Edit. Tarif. U Reync Icanne fa femme - (/) Elle ne fut 
f*t - exempte de foupçon d’auoir trempé en 
cette ccmfpiration , pour fauorifer les dclfeins 
de Louys fon fécond fils , qui auoit bonne 
part dans les bonnes grâces de la Reyne qui 
le vouloir époufer , comme elle fit depuis - 
( l ) A quoy l’on tient que 1’ Impératrice fut 
portée par Nicolas Acciaiuoli Gouuerneor de 
Louys , 6c (b) qui auoit vn tel afeendant for 
fon cfprit , que la médifancc do temps publioic 
oujcrtement , qu’il y auoic des amours illici- 
tes entre eux • 

p - -- VIII- Robert fils aifné de cette Princefle , 
RT luy fucceda aux droits de l'Empire, 6e com- 
1 *" mença à prendre le titre d‘ Empereur de Con- 


ftantinôple feulement après fon decez , auant 
lequel il fe qualltioit Prince d’ Achaïc de de 1 34“- 
Tarente , Defpoce de Romanie , Comte dcRoBERT 
Cephalooie 6c de Zanthe . (/) Et auec cet- IL 
te qualité 11 afCfia à 1’ hommage que la Rey- 
nc Icanne fit en prefence du Roy Andié fon 
mary pour la Sicile , en 1‘ an mille trois cent 
quarante-trois . Il auoit hérité de la Princi- 
pauté de Tarente par la mort de fon pere , 
de entra dans la ioGyflance de celle d* Achaïe, 
de des autres Seigneuries fi tuées dans 1’ Empi- 
re , par le dclanfemcnt de Ican Duc de Du- 
ras fon oncle . (k ) lacqoes de Sauoye filial- 
isé de Philippes Prince de Piémont , réveilla 
fes prétentions fur 1a Principauté d' Achaïc , 
laquelle U pretendoic luy appartenir du chef 
d'ifabclle de VilJe-HardoQin fa mere , 6c fit 
en cette année de grandes inilanccs vers Louys 
III- Roy de Naples , pour en obtenir la re- 
ftitution , ec que le Roy luy promir , mais 
elle ne fut pas executce • Ce qui lue caufe Prétentions 
qu'il fe refolut d’expofer fes droits en vente, des Ducs de 
( l ) Car nous liions que le Pape Innocent Piémont fur 
VI- follicita Roger de Pins Grand MaÜlre de Achaïc • 
l’Ordre de S- Jean de Hierufaiem , d’enten- 
dre à 1* acquifition de cette Principauté de 
lacques de Sauoye , Prince de Piémont, qui 
la vouloic vendre , Se mefme commanda à 
Guillaume de Mailly Grand Prieur de Fran- 
ce , 6c à Robert de Chaslus Grand Prieur d’ 

Auuergne , Lieutenant generaux du Grand 
Maiilre , de tenir vne aflàmblée en la ville 
d’ Auignon , pour pouruoir aux moyens de 
trouver de l’argent - Le Pape efperoit que cct- 
ce Principauté qui eftoic déchirée, 6c attaquée 
de tous collez par les Turcs , ertant en la 
pulleiTion de ces Cheualiers , fe maintiendroic 
aifemenc foûs leur obéi liante , tant à caufe 
de leur pouuoir fur mer , qu'à caufe qu’elle 
n'cfloit pas éloignée de l’ Isle de Rhodes , ou 
ils faifoieur leur refidcnce • Ce deifcin ne fut 
pas efleûué , à caufe du deccz de Iacqucs fur- 
uenu peu après, mais bien depuis par Fernand 
d'Heredia fuccélfcur de Roger- 
IX- (m) L’année fuluante l’ Empereur Ro- 1 347* 
berc c pou là Marie de Bourbon fille de Louys Mariage de 
I. du nom Duc de Bourbon , A de Marie de Robert - 
H.itnaut - ( « ) Le Pape Clément VL en ac- 
corda les difpenfes le feptiéme iour de luil- 
let , A le neuuiéme iour de Septembre enfid- 
uanr, il fut folrmnellcmcnt célébré deuancles 
portes de T Edifie de S- Iean le Maieur depag. îéS- 
Naples -, ou V vn 6c, l’ autre ayant déclaré * * More Re- 
qu'ils enteodoient viure félon la coûrume deigalium Ç? 
Princes do Sang de France , Robert ayant Fruncorum 
égard à l’illuflre excraéllon de Marie , lu y ivre vttntei t 
accorda en douaire en face de Sainte Egli -ficut Ipfi ca- 
fé * auec vn coûteau plie , fuiuant la coûtit-ran» m>bh 
me des Princes du Sang , 6c d’ autres nobles dixervnr . 
du Royaume , qui viooienr félon le droit des * Per Culte!- 
François , fur cous fes bicos fit irez tant dc-fem fiexum 
dans que hors le Royaume de Sicile , deux iuxta moreut 
mille onces d’ or par an , pour en ioûyr en Regnllum 6t 
cas qu’elle n’eût aucuns enfant de fu\> maria - ailorum lo- 
ge , A de mille en cas d’enfanj , A fi \ctblllum regttl 
enfant venoient à decruer de deux mille, dont hrre Franco- 
il y en auroic mille aflignex fur la Principauté non vluea- 

tlum. 


(a ) Cortufior. blfi. Ile. jg. Cbroa- Wrfavg. 
(b) Clem. VLtom. yEp-feer. 96). 969. tem - 
4. Ep - 1 II. Vtta Clem VI PP. I VllUnl lu. 
c- jt- Maté. VilUnï I. t . c. a j- IJ! trie Pifioltfi 
p • 19*- 

( c ) Cmntaeuz. I. 4. e. 

( d ) Felitta . Blxarr. Gtufiin. 

( e ) t VUUtü I. sa- c. 74. 

( f) I d. /- 11. c. jo. 

Blfi. de Confiantptep. 


(g ) Math- Pillait I /. u. c. g. /. 5. c. (■ 

(h)I .VHtani. 

( 1 ) Summonrel ). 

( It ) M. Gukbenon en fon Blfi ■ general, de U 
| Mai/on de iaueye , non encore imprimée . 

I (l ) Hlfi- des Cbeual. de Mil tbe /. j. eb.tp. 4- 
( m ) Titres de ta Chambre des Comptes de Pa- 
ris , Armoire Bourbon. 

I (n) Bzou. 1 347. n. sS- 
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- de Tarente , de mille fur l' Iilc de Corfou , 

4 347- gc fur le Cointé de Ccpha Ionie • Ce qui fe fit 
RoitXTcn prefcnce de Louys de Tarente , du Dac 
II. de Dura* * Prince* du Sang , de* Archcucf- 
* Refaits. que* de Saleme de de Tarente, de 1' Euefque 
de Muxo , du Comte de Montcayeux , de 1’ 
Admirai , du Comte Camerier , de Robert de 
Saint Seuerin, d' Amel de* Baux t du Comte 
de Caiettc , de Nicola* Comte Palatin de de 
Noie , du Comte de Mirabel , de Nicoli* d' 
Alifi Cheualicr Martre Rational de la gran* 
de Cour . de Iean Baril iis , de Barthélémy 
Caraccioli dit Caraffe , de Iean de Arriano, 
de Raymond deMoopefat, de Iean Siripand, 
de Martin Caracxiol , de Gérard de Alcoi , 
de Pierre de Fontenay , de Leonard de Toc* 
co , de Pierre de Tocca , de d’André de Li* 
gorio de Naples Chevalier*. Robert luy don- 
na encore depuis vn revenu annuel de mille 
cinquante onces d’ or , qu’il luy affigna fur 
fe* terrçs de Tarente, J’Otrantc, de Ncrito- 
no, de Genulio, de Gallipoto , de Matera, 
de MaiTafra. de Villanoua, d'Hollunio , de 
autre* , par lettres du vingt deuxième iour d' 
Aoutl 1* an mil troi* cent cinquante cinq . 

Le* Seign. X- Ce contraû de mariage nou* découvre 
François vnc remarque qui mérité obfcruation , qui cil 
habituez au que non feulement les Princes du Sang de 
Royaume France , mai* encore le* noble* de le* Gen- 
de Naples tilshomme* qui s allèrent établir au Royau* 
vfoient du me de Naples , fe rcfcrucrcnt la faculté d' vler 
droit de de* des coûtâmes de des loix rcceuès en France, 
coûtâmes de ne voulurent point *’ afluietir à celle* de 
pratiquées ce Royaume. Ce qui 1e fit fuiuant l’exemple 
en France • pratique de tout temps dans les Gaules, (a) 
lcfquclles ayant elle enuahic* de peuplées par 
diuerfes nations étrangères , les peuples qui Ja 
conquirent fe comeruerent leurs loix & leurs 
coûtumes • Ce qui te iuftific principalement 
par les loix que les Roy* Goths voulurent 
dire obferuéct dans ta partie des Gaules, qai 
citait fuiette à leur obeyflaoce - Car Alaric 
ordonna que les Gotht naturels , ou les iflu* 
d' eux dcincurans dan* l’ étendue de foo Royau- 
me obferueroient U Joy Gothique , qu' Eua- 
rix ion perc a voit rédigé par écrit , & pu- 
blié ; de quant aux Romains, ou les anciens 
habitant du pays, qu’il* ferolent régi» de gou- 
ucrr.cz par la loy de» Romains : & l'effet de* 
quoy il commanda à fon Chancelier Anian , 
de faire pour leur vfage vn extrait du Code 
Theodollcn , qu’ il fit publier à Aire l'an vingt- 
deuxième de fon régné , foû* le titre de Loy 
Romaine ■ Le* Bourguignons firent le meirne 
F. dit, Psrlf.cn la des Gaule* qu’ils occupèrent: 

t*!- ifa. car Gondebaud Roy de Bourgongne arrêta en 
' 4 la ville de Lyon la loy de* Bourguignons , 

appelles Gondcbaude par Charlemagne A : 
Hincmar , de ordonna que le* affaires des Bour- 
guignons entre eux , de celle* qu'ils auroient 
auec les Romains, feraient jugées fuiuant icel- 
le , de en tnefme temps fit compiler par le 
Iurifconfulte Papian vn abbregé des loix Roe 
maioes, pour la dccifion des affaires de* Ro- 
mains encre eux , de voulut que le* iupemens 
fulTeiu rendus coniointcraent pai vu Comte 
Bourguignon , de vn autre Comte Romain. 
( b ) Ainfi les François laiffan* la loy Romai- 
ne pour 1' vfage des originaires Gaulois , de 
pour la dccifion des affaires EcdeGafliques , 
retinrent pour eux leurs anciennes coûtâmes, 
de les loix Saliques , qui furent corrigées pat 


NSTANTINOPLE 

les Roys Clouis , Childcbert , de Chlotalre , ’ 

de tournées du langage vulgaire en Latin par I *47- 
Ordonnance de Charlemagne : lequel ayant R O B E R. T 
reüny en fa perionne tous les Etau qui ap- IL 
partenoient aux François , aux Bourguignons, 
de aux Wifigoths , continua à chacun d’eux 
le bénéfice de leurs loix de de leurs cothu- 
rnes , (c) qui n' cftoient pas fculemcut dirtin- 
guées par Prouinces de par territoires , mais 
encore parles races des perfonocs, de par vnc 
ancienne origine des familles , a in u que l'on 
peut remarquer dans les loix Saliques t Gothi- 
ques, de Bourguignonnes, ( d ) dan* Fredcgair 
re de Jcs ailes de Dagobert ■ Cette different 
ce de loix s’ cfl conlcrucc iufqucs à U déca- 
dence delà féconde lignée, que l’état des af- 
faires publiques commença à changer la face , 
à caufe de l’alteration qui arriua en l’autori- 
té Royalle , par l’établilTemcnt des Gouver- 
neurs héréditaires, où les Seigneurs dreifereoc 
des loix de des cothurnes particulières à leur 
fantaifie Mais lors que Jcs François ont fait 
quelques conquêtes , Us y ont touiours porte 
leurs loix, comme ils firent en la Terrç-Saift- 
te, de au Royaume de Cypre, où ils rédigè- 
rent par écrit les Statuts de vlages qui ertoienc 
rcçcus , de pour la plûpart tirez des coûtumcs 
generales de France- Rhamufio affilie que 1’ 

Empereur Baudouin I. les fit apporter du Ro- 
yaume de Hierufalera, pour les faire obfcnxr 
dans l’ Empire de Conltanünople , de régler 
fuiuant la teneur d’ iceux les feruices des fiefs 
de des vaffaux ■ Par la mefme raifon les Vé- 
nitiens, les Génois, de les Pifims qui s’habi- 
tuèrent à Conilantinoplc foûs l’Empereur Mi- 
chel Paleologue , voulurent fe referucr la fa- 
culté d' vfer des loix de (eus pays, de ne s’ al» 
fuiettlrcnt point à celles des Grecs. 

XL Marie de Bourbon eftoit pour lors véu- Premicrma- 
»vc de Guy de Luzignan Prince de Galilée , riage deMa- 
fils affilé de Hugues IV. du nom Roy deCy- rie de Bour- 
pre . ( t ) Le Traité premier de ce mariage bon . 
fut pafl'é en la Chappellc du château de Bour- 
bon , le vingt-neuvième iour de Noucmbrc l’ an 
mil «ois ceat vingt-huit , entre frère Marc * 

Euefquc de Famagouile de de Tortole, Pier- * 
re de Mentolif Cheoalier BoureifJerdu Royau- 
me de Cypre, de Lambcrcm de Bologne Cba- • -3 

noine dç Famagouile, Arabalfadcurs du Roy tjC* 
Hugues , dt LouyS Duc de Bourbon , en con- 
fequencc duquel les épouiailles s’ en firent par 
Procureur en la mefme Chappellc, le Vtagdfi- 
me iour de Nouembrc enluhunc . Ce Traité i 

fut ratifié par le Roy Hugues , le quatrième . * 

iour de laouier l’an mil deux cent trente, 
en prefcnce de Pierre Patriarche de Hierufar 
lem, Adminiffrateur de 1’ Eglife de Nemocic* 
de autres . De ce mariage nafqoit Hugues dè 
-Luzignan Prince de Galilée , qui fut. exclus 
de la fucceffjon du Royaume , par le Roy 
Pierre fon oncle , à caufe que U reprefentatioo 
en ligne directe n’ auoic point de lieu en ce 
-Royaume • Il le voit des Lettres de ce Prin- 
ce expédiées à Rome , le feizicme iour de 
lanuicr l’an mil trois ccne foixantc-dix , par 
lefqucllcs en prefencc d’ Amedée de Ioinoil- - A 

le , d: de Mathieu de Humieret Cbeualiers , 
il renonce à la Régence de au Bail du Royau- 
me de Cypre , qui luy eftoit déféré par les 
Etats apres Ja mort de fon oncle Pierre L 
du nom , qui auolt laiifé vn fils auffi nom- 
mé Pierre , mineur de quatorze ans , comme 


Î a ) Wjtù» . 

b 1 GtjU D.'toévnj c. jy. Ltx SJ. U:. 43. J 
c) CapJt.CarolIC.p. },4. jjo. 

( d ) Gtfl* Dapbcru c. j*. 4 S. Fredeg- fi 


| *4. aï. 7Ï- 

J ( c ) Titra originaux de U Chtnrbr. des Com- 
j plts de Parts • 
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' le olus proche parent de ce ieune Roy, s'ex- 
1 3 47 * culant (ur fe< empêchement légitimés. Il moo- 
]t o ■ El. Troc vers l'an mi) trois cent quatre-vingt-iî x 
II. fans pofterité, & muant Marie de Bourbon fa 
cnere . (a) FroiiTart s’eft mépris lors qu'il a 
crû que Marie eût la qualité d’ Impératrice , 
à caufe de Ton alliance auec le Prince Guy 
fon premier mary . 

Robert esw XII. A peine r Empereur Robert eût ache- 
uoié prifoo- né les folemnites de ion mariage, qu’il fe vit 
nier en priué de la conucrfation de fa nouiselie ét>ou- 
Hongrie . le. /b) Car le Roy Louys de Hongrie eltant 
entre à main armée dans le Royaume de Na- 
ples , pour vanger la mort d" André Roy de 
Sicile (on frere , il fit arrêter ce Prince, qui 
T eftoit venu trouuer en la ville d’ Auerfe auec 
fon frere Philippes , Charles Duc de Duras , 
Louys A Robert frcres de ce Duc , qooy que 
d'abord il les ede reçeu A traité artct clulle- 
oent : A ayant (ait décapiter le Duc de Du- 
cas , il fit conduire les autres en Hongrie ■ 
(g) L’ Impératrice fa femme fe retira au mef- 
me temps du Royaume de Naples , à delfein 
de retourner en France , A paifa par Floren- 
ce , où elle fut receuë auec tout l'honneur 
poÆble , A logée A deffrsiée fplendidement • 
-, i ■ La commune de Florence écriuit enfuite au 
13484 Pape Clement VI. en (âfaueur, pour le prier 
de s’employer vers le Roy de Hongrie, pour 
la déliorance du Prince fon mary , A des au- 
tres Princes du Sang do Sicile . ( d ) Ec elle 
mefme ayant pris refolutionen l’an mil trois 
cent quarante-huit de pafler en Hongrie , pour 
folliclter la liberté de fon mary , elle en fut 
détournée par le Pape , qui luy donna âuls qu'il 
eftoit à craindre que l’on ne luy refait le 
palfmge dans ce Royaume . / t ) Robert , A 
les autres Princes do Sicile demeurèrent étroi- 
tement gardes l' efpace de quatre ans A plus , 
A iniques en l'an mil trois cent cinquante- 
deux , que la paix ayant efté conclue entre Je 
Roy Loays , A la Reyne Iemnne de Sicile, 

S r T emremife du Pape Clement ils furent 
1 jurez. À mis en liberté vers le mois de Se- 
tLtit. rarjj. , | 4 ran ç 0n dont ilseftoient conuenui, 

f>â£- 17t. | eof 4 y 10t e fjé rcmife par le Roy de Hon- 
grie à la recommandation A à la nriere du 
Pape - En fuite dequny Robert, Philippes fon 
frere , A Louys de .Duras arriucrent à Veni- 
fe, A ptenans leur chemin par Rome , vin- 
rent au Royaume de Naples . Robert de Du- 
Robert *** jjui k qualifioit^ Prince de^ laMorée^vint 
Prince de la * 

Moréc- 


France , où cftant aniué , il appella en 

duel Louys Roy de Hongrie , luy imputant 
d'auoir à tort A fans raifon fait mourir fon 
firere ■ Il le trooua incontinent après à la fui- 
te du Roy lean en la funefte bataille de Poi- 
Hiers , où U perdit la vie en combattant vail- 
lamment. (/) Robert cftant retourné en Ica- 
lie , châcun apprehendoit qu’ il ne remuât , A 
qu’il n‘ excitât quelques troubles contre le Roy 
Louys Ion frere , oui auoic époufé 1 a Reynn 
Ieanne , A auoic efle la principale caufe de fa 
détention par l’ affadi nat commis en la per- 
fonne du Roy André , dont il auoit efté l’ au- 
teur: (g) mais Nicolas Accialuoli , perfon- 
nage de grand efprit , qui fut depuis grand Sé- 
néchal du Royaume , loûs la conduite duquel 
1 ’ vn A f autre quoient efté élevez , fit G bien 
qu’il moyenna vn accord encre ces deux Prin- 


ces , perfuadant au Roy Looy-s de faire part 

â Robert fon frere aifnu du Goouernement du H M- 
Royaume, A d’augmenter fes appennages R o B E R T 
dont il pflcfubfifter, A viure honorablement, II. 

A entretenir la dignité d' Empereur. 

XIII. (J) Qo.Ique-ie.tipt .prés le Ko, I n (l;. l „ion 
Louys fon frere inftioia vn Ordre de Cheua-j e r Ordre 
lerie , dit del Nodo , ou du feint Efprit <t* du Nœud. 
droit dtfr , qn' il compofa de trois cent Che- 
ualiers , au/quels il fit porter fur la poitrine 
vn Nœud d' or ou de pierreries en ligne d’étroi- 
te A cordiale amitié . La première ceremo- 
nie s'en fit le ioor de la Pentecofte , en mé- 
moire de ce qu'à pareil iour il auoit efté cou- 
ronné Roy, A fe parta anec de grandes ma- 

S nificer.ces, tous les Cbeualiers cftant reuétug 
e cottes d' armes de mefme couleur , rehauf- 
fées de perles A de pierres pretieufes . Le 
Prince Robert eftoit lors abfcnc , A le Roy 
luy auoit referaé vne de ce s cottes d'armes, 

& vn nœud de grand prix . Eftanc arriué à 
Naples, il le Dru d’accepter céc Ordre , A 
luy prefenta la cotte d'armes A le nœud; 
mais Robert rtfufa de veftir la cotte d’ armes , 

A la donna , enfemble le nœud , à vn de fes 
Gheoaliers, dlfant au Roy, que quant à luy 
il portoit le nœud de l’amitié fraternelle au 
cœur . Cette réponle piqua vn peu le Roy , 
mais comme il eftoit d'vn naturel timide, A 
d’ailleurs ayant du refpelt pour Robert qui 
eftoit fon aifné, il diffimula ion déplaifir, A 
n’en témoigna aucun reffentiment . Car en 
ce mefme temps le Duc d' Athènes (on beau- 
frere ayant fufclté à Robert vn different auec 
Dom Diego de la Ratta Catelan de nation, 

A Comte Chambellan du Royaume A de Ca- 
ferte , qui eftoit fort bien venu du Roy poux 
fa fidelité; le Roy pour déférer aux fenrimens 
A à la paflion de ion frere , non feulement 
chaffa le Comte de la Cour , mais encore ac- 
compagna Robert auec quelques troupes , pour 
le poutfularc iufque dans fea terres , où il ■' 
eftoit retiré . En laquelle expédition 1 ’ vn A . 
l’autre acquirent peu d’honneur, ayant efté " ‘ 

obliges d’abandonner le Comte , qui après 
auolr fait diuerfes cooxfes iufqucs auprès de 
Naples , retourna en fon Comté , où il vécut 

'"xiv* Le rang que Robert tenoit dans le L’Empe- 
Royaume , fut caufe qu’il ne fongea point à reorRobere 
faire aucune conquête , ny de paffer dans la nommé dc- 
Grece durant tout le cours du Règne de fon uint .l c Roy 
frere , aimant mieux viure en repos dans fade Sicile. 
Etats où U poffedoit de grands biens , A où 
le titre d' Empereur , quoy qu' imaginaire , 

Joint à fon droit d’aifnefle, luy conferuoit la 
prerogatlue fur le Roy Louys fon frere pulf- 
né , que de s’ engager dans de fâcheufes guer- 
res , A dans des cntreprlfes. donc les éuene- 
mens eftoient incertains. Cesâuantagcs d’hon- 
neur fe reconnoiflenc par ( i ) la Commirtion 
du Parlement de Paris , du deuxième Iour d' 

Aouft l'an mille trois cent cinquante-cinq, 
addreflante au Roy d’ Arrsgon , à ce qu’il fcc 
iuftice à l’Archeuefqoe de Salerne Ambaffa- 
deur de l’ Empereur , de l’ Impératrice de Con- 
ftantinople , A du Roy de Sicile , qui auoit 
efté dérobé A pillé fur mer par les Arragon- 
dois; à faute dequoy , il deliurçroit fa Com- 
mirtion de Marque A de reprefailles ; auquel 


( a ) Proiffert. 4. vol. CL «J. II. 

( b ) Tbmrocz. P toi. dt Luge . 

(c) VilUui U IX- €• il*. 

(d) Biouhu . 

(t) l Villa* l s»- e. il J. M Vil Uni L%. 
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( i ) Mer//, de Per! t me et Olim • 
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~ — aûe r Empereur 8c -l' Impératrice de Cooflan- 

• 3 S 3 • tinoole font nommez deuant Je Roy de Sici- 
R o B E R T le • Par fa longue détention dans la Hongrie , 
1 1 ' & fon feiaur au Royaume de Naples % la Prin- 

cipauté d' Achaïe 8c de la Morée demeura 
fans deffenlc , & expoféc aux iocvrfior.s des 
Turcs . ( a ) Les places que les Grecs y te- 
noient ne furent pas exemptes de Jcurj raua- 
ges , ce qui obligea l'Empereur lean Car.ta- 
euxene d’enooyer en l'an mille trois cent cin- 
quante-trois le Defpote Manuel fon fils puif- 
r.é dans la Morée * pour donner ordre aux af- 
faires , 8c tâcher de rétablir le déplorable é'*c 
de cette Prouioce déchirée d’ailleurs par les 
diuifions & les guerres inteftincs de diuers pe- 
tits Princes qui la polfedoienr , en forte qu'el- 
le ciloic prefqoe depourueuc d' habitant - Ma- 
nuel Cantacuzcne fit d' abord alliance aoec 
les François qui obeïiToient au Prince d’ A- 
. chaïe, (c’eft ainfi qu’ ils appellent la Morée) 

écablit la concorde entre les Gouucrneurs des 
places , te purgea la mer des Py rates Turcs 
qui l' infeftoient . Mais ayant donné U condui- 
te de fes vaiiTcaux à Lampudc , ce Seigneur 
Grec fe rendra contre luy , s'allia d« Fran- 
çois , & entreprit de le charter de la Morée • 
Toutefois Manuel fie fi bien que les Grecs 
l' abandonnèrent , 8c fe rangèrent derechef foûs 
fon obeïfîanre , éc que les François qui eftoionc 
fuiers du Prince quittèrent fon alliance « traic- 
terent aucc luy , Ce furent depuis bons amis. 
Enl'oite dequoy Manuel les altifta « tant con- 
tre les Turcs , que contre Roger de Lauria 
qui commandait aux Catelans de la Beotie • 
Drlpotesde XV. Manuel efl le premier des Grecs qui 
la Morée- ayt prit le titre de Defpote de Ja Morée, ou 
du Pelopcnnefc , qui luy fût donne par fon 
pere vers l'an mille trois cent quarante-neuf- 
, , (ù) Chalcondyle de Phranzes le qualifient 

Eait. j arlj. p oc dc ^ifu^ra v ou de Sparte , qui i-ftoit l’ an- 
P a l' * 7 Î- cienne ôc fameufe Lacedemone - (r) La fille 
de lean de Luzignan , qui fut depuis Roy d' 
Arménie, & qtre'les Auteurs Grecs nomment 
ordinairement Sire -lean t luy fut accordée 
en mariage du viuant de l'Empereur Andro- 
nique le ieuoe . Le Traité ayant elle rom- 
pu, il époula wie Dame de Bulgarie, (d) 8c 
mourut le iour de Pafques , l'an mil trois cent 
quatre-viDgt - II eût pour fuccelfcur au Dcfpo- 
tat de Sparte (e) Théodore Palcologue , fiU 
puifnc de 1 ' Empereur lean Palcologue, lequel 
voyant qu' il ne ponuoic pasdetfendre de garder 
fes places contre Baiazet Sultan des Turcs, 
vendit aux Cheualiers de Rhodes la ville de 
Sparte , dt celle d' Argos aux Vénitiens . Malt 
les habitant de Sparte n'ayant pas voulu ac-i 
ceptcr le gouoemement des Cheualiers , il fut 
contraint de la reprendre. Ellant décédé lans 
enfan* légitimes , (/) Théodore Palcologue 
Delparc de Selyurée fon new» fils pqifné do 
l'Empereur Manuel , tint cette Principauté - 
(g) Il époufa Clcope de I' Ulufire famille des 
Malateflesen Italie , qui dcceda l'an mil qua- 
tre cent trente-trois , en 1* honneur de laquel- 
le ( é ) le Cardinal BcfTarioo , de ( i ) Geor- 
ges Gemifle firent des oraifons funèbres , où 


elle cil qualifiée Impératrice. Théodore eflan't ** 
uiort de pelle en l'an mil quatre ccnt qua* *• * f 3 
rante-huit. Ion frère Conllantin loy Iuc*Rober f 
céda , de ccluy-cy ayant <11 é élcué à l' Empi- Li- 
te » (*) Demetrius fon autre frere fut fait 
Deipote de Sparte , foûs lequel Mahomet- lit 
fe rendit roaijlrc de tcute la Moré* , prenant 
l occafion des diuifions qui cltoient entre D*- 
metrius de Thomas fon frère - • 

XVI Les VenRiens de les Génois eftoient u rf . A . 
toujours en guerre., (m) de mefmes il fc liura „ 
vn combat naual entre eux , où les Génois ^ 5 P 
qui alioienc en marchandtfe perdirent dix Ga k 
lerer de quatorze qn'ils auoiem, foûs la con- 
duite de Nicolas de Magnerri, les autres qua- 
tre fe fauuerent au Port de Chio . Phllippes 
Dona Podeftat de la part de la Republique de 
Gcnnes en ectie Isle , fit incontinent armer 
neut Galères , de pour tirer fa reuanehe des 
Vénitiens, vintalficger la ville de Negreporw , 
la prit 4 Ja pilla, & obligea le Podellat Tho- 
mas Viaro de prendre la firite . Trois autrt» 

Galères de Chio prirent en mefme temps lue 
les Vénitiens 1 * Isle de le cbktcao de Oa- (a) 

Les Vénitiens d’autre part commandez par 
Nicolas Pifan, firent voile aurc quatre Galè- 
res vers le Bourg de Galatha, que lesGenok ■ 
tenoient, de le fuprirentdc nuit, mais le ionr 
cflant veou , ils en furent tedulTez - Ils y 
mirent enfuite le fiege, de firent alliance auet 
1 Empereur lean Cantacuzeae qui tenait Con- 
flantinople , par 1 ’ cmremife.de lean Ddafeia , 
qui v fut enuoié à cét effrt . Sur cette nouuel- 
1 c, les Génois envoyèrent Piyrn Daria aucc 
vue armée naualc vers Conflantinople , lequel 
ayant rencontré les Vénitiens qui auoient lo 
ué le fiege lur finis de fon àrrtuée, leur don- 
na la chalTc iufqoes en f Isle de Negrepont , 
où il les tint quelque temps aflicgcz , mais 
lé déifiant de venir à chef de fon cnrTeprlfc . « ,- 4 
il continua lui» voyage vers Galatiu , où Can- ‘ 
tacuzenc conuouoit le fiege , de apres auoir en- 
leué en chemin la ville d' Heracléc , il l'obli- 
gea de fe retirer - ( « ) Nicolas Pifan fe voyant - 
dégagé des Génois , partit aufli tôt pour Ve- 
nde , équippa vnc autre flotte comparée de foi- 
xintc Galcres , dont il y en auoir quarante- 
quatre des Vénitiens , de vingtdîx des Cate- 
lans, que le Roy d' Arragon âuoit enuoyé pour 
fc joindre aux Vénitiens , en fuite du Traité 
fait aucc eux 3 l Barcelone au mois d' Anuft , 
fan mil trois cent cinquamc-vn . (p) Ponce 
de Sainte Paix, mal nommé par aucuns deS- 
faul commandait les vaiffeamr Otelans , de 
auoir ordre d' obéir en tout ù Pifan . S’eQant 
rois en mer, ils arriérent en l'isledcSapien- 
za , où l'armée naualc de lean Caocacuzene 
Empereur commandée par Conllantin Tarcha- 
niote Admirai les Joignit. Payeo Poria t-fioit 
cependant au Port de Calcédoine , vis à vis 
de Conftantinopfc - Les deux armées ellant 
venues aux mains, les Génois forent d'abord 
défaits , mais comme les Vénitiens & Jes Ca- 
telans les pourfuiuoient , ils tombèrent datif 
des bancs de làble qui fonr aux courrons 
de Cooilantlnople , où Us perdirent vnc parti» 
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•*" — — — | euM vajflcaux . Sur cela ks Génois qui 

1 J î J- fçauoieuc les routes de cette mer , retourne- 
|L O R £ B. T rent fur eux , achcuerent de les detfaire , 0c 
il. obligerenc les Grecs de fe retirer au Porc de 
Conftantinoplc ■ Cette bataille nauale fe don- 
na le neuuifme iour de Mars , Tan mil trois 
cent cinquante deux , de affaiblit notablement 
les forces des deux partis ■ Paul de Sainte Paix 
eftam mort peu de temps apres de regret de 
la perte de tes vaUTeaux 0 c de fes hommes , 
Boàanat Dezcoltis fut életi en fis place pour 
commander Jes Catclans . Mais Gancacuzenc 
voyant que les Génois auoient eu 1' avantage, 
de qu’ils auoient fait alliance auec Orcban 
Sultan des Turcs qui leur auoit enuoyc du fe- 
cours , de que les Vénitiens refufoicnt de re- 
tourner au combat , il fit fa paix auec eux . 
Le» Vénitiens eft a nt de retour à Venife, equip- 
perent derechef une npauelJe armée nauale de 
qaacantc-cinq vaiÛeanx lods la conduite de 
Pilân, comme firent les Catclans foils celle de 
Bernardin de Cabrera. Ceux deGcnncs firent 
aulTi vn nouuel irmcmnt de Taxante galères 
foûs la charge d’ Antoine Grimaldi , lequel 
ayant attaqué les Vénitiens vers Largberio 
en l’ Isle de Sardaigne , fat défiait par eux, 
ayant perdu quaiantc-yn raifieaux , les autres 
ayant pria la fuito vpra Gennes . Cette perte 
alarma tellement les Génois , au' Ut furent 
obligez de prendre la pfotedion de Ican Vif- 
tonti Arcbeuclque de Seigneur de Milan . qui 
leur enuoya pour foo Lieutenant general G uil- 
- laume Marquis de PaiJauicm , foûs lequel les 

13 54* Génois ; »y sut derechef mis en mer (dûs ie 
commandement de Payen Doria , de (firent 
les Vénitiens de les Cardans vers Modon en 
la Moréc - Nicolas Pifan chef des Vénitiens 
y. fut fait prlfounier auec cinq mille quatre 
ccut des Cens • EoTuice de cette viâoire les 
Gcools enleuercnt 1' Isle de Parenzo aux Ve* 
nitîens . Finalement U paix fut conclue entre 
Edit- Tarif, ce* deux Républiques par 1’ entremMe de Pa- 
pgt. > 75 - P e Innocent T*o mil trois cent cinquante- 
cinq . ■ I • 

Seigneurs de XVII* {a) Eo cette mefme année I’ Em- 
nsledcLef-pe rcar Jean Paleologue .donna fa fille en ma* 
bos. riage à François GattiHiflo , noble Génois, 

pour recompenfe des icfuiee* qu’ il hty auoit 
rendu dans les Ruertes contre 1' Empereur Jean 
Cantaciueoc (on ljcao-pere , auec l' Isle de 
Lesbos , ou de Metelin pour doc . Ce Seigneur 
eftoit party de Germes auec deux Galères 
équipées pn guerre, 0c fai fort ▼ elle dans l’Ar- 
' chipelage , à dclTein de profiter des diaifioas , 
.3 de des guerres c tulles des Grecs , dr de leur 
enleuer quelque Idc . Mars fur les belles pro- 
mettes que 1 Empereur Ican Paledogtie Joy 
fit , il s'engagea dans fon party , ayant elle 
depuis ce ccaap»4v 4 l * fuite, de en la Cour.. 
( b ) Car en l'an mil trois cent foixanre*neuf 
il l'accompagna au voyage qu'il fir en Italie, 
de fut pnelcnt à la profeflïon de foy qu’il fie 
à Rome . Ir ) En l’an mil trois cent foixan- 
te-donze, ét encore deux ans après , te Pape 
Grégoire XI- T exhorta de donner fon entre- 
mife , pour perfuader les Grecs d’cmbrafTer la 
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LA NC OIS, LIV. VIII. ijs 

Religion Romaine, de de fe Joindre auxPrln- 
ces Chrétiens qui lé deuolcnt trouuer à The- 1 3 f f* 
bes , pour conclure vne L*gue contre les Turcî .Robert 
S es enfans prirent le furnom de Paleologue , 41- 

ou du moins le ioignirent au leur, à eau le de 
•cette illufire alliance • entre lefqucls furent 
Iacqnes Seigneur de Metelin , (d) te Nico* 

•las Seigneur d' Ene , ou d' Aenos en Thrace. 

-Iacqves Gattilviio Seigneur de Me- 
telin fils de François , eft renommé particu- 
lièrement dans (r) nos H i (taire s , pour tes 
bons offices qu’ Ü rendit au Comte de Ne- 
uers, de aux autres Seigneurs François qui fu- 
rent pris à la bataille de Nicopoli l’an mil 
trois cent quatre-vingt feize , vers 8 aiazec Pre- 
mier du nom , auec lequel il auoit alliance , 
ayant employé non reniement fon crédit pour 
Jeur liberté , mais encore fourni les Tommes 
rxcefiiues qu’ils furent obligea de payer pour 
leur rançon, de les vaifTeaux de autres chofes 
neceflaircs pour leur retour en Faance . le ne 
fçay pourquoi* (/) Froiffart , qui rend ce té- 
moignage de fuy » dit qu' il eftoit ilTu des Duce 
d’Auiliiche, n'efl qu'il ait voulu dire, qu'il 
Jeur apparrenoit du chef de fa femme , à cau- 
t’e de laquelle il clloit parent d’ Enguerrao Se- 
ptième du nom Seigneur de Coucv , comme 
il uffûre au mefme endroit , (g ) donc 1 a mè- 
re Catherine cfloit fille de Léopold Premier 
du nom Duc d’ AuRriche . Car (d) ailleurs 
parlant de la femme du Seigneur de Mcrelin, 
il dit: Qe elle efioH malt rtumntt , Ctr faue» 
benntu* tout te qu'on e» peut faire , Cf tfitll 
Dame pourutué Cf garnie fur rente t autre t , tant 
qu e» Le centrée de Grect : Car de ieuacfe elle 
notait efit nourrie , Cf Introduite en V Ikficl de 
V Empereur de Canfirntinable autt Madame Ma- 
rie de Bourbe» . Si y auoit grandement apprit 
Cf rttenu ; car e U France tout Srignturt Cf ten- 
te/ Dames font trop plus benftabict , Cf tuitun 
pourucuit . Enfuite il âioûce , comme cette Da- 
me traita les François qui fe trouuerent en 
l’ Isle de Metelin au retour de leur prifon , 
auec toute la courtoifîe imaginable • D'où 
l'on peu recueillir que cette Dame auoit cfté pe*. 17 g. 
éleuée en la Cour , ou h la lidte de 1* Impe- 4 
rocrice Marie de Bourbon femme de l’ Empe- 
reur Robert Prince de Tarente- 
XVIII. Il eft incertain fi ce fut Iacques 5 „; tc 
Cattilufio Seigneur de Metelin , ou fon lue- Seigneur* de 
ce ffeur , comme il eft plus probable, <i) qui M«elin. 
vint trouuer Mahomet Premier du nom au 
fiege de Smyme en l’un mil quatre cent trei- 
ze , 0c qui enuoya vers Pan mil quatre cent 
vingtcitiq fes Ambafladeurs à A murât Second , 
pour confirmer les Traitez de paix 0c d'al- 
liance qu' il auoit auec les Turcs, aufquels U 
payolt tribut tous les ans . Tant y a que le 
fuccefleur de Iacques fut François uat- 
tilvsio II. da nom , qui eft appelle coofin 
de l'Empereur dans vn (*) formulaire d’épî- 
rrts . ( / ) Calcondyle femble luy donner le- 
nom de Palamede , peut-eftre an lieu de Pa- 
Teologue ; ( myPnranzet le nomme Notaras 
-Paleologue Gattilufio , ( n ) Duras 1' appelle 
Dorin Gattilufio, 0c iioûtc , qu'il deccda ie 
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trentième lour de loin l'en mil quatre cent 
cinquante-cinq • Il laiffa entre autres enfans 
r Dominique Gattilufio .Seigneur de Metelin , 
(«) Nicolas Seigneur de l'Isle de Lcmnoi , 

i b ) Eugénie qui décéda le premier iour de 
uin l'an mil quatre cent quarante , te Cathe- 
rine qui épouia au mois de Septembre l'an 
mil quatre cent quarante-deux Conftantin Pa- 
leologue Dcl'pote de la Morée , depuis Em- 
pereur de Conflantinople , te décéda la mef- 
me année fans enfans, (c) te me antre fiile 
qui fut jointe par mariage à Scander ou Ale- 
xandre Gomnene Empereur de Trebizonde, 
qui en eut vn fils nommé Alexis Comnene . 
(i) D o M l N I QV E Seigneur de Metelin épou- 
sa me Dame de l' Isle de Cbio : Mahomet 
II. du nom cnleua fur luy en l'an mi] qua- 
tre cent cinquante-cinq la ville de Phocée la 
vieille , dite auiourd'nuy Foglia vccbla , te 

{ •rit l'année (muante l’Isle de Lemnos fur 
on frere Nicolas ■ (r) Deux ans après Ni- 
colas s* empara de 1 * Isle de Metelin fur fon 
frcrc ; te l'ayant tenu quelque temps en pri- 
fon , il le fit étrangler , faifant croire aux ha- 
bitai» qu' il voulut liurer cette Isle aux Turcs , 
de quitter fa religion pour cm brader le Ma- 
bumctüme ■ Mais il ne fat pas long-temps 
pofleffeur de fon vfurpation , car Mahomet , 
foûj prétexté de venger la mort de Domini- 
que (on va(Tal , vint en I' an mil quatre cent 
ioix ante- deux aflieger Metelin , qu'il prit après 

r lqves mois de licae , & fit coupper la tc- 
à Nicolas : Cambini k nomme François. 
Il renferma aufli dans le SerraU l' Impératri- 
ce de Trebizonde fa feeur , qui eftoit d" vne 
rare beauté , laquelle il auoic pris peu aupa- 
rauant • (/) Les pulfnet des Gattilufir de Me- 
telin poffederent encore la ville d' Enos en 
Tbrace vers le ficuuc de Maritze ; les habi- 
tant de cette place qui s' choient récolter con- 
tre leur Gouuerneur , ayant appellé les Sei- 
gneurs de cette Isle à leur fccours, & s'eftant 
donnez à luy ■ (x) Nicolas fils puifné de 
François Premier du nom Seigneur de Mete- 
lin , cil qualifié Seigneur d'Aenos , & oncle 
de François II. Seigneur de Metelin , dans le 
formulaire d' Epures • ( b ) Les Seigneurs d’ 
Acnos tinrent auili l’Isle d'Imbros, qui leur 
fut donnée par Mahomet l’an 14J j. à la char- 
ge de Jeux mille Sultaniivs de tribut par an* 
II) Le mefmc Sultan reprit toutes les places 
fur Lucio Gattilufio , que Chalcoodyle quali- 
fie coufin du Seigneur de Metelin • ( k ) Prian- 
tes dit, que la ville d'Enos appartenoit aux 
MclifTenes ; de forte qu'il fcmble que ce fui 
fur eux que les Seigneurs de Metelin 1 ' vfar- 
perent . 

XIX. Les GattHufi) furent encore Seigneurs 
de l'ancienne Pbocée t (/) qui eft vne ville 
d' A fie prés de Smyme , te volfine de 1 ‘ Isle 
de Metelin , dont ils. fe rendirent maiftres foûs 
]' Empire du ieune Andronique • ( m ) Maho- 


met 1a prit fur eux en l'an mil quatre cept 
cinquante-cinq , ainfi que le viens de rcmar- 
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quer . C'eft cette ville dont les habicans fon- R O » E R î 
derent autrefois la ville de Marfcille en Pro- IL 
uence . Quant à la nounelle Phocée dite Fe- 

i ha nma , (») qui eft dirtante de l'ancienne 
e trois ou quatre heures de chemin ,(•) el- 
le fut bailic par les Génois , le (quels ayant 
pris à titre de ferme de l'Empereur Michel 
Paleologue la montagne voifine qui rapporte 
l'alun , dont ils falfolent grand trafic dan* I* 

Europe, pour fe mettre à couuen descourfes 
des Turcs, y battirent premièrement vn châ- 
teau , qui s'accrut auec le temps en vne vil- 
le grande te forte . Ils y enuoyerent des Po- 
deftats, ou Gouucrneurs . qui gardoient la pla- 
ce au nom de la Republique . Pachymeres 
fait mention de Manuel Zacharias noble Gé- 
nois , qui auoit ce titre foûs P Empire de 
Michel , te parie amplement du profit qu’ il 
faifoit dé l’alun- (p) André Caragna eût la 
mefmc qualité foûs Andronique , te. après luy 
(y) Iacques Caragna (r) qui eût pour fuccef- 
feur Dominique Catagna fils d' André . lequel 
auec vne armée nauale qu' il mauda de Grn- 
nés, & le fecoursdes Chcualiers de Rhodes, 
te du Duc de Naxl ou Nidïa , vint descendre 
en l'Isle de Lesbos, mit le fiege deuant Me- 
relin , la prit , te k furplus de l'Isle , à la 
referue d' Ereflé te de Methymne . Mais P Em- 
pereur Androoique k Ieune equipp* mconri- 
aent vne armée nauale , & s'eftant aHié è 
cé* effet de Sarchao Prince Turc , qui aooie 
fes états dans ces quartiers de P Abc , qui 
auoifineut cette Isle , mit le fiege deuant Me- 
telin , cependant que Sarchan affiegeoit la vil- 
le de Phocée . Enfin la paix fe fit entre eux t 
te par le Traité , les Génois forent obliges 
de quitter ce qu' Us auoient pris en V Isle de 
Lesbos : ce qui arriua vers Pan mil trois cent 
trente-quatre. Dix ans après (f) ceux deGen- 
net prirent la ville de Smyrne, qui cil volfi- 
oc de cette place fur Amer Sultan des Turcs - 
Depuis foûs l' Empire de lean Cantacuzene 
( t) vn noble Génois de la maifon de Cibo 
gouuernoit la Phocée , lequel ayant fait vne 
cmreprifc fur Cbio . qui eftoit porte déc pat 
les Iuftinians, fut tue en vn combat - Enfuite 
(• } lean Adorne tint cette dignité , qui don- 
na fes vaiiTeaux à Amurac , pour pafler routes 
fes crouppes dans la Thracc , te après fa mort 

(x) Perceual Pallauicmi . (y) Finalement 

Mahomet II. la prit for les Génois. ^ 

XX. L’Empereur Robert faifoit cependant *3 37 " 
fa refidencc ordinaire au Royaume de N *- p*l- 17!- 
pks, (z ) où le Comta de Minerbin , furnom- 
mé le Paladin, s'eftant reuolté contre Louys 
Roy de Sicile dans la Prouince de la Poüil- 
le , ce Prince y ayant eQffBooyé auec des 
troupes, l’aflïrgca dans le ch&teau de Mate- 
ra ; & Payant obligé de le rendre & fa mer- 
cy, il le fit pendre aux murailles de la place. 
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SOVS LES EMPP. FRANÇOIS, LIV. VIII. 


. A enfuite chafla du Royaume fes enfans , qui 
•JJ®' vouloicnt par île nouveaux mouuemcns tirer 


R O b R. ». T vengeance de U mort de leurpere; ce qui fe 
II- pa(T* en l’an mil trois cent cmouanie-fcpt. 
(4) L'année fiiiuante le Roy de Hongrie en- 


flé des victoires qu’il auoit remporte fut les 
Vénitiens , & de la prie des villes de Spala- 
tro , de Trau , de Zara , A autres dans la Dut* 
matie qui leur apporte noient, ayant refolu d’ 
aflieger la ville de Trcuigi par mer de par 
terre, enuoya en Sicile vers I 1 Empereur Ro- 
bert, pour le prier de fe mettre en mer aucc 
vna armée nauale, de de le venir ioiodredans 
]a Lombardie , Eilane de retour de cette ex- 
1 1 in, pedition , (à ) il ede à démêler aucc le Com- 
J te de S. Agathe - Ce Comte eftoie fils de 

Charles Artu, dont les biens auoient elle con- 
fifquez pour auoir trempé en la mort du Roy 
André , entre lefquels efloit le château de 
Trocco , ou Tocco que le Roy Louïs auoit 
lai li é à Robert , qui l’auuit depuis donné à 
Leonard de Tqcco de Capoüe • Ce château 
ayant cité pris par le Comte , 1 ’ Empereur vint 
auec mille cheuaux dans fes terres à delTein 
de s' en rendre le maiilre ; mais le Comte 
cftant porté de fauorife par |c Roy , il fut 
obligé de fe retirer lans rien faire . (c ) Eu 
1 ' an mil trois cent fojxantc le Duc de Doras 
s'eftanc foilleué contre le Roy Louys , qui 
auoit pour Juy de grandes aurr fions, de eflant 
entré dans la Poflllle aucc des trouppes qu’il 
_ auoit rais fus pic 4 . Robert fit tant vers le 
• ,/q Roy fon frère . qu f il cqnlemic à vn accom- 
1 * 0 * modement • ( d ) Vers ce mefmç temps Nico- 


1 t 60 K-°y ^ rcre ? I 11 " * vn «com- 

* * u ’ modement. (d) Vers ce tnefme temps Nico- 
las Acciaiuoli grand Scnéchal de Sicile fut 
enuoye par le Roy Lauys pour traiter aucc 
le Pape, fur l’ incendie qu'il auoit iecté furie 
Royaume de Naples , à faute du payement 
du cens deu à 1 ' Eglil'e pour raifon d’iceluy- 
En laquelle négociation U le comporta auec 
tant d'adiclTe 6 c. de prudeqee^ , qu’il en em- 
porta r applaudi£Tcmcnc non feulement de fou 
maiilre , mais encore du Pape , lequel en fa 
confideration çonfeta l’ Archeuei'chc de Patras 
dans laMorée, (c) ville dépendante du Saine 
Siégé , à Mcflire lean Accjaiuoli , fils de Iac- 
ques Acciaiuoli fon parent. 

XXI- L'Impératrice Marie de Bourbon ayant 
perdu durant fon voyage en Franco , & du- 
rant les guerres de Naples , fon Contrait de 
mariage, qui luy efloit necefla ire pour la feu- 
rctc de fon duiialrc , fit trooucr bon à 1 ' Em- 
pereur fon mary qu' elle en peut Icuer vu ex- 
trait fur le prprocollc . A l' effet, rfequoy Mcf- 
firc Tuczillc Dcmicc Sénéchal de 1 ' Hoflel 
Impérial de luge , & Gurille Wulcan de Na- 

Î les luge du incline Hoflel , Procureurs de 
Empereur , Je Sparau Notaire Procureur de 
Edit- P*rif. Y Impératrice fe prcfeqterent devant Pierre de 
Sarli Cheualier , * qui prend qualité de Chc- 
* Fdruf de uaiier de 1 ’ Hoflel. dit Roy , de de Gouucr- 
Sarlùt» neur de la Viguerie du Royaume auec Louys 
Mila Beglj Empereur de Bulgarie , qui accorda la leuée 
iofpitlj mi- Je l'extrait le dix-huiciéme ioor d’Otlobrc 
Ut vm mm l'an mil trois cent loixante-vn ■ Il cil mal-ailé 
gtnerofo tir «le deuiner de quelle famille efloit ce Louys 
ttugnifico qui fe qualifioit Empereur de Bulgarie ; car 


lhe n’ efloit fondée que fur des prétentions.” ' ' 
Ce qui me perfuade que c' efloit Nicolas Za- 1 3 ®** 

Î me qui feignit eflre Sifmao fils de Michel R O I ER ï 
loy de Bulgarie , à quoy le temps fembie s’ IL 
accor«icr. Pour l’ intelligence de cette hiftoire SifmanEm- 
H faut remarquer que Michel fils de Strafci- pereur de 
mir Gooucmcur de Vidino s'eflant fait decla- Bulgarie - 
rcr Roy de Bulgarie après le deccz de Geor- 
ge Terteres , époufa vers l'an mil trois ccuc 
vingt-quatre Théodore Paleologuc fœur de 
l’Empereur Andronique le leune , de fille de 
Michel Paleologuc de de Marie d' Arménie fa 
femme, pour lors veuoe de Suetislas ou Sphetj- 
dofthlas Roy de Bulgarie ; de afin «le parve- 
nir à ce mariage qui Icmbloit luy donner quel- 
que droit à la Couronne de Bulgarie » il ré- 
pudia Neda , ou Dominique fœur d'Eftienne 
Koy de Scruic , qu’ il auoir époufe des aupa- 
rauant , A dont il auoit deux enfans, Siiman 
te lean - Sifman fo retira vets les Tartares , 
te de là vint à Conflantlnople en la Coor de 
l'Emp. Caloïean , où il demeura quelque temps, 
quoy qu’ Alexandre Scrafcimir qui auoit fucce- 
dc a Michel fon frère , oq félon d'autres, 
fon oncle , au Royaume de Bulgarie , le re- 
demandât auec inflance à 1 ' Empereur , auec 
menace de luy déclarer la guerre , s' il ne le 
luy remettoit pas entre les mains - Enfin ce 
Prince fe retira de Conflantlnople , A vint en 
la Cour de Louys de Trente Roy de Naples, 
où il demeura iufques apres 1a mort , armée 
en 1’ an mil trois cent foixante-deux , qu' il 
vint à Duras , qui efloit tenue en ce temps- 
là par les Nauuarrois , comme nous verrons 
incontinent , pour de là porter la guerre dans 
les Etats de Georges Balia Comte de Zeote > 
mais ce Comte fur cét éul| le vint aïficgcr 
«lans ceite place , A l’obligea de prendre la 
fuite dans la Bulgarie, où il finit fes tours en 
\ ' an mil «toit cent fçixaaw-treiïç . O-i tenoic 
par vne commune creance en ce tempc-là 4 
qu’il n'eftoir pas le véritable Sifman , A que 
xc n' efloit qu' Vn Impofleur, qui lé nommoit 
Nicolas Zapine, A qu’il auoit cflé valet dans 
Ragufc, dont il efloit natif, ou des enuirons 
de là. Orbini raconte, qu’eflane venu en la , 

PoCille , le Roy Louys iuy donna des appoin- 
temens , A qu' il luy fir époufer fa fœur ba- 
ftarde , Mais ce qu'il iioûtc , qu'elle eftoie 
vcuue de Leonard de Toeco Comte de Ce* . 
phalonie, n’a pas de probabilité ; daucancque luj{ 

Leonard vittoic encore en l’an mil trois, etm 
foixatuc-trcizc , auquel Siiman mourut • De 
-forte qu’ il efl plus à prefumer que Leonard 
A Sifman ( ou Zapine , epouferent deux fomrs 


naturelles de Roy - Quant au nom de Looys , 
qui cil donné par cét aétc à ce Roy de Bul- 
garie , le me perfuade que le Roy Louys luy?-*/. *i 
ayant fait époufer £a fœur naturelle, iliny fit 
auifi embrafler la Religion Romaine , A iuy 
fit prendre le nom de Louys , au lieu de ce* 
loy de Sifman • Le titre d' Empereur qui luy 
eft donné au mcftne aûe, e II vne qualité que 
les Roys de Bulgarie ont touioa» affeâé', 

(/) comme l’on peut apprer dre tant de leurs 
-Epîtrcs ou Patentes, que des Hifloitet ancien, 
nés- (g) Aucuns les ont mcloae appelle Em- 
pereurs d’ Exagorc , ou de Zagora , qui eft la 
ville capitale de ce Royaume , dite des an» 
ciens DcbeUui . 

XII- ( b ) Quelques Auteurs modernes ont 


D- hudeul-Xi font) ion A l’cmpjoy qu’il auoit daos le 
t» Bulgarie Royaume de Naples ioûs le Roy Louys A 
Imper ut or c la Rcyne Ieanne fa femme font alfcz voir 


Cttrism Vh qu’ H n’ efloit que titulaire, A que cette qua- 
ettrhe regnl 

r tient . ' ^ 

( a ) Villanl /, -j. c. 77. /- I-r- 1- 

(b) Id-l-y.c. 4 j. lizou. 1 347. n- a S. 

(c) Id.l. 9-r. 9A . 

( d ) U. /- 9-f- 9 5. Bzeuiuj r jf j, R f. 

(e) Laon- /.j. 


I (f) Gt 'fia Deifi. 19s. Sanur. c. a -p. + r- *ï- 
A fia lnttoc- Scjlltz- p . 6xy. Luit prend, in Le- 
£ at - 

(e) Blond. • ~ > 

| ) Snmmtn/t p SeWernertix . i 
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écrit que l’Empereur Robert s'achemina en Hoflel , Georges PuDorio , Georges Alama- 

1 3^ 14 1a Grèce peu auanc fa mort, qu'il y fit de gno , Sinlfgardo Cheualiers Liges de cette *5®4- 

R O BEUTorandes conquêtes , A qu’ U s' y rendit mai* Principauté Chambellans , 3c maiftre Bernard Ro B ErT 
11. hre des Isks de Corfou, de Ccphalonic , de Guindacio de Salerne Médecin , fe* Confell- IL 

Zanthe , de Sainte-Maure, A du Val de Coin* 1ers. Par vn autre aile palîé à Naples le pré- 
paré ■ Mais ils fe font notoirement mépris, nier iour de Feurier, l’an mil trois cent c in* 

daurant que toutes ces Isles luy appartenaient quame*aeuf, l'Empereur en prefcnce de l'Ar- 


auant qu' il eût le titre d' Empereur : de iorte 
que s'il cil v ray au’ il les ait conquifes, com- 
me veulent ces Hiftorsens , ce lut incontinent 
L ' après la mort de fon pere , 3c fur Iean Duc 

* 3 P 4* de Duras Ion oncle , qui en efloit poireifeur . 
Qnoy qu il en (oit , cét Empereur mourut en 
la viHe de Naples le dixiéme ioar de Septem- 
bre l' an mil trois cent fajxante-quatre , 3c 


lers . Par vn autre ade palîé à Naples le pre- 
mier iour de Feurier , l’an mil (rois cent cin* 
quante*aeuf, l'Empereur en prelcnce de l'Ar- 
chcucfque de Salerne , de lean Siripand de Na- 
ples Cheualicr Chancelier, 3c de maiilrc Ber- 
nard Guindacio ProfclTeur en Médecine fes 
Conseillers fit encore don à l’Imperatrice faf 
femme , 3c à fes hoirs de l’vn & l'autre fe- 
xe du Cafal ou village appelle Poftrarinicon, 
qui efloit pour lors dcfcrc 3c inhabité, 3c do 
la montagne de MudrJtza en la mefme Piin* 


fut inhumé dans I' Egliiia do Saint Georges le cipaucé , à condition d'hommage 3c de ferai- 


Maieur , où depuis , 3c en l'*n mil quatre 
cent foixante-onze , André Agnefe Retlcur 


de cette Eglife , luy éleua vn fepulchre auec noble Dame Guillemette de Charny , cyde- 

cét Epitaphe : ILLVSTRI ROBERT1 AN- liant Dame d’Auoflicia, ou Vortitze , A luy 


cét Epitaphe: ILLVSTRI ROBERTI AN- 
DEGAVENSI BYZANZIORVM IMPE* en accorda l'inuefliture par l'anneau d'or. 

RATORI TARENT1NORVMQVE En vertu de ces donations l' Impératrice pof- 

PRINCIPI , CAROLI VTRIVSQVE SI- feda la meilleure partie de la Principauté d‘ 

GlLIÆ REGIS EX PHILIPPO rlLlO AchaTe ■ Car i’ apprens d’vne ancienne infor- 

NEPOT1 , AB ANNO M CCCLXlllI. mat ion en Italien fans datte , drcfléc par Ni- 

OSCVRE IACENTI VSQVEDVM AN* colaj de Boyano qu'elle auoit enuoyé dans 

NO M. CCCCLXX1. ANükEÆ ACNE- la Morée pour y négocier , qu'elle y tenoie 

SIS HVIVS TEMPLI PRÆSIDIS PIE- les villes 3c forterefles de Clarence , de Ca- 

TATE AC DILIGENT1A LOCVS DA- Jamacha , de la Voftitza , de Lumiflo, de Pe- 

TVS EST. Les armes de Robert fe voyent ru , de Brolia , A autres ; en laquelle Infor- 

au deflus de co tombeau, qui font parties de mation 11 eft fait mention du Sire de 1' Ar- 

Sicile-Tarente , A (a) de Conllanrinoplc , radie, du Comte de Cephalonie , de Meflîre 

comme on les voit dans fes Seaux, où d* vn Renaud de Zarni , de Bartholdc RendmelU 

codé il efl reprefenté a (Il s en vn thr&ne auec Seigneur de la Cslandritza , qui efl vne pla- 


ce ordinaire , pour ioindre à fa forrarelîe de 
Fanarion, qu'elle auoit acheté depuia peu do 
noble Dame Guillemette de Charny , cyde- 


U Couronne fur la telle, tenant le Sceptre ce dont parle (e) Phranzcs, À qui appartint 

floor-delifé en U droite , A le globe croifé depuis aux Ccnterions . Ce Nicolas Boyano 

dans l'autre , le fonds y efl parlemé de lo- s'y plaint particulièrement de Meflîre Centc- 

zenges , les vnes remplies des armes de Ta- rion qui s’oppofoit aux defleins de l' Impcra* 

rente, les autres de Conftantinopk . Au re- trice , A luy reprefente qu'il eft neeelfaire 
uers il efl roprefenté à chcual aocc la cotte qu'elle le range à fon deuoir , qu' autrement 

d' armes , A la boude du cheual par Teniez des ny elle ny fon fils ne feront jamais reconnus 

mefraes armes , tenant vne cfpec nue en la comme ils doiuent en Romanie- 11 y efl en* 

droite , A de <a gauche vn elcu party de* cote parlé de la guerre qne le Comte de Ce- 


mcfmcs armes . 

La Princi- XXIU- Par la mort de Robert la Princi- 
pauté J'A-P 301 * dcTarente, A le titre d’Emper- écheu- 
chaïe don- rcn{ & Philippes fon frere puifné , quant à la 
née parRo- Principauté d’ Achaïe , A aux Comrcz de Cc- 
bert à l'Im- phalonic A de Zamhc , A autres Seigneuries 
oeratrice fa fl u ' 'I pofledoit dans la Grèce, il en diipola de 
femme- fon vivant - L’ Impératrice de Bourbon fa fem- 
me , à laquelle U témoigna tout le cours de 
fa vie vne affection A vne bien- veiilance par- 
ticulière, eût la Principauté d’Achalo par di- 
uerlcs donations qu'il luy fit • (b) Car en 1' 
an mil trois cent cinquante-fepc , eftant en la 
EdU- Tarif- la ville de Tarante le vingt-leptiéme Jour de 
fl- aJr* Juin , il luy donna la Prouince de Calama- 
tha en cçtte Principauté, auec les châteaux, 
forterefles, A autres lieux en dependans , A 
tous droits de lufticc , pour la pollcdcr en 
fief noble , A en Baronie, luiuanr 1a caûtu- 


phalonte , ( Leonard de Tocco) faifoit auDc- 
Ipo.c aux Albanois , A aux Catcbns du 
Duché d' Az lieues , A qu' il auoit afloldc la 
Gâtera d'Otrantc , A deux autres vaifleaux, 
pourquuy ceux du Duché anoient parei lement 
■rmé ; A que les Veniticm auoient équippé 
vingt Gâteras pour aller adieger Conflantino- 
plc , que les Turcs prefloient de fi prés pir^sis. 
leurs courfes , que ceux de dedans n'co ofoient 
fortir . 

XXIV- L' Impératrice A Hugues de Cy- Renier Ac- 
pre loti fils aliénèrent du viuant de Robert ciaiuoü a- 
ks Baronies de Voftitza A de Niuelet afliiesquierclaBi* 
dans cette Principauté , A les veidirent àronie de 
Meflîre Reaerio, ou Ncrro ( il efl amfi nom- Voftitza eu 
me indifféremment dans les titres) d' Acciaino- la Pnnci- 
]i ou d' Aczaloli , Chevalier Florentin, Clham-pauté d*A- 
bcllan de i' Impératrice , à condition qu’ elles chaïe , 
feraient mifes pour quelque temps en fcque- 


bei noble , 3c en ttarome, lumant la coûta* leroient miles pour quelque temps en leque- 

me de la mefme Principauté , fe refciuant A lira entre les mains de Meflîre Alexandre de 

i fes fucceflcurs la S.-igneurie dice&e . Lea Brancas de Naples Cheuilier , dit Imbriac, 

Patentrs de ce don furaot expédiées en pre- Maréchal du Royaume de Sicile , A de la 

fcnce de Pierre de Tocco de Naples, Chcua- 


lier Sénéchal de l' Hoflel de 1 ' Empereur , de 
Leonard de Tocco de Naples Comte Je Co- 
cha Ionie Maiilrc Chambellan , de Tuchillc 


Mi icchal du Royaume de Sicile , 3c de la 
Principauté d' Achaïe , A Coniéillcr d' Etat 
de rimp«ratricc. Enfurte de certc vente elle 
enuoya ordre i Roger de la Motte Capitaine 
A ChJullain des Châteaux de Voftitza A de 


phalonic Maiilrc Chambellan , de Tuchillc A Ghàtellain des Châteaux de Voftitza A de 

Dentice , A de Richard Siripand de Naples Fanarion , homme lige de cette Principauté. 

Cbeuatiors Tes Chambellans A Confedlers; A de dcliurer ces Baronies au Maréchal, ce qu’il 

depuis confirmées le vingtième iour d'Aouft fit le dix-feptiéme iour de Mars l'an mil trois 

enfumant an mefme lieu de Tarante , où fe cent faixantc-quatre ■ Ce Renier Accialuoll 

trouucrenc Pierre de Toccp Sénéchal de fon fut depuis Seiguoor de Corinthe , A Duc 


( a ) V- U Rrcvtll da Cbmt.p. 4 y. 

( b ) Titra dt U Cbmmbrt « 


I pta dt P*th . 

( c ) ybrtin. /. ». e. j- 
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■ " d' Athènes , comme nous dirons incontinent, en la ville de Naples forts l’Empire de Fre- “ 

*3^4- Airtfî l'imperairicc te Hugues de Cypre Prin- deric Second , te fut rangée en la place ou *3 “4- 
R o * r. n T ce de Galilée fon fils ioüyrent de la Princl- fjege de Capuane , (x) d’où aucuns ont mis Robert 

II. pâmé d’ Achaïe tant qu’ils vécurent - Le Prin- ' en auanc mal à propos , qu’elle eftoit iffuë II- 
co décéda le primier comme il a efié obfcr- de Capouc - (b) Volateran dit aue ceux de 

né , 6c l' Impératrice quelque temps après , cette maiion le vantoient d' cftre defeendus de 

fçiuoir en l’an mil quatre cent quatre-vingt- Totila Roy des Goths • ( i ) Leonard viuoit 

fept : en laquelle année citant au lit malaJe encore és années mil trois cent foixante-dou- 

en la ville de Naples, elle fit fon (a) rclta- zc , 6c la fuiuante , efquclles il eil qualifié 

ment, par lequel elle inAi'iu fon heritier voi- Seigneur 6e Duc de l’ Islc de Leucade ou de 

ncrfcl en tous les biens Louys Duc de Bout- Sainte-Maure ■ Aucuns luy donnent pour fem- 

bon fon neucu , de ordonna que fon corps fut me la fille ou la feeur naturelle de Louys Roy 

inhumé en I’ Eglife de Sainte Claire de Na- de Naples- 11 lairta pour fils te fucceifear en 

pics- D’oà fe reconnoit l'erreur de (i)Sum- fes Etats CHARLES DE Tocco Comte 

monte, qui dit qu’elle fur inhumée enTEgli- de Cephalonic , que (k) Chalcondyle écrit 

te de Sainte Marie la neuue - En venir de ce auoir acquis cette Isle 6c les autres vollines 

icltamcnc , le Duc de Bourbon prcrepJic de- de Louys Roy de Sicile. (/) Il époufa, fui- 

itoir hériter de la Principauté d* Achaüe - Et tant Orbini , Catherine des Baux fœur de Geor- 

sncfmes il eût dclTcin de paffer dans la Mo- ges & de Ballà frères , Seigneurs de Duras , 

tée pour aller recueillir 1* focceflion qui luy aucc lefquels ayant eu plufieurs dçmeslez i fi- 

eftoit écheuc par la mort de l’Impeiatrice 1a nalement ccu* de Ragufe moyennerent vu 

tance - (c) D’ Orronuillc qui a écrit fa vie, Traire de paix entre eux l’an mil trois cent 

dit, qu'il y enuoya par deux fois le Seigneur foixanre-feize . Chalcondyle a fait mention 

de Chaflel moranc pour y fonder les efprits de ces demcsLcz, écriuant que le Comte Char- 

des Grecs, 6c y tramer des iutclhp.ence* , de les defccndit dans I’ Eplre 6c dans l'Acarna- 

qu* il en rapporta plufieurs lettres lecllées des nie , dont Balfa & Spata Seigneurs Albanois 

grands Scipneurs de l’Arcadie 6c de la Mo- s’eltaient emparez, 6c qu’il le rendit mai lire 

fée , qui témoignoienc le fouhaiter . Il y a de ces Prouiuces , ayant en fi compagnie plu- 

des lettres en la Chambre des Comptes de fiturs Seigneurs des maifuns de Rollî , 6c de 

Pacis de l’Hermite de la paye , dattées de Guidi , ou Canti Guidi , du Royaume de Na- 

Vcnlfe, qui font mention de ce* negoriations . pics. Le mcfme Orbini écrit , que le Comte 

Mais les Cernerions qui citaient p.iiflans en de Cephalonic , ilfu des Roy* de Naples, 

ces quarticrs-!à s'emparèrent de lap'Qpart des époulie Angélique , veuuc du Defpote Prilup 

S laces qui auoient appartenu à P Impératrice, Seigneur de Joannina , te fille de Smifcian , 

r finalement prireut le titre de Princes d' A- qui fut frere d’ Ellienne Dulcian Roy deSer- 

chaïc, comme nous le dirons cy -après- i)ie ; ce que le temps auquel ce* Princes ri- 

PesGomte* XXV- Reftc maintenant de voir comme le noient peut faire attribuer à Charles de Toc- 

dc CcpHalo-Comté de Cephalonic, te les autres Isle* fu- co , qui lailTa deux enfans , Charles 6c Léo* 

nie de 1a rent aliénées par Robert - (d) Summontc ra- nard. 

maifon de conte que cét Empereur eût vne particulière XXVI- CHARLES H- du nom fucceda à Suite des 
Tocco- inclinntino pour 1a maifon de Tocco , à eau- fon pere en la Seigneurie de Cephalonic & Comtes de 
fe que Pierre, Charles, & Leonard de Toc- de Zanthe . Il obtint de l’Empereur Manuel Ccphalouie. 
co s’ citaient employez puilfamment pour ob- Paleologue le titre de Dcfpotc , (m) te (c 

tenir fa liberté, lors qu’il citait prifonnier au Joignit aucc luy en la L gue qui fc fit entre 

Fdtt- VariJ. Royaome de Hongrie • (c) Le Pape Clément le* Princes Chrétiens contre les Turcs «n l’an 

p.tj.zt i» VI- enuoya Leonard vers le Roy Louys pour mil quatre cent quatre , en laquelle entrèrent 

cét effet, 6c tous trois firent fi bien parleurs Théodore Paleotague Duc dcSparte, lesChe- 

oegotiations , que les Princes du Sjinu de Si- ualicrs de Rhodes , te autres Princes . Il fit 

cilc obtinrent leur élargillcmem . (/*) En con- alliance aucc Guini de Spata Seigneur Alba- pag- alv 
ftderation dequoy Robert donna en l’an mil noix , auquel l’Empereur lean Canracuzene 

trois cent cinquante-trois à Pierre Je Tocco auoit donné le Gouuernement de loannina en 

la terre de Martina , de Sainte Marie de la Albanie - (*) Cét Empereur s’ertant rendu 

Vctrane en la Prouinco d’Otrante, de Pomy- maillre de cette Prouincc fur Nicephore Du- 

gliino d’Acco en ht terre de Labeur , aucc cas Dcfpote fils de lean , donna le Gouuer- 

vn reaetvj de trois cent onces d‘ or fur les Ga- nemenr de la partie qui ert aux enairons de 

belles de Tarence- Il le fit encore GranJ Se- loannina à Guini , 6c de l’autre, qui cft du 

r.cchal de fon Hoftel ; te la Rcyne Ieannc codé de Duras 6e d’ Arte, I Mufacchi Theo- 

crigca depuis la terre de Martina en Comté pio , ou Topia . Spata s’empara non feule- 

en fa faneur - De luy defceodenr les Comtes ment de la Seigneurie de loannina durant les 

deMontmiiet- Robert donna en F an mil trois dluifions de I’ Empire , mais encore d’Arte, 
cent foi xantc -quatre à Charles de Tocco fre- 8c du Gouuernement de TnpU , qu’il mit & 
re de Pierre , la Baronie de Tocco , Vitu- mort comme il eftolt à la charte • (#) Aucun* 

leno, Cafafolcfe , le Piccra de^Tocco - Et tiennenr que les Topia d’Albanie citaient ori- 

quant à Leonard il le fit Comte de Ce- glnaire* du Royaume de France . Ils eltaient 

phalonie , auec laquelle qualité il paroit dés appeliez vulgairement Carlouicht en langue 

l'an mil trois cent cinquame-fept • Cette fa- Sdauonne , à caufc qu’ils efloient ilfu* de 

mille cOoît originaire de Bcneuene , te parta Charles Topia , qui cil celuy qui fit baflir 


(a ) L" original de ce ttfi - eft en In Cbamb- do 
Compta de Par il . 

( b ) Sutnmonte /■ }. 
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(a) le château de Croia en Albanie, Ce vers 

* S lequel (b) le Pape Grégoire -XI- employa en 
Robe t. T l’an mil trois cent loixante-douze Philippe* 
U- Prince de Tarentc Empereur de Conftantino- 
ple , pour Je pçrfuader de quitter le Schifmc 
des Grecs , Ce d’embrafler la Religion Ro- 
maine . fc) De cette famille furent Mufacb 
Topia qui epoufa Mamezc fœur de Georges 
CaUriot , dit Scahderbcg , Prince d’Albanie, 
Tan , de Georges Topia Ocres , André To- 
pja , Ce fes enfans Comino Ce Mufachi comi 
pagnons de fortune du Grand Scandçrbcg , 
Charles Comte de Ccpha Ionie fc iognic auec 
Guini Pour faire la guerre au Seigneur (T An* 
gclocaltre , qui cil vne place dont Cantacuze- 
ne fait mention , Ce qui appartenoie à Nîcc- 
phore Ducas fils de Ican Comte de Ccphplo- 
nie . Charles auec fon frere le Comte Leo- 
nard , Ce Guini , ayant attaqué la place p*r 
mer Ôc par terre , b prit , « la retint pour 
les fraiz de la guerre ; ce qui caufa de la di- 
uifion entre Charles Ce Guini , qui fut termi- 
née par le mariage de Charles auec la fille 
vniuuc de Guini , laquelle cflaut dcccdce peu 
après Tans enfans , Charles ne blITa pas de 
retenir Ce de confcruer loannina , donc il prit 
le (d) titre de Duc tant qu’il vécut • II ache- 
ta d’ vn certain Oliuler la ville de Clarcnce , 
(t) de autre* places dans la Morée , qu’il 
quicta à Cunllaniin Palcologuc Dcfpote , de- 
puis Empereur , par le Traité de pai* qu'il 
conclut en l’an mille quatre cent vingt fix, 
auec 1‘ Empereur Caloican frere de Conrtan- 
tln , par lequel ce Dcfpote epoufa Théodore 
fa nièce, fille du Comte Leonard- Charles y 
prit vue féconde alliance auec la fille de Re- 
nier Acciaiuolj Duc d’ Athènes , Ce dcccda à 
loannina (/) fans enfans Ipgitimç* , au mois 
de Iuillet l’an mil quatre cent trente , ayant 
lailTé cinq baftards , Mc m non , Hercules , 
Turne, Ce deux autres , (y) aufquels il laif-, 
fa par ttflamçtu 1' Acarnanie , qui eft fituée 
près du flcuue Achelous , ayant donné la vil- 
le d’ Ane capitale d’Ambracic Ce I* Etolie , 
aucc les Isles , à fon neueu CHARLES III. 
du nom , fils du Comte Leonard fon frere - 
Suite des XXVII. Celuy-cy (b) eût encore vne au- 
Comtes de tre fœur qui fut mariée aucc Centerion Prin- 
Cephalnnie- « d' Achai'p fil* d’ Azcn Zacharias Centerion . 
Edit- Per if- Après la mort de fon oncle il Vint à Con- 
p.,g. zgj. flantinople pour obtenir de 1' Empereur l' in- 
oeflltuie dç les Etats, Ce le titre deDefpore- 
( l ) Il eQc vne grande guerre conrre les ba- 
lUrds de fon oncle , qui furent obligez d* im- 

E lorcr le fecours, les vr.s du Sultan Àmurath , 
:s autres des Defpotcs de la Moréc , Je* au- 
tres des Vénitiens ■ { * ) Enfuitc dequoy Amu- 
rath prenant l’ occafion de ces diuifions , en- 
tra dans l' Acarnanie Se dans P Etolie , prit 
les villes d’ Artc , de loannina , d' Angcloca- 
lire, & autres. Enfin il s'accorda auec A mu* 
rath , qui luy biffa la iouyfTance de 1' Acar- 
nanic Ce de V Epirc . à condicJou de Juy payer 
tribut , de de fc trouuer en fa Cour Ce en fes 
Armées , lors qu’il en feroit requis par luy. 
Hercules Ce Mcmnon ne laifTcrent pas de luy 
continuer b guerre , Oc luy cnleuerent plu- 
fleurs pbces, quoy qu’il fut affilié des Turcs. 


Ce des Italiens . Il fut contraint de faire paix 

aucc eux , Ce de leur laiircr b ioüyffancc de I 5<*4- 
ce qui leur auoii elle donné par le teilament R 01 EHT 
de leur pere . Charles *’ appuya enfuitc de l’ al- II. 
luncc de* Vénitiens, Cf te loûra.t entièrement 
a eux , les rcconnoifTaot comme Seigneurs, 
en forte que toute* les appellations des iuge- 
mens de fes terre* reffonitfoient à Venife Ce 
refula de payer le tribut aux Turcs . Amu- 
rath qui auoic Leonard fils de Charles en ofta- 
8 «> Ce pour feurcté de fa fidelité , le fit ref- 
Jerrcr dans vne prifon , d’où II ne forcit que 
long temps depuis , & fie marcher fes trouppes 
dans I Acarnanie . pù il y eût diaerfes ren- 
contres- (/) Charles fut afliflé çn cette guer- 
re de lean de Vintemillc Seigneur Sicilien, 
dont 4 auoic époufé b fille , lequel s'y com- 
porta «upc tant de valeur, qu’auec peu de Ca- 
ualerie qu’ il auoit amené il mit à mort vn 
grand nombre de Turcs. Mais après qu'U fût 
retourné en Italie , Charles fut liurc par Je* 
ficus à Mahomet . Il biffa entre autres en, 
fans Leonard Ce Aptoine de Tucco • ( w* ) 
Leonard fuceeda à fon perc és Seigneu- 
ries des laies de Cepbalonic , de Zanthc , de 
Sainte Maure , de Val de Compare , Ce de 1’ 

Acarnapic • (*) Il *’ allia pat mariage auec 
Mclizc fille de Lazare Uocouitz Dclpore de 
Seruic , qu’Helcue Palcologuc femme de ce 
Del pote luy fit époufer , lors quel!* edoic re- 
tirée à Ragufc exilée de lès Etats - Cette Hé- 
lène décéda en l’ Isle de Sainte Maure l'an 
mil quatre cent foixante- quatorze . Leonard 
eût de cette Princcflc vn fils nommé Char le* . 

Après U rapre de Mclizc , i( reprit vre fé- 
conde alliance aucc vne de* parentes de Fer- 
dinand d’Arragon Roy de Naples , fans en 
donner suis ny k Mahomet , à qui il payoit 
tribut , njr aux Vénitiens , qu’il reconnu! flbit 
en qualité de Seigneur*. Ce qui donru* occa- 
fion *ux vns Ce au* autres de ne la pns com- 
prendre da.ns b pal* qu’ils firent entre eu* , 

Ce a Mahomet fou* prétexte de quelque mé- 
contentement , de l'aller attaquer auec vne 
armée nauale - ( 0 ) Mais le Comte Leonard 
fans attendre fop arriuée fe retira Incontinent 
aucc la nouuellc époufe Ce tous fes trefor* en 
Italie , en la Cour de Ferdinand .qui luy don- 
na quelques châteaux pour fa fubriflancç , (o) 
au moyen dequoy les Turcs deuinrent uoflet- 
feurs de ces Isles - Quelque-temps après An-pa». »Jg. 
tome de Tocco fon frere reprit celle de Ce- 
phalonie à l’aide de quelques galères de Na- 
ples . Mais les Venitiy. 1 * qu» câblent en pal* 
auec les Turcs, craignans qu’ils ne fc fçocif- 
fent pas oÇcnfez contre eux de cette prife , com- 
me f ayant iauorifée , y enuoyerent quatre 
galères bien armées , Ce en ayant chafle An- 
toine , la rendirent à Baiazcth - Leonard finit 
fes jours foûs le Pontificat d’ Alexandre ; Ce 
Charles fon fils apres auoir ferui dans 
■ f û c J] Empereur Maxlmllbn Pre- 

mier wVhom , obtint de luy Refranconc dans 
la Lombardie , prés d’ Alexandrie de la Pail- 
le , Ce mourut depuis foûs le Pontificat de 
Leon X- ( f ) il y eût enfuitc pfufieurs guer- 
res entre les Turcs Ce le* Vénitiens au fuict 
des Isles de Ccphalonic Oc de Zante , qui font 


( * ) Berlet. 1 1. a. 

( b ) Bzou- 
( c ) Berlet. I. 1 . a. t- 
( d ) Durât c- >o- 
( e ) Pbraez. I- a- a. 
( f ) Pbtenz- I. a- f- 9 . 
( g ) Latelc. 

(h) PkrjHj,. I. a. f . j. 


( i ) Pbtenz- /. *. c. 9. 

( le ) Leon. I- 3. Spegtfu^- 
( 1 ) Piut ll.in Eur- m j. Cemb-dt reb.Turc.f-z 
( m ) SpeitJuj. 

( n ) Orbini . 

( o) SebtUle- dec- J . /. r o. 

( p) Leon. 1 . 9- 

(q) P Bemb. MJt. rtnet. I. j. 
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SOVS LES EMPP. F 

. finalement demeurée* aux dernier* , qui la pof- 
, 3 6 4* Cèdent crc^re à prefent . 

P lîi lippu XXIX- Parle* donation* que J' Empereur 
111* fît à Marie de Bourbon fa femme de la meil- 
leure partie de la Principauté d’Achaïc , fc 
à Leonard de Tocco des Comte/, de Cepha- 
lonie de de Z-anthc , Philippe* Prince de Ta- 
rente fon lrerc de lu cce fleur au titre d* Em- 
pereur demeura priué de la plQpart de* terres 
qu' il pofledoit dans la Grèce • ( * ) 11 fut com- 
me luy arrêté, de conduit prifonnicr au Roy- 
aume de Hongrie , d’ où citant de retour à 
Naples en l'an mil deux cent cinquante-deux , 
(è) il deuint etpris de la beauté de Mario 
de Sicile hile de Charles Duc de Calabre de 
de Marie «le Valois fa fécondé femme , qui 
citait pour lors venue de Charles Duc de Du- 
ras , de de Robert des Baux üls du Comte d' 
Auelin • II fit fi bien par fes artifices & fc* 
Intrigues qu* il gagna les affcllions de cette 
Prlncefle ; l’ayBnt enletiée de fon consente- 
ment , il l’cpoufa Sans aucune difpcnfc, qooy 
qu* elle luy tut parente en degré prohibé de 
trois collez. (f) Aocuns écriocnt qu'il fit cet- 
te alliance par la feule volonté do Roy de 
Sicile de de la Reync Jeanne fœur de Ma- 
rie . (d) Tant y a que voulant depuis remé- 
dier aux deifsuts , de trauailler à la validité 
de fon mariage , il vint à Auianon en la Cour 
du Pape pour en pourfuiurc les difpcnfcs , de 
y demeura long-temps auant que de la pou- 
noir obtenir. Mais comme cette alliance aunic 
ellé contraûce contre les torme* , de au mé- 
pris des Commandement de T Eglifc , les fui- 
tes en furent lunettes Dieu ayant permis que 
les enfans qui nafquirent de cette conionttion 
illégitime , mefmes ceux qui prirent nailtan- 
ce après la difpcnfe obtenue du Pape , vinl- 
Cent au monde , ou morts des le ventre de 
leur mere , ou bien muets de boiteux , fans 
cheueux , fc fans dents , de qu aucun d’ eux 
n’ ait furuécu leur pere A mere . Cctre Prin- 
cclfe décéda en la ville de Naples le vingtiè- 
me iour de May I’ an mil trois cent ibixan- 
re-fix , (e) de fut inhumée en l’Eglile de 
Satate Claire, â cofté de l'autel, du collé de 
f Euangile , en vn iuperbe tombeau , où fe 
voit cét Epitaphe , qui luy donne le titre d' 
Edit. PétriJ, Impératrice : Hic iacet corpvs Domi- 
pjg.xlj. næDomikæ MswfÆ DE Francia, 

I MPER.ATR ICIS CO N S T A N T X N O PO L I- 
• ml urrr TAN* AC DVCISSA Dvr ACI1 , Q VÆ 
tv7 OlIIÏ ANNO DOMtNl * MCCCLXVI. OIE 

XX- Ma II. CVIVS AN. REQ; IN FACE 
Amen • Apré* fa mort l'Empereur Philip- 
pe* s’ citant acheminé en Hongrie , en l'an 
mil «rois cent foixante-dix , (f) il y épouia 
en fécondés nnçcs Elizabeth fille d‘ Eftieni c 
de Hongrie Duc de Sclauonle de de Dalma- 
tic • Cét Eflienne citait fils pulfné de Char- 
les Second du nom Roy de Hongrie, (g) de 
âuoit époufé 1* rne des filles de Louys «le Ba- 
uiere Empereur d’ AUetnagne de de la fécon- 
de femme • Philippe* ayant cor.fommc ce ma- 
riage retourna en Italie, de ramena auec foy 
Marguerite de Sicile , fille de Charles Duc 
de Doras , qui s’ citait alliée auec difpenfc du 
Pape Vrbain V. auec Charles de Duras fon 
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couGr» germain , depuis Roy de Sicile êc de — — — 
Hongrie . qui citait pour lors à la Cour du 1 *7 3- 
Roy de Hongrie. Philippe* 

XXX. ( b ) Philippe* eût quelque different 111- 
aurc le Pape Vrbain V- au fuiec de la per- 
million d* aliéner les biens qu’il pofledoit au 
Royaume de Naples , qui fut enfin terminé 
par Gilles Cardinal Légat , qui y fut enuoyé 
par fa Sainteté . ( l ) Il eut encore vne gran- 
de guerre fur les bras auec François des Baux 
Duc d’ Amine , laquelle le mcfme Pape paci- 
fia , ayant nommé pour arbitres deux Cardi- 
naux • (i) Les Epitres de Grégoire XI. font 
suffi mention du démeslé qu’il eût aucclean- 
ne Reyne de Naples . Ce Pape luy écriuit 
plufîeuis fois tant a ce fuiet , que pour le prier 
de donner fon cntremilc pour faire en forte , 
que Charles Topia Seigneur Al ban ois quittât 
le Schilimc des Grecs: OC que le gouuerncment 
qu’il auoic ctably dans la Romaoie n’oppri- 
mât point les Ecclcfiafliques , ( ce qui mon- 
lire qu'il pofledoit encore quelques terres en 
Grèce ) qu’ il cnuoyàt du lècours à Marie 
Reync d' Arménie la nièce , mais principale- 
ment pour le perfuader de donner paffage dans 
la The Italie a Enguerran Seigneur de Cou- 
cv , qui conduifnlt des trouppes contre les 
Turcs , fc de faire alliance auec l'Empereur 
Grec contre ces infidèles , lefquels ainfi qu' il 
luy auoic elle mandé par François Archeuef- 
que de Neopatres faifoicnr de grands progrès 
dans la Macedoine , dans 1' Achaïc , fc dans 
le Royaume de Rallie . ( / ) A l' effet de quoy 
il écriuit encore à Iean Paleoiogue, à Louys 
Roy de Hongrie , à Iean Prince d'Antioche 
Regent «lu Royaume de Cypre , à Raymond 
Bérenger Grand -Maiflre de Rhodes , aux Ducs 
de Venife fc de Genncs, à Renier Acciaiuo- 
H Seigneur de Corinthe , â François Gattilo- 
fio Seigneur de Metelln , à François Georges 
Marquis de Bondonicc Gouucrneur des Du- 
chez d' Athènes fc de Neopatres, â Frédéric 
Roy de Sicile , â Leonard de Tocco Comte 
de Cephalnnic fc Duc de Lcucade , à Hcr- 
molao Minotto noble Vénitien Seigneur da 
Lifernes , à Nicolas d’aile Circeri Duc de 
1* Agiopelage , fc autres Seigneurs , Princes, 
te Prélats du Duché d’ Athènes , afin qu'ils 
fe triHiuaflenc en la ville de Thebrs au pre- 
mier iour du mois d‘ Oétabre de 1* année tai- 
llante , pour y conclure vne Ligue contre les^-* 

Turcs. ( xi ) Auquel iour fe trouucrcnc entre 
autres Iean Paleoiogue , les Roys de Hongrie 
fc de Cypre, le Duc de Venife, les Seigneurs 
de Mctclin , de Corinthe , A de Leucade, 
mais on n’y pût rien refoodre à caufe de la 
diuilîon qui arriua entre les Génois fc les Vé- 
nitiens, fc le Roy de Naples . (a) Le Pape 
ne laifl’a pas toutefois de continuer fes foins 
pour céc armement , tant vers V Empereur Phi- 
lippe t que vers les autres Princes Chrétiens . 

Ce qui fortifie qu’il ne mourut point en l'an 
mil trois cent foixante-huit , comme quelques- 
vns ont auancé, âioûtaru qu'il fut inhumé en 
1’ Eglifc de Saint Catalde de Tarante , auec 
fa dernière femme - 

XXXI- ( * ) Ce Nicolas d’ aile Carceri qui 
cfl qualifié Seigneur de 1’ Agiopclage dans les 


( a ) Tbvvrtcz- ia lui. c- io- Plat, de Lue* . 

(b) M.yiIIaat 4 I.C-9Î- Bzm. 1348. 9. 

(c) M- VllhalL j.f. f. 

( d ) Plat, de Luc * . 3 f- VUUai /. y. (. $7. gj. 

cau.ijsj. j 
( « ) Vvadiag. 

(f) Ptal.de Lata. 

( g ) Benne. Rebdaf. 1 j jo, 

Hijt. de CaafiaaUaap. 


( h ) Bzou. 1 j(j. 

( i ) Vrbttn l'.tam.b-Ep.feer.apad 
( k ) Apad Bu*. 1 J7». 

( 1 ) Bzom. Cr Rofn. ex tara. i. Ep- fttr. Gre- 
gor. XI. 

( m ) Hz an- 

(n ) \d. rj 7 J. s 374. Rajnmld. 1 373. ». f, 

( o ) Rh.twnuf. /. f. de belle Cenjlaat. 
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' Epiftre* du Pape Grégoire XI- fût fils tic Iean 

Satie Cirteri Seigneur de la troifiéene par- 

PmUppEStic de Negreponc » dont i’ay parlé (4) ail* 
1 U- leurs , & de Florence Sanudo , qt»l apporta 
en mariage les laies de Naxos te autres de 
U mer Egée- Elle eftoit fille de Marc Sanu- 
do Duc de Nixia , & fut encore allié en fé- 
condes ncçcs auec Nicolas Sanudo furnommé 
Spczzibunde , qui en eût Marie Sanudo fem- 
me de Gafpard de Sommcriue Seigneur des 
Isles de Paroi, d‘ Antiparas, 3 c d’Androscn 
l’Archipelage - Rhamnofio fait mention de 
cette Florence Sanudo , te die qu‘clle époufa 
François Crefpo , duquel defeendirent les au- 
tres Ducs de Nixia', te ainfi il faudrait con- 
clure qu'elle aurait efté mariée trois fois, 
Quant au titre de Duc d' Agiopelage ( * ) qui 
efT donné à Nicolas d'alle Garceri Seigneur 
de la troifiéme partie de Negreponc , ce fut 
comme heritier de fa tnere qu'il le prit , de 
comme Seigneur des Ides de Nixia , d‘An- 
drns , de autres , les Ducs de Nixia le dilans 
Seigneurs de U mer Egée, que (r) les Grecs 
modernes ont appelle du mot Egcopelage, qu' 
ils ont corrompu en celuy d’ A.yiopelagt , c' cft 
â dire de Mer Sainte : (d) Sanudo fe fert 
du mot de L«zopcIage . Delà les recens ont 
tire celuy de 1 ’ Archipclage , qui cil propre- 
ment cette partie de la mer qui contient les 
Isles Cyclades , d'où (e) vn Auteur ancien 
luy a donné le nom de Mer des Cyclades . 
Après la mort de Nicolas S allé Corctrl, cet- 
te troifiéme partie de l' Idc de Negreponc vint 
en la puiftancc des Vénitiens , fur Ictquels le 
Sultan Mahomet H. du nom prit cette laie 
en l'an mil quatre cent foixaote-dix ■ 

Suite des XXXll- Soûs 1 ’ Empire de Philippe! Pria- 
Ducs de ce de Tarente Ieanne Duchcfie de Duras, fil- 
Duras- le aifnée te principale héritière de Charles de 
Sicile Duc de Duras , & de Marie de Valois 
f« iecondc femme époufa Louyj de Nauarre, 
eu d’ Eureux Comte de Beaumont le Roger , 
fils puifné de Phihppcs IV. du nom Roy de 
Nauarre Comte d' Eureux & de Ieanne de 
France Reyne de Nau.ure . (/) Lck Epiftres 
du Pape Vrbaln V. iufiificnt que ce mariage 
fe fit eu l' an mil trois cent taixante-fix ■ Le 
Pape trouua œauuais qu' U eût elle contrarié 
lâus auoir obtenu la difpcnfe , à caufe de la 
. parenté qui eftoit entre eux , &: mefmrs il re- 
Edti. Par//. p fit a ,g remcnt % gc du U Reyne Ieanne qui 
î'auoit permis , te les deux Comoints : mais 
la Reyne s'en excuia, difanc qu'il auoir cité 
fait contre fon gré • Le Pape apprehendoit 
que Icanne qui n' auoir point d' encans , vou- 
lut inllituer Louy* Ion heritier , te luy don- 
ner le Royaume de Naples fans fon confert- 
tement . (r) En fuite de ce mariage Louys 
fe qualifia Duc de Duras , ( b ) te prit rcio- 
lution de pa fier dans laGrece, non feulement 
pour prendre poflcflîon de ce Duché , mais 
encore pour conquérir le Comté de Zente , te. 
le pays d'Albanie , qu'il foûtenoic apparte- 
nir à fa femme: & d la fortune le fâuoriloit , 
il propofoit d'enuahir le Royaume Je Raflia 
te de Scruie . ( I ) Louys eûoit vaillant de 
fa pcrionne , te auoit rendu des preuucs de 
fon courage dans les guerres que fun pere eût 


contre Charles V. Roy de France . Dans p HILIPPE , 
cette rcfolution il cnnoya à Duras fix cent 
bons Soldats, qu'il auoit amené de Gafcogne . 
te de France : mais comme il faifoit d'au- 
tres leuecs , la more le furprie dans la PoUii- 
le l'an mit trois cent foixante-treize : Ion 
corps fut inhume en 1 ‘ Eglife des Chartreux 
de Naples. Il ne lailTa point d'enfans de fon 
mariage, ( k ) mais quelques baftards de Ma- 
rie Lifaraftua ; de 1 ' vn defqucls eft ifluc la 
famille qui porta Je nom de Beaumont au 
Royaume de Nauarre . La Duchefle leanne 
de Duras femme du Comte de Beaumont , re- 
prit vne fécondé alliance auec Robert d'Arr 
tois Comte d'Eu, qui décéda en l'an mil trois 
cent foixante dix-fepe , te fut inhumé auec 
la Duchetfe fa femme en T Eglife de Saint 
Laurent de Naples , auec cet Epitaphe: Hîc 
1 ACENT CORFORA I L L V ST R I SS I M O- 
RVM Dominorvm Domini R o b e r- 
ti o’ Artois , et Do m t n æ Ioan- 
H£ DVCISSiV D V RAT 11 CONI VG VM, 

QVI OBIER VNT ANNO DoMlNI MCCCLXXVII. 

DIE XX. IVLII. X. INOICTIOMS, (J.VO- 
RVM ANIME R E Q_V I E S C A N T IN PACÆ . 

Amen . 

XXXIH- Les Soldats François qui eftoient Aftlontde* 
à Duras après la mort du Comte de Baumonr, Nauarrols 
fe voyant fans chef, entreprirent de faire la dans la Ro- 
guerre à Charles Topia Seigneur Albunois , manie . 
éc aux autres Seigneurs de cette Piouince , 
où ils fc rendirent rellcmenr redoutables, qu' 
aucun n' ôtait le pr eicnier deuant eux • ils 
deffirent George Balza , ou des Baux , Com- 
te de Zente, qui les auoir voulu aflreger dans 
Duras . Mais ce Comte voyant bien qu'il n* 
en viendrait pas à bout , les gagna par ar- 
gent , & leur perfuada moyennant fix mille 
Florins d'or qu'il leur donna , de luy aban- 
donner U place - En taire dequoy s’ «fiant em- 
barquez , il firent vciie vers 1 a Remanie & 
la Morée , où ils prirent pluficurs châteaux , te 
firent de grand* burins . (/) Ils prirent lo 
château de Voliiza dans la Morée fur 1 * Im- 
pératrice Marie de Bourbon , ( m ) deffirent 
les Cstclansqui pofTedoient le Duché d' Athè- 
nes te de Ncopatrcs.- nietaics fi nous croyons 
(n) Chalcondyle , ils fe rendirent maulres 
de la ville d’ Athènes , te la pofiederent quel- 
que temps: ils calculent encore Leuadea , & 
autres places . Mais cfiant venu du fecours 
aux Catelans, tant de la part des Grecs leurs P a L 
voifins, que du Roy de Sicile, qoi y enuoya 
en l’an mil trois cent quatre-vingt deux Phi- 
lippes de Daimas Vicomte de Roqucbertin, 
qui eftoit Gouuerneur de ces Duchrz , auec 
vne armée naoalc , les Catelans reprirent la 
plûparc des places qui leur auoicnr efié en- 
leuées , te les munirent te fortifièrent plus 
que deuant . (•) Les Nauarrois s'emparè- 
rent enfuite des Cyclades , qui font de peti- 
tes Isles dans P Archipclage, te des codes de 
la Morée , ainfi que Ducas te Chalcondyle 
écriuent , qui leur donnent le nom de Na- 
uarrois . 

XXXIV- Pour continuer la fuite des Sei- Des Cflres 
gneurs de Duras , ie me trotnie engagé à de- de Zenrc de 
duire en peu de mots 1' origine te la genealogie la maitan 
des Baux . 


<«) ;. 7 .», 4 . 

. (b) Bztu. 1374-6- 

(c) Ver Gcr^r.; tom- a. jrjtf. Del per Franc. 
( d \ Epifl. »o. 

(e ) Ethlc- Sabtll ■ Sanfon. Leuncl n- 14s. 

(f) Vrban-V- /. 4. Ef. 1 36. 

(g) Bzm t. t}jo. 


( b ) Orblnl mil* &B • il Slaul - 
( i ) ftùiff. i.vol. tb. 139. 314- 
( le ) Ojbcnart . N*U l. Va/c. 

( 1 ) Titra de la Chambre 4 a Compta de Pa- 
rle - 

( m ) Surit a 1 3S3. Uarlana /. ig. (■ 4. 

( n ) Laon. I- 4. 

( O ) Ducat cap, %. BQ. X.4MT. /- 4. 
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P h t LIPPES ce * Seii^DMirs Albanois qui la poffcderent ; 
... ce que le fcray dautant plui volontiers, qu'il* 
cdoicnt iflus de l’ illudrc famille des Baux en 
Prouence - ( a ) Encre ceux qui profitèrent du 
débris du Royaume de Seruie , fut Balza , le- 
quel edanc vaillant & hardy , Àc prenant 1 ' oc- 
cafion. comme les autres Barons du pays, de 
la foibleffe d' Vrofc dernier Roy , s'empara 
du château deScucari . qui n’ cdoit pas encore 
fortifié , de en fuite de toute la Zente iufques 
à Cataro . Orbini dit que ce Balza edoit vn 
pauure Gentilhomme da la Prouince de Zen- 
te ; mais il eft très-probable qu’il cdoit ori- 
ginaire François , de de la maifrn des Biux , 
qui s' habitua dans T Albanie au temps que 
Charles Premier du nom Roy de Sicile , le 
Roy Charles fon fils, de Philippcs Prince de 
Tarente fils da dernier , polTedercnc la ville 
de Duras, de vue bonne partie de l' Albanie, 
d’où ils prirent le titre de Seigneurs de cet- 
te Prouince , ainfi que l’ ay obferué ailleurs 


K riant de Philippe* . Le nom de Balfa , ou 
lia confirme cecy , eflanc ccluy dont les 
Italiens fe feruent pour exprimer l’illudre fa- 
mille des Baux , qui s'habitua au Rovaume 
de Naples , doù les Sclauons ont forme celuy 
de Bsofcii i ioint que l'edoille à plufieurs 
raia qa Orbini donne à Balfa pour armes, 
leue toute la difficulté qu’on pourroit former 
fur cette origine , edanc celle que porte la mal* 
fon des Baux, (b) C' eft peut-edre pour cet- 
te raifon , de enfulte de ce que la inaifon d' 
Aniou poffeda 1’ Albanie , que les grands Sei- 
Les Sel- R ocurs de cci contrées ie vantoienc d’edre 
«neurs Al -*® 11 des nobles familles de France ; i cauie 
binais ilsis il y * '9 depuis ce tcmps-14 eue cor- 

de France . eefpondance , de vnc alliance mutuelle entre 
’ ces deux nations • De mefine , les Topla fc 
dlf oient ilTus de Charlemagne , & pour mar- 
que de leur origine , ils mondroienr la figure 
de ce grand Prince grauce fur vnc pierre vi» 
ne au châreau de Croia qui leur appartenoie. 
Les Ducagini fe difoienc i (Tus du fabuleux 
Griffon de Haute-fueille . Ce qui monltre éui- 
deinmcnt qu’ils tiroicoc leur extra ûion des 
François. 

XXXV. (e) Balza donc affidé de fe* 
enfans Strafclmir , Georges , de Balza , tous 
braues de vaillans Chefs de guerre , apres la 
mort d’ Vrofc conquit encore la Zente liine- 
KJlt Tarif . rlcure » d ui «ftoit occupée par Giurafc , Illiich 
* ' . ■'"de fes parent , de s’empara de ce que iesDu- 

9 * cagini y pofTcdoient , dont il fil mourir les 
vns , de tint les autres prifonniers .• prit la vil- 
le de Croia fur les Topia , de pourfuiuanc fa 
victoire fit la guerre à Edicnne Roy de la 
Myfie Supérieure . GEORGES fon fils fut 
en paix auec Vucafdn Roy de Seruie , donc 
U épaula la fille Mllize , mais il la quitta 
aptés la mort de ce Roy , pour époufer Théo- 
dore ftror de Dragas , de de Conda .tin (J) 
bcau-perc de Manuel Paleologue Enpercur 
de Condantinople , laquelle «doit pour lors 
veuue de Zarco Mereffich . Georges auec fc* 
freres fur l’iuis qu’il eût que Nicolas Zapi- 
ne qui fe faifoit appcller Sifman , de Empe- 
reur de Bulgarie , duquel nous auoot difeoum 
cy-deuant , cdoit entré dans Duras après la 
mort de Louys Roy de Sicile , à deflein de 
leur porter la guerre , l’y vint aflieger , de 
T obligea de fc retirer dans la Bulgarie , où 
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il mourut eu l’an W'I trois cent folxante trci- p ' T[ 
ze - (s) Entre les Ep.dres du Pape Vrbain " iii 
V. il en a vne de l'an mil trois cent loixan- 
te-huic , qui fait mention comme Strafcimir , 
Georges , de Balza Zupans ou Seigneurs de 
Zente , auoienc quitté le Schifme des Grecs, 
de s’ eûoicnt rangez à 1-obeyiTancc de 1' EgU- 
fe Romaine : en laquelle année Georges cdoit 
en guerre auec ceux de Citaro . Strafcimir fils 
eifné de Balza décéda le premier, de laiffavn 
fils nommé Georges . Après la mort du Roy 
Vucafcin, Georges de Balza s'edantioints auec 
les Spata de autres Seigocurs Albanois , occu- 
pèrent vne partie de fes Etats puis attaquè- 
rent Bïagio Matarangn Seigneur des Mufacchi , 
de 1 ' ayant arreté (oûs prétexté de paix , où 
félon (/) Chai :ondyle I’ ayant tué i la chaf- 
fe. ils le rendirent inaidres de cette partie de 
I’ Albanie , qui s’edend iufques i Valone, pri- 
rent encore dans li Romaine Canina de Bel- 
grade . Balza achépta des Nauarrois la ville 
de Duras , de fc rendit maidre de Cadocia » 

(X ) 4 U ‘ Iny fut liurce par Helene femme de 
Marc fils de Vmcafcin , à condition qu'il 1' 
époaferoic , de quitteroit fa femme , qui cdoit 
fille du Defpute de Belgraie: miis ellant vne 
femme impudique de abandonné il la maltrai- 
ta , puis la rcilerra dans vne prifon , de enfin 


la quitta entièrement , de la renuoya . (d) 
Spata prit au meline temps la ville d' Arte 
capitale de 1‘ Acarnanic , qu'il deffendit depuis 


contre les trouppes du Roy de Naples , ou 
plûiôc de Pnilippes HL du nom Prince de 
Tarente de Empereur de Condantinople , qui 
poffedoie P hic de Corfou, de L’auoit affiegé: 
mais les Albanois en furent finalement chai* 
ftz par (es Tocco qui renoient les Isles de 
Cepnalonie de deZancbe. Georges cependant 
s’empara après Ja mort de Nicolas Alcomaa 
des trois Trebincs, de Canal!, de de Drace- 
uiza : de ces places luy ayant efte cnleuéespar 
Tuatk Ban de Bofne , il entra auec Charles 
Topia fon bcaufrere dans ce Royaume auec 
vne armée de dix mille hommes, y mit tout 
à feu de i fang , de edanc retourné victorieux 
de chargé de dépouillés dans la Zente , U 
mourLt trois mois apres en la ville de Seuls- j.,, 
ri, le treiziéme iour de Ianuicr en l’an mir “ 9 
trois cenr faisante dix-neuf. 

XXXVI. Balza le plus ieune des trois fre- Soi fe des 
res deulnc par leur mort Seigneur de la Zen-ç 0 mtc* de 
te. U n* cdoit pas fi vailant de fa perfoune , Zente . 

A n’auoic pas tant de belles qualité! d’efprit, 
ny tant de prudence comme eux : auiii il ne 
fe maintint que par leur valeur . ( i) Les Turcs 
le vinrent attaquer auec vne armée de qua- 
rante mille hommes foût la conduite de V rê- 
nes, o j Branefes , ou comme Orbini le nom- 
me , leurenefio , duquel ( k ) OulconJylc de 
Phranzes font founent mention, l’vn des ge- 
neraux de Baiazct , & des plus grands Capi- 
taines de fon temps. Balza, quoy que fes for- 
ces fu(fent beaucoup au dedbus de celles de 
fes ennemis, ayant pris refolution de le com- 
batte vers B-lgrade où il cdoit campé , fut 
deffalt, de tué dans la bataille , comme suffi 
luanifch fils du Roy Vucafcin auec fon Vaïuo- 
de , en l'an mil trois ceoe quatre-vingt trois. 

Ce combat fe fit en la- plaine de Saura prés 
le fleuuc d’ Aou de de Belgrade terre de I’ Epi- 
re , ou félon Orbini en la plaine de PopoCU 


( a ) Orlflai arlla bifi- Je SI oui . Sanfanin» . 
(b) Paul llivjbi Ji Scandtrb. p. xjj. 

( c ) Orbini . Sanfouin» ■ 


i d) Pbram. L i. e. sy 
(c) Vrban^y. to m S. Ep.fttr-p- 104 . 


( f) Las» /. y. p. 111 . eJlt. rtg. 

(g) Laon. f 

(h) Lata. 

( 1 ) Orbini Sanfnlm . 

(k) 
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HISTOIRE DE CONSTANTINOPLE 


co la contrée dite Crecot • La telle de Bal- 
le fut portée à Amurath : fa femme qui fe 
nommoit Camina »' eftant ttocutc après la 
mort de fon mary dan» Belgrade, fit fon ap- 

F > internent auec le* Turc* . GeorGLI 
TR ASC im in. , que ( a ) Barlec nomme 
Strafcinnin Btilichio, fil* de Strafcimir , qui 
eÀoit gardé par fon oncle au château de Du- 
ra* , une pour quelques defobey ffaucei . que 
dans la crainte qu'il n’ entreprit de le cnalïcr 
de laZente, eftant vaillant, mai* d* vn efprlt 
bizarre, en fur reconnu Seigneur après la mort 
de fon oncle - Pour le maintenir il s'allia de* 

Î >ucaginî , de de Lazare Defpote de Seruio , 
ont il époufa la fille nommée Defpocne , 
pour lor* veuue de Sifman Prince de Molda- 
cie . Il étouffa encore la confpiration de Ni- 
colas de d' André Sachet Gentil* hommes de 
Zcnie, qu'il fit ptifonniers , de aufquels il fit 
creuer le* yeuse . Mai* cela n' empêcha pas 
les Turcs de faire vne irruption dans fe* Etat*, 
où ils commirent tou* le* defordres imagina- 
ble* en l'an mil trois cent quatre- v ingt-G x . 
Enfin i «liant rétive à Dolclgno , il *’ accom- 
moda auec eux , après auoir perdu les place* 
de CaRoria , d‘ Albagreca ou de Belgrade de 
de Croia , de abandonné celle de Scuta ri à 
Amurat , qui la luy rendit depuis, au moyen 
d‘ vne fienne kunc parente qu il enuoya à ce 
Sultan . Il engagea depuis cotte place aux Vé- 
nitiens , moyennant quelques tommes qu’.il* 
luy prêtèrent pour fubuenir aux dépenfes de 
la guerre qu'il auoit contre le* Turc* . Il 
mourut peu de temps après ayant eu trois en- 
fans , Goicn de luanilich , qui deccderent de 
ion vluant, de Baiza qui luy fucceda . Il eût 
encore vne fille mariée à (A) Radie Sancou 
fil* de Senca , de petit fils de Mladien natif 
de Zagora , qui pofledolt de grande* Seigneu- 
ries au Comté de Chclmo . Balza reprit 
Scuuri fur les Vénitien* à 1 a rel'erue du châ- 
teau , de fe rendit maiûre de la Zente ■ Il 
s' attira par ce moyen la guerre de* Vénitiens, 
qui le défirent en pluficurs rencontres , de à 
la fin Je dépoüilicrcnt d'vue partie de les 
Etats. Il fit enfulte plufieurs Traitez de paix 
de de treue auec eux , qu' il rompit à la per- 
luafion d' vn fien parent Eiliennc de Mara- 
mont , natif de la Puüille , à qui il donna la 
Seipocurie de Monténégro , de duquel defccn-i 
dent les Zarnoeuichi . Finalement eftant allé 
en Rartie vers le Defpote fon oncle , U y dé- 
céda au mois d' Aurll l'an mil quatre cent 
vingt-vn • Maramont qu'il auoit Jaiflc Gou- 
uerneur de fes Etats , iur les nouuctles de fa 
mort , s' eftant retité en la Poüille , les Vé- 
nitiens prirent l'occafion de fon abfcnce , de 
fc rendirent maiftres de toute la Zente: mais 
il* la tinrent peu de temps . Car Eftrenne De- 
fpotc de Seruie fils de Lazare , y c liant en- 
tré auec vne armée la recouura, à la referue 
des ville* de Scurari , de Dolclgno, de de Bu. 
dua • Le Defpoie quitta tome la Zente à Ion 
neueu Georges Vucouich, en l'an mil quatre 
cent vingt-cmq • Ccluycy fit paix auec les 
Vénitiens, oui s'obligèrent de luy payer tous 
les ans mille Ducas pour la ville de Scuta- 
(1 ■ (e) Celle de Duras demeura autfi en leur 



défendu genereufemenr auec le* Vénitien* . p H , L1PPES 
(d) Mai* à la fin le* Turc* fou* le comman- jy. 
dément de Camaii l'vn des Generaux de Baia- 
tet , la prirent fur eux en vn foir , l’an mil 
quatre cent quatre-vingt-fix , durant l'abfen- 
ce du Gouuerneur . . — ■ ■ — — 

XXXVll. le n* ay point remarqué l' année I ACqVES. 
de la mort de l'Empereur Philippes III. ny 
au’ il foie parlé de luy après l'an mil trois cent 
ioixante quatorze , mais feulement qu'eflanc 
décédé fans enfan* qui l'ayent furuécu , lac- 
ques de* Baux Duc d’ Andrie fon neueu luy 
iucceda au titre d' Empereur de Conftantino- 
plc- Il eftoit iffndc l' iilulire famille de* Baux 
en Prouenca , laquelle pafla au Royaume de 
Naples auec Charles Comte d’Aniou de de 
Proucnce Ce Roy de Sicile , où elle pofeda 
les premières dignitez . François des Baux Com- 
te de Montefcabiofo fon pere , fit* de Ber- 
trand des Baux Comte de Montefcabiofo , Ce 
d' Andrie (#) furnommé U Cnntt NtueiU , eût 
l'honneur d'époufer Marguerite de Tarente 
fteur de V Empereur Philippe* III. pour lor* 
veuue d" Edouard Roy d' Efcoflc : quoy quo 
ce mariage eût crté contracté fans le conten- 
tement des frères de Marguerite , fi eft-ce que 
depuis il fut aggrée par eux , (/) de Louys 
de Tarente Roy de Sicile frere de cette Prin- 
cefle, conféra en fa confideration le titre de 
Duc à fon mary , ayant cllé le premier de 
la noblelfe de Naples qui ayi elle rcuém de 
la dignité Ducale ; mais il fe rendit indigne 
de cét honneur, auflibicn que de l' iilulire al- 
liance qu’ il auoit contrôlée , par la trahifon 
qu’il machina contre la Reyue leanive fem- 
me de Louys , s’ citant loûlcué contre elle : co 
qui obligea cette Reyne d’entreprendre de lo 
chafser du Royaume par U force des armes. 

Enfin s‘ eftant retiré ver» le Pape cnnemy de 
la Reyne, il obtint de luy vne armée de trei- 
ze mille hommes, auec laquelle il entra dans 
le Royaume de Napic* . Et quoy qu'il en 
eût efté chalfé vne fécondé Ibis , Ce obligé de 
fe retirer en Prouence ; !a Reyne pour arrê- 
ter entièrement cét cfprit brouillon de inquiet , P a i‘ *9 i • 
achcpta la paix par vncfomme de trente mil- 
le florin* qu'elle luy fit déliurcr . La P i in cel- 
le Marguerite de Tarente fa femme fut arrê- 
tée durant ces mouucm en* par la Reyne , Ce 
retenue prifonnicre à Naples , où elle mou- 
rut : elle fut inhumée eu l' Egli-c de faint Do- 
minique • ( / ) Il fembie quelle luruéquit l'Em- 
pereur Philippe* fon frere , Ce qu’elle prit lo 
titre d' Impératrice, comme on recueille d’vn 
titre de François des Baux fon mary , où il 
fe qualifie Duc d’ Andrie , Ce Comte de Mon- 
tefcabiofo Ce des Baronies de Bitetta , de do 
Mi (Ta no mary de l' Impératrice ■ 

XXX VIII. Quoy qu’il en toit, Iacques de* 

Baux leur fils lucccda aix prétention* que les 
Princes de la maifou d' Aniou Ce de Sicile s‘ 
elloient conferuez dans 1' Empire de Conftan- 
tinopie , ( b ) Ce prit comme eux le titre d‘ Em- 
pereur de Conftamiuople, de Defpote de Ro- 
manie de de Prince de Tarente ic d’Achaïe. 

La fortune ne luy fut pas plus fauorable qu’à 
Ion pere ■ ( i ) Car s‘ eflant reuoltc comme luy 
contre la Reyne Jeanne , il fut pfiué de la 
Principauté dç Tarente, Ce obligé de ic reti- 
rer en Grèce , où il poffedoit quelques terres 


a ) BarUtU dtlT ajftdio di SctUarl /. |, 
b ) Orbiai p. ». g j. )<{. 

( c ) Martel degtf. Scanderb. /. r J. 
d) Spandug. Daglieai . 
e ) l Villaai M VilUnl /. j. c.i a. f//. Com« 
foHlt , 


( f) Pt#/* d( Luea ■ Sanfaulno ntUt famigi. 
iUufl. d' !**!• Ai#» « *6 ?• * J- Summtntf /. j. 
(r) SvmmoKiel. j p- 
( h ) FUU>- Campanile • 

( i ) Summonic , 
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du ch^f de fa recre , 2r de Ton oncle ; 2c en- 
tre autres de P laie de Corfou , donc les ha- 
bit, nu le donnèrent ver* ce tcmps-Jà, ( <*) fie 
félon quelques- vns en l'an mil dois çentqua- 
tre -Vingt deu* , aux Veoiticm . Mais depuis 
il trouua moyen de ménager fon accommo- 
dement , (c de rentrer en Tes biens • Finale- 
ment il cnoimp en la ville de Tareutc, 2c y 
fut inhumé en la principale Eghfe , dedice à 
Saint Cataldc, qui ayoic cité fondée par Fran- 
çois des Baux Duc d’ Audric fon frere » où fe 
voit fon effigie reueiluê d* vn habit Impérial, 
auec cet (b) Epitaphe qui fut dreffé à fa mé- 
moire , qui nous apprend qu' il ht fej efforts 
pour rentrer en la polfieffion de la Principau- 
té d* Achaïe - 

fbc tuai An Jri J Dix Fraxelfctu Boucla projet 

Jïxiruxii templum , Ixcoiti terit offa Tarent i 

Priaeipii , baie mater CoroTi de filrpe fteundl 

Lape ili titulit O B. sud fanguine cioto , 

lùc Bomani* & Defpotut Âcbnlut vrbts 

Subies it be/lo, 

Il auoit époufe dés l'an mil trois cent quatre- 
vingt deux Agnes de Duras, pour lors veuuc 
de Gin de la' Scale , dit Signorjo , Prince de 
Vérone, fille de Charles de Sicile Duc de Du- 
ras, 2c de Marie de Sicile. Elle décéda auant 
Ion mary en la ville de Naples , où le Roy 
Charles de Duras l'auoit fait a rcier prilbnnie- 
rc , de fut inhumée en T Eglile de faint Clai- 
re , 1 codé de l’autel , prés de l'Impératrice 
Marie de Duras femme de Philippe* III* L’ 
Epitaphe qui s’ y voit d relie à la mémoire , 
& à celle de Clemence de Duras fa fœur, 
dcçcdée fans alliance , luy donne le furnom de 
France , comme cllanc ifluc originairement 
de la Maifon Royale de France , de le titre 
d' Impératrice de Conflantlnople , à eaufe de 
fon mary : Hic IACENT CO R. PO R A I L- 
LVSTR1SSIMAR VM DOMINE A G H E- 
t i s de Francia, Imperatoris 
Conitantinopoiitsne ,ac Vir- 
ginis Domine Clementiæ de Fran- 
cia, FIL1A Q.VON DA M ILLVSTRISSI- 

M I Princifis D. Domini Karoi.i 
dl Francia Dvcis Dvratii, qva- 
RVM AN. RE(^_IN FACE - AMEN . San- 
foukno fait defeendre de cette alliance Ray- 
mond des Baux Prince de Sslerne de Duc de 
Mclfe > François Duc d' Andrie , de Pyrrhe 
des Baux ■ Mais Campanile de quelques au- 
tres écriuenc que ce grince mourut fans en- 
fans. 

XXXIX Soûs cét Empereur la Principau- 
té d' Achaïe , & le Duché d' Athènes fouf- 
' frirent le» dernières reuolutiuns, de en mefme 
temps ce qui reftoit des terres de 1' Empire en 
la poffcflion des Frapçois de des Latins • C* 
clt ce qui relie à examiner pour acheuer de 
conclure cette Hiilolre • La Principauté d' A- 
chaïe auoit foulfert vn grand échec par le dé- 
membrement que le Prince Guillaume de Vil- 
lc-Hardoion fut obligé de faire pour obtenir 
fa liberté, par le Traité qu'il fit auec l'Em- 
pereur Michel Palcologuc • Ses fuccefTeurs la 
pollcdcrent en cét état lulques au temps de 
Robert Prince de Tarcnte 8c Empereur de 
Conflantinople , qui en aliéna la meilleure par- 
tie , dont il fit don à 1' Impératrice Marie de 
Bjurbon fa femme- Cela n* empêcha pas que 


le Prince Philippes fon frere , de lacqucs des , .",,77 
Baux fon ueueu , qui Iqy fucccdcrent au duc '*■ * 
Impérial , ne reiinflctu le titre de Princes d' 

Achaïe , foit à caufc de la Seigneurie dircétc 
qui leur appartenoit , de que Robert par fes 
donations s* cftolt referué , de à fes fuccç fleurs , 
foit qii'cffcéliuemeot il» çn pofledaflent enco- 
re quelque partie • Qjo y qu' il en foit , il ell 
fan» doute que cette Principauté reccut fc* 
principaux démembrement foû* l' Impératrice 
Marie de Bourbon , qui en tranfmit lcr droits 
par fon teflament à Louys Duc dç Bourbon . 

Car nous suons veu que durant qq’ elle la pof- 
fedoit les Cernerions de Gennes y vfurpereoc 
plqfieurs places , qu' elle en vendit quelques 
autres à Renier Acciaiuoii , qui deuint en fui- 
te Seignçur de la ville de Corinthe . Les Turcs 
s çi) emparèrent encore d' vue partie. ( d ) Car 
nous lifons que Ican Fernand d'Heredia Grand - 
Maiflre de l'Ordre de S. Ican de Hicrufalem 
ayant acquis U Principauté de la Moréc, ou 
plutôt les droits fur icelle , de Marie de Bre- 
tagne veuue de lacqucs de Sauoyc Prince de 
Piémont , qui auoit eu deflein de fon viuant 
de la vendre à Roger de Pins prcdcceflëur d’ 
llcrcdia , fe ioigoit auec 1rs Vénitiens, fc vint 
mettre le fiege deuant la Ville de Patras, qui 
eiloit tenue par les Turcs , 2c qu’il la prit 
d' aifaut . Et que comme il pafsoit vers Co- 
rinthe à deflein aufli de l'affiegcr , il tomba 
dans vne embufeade des Turcs , qui le firent 
2c le tinrent prilonnier lufques en l' an mil 
troiscent quatre-vingt vn , que l'on fuç obli- 
gé de rendre Patras aux Turcs- {t ) Les Hi- 
iloricns de Sauoyc remarquent qu’A-né de 
Sauoyc, qui fe qualifia Prince d’ Achaïe 8ç de r 4 
I» Moréc, fils de lacqucs , fit des proteflationa 
contre la vente de cette Principauté aux Ho- 
fpitaliers , en l'an mil trois cent quatre vingt 
fept , par Ribaud de Riualta Gentilhomme 
Piémontois ; 2c qu’il drefla vnp armée naua- 
le pour la conquête de ce nays-!à , aydv de 

Î labeurs Seigneurs Grecs , 8c enrre auirei de 
can Lafcaris, auquel il fit don du Comté de 
Cepbalonic, par lettres du mois de lui lier l'an 
mil trois cent quatre-vingt onze • Il fit enco- 
re alliance auec les Vénitiens le y- iour 'du 
mefme mois , à 1’ effet de recouurcr la ville 
d'Argelli (qui ell cette place que (/) Phrun- 
zes nomme Archangeli) en la Moréc , que 
Théodore Palcologuc fils de 1' Empereur Ca- 
loiean , qui auoit fucccdé au Duché de Sparte 
à Manuel Cautacuze ne , luy auoit vfurpe :: 2c 
le vingt- neuuiéroe iour de Décembre enfuiuanc 
U tira promette de Ncmo Raggioli Gentil- 
homme Florentin , de du Seigneur de Cofciu- 
to au païs d Achaïe t de l'affilier en cette 
guerre - le n' ay point apprls le fucccz de cet- 
te entreprife , mais ie ne fais pas de douce 
que les Princes de la Maifon de Sauoyc y fi- 
rent peu de progrez . Car les Hiffoires de ce 
temps-là nous apprennent , que cette Princi- 
pauté fut démembrée 2c diuilée entre les Pa- 
leologucs , les Meliffencs , 2c les Conterions 
de Gcanes- 

XL. Le* Paleologues qui tenoient la Do- l*, Mclif- 
ché de Sparte , ou de Mlfitre , 2c les villes fenespofle- 
delaiflécs autrefois par Guillaume de Ville- derent vne 
Hardoflln , en prirent encore d'autres fur les partie de la 
François, (jj) Et entre celles-là la ville Ar- Marée- 
chicpifcopale de Patras , qui eftoic dépendan- 
te immédiatement du faint Siégé , tant pour 


( a ) Porcaeb. lpt1- L a. 

( b ) Fillb Campanile. 

( c ) Vvading- i jio. 

(d) Hift- de Jti/rr /. j-rfi. ç. 


( e ) HIJi- Genealtgique de la Maifon deSnntjf , 
de M- de Gu.cbeaen MS- 
( f ) Phran- L a. c . a. 

(g ) Pbrait z. l-t-e. »• }• 4* t. Laen-l. j. p-iaS. 
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Iacoves Ie Spirituel que pour le temporel , en l'an mil faite armée qui les mit d’accord , en les dé- . . _ OVE , 

'quatre cent vingt-neuf • Les MelifTenes , qui poüillans tous deux tant de ce qui leur appar- 

efloient iffus du fameux Alexis Stratcgopûle tenon , que de ce qu'ils auolent vfurpé inlu. 

qui prit la ville de Conflantinople fur Bau- Bernent fur le ieunc MclilTene . 

doüin , deulnrent Seigneurs de la Prouincc de XL1- Ç^ant. aux Ccoterions , il eft confiant 

Meil'enie , A de toute cette colle maritime, qu’ils prirent vers ce mefme temps le titre de 

& poifedolcnt dans la Morée Andrufa, Cala- Princes d’Acbaïe . (1) Chalcondyle dit en 

matba, Mantinée , Ianltza , Pidetna , Manc, tçrmes exprez , que les Zacharies de Gcnnes 

Nifii , Spltalis, Grempe, Aetus, Nrocaftrc , prirent dans la Morée I' Achaïe vne grande 

Ithome ouMelTene .Archangelus, Sanlaurus, partie de I* Elide , dont Clarence eft la capi- 

loannina , & Ligudifta • Cette famille cfloit talc, Pylos, 6c vne partie de la Prouincc de 

illuArc dans l’Empire Gre* , 3c cil fassent Meflcnie- ( k ) En vn autre endroit il dit que 

mentionnée dans ks écrluains de l'Hiftoire les Zacharie* pofledoienc le Peloponncfe . Il 

Byzantine . ( <* ) Cedrenc , Scylitaes, de au- appelle Zacharies ceux que Je j autres Autbeurs 

très parlent de Michel Mcliuene qui viuolt appellent Centerions , parce qu'ils portolcnt 

loûs Conftantin Copronymc , (b) de Theodo- ccs deux furnoms coniointemcnt . (/) Phran- 

te MclifTcne Patriarche de Conflantinopk , xe* appelle le Prince qui vluuit en 1“ an mil 

grand cnoemy des Images foûs Leon l'Arme- quatre cent vingt-neuf, de la fuluante, Azrn 

nien , (c) d’vn autre Théodore MclilTene Zachariaj Centcrion . le crois pareillement 

Gouuerneur des Prouinces d‘ Orient foûs Mi- ( m) que le Prince d' Achaïe qui fc Joignit à 

chel fils de Théophile, de Leon & de Théo- Vranclc* , ou Hrancfes , vaillant Capitaine 

gnofte MelifTenes qui vluoient foûs Bafilc Bul- Turc x lorsqu'il vint dans la Morée en l'an 

stroflone, 6c (d) de Niccphore MclilTene qui mil trois cent quatre-vingt onze , Sc qu’ il prit 

lut élcué à la dignité de Cefar par 1* Bmpe- la ville d’ Acuua , (h) place de la Prouincç 

leur Alexis Comnene, dont il auolt époufé la d' Elide , appel lec Hypanic par les anciens, 
fœur . De ccluy-cy vint par fucceflion de temps cftoit de cette famille- Vne Chronique de ce 
Alexis MclilTene ftirnommé Stratr’opûle à fiecle là rapporte que la tncfmc année Dcmc- 

caufe de fi mere, qui prit Conllantinople , 6c trios Raoul Seigneur Grec chef des trouppes 
dit vn fils nomme (e) Conftantln , auquel de Théodore Paleologuc Defpnte de la Mo- 

1’ Empereur Théodore Lalcaris iir ereuer les rée , vint enfuite lcindre fur ce Prince , 6c 

-Edit.Patif. y™*- Après luy paroit (f) Michel St rarego- qu’il le deflit au mois de Iuin . (#) Qiai- 

P û * c MclifTcne , renommé pour fa valeur & condyk , qui cft extrêmement confus dans fespag-ayt- 

r a ' “*• pour fes rlchefTes , qui fut vn de ceux quicon* narrations, raconte qu’vn certain Oliuier eflant 

fpirerent eue* Conftantin Paleologuc fils de I* venu d’ Italie , iurprit la ville de Clarence fur 

Empereur Michel , contre T Empereur And ro- le Prince d’ Achaïe , dont il époufa la fille, 

nique le vieil - le crois que c’eft ce Melifle- 6c que moyennant quelque femme il vendit 

ne dont le nom fe trounc corrompu dans (g) cette place au Defpote d’ Epire , c’efl à dire 

Sanudo, 6c dans Sabeliic , qui viuoic en l’an à Charles de Tocco Comte de Ce pha Ionie x 

mil trois cent vingt-cinq , 6c eftolt Seigneur qui ht quitta par après à Conftantin Paleolo- 

des châteaux Dcl-CafVri , 6c de Liconia , 6c gue Defpote «le la Morée , 6c depuis Empc- 

qui donna fa fœur en mariage au Mar&hal rcur , ainfi que ie viens de remarquer • (fi > 

des Cardans qui tenoient la Duché d* Athe- Duras écrit que Mahomet I- du nom fils de 

nés . (A) De celuy-cy vint Leon MeHfTcne Baiizct , ayant eilé fait Sultan îles Turcs en 

Sebaflocrator Seigneur 6c Exarque d‘ Ithome Tan mil quatre cent treize , après la deffaiic 

ou de MelTenle , 6c de tout ie Golfe de mef- de fon frere Mufa , T Empereur Manuel , de 

me nom , qui eût entre autres enfans Nice* tous les Princes Grecs luy enuoycrenc leurs 

phore , À vive autre fille qui époufa Nicolas Ambafiadeur* pour le complmenccr , entre 

Francopule Protoilator , qui tint quelque temps lefqucls furent ceux du Prince d* Achaïe : 6c 

le gouucrnement de Meflcnie. Nicep'iorc Mc- que deux ans après, le mclme Empereur Ma- 

liflcne Protoilator Seigneur de Mclfenie fut rud cilant venu dans la Morée , obligea ce 

furnommé MclifTurgnc à caufe de fon eloquen* Prince de Juy taire hommage pour le* terres 

ce . Il laifTa de fa femme , qui fut fille de qu‘11 tenoit dans ces quartlers-Ià • (f) Tho- 

Gcorges Raoul , vn fils Vnique nommé Ni- mas Paleologuc Defpote de la Morée , prit 

colasigé feulement de trois mois, 6c luy don- fur luy la ville de Chalarritza. Mais la paix 

ru par fon tcltament pour tuteur Theodote fe conclut incontinent après entre eux par U 

Paleologue fils de J’ Empereur Manuel , auec mariage de Catherine fille du Prince auec 

cette condition que fi Nicolas venoit à dcce- Thomas, qui s’accomplit folemncllemenc en 

der fans enfans , Il luy fuccederoit en routes la ville de Sparte au mois de Janvier , T an 
fes Seigneuries • Théodore céda cette tutde , mil quatre cent rrente-rn . Phranz.es nomme 

& les auantaprs qui luy efloient faits par le ce Prince Azen Zacharias Centcrion, dcàioû- 

reftament de Nicephore , à fon frère Con- re en vn autre endroit , <jo’ I] eût vn fils que 

ftantin , lequel ayant rflé élcué à I’ Empire , Chalcondyle appelle Centcrion Zacharia , qui 

les freres Demctrius 6c Thomas qui auoient époufa la fille du Comte Leonard de Tocco , 

leur partage dans la Morée, s'emparèrent de frere de Charles II- du nom Comte de Cc- 

toutrs les places de Nicolas , 6c comme ils phalonie . ( t) Les mefmes Auteurs écriuent, 

fie faifoient la guerre les vns aux autres à ce que le Defpore Thomas le fit arrêter prlfon-. 

fuict , Mahomet vint là deflus. auec vne puif* nier en la ville de Ghlomutza , luy imputaoc 


( a ) Cedrcr.Jf-^66. cd. Rtg. Anafi. Hifl. Eccl. ( i ) Lee». /. 4 . fi 1 ro- edit. Seg. 

f. 1 y t. Hifi. hUjc- * ( k ) /. j ■ p. n S. cd- Çeg. 

( b ) Ctdt. ^le td.Rfr. Z«iur.p-io 6 -td-Reg. (I) Vhmm.l. a- f* 7. p. Latn-I t- 
( c ) Scjllt. 541- (m) Cbrcn y<ntf-Brz*K- r 39t. 

(d) Z oiur. GljiMJ . Ann.CcmH- ( d ) Pbranz. I. j. e. ai, 

(e) Acrop-c.f. (o) Laon.Lf.fi. ia*. (p) Dar.ur.se- 

( f) Pbratn. /. r-r. 7. ( q ) Pbranz. I. a. C. 7. 

( g ) SaHUt. Ep. }. ( r ) Pbron- I. a. f- 7. Laon- L S. Tbranz, 

( h ) Pbraai. I, a- r. s. A 3. t. ai- 
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. . de ne s’eflre pat oppolé à Amurath , lori faint Ican de Hierufalcm fait mention de ce 1 . c qves 

* A ^ 'qu'il ruina les fortifications de l' Ifthme , ou Comté de Sole , de dit que Théodore Paleo- 

du détroit de Terre , qui fepare la Morée d' loguc le tranfporta aucc la Baronie de ÎLei- 

auec la Grâce, mais il trouua moyen de s'éua- ton, qui eft vne place donc (/) Chalcondyle 

der . (a) Depuis Thomas l'attira, ioûs pre- & Ducas font mention, fituéeprés des Ther- 

texte de quelque entreoeué en la trille de Pa- xnopyles, d’où le Golfe voifio appelle par 1<J 

iras , de au prciudicc du (auf conduit , qu'il anciens le Sein Malliaquc prend fon nom* 

juy auoit donné après l'auoir tenu quelque temps l'ay parlé (g) cy-deuanc de Thomas Com- 

en prifon , le fit mourir de les er.tans • II fit te de Soula qui viuoit en l'an mil deux cent 

encore couper les mains , les oreilles , de le trois , dont la fucceûion ccheut à Boni face de 

nez , de creucr les yeux ù vn Seigneur qui Vérone ou à Alfônfe fon gendre ; car le n’ay 

aooit époufé la tille de ce Prince. Mais Dieu encore pû apprendre la famille de la Genea- 

ne laiifa pas longtemps toutes ces cruautcz logle de cc Comte qui eftoit poiTclfcur de plu- 

impunies , de luy fit tcifcntir à fon tour les fleurs laïcs voillnes des codes de la Morée: 

effets de fa luftiçe par la perte de toute la quoy que ie me perfuade que ces treize châ- 

Morce , que Mahomet qui auoit nouucllemcnt teaux que Marulie fille de Bonifacc pofledole 

pris Conftan-.inople , luy cnleua de fur foa au Duché d' Athènes venaient de fa fucccf* 

frété Demetrius , l' an mil quatre cent foixan- lion . 

te-vn. XLIII. Louy s auoit époufé vne Dame Grec- H iftotre de 

De adeoce XL.II Telle fut la decadervee du la Princi* que de l’illuftre famille des Camacuzenes > la ComtefTe 
d Duché d’ Achaïc , qui fisc poilcdée par les Fran* dont il auoit eu vne fille , que Renier Ac- de Soula* 

.J 1 . . çoisdcles Latins par l’clpace de plus de deux ciaiuoli Seigneur de Corinthe vouloir faire 
u mn • cen< an| # ^ Duché d’ Athènes qui fut aufll é pou fer à vn lien parent de l’Isle de Negrc- 

vne des principales dépendances de 1' Empire pont , nommé Pierre Sarraxin . Helene fem- 

de Confiant inople , n'eûc pas vn fort plus fa* me audacicufedc remplie de prefomption , rc- 

uorable- Nous auoos veu dans la fuite de cet- fula cette alliance comme indigne , de trop 

teHifioire, comme il appartint premièrement ba (Te pour l’extraâion dont fon mary de elle 

ù la maifon de la Roche , de enfuitc ù celle efioienc iflus . Et afin de luy en oficr l’cfpe- 

de Brienne , fur laquelle les Catclans l'ente- rance , elle maria fa fille à Xur , ou plutôt 

uerent ; qu'il vint par apré» en la pofTcfilon Sire Simeon, fils du Prince de Valachie , Pro- 
ie * Roy s de Sicile de la maifon d’Arragon, ulnce de ThetTalie , quoy que les Seigneurs Fran- 

qui y enuoyoienc de temps en temps des Gou- çois de Grecs s‘y oppofalTent : ce qui donnait/* }oa* 

uerneurs pour la gouueroer en leur nom* (ù) ojcaliun à vne grande guerre entre Irene de 

_ ./-François Geosges Marquis de Bondonice auoit Renier . Les Catclans du Duché d' Athènes 
* ^ J- cette qualité en i* an mil trois cent foixante *' engagèrent dans le fecours d' Irene ; Renier 

paf* » 99 * j oule> ) Philippcs de Dalmas Vicomte de eut de fou codé les Génois de l'isle de Ne- 

Roquebertin luy fucceda , de ayant ellé rap* grepoot , aucc lefquels il auoit alliance , (é) 

pelle pour commander les trouppes dans la Si- ayant époufé l a fille d'vn nomme Prot une qui 

cile de dans la Sardaigne , Roger de Antoine y commandent. Enfin après plufieurs combats , 

de Lauria frères, enfans de Roger de Laura , Renier demeura vainqueur de pofsefseur des 

qui en efioit Gouuerneur en l'an mil crois cent Duché d' Athènes de de Neopatres, dont les 

cinquante-trois , de petits fils du fameux Ro- titres imaginaires font demeurez depuis ce 

ger de Lauria grand Admirai de Sicile , fu* temps là aux Roys d' Efpagne , comme fuc- 

rent enuuyez an fa place pour gouverner tes cefseurs des Roys d'Arragon . Chalcondyle 

Duchez d^Athenej & de Neopatres, en l'an femble due que Renier prit la ville d* Athe- 

tnil trois cent quauc-vingt-fix . Où cil ant ar- nés fur les Nauarrois , defqueis nous auons 

riuez , ils donnèrent les ordres ncccrtaires pour patlé cy-deuanc ; ce qui n'efi pas éloigné de 

leur confcruation , firent la guerre à leurs en* probabilité , veu qu' il raconte ailleurs que les 

nemis , de particulièrement aux Nauarois qo' troupes de Louy s de Nauarrc Comte de Beau- 

ils repoufferent , de reprirent fur eux la plA* mont firent plufieurs conquêtes fur les Cate* 

part des places qu'ils auoient enleué aux Ca- lans du Duché d‘ Athènes. A quoy I’ on pour- 

teians* Mais la guerre qui furuinc en ce mef* soit rapporter ccque (J) Phranzes écrit, que 

me temps après la mort de Looys Comte de Renier eut cette place des Con fédérez , qui la 

Sola, ou de So-Ia, ainfi qu'il eft nommé par luy Jiurerent pour s'acquitter vers luy d' vne 

( d ) Chalcondyle , troubla derechef le repos grande foinmc de deniers , qu’il leur auoit 

de ces ProuJoccs* Ce Comte eftoit de U mai- prêté, pour fournir aux dépenlcs de leurs guer- 

fon d’Arragon, fuiuant le mcfme Auteur, de res; ce qui pourrait s’adapter aux Nauarrois. 

eftant venu d'Italie dans la Grèce (ce qui fe Cette guerre de Renier aucc la Comtefse de 

doit entendre de fes predeccfTeurs ) il y porte* Soula le fit auant l'an mil trois cent quatre- 

feda 1' Afrique , la Bcotie , de la ville do Pa- vingt feize , de auant la bataille de Nicopoli : 

tras , qui cft prés de au dell de* Tbermopy- Car (fc) Chalcondyle raconte que 1e Sultan 

les * Ce qui conulent à ce que Surita écrie, Üaiazcth, après auolr rauagé P Albanie , de 1* 

qu’il efioit fils d'Alfonfe d’Arragon de Frt- lllyrie entreprit de partèr dans la Morée, faJ- 

deric Roy de Sicile qui tint ce Duché , de fant coorir te bruit que fon defsein eftoit d’ al» 

é pou fa Marulie fille de heriticre de Bonifsce 1er dans U Phocide de dans la Thefsalie, pour 

de Vérone, Seigneur de la croiftéme partie de s'en rendre le maiftre . Il y eftoit d'ailleura 

I* Isle de Negrcponc , de qui portedoit au Du» inuité par rEucfqoe de Salone , qui eft vne 

ché d’ Athènes treize châteaux , ou places, ville de la Phocide, ou de la Leuadie vers 1e 

entre lefquelles eftoit peut-eftre celle de Sou- Golfe de Lepantc , qui te prioic d’ y venir 

1a , dont Louys prenoit le titre de Comte, prendre le plaifu de la chafse , de d'y voler 

(O L'Hiftoirc «les Cbeualiers de 1' Ordre dp les Gruës , cfianc vn pays plat , de propre à 


( a ) Spsuiuf. ( f) Lara. A ». Durai . 

( b ) Bztu- RajaJd ( g ) i y. ». lo* 

( c ) Surita * ( h ) Lmu. A a. 

( d ) Laon- A a* p. J j* tiit rtt. ( i ) P bran /. i. f. 57. 

( e ) Bejjit A 4- H>ft- dt Haltbr A ). m* ( k ) Luru. A a* 
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> A cci diuertiffcinens . Mai* le véritable def- 

' l’cln de Baiatech efloit de dépoüiller le* Sei- 
gneurs qui pofledoient quelques places dans 
cette partie de la Theffalic qui cfl en deçà 
de Thermopyie*, appellée de* anciens Phtio- 
tidc , âc la vcuue de Louyi d’ Atragon Com- 
te de Soula , qui poll'cdoit la Phocide ou la 
Lcuadie qui elt au dcli . (a) Il n a cil pas aifé 
de reconnaître la famille de ceux qui tenoicne 
la Phtlotidc; encore que s'il m’ert permis de 
conieéturcr , i'eflime qu' il* eiloienc de la mai- 
fon de Cbarny en Champagne , ce que i‘ in- 
duis du nom corrompu qu'il leur donne, (A) 
Sc de ce qu'il ert confiant que cette famille a 
pofledé des terre* âc Seigneurie* dan* ces quar* 
tiers-là ■ Le Sultan auoit A fa fuite Théodore 
Palcologuc Defpotc de la Morée, SI* de 1 ’ Em- 
pereur Caloican . Eltant defeendu auçc fon ar- 
mée dans la Theffalic, il prie fur le* Seigneurs 
de Charny la ville de Domacie, nommée Di- 
mica dan* le* Notice* , & à prefent Domo- 
chi 4 Sc celle de Pharfa , ou de Pharfalc , ap- 
pellée par les anciens Phtie , comme nous ap- 
prenons de ( c ) Pachy merci , d’ où la contrée 
voilinc a pri* le nom de Phtiotide . 11 s’em- 
para eu fuite dcZciton ville maritime, fituée 
prés des Thermopyie* , âc de la ville de Pa- 
tta* , ou de Neopatres , qui efl an deffous de 
la montagne d‘ Othryde . Cependant la Com- 
Eait. P mt if (ede de Soula preuoyanc bien que Baiir.ee ne 
/*£• î or. f épargnerait paj , Sc qu’apré* auoir debeilé 
ce* Princes il ne manquerait point de la ve- 
nir attaquer , fçaehant d'ailleurs qn'il efloit 
conduit par I' Ejcfquc de Salone ; pour preue- 
nir cér orage alla t routier ce Prince auec vne 
Tienne fille, qui efloit accordée A Sire Simeon, 
qui pouuoit eftre l'vn de ce* Seigneur* de 
Charny , luy portant plufieurs preiéns . Mais 
le Sultan la prit auec fa fille , âc fit condui- 
re I' vne & l'autre dans fon Serrai! , puis 
établit vn Gouuernetir de fa part dan* la Phn- 
cydc • (d) Chalcondyle dépeint cette Dame 
comme vne impudique , âc qui s'abandonnoit 
à toute force de pcrlonnes , âc aux Eucfques 
mefines; âc r.ous apprend qu’entre autres pla- 
ce* elle poffedoit la ville de Delphe , fatneu- 
lc pour Ici oraclet qui *‘y rrndoient ancien- 
nement. Cependant comme Balatet propofoic 
d'a.ler de là dans la Morée , la nouuellc luy 
vint d' vn grand armement qui fe faifoit con- 
tre luy dans la Hongrie; ce qui l'obligea de 
quitter ce defTein, âc de retourner ver* Nico- 
pi.li , où il remporta cette fameufe vicloire 
en laquelle plufieur* Gentil. hommes François 
perdirent la vie , Sc le Comte de Netter* Sc 
autres grands Seigneurs furent fait* prlfon- 
nier*. 

Des Ducs XLIV. (r) Summonte écrit que Renier Ac- 
d Atlier.es ciaiudi , dont nous venons de parler , eiloit 
delà roaifon Florentin , Sc neucu de Nicola* Acciaiooll 
d’ AcciaiuO- grand Sénéchal du Royaume de Naples , qui 
|j . auoit cflé enuoyé par la Reyne Jeanne , pour 

prendre poiTefTton du Duché d' Athènes . ou 
plutôt de* places reliantes de ce Duché , qui 
appartenoicm à Gautier Duc d' Athènes, en- 
tre lefqualles citaient les villes d’ Arpos Sc de 
Corinthe ■ Nicolas retournant en Italie y bif- 
fa pour Goouerncur vn lien neueu, qui fur la 
nouuelle de la mort de la Reyne s* empara de 
la Seigneurie de ces places . Mais il faut que 
cela foit arriué auparauant ; cardé* l'an 1172- 
Renier fe qualifient Seigneur de Corinthe , Sc 


poffedoit encore quelque* Seigneuries dans l*f A 'r Â'yK 
Moréc , au' il auoit acquis de I" Impératrice ^ 
Marie de Bourbon en l’an mil trois cent foi- 
xanre-quatre - Il n’eût aucuns enfin* maries 
de fa femme, qui efloit Gcnoifc, Sc de l'If- 
Ic de Negrepom , comme T ay remarqué, mais 
feulement deux filles, done l'aifrtée, qui efloit 
d' vne beauté exqoife , époula Théodore Pa- 
leologue Delpote de Sparte fils puifné de I’ 

Empereur Iean Paleulogue , Sc eût en doc la 
ville de Corinthe . La fécondé fut mariée a 
Charles de Tocco Defpote d‘ Acarnanie Sc d" 

Epire . Il eut encore vn baflard nommé An- 
toine , auquel 11 donna par tellament la ville 
de Thebes auec la Beotie • (/) Chalcondyle 
écrit, qu’il laiffa la ville d’ Athènes aux Vé- 
nitien* : mais Summonte dit qu'il retourna 
en la puiflance de Charle* Troifiémc du nom 
Roy de Naples, qui fucceda à la Reyne lean- 
ne , apré* la mnr; de Remer , de qu' après cel- 
le de Charles , François fils de Renier la re- 
couura ■ Le baflard ANTOINE n' eflanc pas 
fatisfait de fon partage , alTicgea la ville d'A- 
thenes fur les Vénitiens ; Sc après auoir déf- 
iait en bataille rangée ceux de l' Islc de Ne- 
greponc qui venoient à leur fecaurs , s'en ren- 
dit le mailtre par intelligence , & de là en"*** * 
auant fe qualifia Duc d' Athènes • Il époufa 
la fille d' vn Prelire de Thebes , dont il fut 
épris en dançant dans vne noçe , quoy qu’el- 
le fut déia mariée à vn aune : mais n'en ayant 
point d’eniàns , il adopta deux ieunes filles, 
donc il fit époufer T vue au fils de Gaicotcl 
Seigneur d'Egine, & l’autre à vn Gentilhom- 
me de l'islc de Negrepont , de h famille des 
Georgij. Il mourut d’apoplexie , ayant vécu 
iulques à vne grande vetllcffc , Sc ayant pâl- 
ie tout le cours de fa vie dans vn profond re- 
pos Sc tranquillité , au moyen de l'alliance 
u’il eut auec Amurath Sc tes fucceffcurs, Sc 
e celle qu'il contraria aulTi auec les Véni- 
tien*. 11 inulfi encore de grands trefors , & 
orna la ville d' Athènes de beaux édifices. 

Après fa mort la Duchcffe fa vcuue enuoya 
lès Ambafladeujs vers Amurath pour fe met- 
tre en fa protection , & faire en forte de la 
conlcruer par fon autorité dam (es Etats de 
fon mary . Le pcrc de Chalcondyle , Auteur 
de 1 ‘ Hiftoire des Turcs , fut choifi par élit 
pour cette Légation ; mais ceux d’ Athènes, 
fans en attendre i'iffuc , la chafferenc de la 
ville Sc du châteaux , Sc donnèrent le Gouucr- 
ne nent A Rcnerio , ou NCRIO Acciaiuoli t 
que le dernier Duc auoit mandé de fon viuant 
de Florence, auec Antoine fon frere , les ayant 
entretenu long-temps A fa Cour • Ce qui don- 
na occafion , ou plutôt pretexte A Amurath , 
d‘ enuoyer vne armée dans la Beotie , qui ra- 
uagea le pays, Sc les enniron* de Thebes. 

XLV- Cependant ANTOINE Acciaiuoli l* 
empara du Gouuernement fur fon firere , âc 
tint le Duché d* Athènes iufques A fa mort, 
arriuée au mois de luin 1 an mit quatre cent 
trente-cinq- (g) Phranzes luy donne le fur- 
rom de Coinnene coniointement auec celuy 
d’ Acciaiuoli. Il fiir conioinr par mariage auec 
Marie Meliflène , fille de Leon Meliflène le 
Vieil, coufin germain de Nicephore Meliffe- 
ne Seigneur de Meffcnie, qui eut en dot pla- 
fieurs places dans la Morée • Cette Dame après 
la mort de fon mary voulut mettre les villej 
d' Athènes Sc de Thebes en la puiflance des 


( * ) Laon, riiir. Reg- /. a- p. 3 y. iruifri* , vbl 
fortd leg-ndom 

( b ) S- »* >*• ( c ) Packjm. /. y. 

( d^) l.jon. A a. p. } y vil L-gtadum iwl yamù** 


T «u Si Al» nyiutTH K»v» J - # eohx . 

( C ) Summonte /. J. p • 470. 

( f J Laon /. 4- 

( g ) Virgin- A a- c. 10. L<ton. A t- 
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Defpotei de U Morée de la famille des Pa- leurs familles , 9c de les rranfporter â Con- 

leologues ; mais Turachanes après le decex ftantinople pour s’ y habituer : enfiiite dequoy 

d'Antoine , aOiegea de prit la ville de The- peu de temps après, il donna ordre au Gou- 

bes, de Renier ou Nerio fon frere eftant re- uerneurde la Morce défaire mourir François: 

tourné de Florence, rentra en la pofseffion du fur ce commandemmcnt le Gouuerneur l'ayant 

Duché d' Athènes , qu'il corafcrua tant qu'il mené dans fa tente le fit afsafGner . (b) Sa 

vécut , ayant fait fon appointeraient auec les femme qui eftoit fille de Demetrius Azen , que 
Turcs. Après fa mort fa veine conferua quel- Malarus qualifie Prince de Corinthe de d' rnc 
que temps ce Duché tant en fon nom , que rare beauté , fut conduite â Conftantinople vers 

celuy de fon fils pour lors en bas âge, parla Amurath , qui 1a donna en mariage au Proto- 

proteflion des Turcs . Mais ayant efté épri- ueftiaire, ou Grand-Maiftre de la Garderobe 

fc du fils de Pierre Priai! noble Vénitien de l'Empire de Trebizonde , qui auoic con- 

Gouucrneur de Napoli de Romanie, qui eftoit trlbué de fes Intelligences à faire tomber cét 

venu par occafion en la ville d' Athènes , el- Empire , de cette grande ville en la puiftance 

le luy promit que s* il vooloit fe défaire de des Turcs . ( e ) Onze ans après Vâ&or Ca- 

fa femme . qui «doit d’ vne noble famille de pello General de I* armee nauale dès Vénitiens 

Vcnifc , elle 1' épouferoit . Ce que ce ieune s* eftant empare de 1‘ Isle d’ Imbro , furprit 

hommage ayant exécuté , dans la vend d’eftre la ville d‘ Athènes , mais elle retomba incon- 

Duc d' Athènes , le mariage s’accomplit en- tinent après en la puifsance des Turcs . (d) 

tre eux . Et fur ce que la Duchefse apprit que Telle fut la derniere fortune de cette place 

Edlt.Parif, cctte *ft' OQ n'auoit pas efté agréable au Sul- qulauoit commandé long temps à toute la Gre* 

toi. tan » elle y enony* ion nouuel époux afin de ce , de qui après auoir foufferc tant de chan- 

* luy faire entendre , que par cette alliance il gemens dans fon Gouuernement , eft enfin de- 

n'auoit eu aucune penlèe de s’emparer de ce tncurée dans l'efclauage dt dans la farultudc 

qui appartenoitau ieune Duc fils de Nerio qu’ il des Turcs , foùs lefquels elle ne retient pref- 

lay amena . Mais le Sultan , fans auoir égard que aucune marque ny monument de cette an- 

\ ces remonftrances . enuoya François cienne fplendeur qui la rendit recommandable 

Acciaiuoli fils du Duc Antoine , qui eftoie par tout 1' vniuers . 

F our Iran en la Cour de ce Prince , attendant XLVI (>iant à la ville de Corinthe que Seigneur» 
occafion de rentrer dans le Gouaernemrnt nous auons die auoir efté baillée en mariage à de Corin- 
de fon pere , le quel ayant efté receu dans 1a fille de Renier Accüitroll Duc d' Athènes rhe . 
Athènes, fe faille d'abord de la veuue de auec Théodore Paleologae Defpotc de la Mo- 
Nerio ; JSc l'ayant tenue quelque temps en rée , (r) ce Prince voyant qu'il luy feroit 

prifon dans Megare , la fit mourir . Prluli fit mal-ailé de confcruer lès places contre la 

fes plaintes de cette aélion au Sultan , qui puifsance des Turcs , vendit la ville d’ Argos par. joa. 

enuoya Incontinent Omar fils de Thuracane aux Vénitiens, 9c celles de Sparte, 8c de Co- 

dans r Attique, qui mit le fiege deuant la vil- rintheà Philibert de Naillac grand Maiftredes 

le d'Athene», 8c la prit. François (e deffen- Cheualiers de RhoJes. Mais les Grecs de les 
dit long-temps Jans le château, qui eftoit efti- habltans de ces lieux s' eftant oppoicx â cette 
mé imprenable ; mais finalement (a) il le ren- alienation, de ayant voulu fe foûmettre à U 
dit par cornpofition , de fofts 1a pmmefc que domination des Cheualiers , (/) la ville de 
Mahomet luy fit de lujr donner d'autres ter- Corinthe luy fut remife par eux en l'an mil 
res en recompenfe ; enfuitc dequoy , luiuant trois cent quatre . Théodore n’ ayant lailsé au- 
Cambinî , Il fe retira en la Cour de ce Sul- cutis enfaus de fa femme , elle pafsa aux autres 

tan auec ce» deux enfans , qui furent éleues Defpotes de la Morce de la maifon des Palco- 

amdrgnitez de aux Gouuernemens , de où I' vn logues, fçauoir à Théodore le ieune fon neueu 
d'eux rendit des preuucs de fa valeur : mais fils de Manuel , à Conftantin, dt à Demetrius 
Chalcondyle dit que la ville de Thebei luy fes frères : (t) de enfin elle fut prlfe fur le 
fut laifsée pour la cornpofition. Cette priiè ar- dernier par Mahomet le fixiéme iour d'Aouft 
riua au mois de luln l an mil quatre cent cin- l'an mil quatre cent cinquante-huit , ayant 
quantc-fix - Quelque temps après Mahomet efté rendae lâchement par Mathieu Axen tre* 
eftant venu à Athènes , on luy donna âuisque re de la femme de Demetrius. (A) Quelques 
quelque babitans proiettoicnc de remettre la temps après, fçauoir en l'an mil quatre cent 
place en la puifsance de François Acciaiuoli foixanee-quatre , les Vénitiens l' ayant aflïe- 
Prince de Thebes , ce qui luy donna occafion gé , furent obligez de fe retirer fans rien fai- 
d'enleuer dix des principaux de la ville auec re , la diuifion s' eftant iqife en leur armée. 


( a ) La»»- 1- o. Cambia. L »■ Spaadug. CLtoh - ( e ) Wfi- d t Mob* l j ci i. Vbranz. A». C-»o. 

Yentu Byi- Plrarn. A x-c- ai. ( f ) Cbroa. VtntteByz. 

( b ) MS. Polit- Malax. i a Ktfl. Pair. ( g ) Pbran. I. y t- la. Laon. Chron. Vente 

( c ) Pbranz- t.yc. »J. SabtH dec . ]. /■ f ■ Byz. 

( d ) Meurf. dt fortuna Attlca . ( h ) Cbroa. Vcmio-fyz SabtU. de, , y f. t, 
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Empereurs de Conjiantinople des Maifons de Court enay , de Valois 
de Sicile, £? des Baux. 


LoVYS VI. du nom furnommé le Gros Roy de France , mourut le i. Aoufi l’an 11J7» 

11 époufa Alix fille d'Humbert II. Comte de Sauoye. 

Philippe. Louys VII- furnommé le Robert Pierre Seigneur de Courte* Philippe. Confiance 

Icunc Roy de France mou- Comte de nay de de Monterait. mou* femme de 

rut l'an 1 180- Il époufa en Dreux ■ rut vers l'an 1 1 81. Il époufa Raymond 

j. noces Alienor Duchefie Henry fille & heritiere de Hugues. V. Comte 

de Guyenne - En a- C»n- Archeucf- Renaud Seigneur de Cour- de Tolo- 

fian.e d' Efpagne • En g. que de tenay de de Montargis . fe . 

Alix de Champagne • Reims . 

Pierre Comte d' Robert Sei- Guillaume Alix mariée, Eufiache N- mere N. femme du 
Auxerre Empe* gneurde Con- Seig-de Tan- 1. iGuill. C femme de d 'Eudes de Seigneur de 
reur de CP. mou- ches , grand lay , duquel de Ioigny, a- Guillaume la Marche Charroti en 
rut l’an tail- Il Boutcillcr de procèdent les à Aymar C Ode San- Seig-Hon- Berry . 
époufa , 1 ■ Agnes France , du- Seign. de Tâ- d’ Angoulef- ccrre grois- 
fille de Guy C-de quel procèdent lay . me . Clémence Confiance ma- 

Neuers . i-hland les Seign. de femme du riée aux Seig- 

farurdcBaudoüiq Conches • Ican. liai. Seign. de de Chafieau- 

dc Henry Empp. Thiern. fort & de Vil- 

de CP^ lepreux . 


i-Mathil- a Philip- a- Ro- a- Hen- 1. Baudouin a-Iolandfê- a. Marie a-Ifabcl ma- a. Sibylle 

de Corn- pe Mar- bert ryMar- II- Emp.de me d’ André femme de rice,t-à< 5 au- Religieufe. 

tefie de quis de Emp. quia de CP- mort RoydcHd- Tbtodtt rAerfilsduC- 

Neuers, Namur , de CP- Namur l'an U71. Il grie - Laicaris de Bar-Sur- a. N- fem- 

épnufa , i. mort more Uns en- époul'a Ma- a- Agnes Empe- Seine, a. à me de 

Kerue de fans en- fans fans. rie fille de femme de reur. Eudes de Jtacx/Seig- 

Donzy,a. fans l’an enfâns Alberto. Ican Roy de Gerffrty de a. Mar- Montagu if- d'Iffou- 

Guj C. de iaa6> l’an xnn. HieruUlem. Ville - Har- guérite fu des ducs dun- 
Foreft. .saaf. 1219- doüin Prin- femme de de Bourgon- 

I ced'Achai'c. HenryC. de gne . 

I Vlanden . 

( — "■*" ' ■■■ ‘ —v 

Philippe Emp- titulaire de CP. mourut deuant l’an raaf. Il époufa Beatrix fille de 
Charles I Roy de Sicile - 


Catherin? Impératrice de CP- époufa Châties Comte de Valois te d’ Aniou , fils puifné de 
Philippes le HarJy Roy de France , lequel prit qualité d* Emp- de CP- 

t — ——A- — A 

Iean de Valois Catherine de Valois Impératrice de CP- époufa leanne de Valois Elisabeth Ab- 
C- de Chartres, Vh'Aippes Prince de Tarente , fils puifné de mariée à Robert beiïc de Fontea- 
fans enfans ■ Charles II- Roy de Sicile , qui fc qualifia pareil- C de Beaumont - raud • 
leinent Emp. de CP- du chef de fa femme - 

i ■ ■■• ■ ■■ 1 ■" \ 

Robert Prince de Louis Roy Philippe Emp. de CP. Marguerite époufa Marie de- Irene époufa, ». 
TarenteEmp.de de Sicile Prince de Tarent mort r. Edssard Roy d' cedéefans Leon de Lufi- 
CP. époufa l'an mort 1 ’ an leaj.deN0uemb.13fl. Efcofie , î-Franpis alliance gnao d'Arme- 
1 j jj. Marie fille 1 36 2. Il ép. Il ep. r - Marie de Sicile des Baux Gd’Aue- l'ani}68- nie, a- Leon II- 

de Louys 1 - Duc Jeanne fillq de Charles Duc de lin de de Montca- aufli Roy d’ 

de Bourbon. Reyne de Calabre . a. ifokelle fil- yeux. Duc d’ An- Arménie onde 

Sicile - le si’ Eftiennc Duc de drie . du premier • 

) Sclauonie - 

. — — — —A ^ t f - A , ■ , - » 

Françolfe de Catherine dece- i- Charles de N N. de- a- Iacqnes des Baux a. Antoinette a- Sibylle 
dées en enfance. cedezenfanj. Prince de Tarente femme de Pre- mariée à 

». Philippe , aufil de- prit le titre d' Emp. dette Roy de Aymar de 
cède enfant • de CP- au droit de Sicile ou de Poitiers 

fa mere . Il époufa Trinacrie. Cde Va- 
l’an 138a. Agnes fil- lcntinois. 

le de Charles Duc 
deDuraz. 


t 
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T{oys de Tbcjfalomquc de la Maifon de Montf errât . 


Vg vison Marquis de Montferrat. 


Reoier Marquis de Montferrat 1070. époufa Guille de Bourgogne fille de Guillaume II- Comte 
de Bourgogne. P- Dxmian. /■ 7. Bp. tj.it. 


Guillaume 1 - du nom Marquis de Montferrat . 
1 


N- mariée à Guillaume de Normandie Comte 
de Flandres , 9 c en a. noces à Humbert IL 
Comte de Maurienne . 


Boniface 1 - Marquis de Montferrat • 


Henry Comté. 
Ale*. Aiiè- Ctks . 


Guillaume IL Mathilde fem- Simon Comte Adelals femme N- mariée à Ior- N-femme de Gcof- 
Marqui* de me de Guelfe du Moût de S. de Roger Comte dain bafiard «le froy fils du melme 
Mont fc rat , é- V. Duc de Ba- Ange. de Sicile, Ma/ar. Roger Comte de Roger né de fon 

pou fa Marie uierc. Cbr. t- 4M 4- OrdrrJ. Skllç • premier mariage • 

fille de Lothai- Fv rlayarr. r. 9. ia* & eu a. no- 
te II. Empe- V- Lun- Cmn» ces de Baudoâin 

icur. Ep. 109. Roy de Hiera> 

fai. 


JL 


Renier II. Marquis de Montferrat époufa Bonne de Sueue * 

Guillaume III. Marquis de Montferrat N- femme de Guy Comte de Ftamfras pere du Comte 
époufa , i- Othene fille de Frédéric I- Em- de Blandrss , qui fut tuteur «le Guillaume Marquis 
percur , a- Iute fille de Léopold M. d* Au- de Montferrat & Bail du Royaume de Thefiaioni- 
firichc feeur utérine de l'Empereur Con- que . ï>./- 17. f.r. Gefi. Lud. Fl eitjarcib. £0.134. 
rad ■ Guatber. Lif - /■ 1 • tse. 

( - ■ ■ " - A , ^ 

Guillaume IV. dit Longue- Renier ép. Conrad M- de Boniface II. Marquis Agnes femme 
Efpée , Marquis de Mont ter* Marie 611 e Monf ép. Ifabel- de Montferrat Roy de de Guy Cont- 
rat , époufa l'an 1 1 7 j. Sibylle de l'Emper. le Rcyne deHIe- Theflalenique, épou* te de la Mi- 
feeur de Baudouin Roy de ManuelCô- râlaient, aucuns fa, ». Confiance de raudole . 

Hicrufalcm, si7j» Tjr- 1 sa- nene, te de- k font filsdr Re- Sueae , a Marguerite 

g. 4. Lie. de Vitr. I. 1 .{■ 9 j. céda fans nier, tfijl- de Ex- de Hongrie Imperatri- Alexie . 

enfans- ped.Afixt. F rider- ce de CR- 

A, > m I — A. — 

BaudoQin furnommé le Poft- 1- Guillaume V-Marq. «le ». Agnes 1. Beatrix ép. ». Demctrius 
hume Rojr de Hicrulalem, Montferrat , ép. Marie femme de 1. André Dau- Roy de Thef- 


decedé à raage de neuf ans, fille de Boniface Mar- Henry phin de Vlen- fa Ionique, épext- 

l'anuS;. quis de Saluccs • Empereur nois, ». Guy S- fa Beatrix fille 

de ÇP. de Baugé , t. d’ André Dau- 
!*••» SeigB. de phin dç Vien- 
Chafiillon . uols . 

f ' A. ■ — , 

Boniface III- Marquis de Montferrat, mourut l’an hji. 11 époufa Marguerite fille 
d’Amé Comte de Sauoye. 

1 — * - 

Guillaume VI. Marquis de Montferrat , mourut l’an raja. Il époufa Beatrix fille d' Alfonfe 
Roy de Gaftille. 

e ■■■ ■ ■ *■' ■" 

Iean Marquis de Montferrat Iolan«l femme d' Andreuique Pa- Marguerite Alexine femme 
époufa Marguerite fille d'Amé leologtie Emp. de CP- femme de de Pons des Vr> 

IV- Comte de Sauoye. IJ mou- f N Iean «le In fins . 

rut famenfaw l'an » joj. Théodore Marq. de Montferrat . Cerde . 


Empe . 
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Empereurs de Conjlantinople de la Maifon des Anges . 


CONSTANTIN Ange natif de Philadelphie, époula Théodore Comnene fille de l’Empereur 
Alexis Comnene. 11 viuoie en l'an 115a. u6i. 

r - * — > 

Michel Ange Andronique An», ép-Euphro- Iean Ducas Ange , Scba- N. mere de Manuel 
fyne feeor de Théodore Cafta- llocrator , dont la pofle- CamytzesProtoftra- 
monite ■ 7 yr- /. ai. t. 16- /■ as. rité fe verra à la fuite de tor . Nice/, 
t . 1 ». Nicet ■ cette Table . 


ifac Ange Emper. de 
CP- décéda l’an 1 104. 
Il époufa, i.N-a-Mar- 
gucrite de Hongrie • 


Alexis Ange Empereur de CP- Théo- Conftan- Théodore 
eftolt l’aifné d’ Andronique . dore, tin An- femme de 
N ittt- In Alt ar. /- i* e. 4 . 11 épou- lean 


N- 


la Euphrofyne Ducas . 


pere 
d’ An- 
dront- 
que • 


fem- 
de 

Conrad. Iean Cl* 
Marq. de taeuzene . 
Mûtlcrrat. 


Conftantin 

119a. 


N. femme 
de BaGle 
Vatace . 


r 1 

1- Alexis 

\ 

1. Irene 

1. N- Reli- 

a- Manuel irene ép. 1. AndronI- 

Anne ép. ». Eudocic ép. 

Ange 


femme 

gicuic , I. 

Ange . que Comteftienne, a. 

Isic Cône- 1. Efticnne 

Emp. 

de 

de Roger 

Théodore 

f- -A - ■ Alexis Paleologue 

ne a- Théo- Roy de Ser- 

CP- 


Roy de 

femme de 

Helene Defpote. 

dore Lafca- nie , a. Aie- 



Sicile, a- 

Léopold 

Rcyne de t A , 

ris Emp. xis Ducas 



de Phi- 

M- d’ Au- 

Theftaloni- a.N.fcmme d'Andro- 

furnommé 



lippes de 

ftrichc- 

qt-e époufa nique Paleologue . 

Murtzuphle 



Suaube 



EmpdeCP. 



Roy d' 


de Vcrone Michel Paleologue 

} LeonSgo- 



Alterna- 


Seign dc Ne- Emp de CP- 

re Seigneur 



gne . 


grepont . 

de Corin- 
the. 


Suite de la Généalogie de la Maifon des Anges , contenant les De f potes 
d Epire fj d Etolic . 

t 

Iean Ange Ducas Scbaftocrator fils puifné de Conftantin Ange ic de Théodore Comnene 
1187. époula Zoc fille de Conftantin D ucas & d’Anne Comnene . 

Conftan- Théodore Ange Manuel Defpote N- femme Michel baftard Duc 

tin De- Comnene Duc de époufa Marie fil- du Comte de Duras Defpote 

fpote* Duras Etnp. de le naturelle d’ A- Palatin de d’Epire, ép- la fille 

Thcflaloniqoe , zen Roy de Bul- Zante . du Gouuerneur de 

cp.la feeur de Pc- garic - Duras . 

traliphe • 

A. — . ^ ^ 

Iean Ange Demetriuj Irene fem- N.femme d’Eufta- N.fem- Michel Ange 

Emp- de CP. Emper- de Defpote me de lean che de Flandres, me de baftard, De- 

ép-i-Nfillede Thcftalo- de Thefta- Azcn Roy frere de l’ Empe- Melif- fpote d‘ Epi- 

" nique. Ionique. de Bulgarie- reur Baudouin - fene- re,ép.Theo- 

dore 1er ur de 
Théodore 
Petraliphe . 




Islc Ducas , Nicephore Ange Michel Demetrius, auflî ap- Helene Theodo- Iean ba- 

dit Muttzu- Defpote d’Etolie , Defpote, pellé Michel, ép-An- ép-Main- rc ba- ftard Duc 

phle , venu ép.i- Marie fille de ép-U fille ne Paleol. fille de froy ftard. 

fous Theodo- l'Emp. Théodore deTerte- l’Emp.Michel. Anne Roy de 

tcLafcaris. Lafcaris , s- Anne res Roy ép>Guillaume de Vil- Sicile . 

niécede l’Emp-Ml- de Bul- lehardoüin Prince d’ 

cbel Paleologue . garie . Achaie . 


Thomas 
Defpote 
d‘ Epire 1 


ép. Anne latin de 
Palcolog. Zante . 


dePatras, 
ép ia fille 
de Taro- 
nite- 

I — , 

Marie fem- T ha ma r fem- lean Ange Scbafto- Michel NNNNN- filles mariéea 

me de Iean me de Philip- crator, ép-t-Theo- Comne- au Duc d’Athenes, ï 

Comte Pa- pes Prince de phano fille du Roy ne ép. la Conftantin Tarchaniote , 


Tarente. d’Armenie, a- Irene fille de à Milutin Roy de Raftie , 
baftarde de I’ Emp- Iean A- auSeieneur dcNegreponr, 
Andronique. xen. & à Venccilas Seigneur 


1 


Wift. Je CtnflaMlintpt. 


X 
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Empereurs Grecs de la Mai fort de Laf caris • 

N- Lascaris. 

, * % 

Théodore Lafcaris Empe- Confiant in La- Alexis Lafca- Manuelle fit Michel Gou- I Tac La- 
reur des Grecs eo Afie , fcaris .V.WtUh- ris Sebafto- Moine , A uerneur de fcaris 

époufa Anna Gomnene fil- ». II. 171. crator • prit le nom Theflaloni- Sebafto- 

|e de T Empereur Alexis % de Maxime • que fous crator . 

x. La fille de Rupin Roy Théodore 

dArmenie, 1. Marie fille Ton petit ne- 

de Pierre Empereur de ueu- 

CP. 

r~ 1 ■ - ■ 1 

i NN Deux 1. Irène cp. 1. Andronique 1. Marie femme de s. Eudocie époufa An- s. Con- 
fis morts en Palcologue Defpote , a. Bêla IV. Roy de feau de Cahieu Sel- fians La- 

icuncfle • Iean Vatiee Empereur . Hongrie. gneur Picard. fcaris. 


Famille des Vatatzcs ou Vataces . 

BASILE Vatace époufa vne nièce des Empereurs Islc A Alexis. 


Ifac Ducas Sebafiocrator . 

- -A— - < 

Iran Ducas époufa Eudocie fille de Iean 
Ange. 

Théodore fille rnique , époufa Michel 
Pateologue Empereur de CPLE ■ 


^ean La fcaris Empe- Irène époufa Marie épou- Théodore Eudocie époula Guil- N- femme 

reur, fur lequel Mi- Confiantin fa Nicepho- époufa laume Comte deVin- de Vencef- 

chel Paleologue vûir- Thech Roy re Defpote Mathieu temille , duquel ma- las Noble 

pa l’Empire- de Bulgarie ■ d'Etolié. deValain- riage eft iffue la fa- Bulgare. 

court. mille de Lafcaris en 

France . 


Iean Vatace fut Empereur des Grecs par 
le mariage qu’ il contraéta auec Irene bile 
aifnéede l’Empereur Théodore Lafca- 
ris , apres fon décès il reprit vne fécondé 
alliance auec Confiance al. Anne faut de 
Mainfroy Roy de Sicile. 

f " * ■ ^ ■ ■ ■ > 

Théodore Lafcaris Empereur des Grecs 
époufa Helcnc fille d‘ Azcn Roy de Bul- 
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Empereurs de Conflantinvple de la Maifon des Valcologucs 

Alexis Paleologue , Dcfpote de Remanie, epoufa Ircne fille aifnée de l'Empereur 
Alexis Ange- 

N- Fille vmque, mariée à Andronique Paleologuc, Grand Domeftique 
8 c Gouuerneur de Theflalonique - 


EdU. Tarif. 
t*g- 5 ««- 


Michel Paleologuc 
Empereur de CP- 
ép. Théodore fille 
de lean Ducas - 


lean Paleologuc Conftantln Paleo- Marie ou Marche rein- Eulogie c- 
Dcfpote , epoufa loguc Cefar , puis me de Nicephore Tar- poufa N- 
la fille de Con* Sebaftocrator , niorc - Canracuze- 

lUntinTornices- ne. 


Andronique N- femme Théodore, lean, Anne cp. Marie cp. Thcodo- 

Miçhcl • de Sytu- Niccpho- Tek Roy reépoufa 

dçne . re Defpo- de UuJga- Georges 

te d'Eto- rie . MusalS , 
lie • S- lean 

Raoul. 


Manuel 
décédé 
enfant - 


Andronique le Conllantin. 

vieil Emper.de r~ 

CP. epoufa,!- lean ép. Irène 
Anne de Hon- Mcrochite - 

grie , a- Irène , ■* " 

fille de Guil- Marie femme du 
laume VI. Roy de Scniie - 
Marquis de 
Monrferrat - 


Théodo- 
re epoufa 
la lœur 


Irène fem- 
me de leau 
Axen . 


pidans . 


de Lina-. N- femme 
delcanAn- 
ge fils de 
Michel 
Dcfpote • 


Anne fem- 
me de Mi- 
chelGotru- 
les fils de 
Michel 
Ange De- 
fpote d’E- 
pirc . 


Ircne ba- Marie 
Harde baflarJe, 
femme femme 
de Noga deTheo- 
Seign- dofe de 
T an are- Villc- 
Hardo- 
(Uq • 


i. Michel f. Conftantin a. lean Pal. 
Paleol. Gouuerneur de éf- Ircne 
couronné Thcilal. Chumnc , 

Emp. ep. , * \ décéda fans 

Marie d' Michel Catha- enfans - 
Arménie- re baftard - 


a. Théodore 
Marquis de 
Monrferrat 
eût po Héri- 
té . 


a-Dcmetriur 
Gouuerneur 
de ThefiGklo- 
nique • 


a- Simone 
femme 
d’ Vrofc 
Roy de 
Radie - 


Marie baflar- 
de cp- Tochais 
Roy des Tar- 
tares . 


Andronique le Icône Empereur 
de CP- décéda l'an xj.fl- Il 
é poufa , i. Irene de Bnmfvviclc, 
a- Anne de Sauoyc fille d' Ame- 

IV- 


Manuel De- Anne femme de Thomas Théodore ép. i. Ven- 
fpoccdeccda Defpote d' Etolie , a- de cédas Roy de Bulga- 
fans enfans- Thomas Comte de Zante - rie, a. Michel auût 
Roy de Bulgarie- 


». N-Fils,né l'an »• lean Empereur de CP. ep- a- Manuel 
rjaa- dccedc I- Ircne fille de lean Cantacuzc- Dcfpote. 
mois après . ne , a- Eudoxie fille de l'Em- 
perçut de Trehizondç\ 


a. Marie femme de Eudocie baflar- 
FrançoîsGattilufio de femme de 
Seigneur de Mcte- Bafile Comne- 
lin. ne Emp.dcTrc- 

bizondc • 


Andronique fut Manuel Emp- de CP- 
priuede l'Empi- mourut l'an ifij II 
re pour auoir ép- Irene fille de Con- 
confpirc contre ftantln Dragas - 
fon pere • 


Théodore De- Demetrius Irene femme Manuel ba- 
fpoee de Sparte, Defpote. deBafilcEmp. ftard- 
biffa quelques de Trebizon* 

baflards - de - 


lean Emp- de Théodore Androni- 
CPLE- dece- Defpote de oue De- 
da l'an 1449- la Morée é- iioote de 
ép- 1- Anne poufa Cleo- Theffa- 
fille du Roy pe de Mala- Ionique. 
deRoflîe, a- telle. 

îielene fem- 
mc de lean 

II. Roy de 

percur de Cypre . 

Trcbisoodc • 



Thomas Defpo- Zampie 
te de la Morée , ballarde 
épo’jfa Catheri- 
ne Centerion- Il 
décéda 14$*- 


mariée en 
la famille 
de Dorla. 


André. Manuel - Helene. 

Zoe. 


N- Vne fille qui fut recher- 
chée en mariage par lac- 
ques II- Roy de Cypre - 


Jfïj 1 ?. de C enfant lut p- 


X I) 
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U» 

Marquis de Mont ferrât de la Maifon des Valeologues . 

AndkoniqvE le Vieil Empereur de CP- époufa en fécondes nopces loland ou Irene 
foeur ic heritierc de lean Matquls de Montferrat • 

Théodore Paleolaflue fucceda au Marquifat de Mont ferrât à fon onde ■ I! époufa Argentine SpinoïT 
fille d' Opicin Spinola Noble Génois . Et en ♦. nopces la fille de Louys Comte 
de Blois - V . r Hifidre de CbaftiHon ■ page 147. 

■ A 

loland femme d‘ Amedée Comte de S»- 
uoye • 


lean Paleologue Marquis de Montferrat , epoufa 
Ceeile de Commlnses , fille de Bernard V. Comte 
de Commlngc , relue de Bernard 111 - Comte d’ E- 
ftrac. Blanca la fait fille de Iacques Comte d‘ Vrgel. 


Second Othon Mat- Jean Marquis de Mont- Théodore fucccJa à fes ficres au 
qui s de Montl'errat , ferrât apres fon frere , Marquifat de Montferrat ■ II 
£00 u fa loland fille de décéda l’an 1778. fans époufa , 1 Jeanne fille de Robert 
Galeasll-Seigneurde enfant- I- Duc de Bar ,& de Marie de 

Milan. France, a. Marguerite fille de 

Louy* de Sauoyc Prince d’ A- 
chaïe • 


Marguerite fem- 
me de Pierre 
Comte d’Vrgel 
Volât' Blanca 


lean Iacques Paleologue Marquis de Montferrat » 
deceda l’an 144 j. II époufa Icanne fille d’ Ame I. 
Duc de Sauoyc. 


Sophie femme de lean Paleologue Empe- 
reur de CP. 


Jean Paleo'ogue Mar- Guillaume Marq- 
nuis de Montferrat , deMontf.époufa,t. 
epoufa Marguerite de Marie de Nauar- 
Sauoyc,& décéda fans rc, i. Elizabeth fil- 
enfant , l'an 1464- IcdcFrançoisSfor- 
cia Duc de Milan, 
j. Bernardc de 
BrolTe. Il deceda 
l’an 148}. 

r » A s 

r. Ieanne a. Blanche - Marie époufa 
femme de Charles I. Duc de Sauoye» 
Louys II. dont les enfans prétendirent 
Marquis au Marquifat de Montferrat. 
de Sala* 


Boni face Pal. 
Marq-de Mont- 
ferrat, époufa , 
». Hclcne de 
BrolTc, 2. Marie 
fille d'Eftienne 
Defpote de Scr- 
ute. 

I 


Théodore 
Cardinal • 


Ifahelle fem- 
me Je Louys 
I- Marquis de 
Saluccs . 


Aymec 
femme de 
lean II* 
Roy de 
Cypre . 


Guillaume II. Marquis de Iean-George Marquis de 
Montferrat , époufa, 1. Anne Montferrat, fucceda à 
d'Alençon fille de René Duc fonneucu- Il fut accordé 
d’Alençon, a. Marie fille de à Iulled’Arragon fille de 
Gafton IV- Comte de Foix. Frédéric Roy d'Arragon, 
11 mourut l'an 1518. Sc mourut auant lacon* 

fommation du mariage , 
l’aniju- 

r ; ■*" \ 

Bonifiée II Marquis de Marguerite époufa Frédéric 
Montferrat , deceda fans de Gonzague premier Duc de 


alliance , l’an ij jo- 


Mantoué , & à caufe de cette 
alliance. Marquis de Mont* 
ferrât . 


lu. 
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Koys de Bulgarie de la fécondé Race. 


Azcn fe fît Roy de Bulgarie Piere fucccda i Ican ou Ioannita Roy 
on l'an nSj- Il lut tué l'an fon frère, & de- de Bulgarie après Ici 
JJ04 . céda fans pofteri- freres , décéda au Sic- 

té . ge de ThelTaloniq- 


N- Scythide é- 

t poule de Bo* 

rylas fon ne* 


Ican Azcn Roy de Bulgarie Alexandre pere de N. femme de Henry BoryJlas Roy de Bulga- 
cpoula , i. Anne fille d'An- Caloman Roy de Empereur de GP* tiède fuccc fleur de Ican. 
dré Roy de Hongrie , a. Ire- Bulgarie ■ 
ne fille de Théodore Defpo- 
te d' Etolie • 


i. Caloman i. N* Fils i-Hclene 
Roy de décédé femme Je 
Bulg- dcce- auant fon Théodore 
dé uns al- pere. Lalcaris 


T ha- a- Michel Roy »■ Théo- a- Marie cp- Marie 

il- deBuIg-futchaf- dore . Mytzcs qui baftarde , 

fé du Royaume fut quelque ép- Ma- 

parCaloman fon temps Roy nuel frère 

coufmqui ép- fa de Bulgar. de Theo- 

femme fille du apres Con- dore De- 

Roy de Rulfic . flanc in • fp. d'Epi- 


Theodore ép. Con lia ntin Tech Roy 
de Bnlearie après le decez de Théodo- 
re , Tech ép. Marie fille d'Eulogie 8 c 
nièce de l* Empereur Michel Palcolo- 
pue, laquelle après la mort de Tech 
époufa Lachanas Roy de Bulgarie • 


Ican Azcn Roy de Bulgarie 
ép. Irène fille de Michel Pa- 
leuloguc Emper. ayant elle 
chaise du Royaume par Ter- 
teres il le retira à CPLE , 
où il fut fait Dcipote de Ro- 
manie • 


\ 

N- époufa Terteres qui lie fit 
Roy de Bulgarie , apres auoir 
chaise fon beau-frere • Il vi- 
uoit l'an 1*91- Il auoit cflé 
marié auparauant , 8 c auoit 
quitté l'a femme pour époufer 
la lioeur d' Azcn . 


Michel fils 

de Michel- 

Marie 

N- femme de SphcndoftUi Roy Bocfilas. N- fettv- 

a. N-fcm- 

Conflantia & de Andro- 

lemne 

Michel ba- de Bulg- viuoit P 

snc de 

me de Mi- 

Marie . 

nique • 

de Ro- 

(lard de Ican an 1303- « 5 c dece- 

Tzachas 

lutin Roy 


Manuel- 

per de 

Duc de Pa- da vcrsl an 1 311. 

Prince 

de Radie. 


Conflit- 

Flor. 

tras. Il ép. Théodore 

Scythe . 

N. femme 


tin - 


P.iteol. fille de 


de Michel 


Ifac. 


Michel A de Ma- 


Ange De- 

N- 

Iean . 


ried’Armen . 


Ipote • 


lie hc 1 Strafcimir Gouucmeur de Vidlno N-lœurdc Georges Terteres Roy de Bulgarie , décéda 

. c. o u. 1* .1*. .1* !.. C J- 


fe fit Roy de Bulgarie apres le decez de Michel. 
Georges Terteres - Il répudia Ncda fa 
femme fille d' Etlirnnc Roy de Sentie, 
po ir cpouler Théodore Vefue de Sphen- 
ooltias. 


incontinent après fon pere fans enians. 
Bocfi las Ion oncle voulut s'emparer de la 
Bulgarie , mais il fut chafsé par Michel 
Strafcimir . 


1. Sd'man fe qualifia 1. Ican. 
Empereur de Bulgarie, 

& fe retira au Royau- 
me de Naples . 


Alexandre fut lait Roy de Bulgarie par Helene femme 
le Roy de Rallie apres le decez de Mi- d' Vrofc Roy de 
chel . Il époufa , 1. N. a. Vne Dame Radie- 
luiluc . Il décéda l'an 1 36 j- 


s- S tr tc lotir Goiiuerncur 
de Vdino, fc reuolra con- 
tre fon pere , & prit le fil- 
tre de Roy de Bulgarie - 

N »• filles, dont l'vne 
ap, :llêe Dorothée époufa 
Tuarco Ban , 8 c depuis. 
Roy de Bofae • 


r- Michel Azen futcouron- a- S kfman dernier Roy de Bulgarie, furie- 
né Rny de Bulgarie du vl- nuel Amuratdc Baiazet s' emparcrcrvt de ce 
uantdefon pere- Il époufa Royaume . Aucuns le nomment Marc ■ 
Marie fille d'Andronique le Laonic dit que ce fut Sifman qui époufa vne 


Icunc Empereur de CP* 


Dame luîfue , de qu'il en eut deux filles . 

K époufa Andronlque N- époufa Amu- 
Palcologue fille de Ican rath Sultan des 
Empereur de CP* Turcs - 
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Ducs d' Athènes de la Maifon de la J{oebe . 

Llu i-M. 3t. Pons de la Roche Gentil-homme Bourguignon, vhjoit l’an 1143- 

BdU Pirl]’. 

Othon de la Roche Ducd' Athènes , & Seigneur 
de Thebes. 

N. de la Roche . ’ 


Guy de la Roche Duc d' Athènes • 131s- 

G- de la Roche- 


Iean de la Roche Duc d’ Athènes , de Seigneur 
, de Thebes, deccda fans enfans. 

Guillaume de la Roche Duc d' Athè- 
nes , & Sire de Thebes , époufa N- 
fille de Iean Duc de Pacras . 


* 

Ifabclle Ducheffe d’ Athènes, épou- 
fa, i- Geoffroy Sire deCarirarne, a. 
Hugues Comte de Brienne de de Li. 
chcs. 



Ducs d Atbcms de la Maifon ef Arragon , 

L 7- s. si- a». Frédéric Roy de Sicile, é pou fa Leooor fille de Charles II- Roy de 
Naples . Il deccda l’an 1336. 


pierre II. Sanchc. 
Roy de Si- 
cile, décéda 
l’an 134s. 


Frédéric II- Roy de 
Sicile- 


Mainfroy 
Duc d'A- 
thcoes - 


Marie Reync de Sicile Duchef- 
fe d’Athcaei de dcNeopatres, 
époufa Martin il-Roy de Sicile - 


Alfonfe Duc d’A- 
thencs après Main- 
froy , époufa Manil- 
le fille de Boniface 
de Vérone , aucuns 
le font bartard • 


Louysd Arragon O 
de Soûle ép- Helene 
Cantacuzene . 
r *■— — > 

N- Fille mariée ou 
accorJée à Sir Si- 
meon Prince de Bla- 
qule 1394. 


Guillaume Duc de 
Caltq/m d’ Athènes 
& de Neopatres t de- 
ceda 1331 

ErticnneDuc de Cal- 

tafin décédé 1 3 ja. 


Iean Marquis de 
Randace , Duc d* 
Athènes , après 
fon frere Guillau- 
me, époufa Cefa- 
rle, & dcceda l'an 
s,4*- 


Frédéric Duc d'A- 
ther.es, dcccda l’an 
Mil* 


Leonor femme de 
Guillaume Peral- 
ta. 
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Généalogie de laMaifon deBrienne , de laquelle font de feendus quelques 
Ducs d Athènes , 0P vn Empereur de C on flan tinople . 


Lia. C. ». i>- 
/• 7. »- 9 - ij. 
*4 » 5 * 


Erard Comte de Brienne IIO4. il U* époufa N. de Roucy fille 
d'André Seigneur de Ramcru. 


Gautier I Comte de Brienne 114J. 1160. époufa 
Adciais d’ Eu , ou félon d’ autres , Hubeline de 
Baudemcnt « 


Félicitas femme de Simon L 
Seigneur de Broyés. 


Erard 11 - Comte de Brienne njé. 118 j. 11(9. 
époufa Agnès feeur de Gautier de Montbéliard 
Regent de Cypre - Samt. /. J- p- 11. e. J- 


Gautier II. C-de 
Brienne 1199. 
ép. Albirie fille 
dcTancrcd Roy 
de Sicile • 


Guillaume 
décédé 
auant l'an 
laoo. 


lean deBrienne 
Roy de Hicru- 
fal. & Emp. de 
CP- époufa , «. 
Marie Revnc de 
Hieruf.a. Hcrcn- 
gerc deCaftille. 


André Seigneur de lean Abbé Marie de 
Ronteru , épuufa A* de Beau- Brienne . 
delais de Vena.fly . lieu . 

Erard de Briconc Gautier. Agnes femme de 
Seigneur de Rome. Miles Seign. de 

ru, époufa Philippe* Noiera, 

fille puifné d’Hen- 
ry C. de Champa- 
gne • 


Gautier III. C 
de Brienne de de 
Iaphc , raoiirur 
1144. «!*■ Marie 
de Cypre fille 
du Roy Hugues- 


Margue- 
rite fem- 
me de Ba- 
lian lire 
de Saiet- 
te. 


rl- 


I. Ioland a. Al- Marie fem- Erard de- Ilabei. Marie. Margue- 

femme de fonfe me de Bau- cédé fans rite, de c. 

1 " Emper. Com- doûin IL cofans. 

Frédéric te Emp. de 

II. d’Eu , CP. 

&c- 


Scan C mre de Brirnne , décoda Hugues Comte de Brienne & de Lichrs, Aymery décédé fans 
fans en tans . il épouia Marie époufa Ifabelle de la Roche DuchelTe en fans* 
d’ Engnien • d’ Athènes . 

r~ * * — — — > 

Gautier IV- du nom Comte de Brienne de Liches, Ducd’ Athe- Agnes de Brienue , qui fut rê- 
nes, décéda l’an 1 31a. II époufa leanne dcChaftillon fille de cherchée en mariage par l'Empe» 
Gaucher Comte de Porcean Connétable de France . reur Androolque pour fon fils . 

t A — — > 

Gautier V- du nom Comte de Brienne A de Liches Ifabelle de Brienne époufa l'an 1310. Gau- 
Connétable de France , décéda l’ an 1 jjf. Il époufa tier III- du nom Seigneur d’ Anguien fils de 
Marguerite de Ta rente fille de Philippcs Prince de Gautier II- 
Tarente - 


Vï. Fils vnique qui fut tué Gautier Sohier Duc d’ A- 

cn Gtece , l’an 1 j ji. décédé thenes Comte de 

auant fon Brienne , époufa 


Louys d'Enguicn Guy d'Enguien Sei- 
C- de Conucrfan gneur d’Argos epou- 
& Duc d'Atheoes fa ene Dame de 


pcrc 
«j jo. 


Jeanne de Gondé . après foo oeueu . Grèce . 

t — % c K * " ■> 

Gautier Duc d'A- Marguerite d En- Bonne d' Enguien 
thenes Cale Brien- guien, époufa lean épouia , 1. Pierre 
ne mort au Siège de Luxembourg Cornaro NoblcVe- 
de Gand , fans al- Seigneur de Beau- nieicn, a. N. Porta» 
iiance ■ itlr- uoir, qui eut polie- leoa. 
tiré. 


Ducs 
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Ducs d Athènes de la ’Maifon d' Acctaiuoli . “ 

LIm. ».'«! 44. N- A c c r* 1 y O U ■ :■ - 

itoolat Arriiiooli Grand ScndchaL du Royuudra da — -N. Acaiaiuoli. — 

Naples* - r '• •• ' , 

A. > , ^ A ^ 

r {^. Acciaiuoli. Renier Acciaiuoli Seigneur de Corinthe . puis Duc d' Athènes, 

3 c Sire de Thebea , épotifa vne Du» Génoife . 

kj Acciaiuoli Dame deCo* N- Acciaiuoli mariée à Antoine Acciaiuoli baftard , Seigneur 
xinthe , époufa Théodore Charles de Tocto Defcotc de Thebés , Duc d’ Athènes, époufa la 
Paleologuc Defpore de Spar- d'Acarnanic. j'.i Aile d’ vn Preftre de Thebes . 
te.- _ - A 

Renier AcctarnoU fuceeda à An- Antoine Acciaigoli Ducd'Athe- Deux filles adoptiuc , dont 
cotne (on parent au Duché d’A* «es après Renier fon frçflc , dere- l rne époufa le fils de Galeot- 
thenes* Sa vefue époufa le fils de da l’an 143 Il époufa Marie ci Seigneur d’Egine, l’autre 
Pierre Priull Noble Vénitien . Mcliflcnc • vn Seigneur Génois de l’ Isle 

de Negrepont . 

■ — t < ■ ■ - - . — Aa ■ i — ^ ■■ ■ ■ ■ i ^ 

fj, Acciauoli Duc d'Achencs fous François Acciaiuoli fiicccda à fon coufin au Duché d' Athènes • 
ta cutclc de fa mere • Il époufa la fille de Demetrius Azcn , qui époufa en a* nopecs le 

Ptotooeniaire de Trebizonde . 

\ 1 — m a- — , 

NN- Deux fils qui fe mirent an feruice des Turcs. 

- " vh y t 


-A .a . *. .l-.'i'ir • 


T rinces d Achats de la Matf on de Centerion . 

Lia. V h. 41. 

Centerion Noble Génois, l’habitua dans la Morée. Il deeeda auam l’an rjlo* 
Can ter ion Zacharies Prince d’ Achaié. 


FïN- Enfans que Tho- N* Fille mariée à 
mas Palcologue leur vn Seign* auquel 
oncle fit mourir . Thomas fit coup- 

per le nez & les 
oreilles ■ 


Catherine épooia Thomas Paleologuc , De- 
1 fpoxe de la Morée . 

il , 1-.. 

'W t f ~i • A.:. 

t.’i ''-t- .1)” ! - ’ t 

‘i j 


Bijf. rU CtMfltallMp. 
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Seigneurs de V lsie de Hegrepoht, ■ '. 

R AV AIN d' Aile Carter! Gentil-homme de Vérone, Seigneur de l'Ide .. ▼ 
de Nc g repo m , époufa vne Dame relue . — * 


Guillaume, furnommé de Vérone, Seigneur de Negreponc 1*40. époufa Hclene Rryne /[ 

J- TiiflT. Innimii- 

Uv 1 inuaimmjwi • - - — _ 


François de Vérone- Conrad de Verone. Booifact de Verone * 


Icin de Verone ou d’ Aile Carceri , Seigneur 
delà troifiéme partie de Negrcpotit , époufa 
Florence Sanudo DuchelTe de Nicfia. y. le 
Un i. n. yt. 

, — , 

Nicolas d* Aile Carceri Duc de l' Agropela- 

r* *Î7»' 


\ 


Agnes* 


Bontface de Verone Seigneur de 4 trofjé- . 

épou* . 


me partie de l’ Islc de Negrepont , 
fa N. fille de Iean Doc de Patras 
Y. le Lt+j. + t o. 

Marullc femme d' AUbnfe d' Arragoi 
d’ Athènes 


0 Doc 


Ducs de Duras , 

Char les II. du nom Roy de Sicile, 


Philippe! Prince de Tarente Sei- 
gneur de Duras . Lia. 6. n. x(. 


Iean de Slctfe Duc de Duras Prince d 1 Achate , 4 t 
fa, 1. Mahaut de Hainaut Princefle d'Achaïe , a.* A- 
gnes de Périgord . Liu. 8. a. a. 


Charles Duc de Duras , décida Robert Prince de la E (Henné marié en 
l'an 1Î47- Il époufa Marie de Morde, tué à la ba« Portugal- 
Sicile , hile de Charles Duc de raille de Poitiers - 
Calabre . i)fd- 

<* ■ “ — A ' — ' * — ■ ■* 

Louya de- Ieanne DuchelTe de Du* Agnes femme de Cle- 
eedé en ras, époufa, i-Louysde Can de la Scaie men- 

ieimelTe - Nauarre Comte de Beau- Prince de Vero- ce • 

mont le Roger, a. Robert ne, s- de Iacques 
d'Artois G d' Eu ■ des Baux Emp. 


Margucri- 


Louys Comte de 
Grauioe,deced»ra9 
ijd*. 

| O 

f Charles Roy de 
t» Naples • 


Ladislas Roy Ieanne Reync de 
de Naples. Naples. - -, 
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Seigneurs de Duras de la Mai f on des Baux. 

Ltu ■ î- *• jj. jd. BaLza Seigneur de Zente. 

r : ï 

Strafcimir Seigneur de Zente - Georges Seigneur de Zen- Balsa Comte de Zente , Seigneur de 
z j 68 - te , décéda l' an i j 79. Duras , époula , 1. Canine fille du De- 

spote de Belgrade, a- La velue de Marc 
hls de Vucafcio Roy de Sentie • 

Georges Strafcimir Comte de Zente, époufa Dcfpéne fille de Lazare Dclpote de Sentie, 

& velue de Sifman Prince de Moldaote • 

f * • ' 1 ' ■ ■ — 1 '»■ 1 ■ -A. ■ • 1 ■ ' ii»^ 

Goico 3 c luuanifch deccderent du Balza Comte de Zente, de* K- Fille mariée à Ra- 
viuant de leur pere . céda l'an 1411- die Sancoa • 


Edit. Tarif, 
fl 


Comtes Palatins de Cepbalonie 0f de Z,ante . 

N- Comte Palatin de Ccphalonie & de Zante zaJ9- époufa la focur de Théodore Ange 
Dclpote d' Epirc • 

N. Comte Palatin de Cephalonie. 

lean Comte Palatin de Ccphalonie 3 c Je Zante. 1104. époufa Marie Comnenc fille de Nicephore 
Ueipo.e d’Etolie. Llu. 6 -B.it- 

f-. ... ■ ■ A ■ ■ 1 ■ ■ ■ ■ — 

Thomas Comte Palatin de Cephalonie 3 c de Iean Ducas Comte Palatin de Ccphalonie & 
Zante, Dclpote d' Etolic 3 c d' Acarnanie , de Zante, fit mourir fon frere Thomas, 3 c 
t'uc mis it mort par fon frété . Il époula Anne s'empara de fes Efiats . Il mourut de poilon 
fille d* Andronique Paleologuc , Protoueftiai- qui luy fut donné par fa femme , qui cfloit 1 a 
te de Romanie • LIb. 7. b- ao- * velue de fon frété, è^jj. 


Nicephore Dcfpote d' Acarnanie , -époufa Ma- N. Vn autre fils. N* N. Filles, 
rie fille de Jean Cantacuzcne Lmp. de CP. 




B/fl. Je Confiant hop. 
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■Jit.PMif. 


CmUi de Cephalonie de la Maifon de Tocco, 


L- »<1 7 . N- DE Toc CO. 

!•' ' ™ 1 — 1 ■ A- . “ ^ 

Prtwie de Tocco Comte de Léonard de Tocco Comte de Opbalome. -Charles de Tocco 

Martiru, duquel descendent j jy 7. i j 7 j épouia N. fille ou iœar natu- Sci^n.’ur de Vitula- 

lei Comte* de Montmilct . (elle de Louys Roy de Naples . no , &c. 

f -~ — “ ■ - — ^ _ ■ — • — - > 

Charles de Tocco Comte de Cephalonie , époufa r. Catherine four de Georges l de Balza 
Cormes de Zentc , a- Angélique fille du Defpote Prilup Seigneur de Icannina ■ 

^Caries de Tocco Cooue de Cephalonie , Duc de Leuca- Leonard de Tocco Comte . 
de de de loannlna , époufa la fille r nique deGuini Sei- 
gneur de loannina , dont U n‘ eut point d' enfant : nuis 
iîlaifla cinq baftards . 



N • de Tocco, Seigneur* d' r ne par- de Lcûcade, & de loan- femme de Conilm- Centcrion 
lie de l’ Acarnanie . nina après fon oocie, tin Defpotr de la Prince d’A- 

époufa N- fille de lean Morée «Icpus Emp. chai'e. 
deVimemilie. dcCP. 

r~ — 

Leonard de Tocco Comte de Cephalonie, Antoine de Tocco Comte du Cephalonie . 

Duc de Lcucadc , époufa , ». Mclize fille de 
Lazare Defpote de Seroie , a- vue parente de 
Fernand Roy de Naples • 

f ^ * > 

Charles de Tocco Seigneur de Refrancone . 


Ducs de Kaxos ou de Nicfia . 

Mue Sanudo premier Duc de Nicfia. i]oy. 

j 

G villa vme Sanudo Duc de Nicfia. 

\ 

Nicolas Sanudo Duc de Nicfia. ijaf. 1)44. 

| 

Ma&C Sanudo Duc de Nicfia. 

i 

Florence Sanudo fille de Marc Dochefle de Nicfia, époufa lean dalle Carceri Seigneur de la 
troifiéme partie de Negrepont , a. François Crefpo, |. Nicolas Sanudo dit Spexzabonde . 

s- Nicolas dalle Carceri a* N* Crefpo Duc de f> Marie Sanudo Dame des laïcs de Pi- 
Doc d'Agiopelagc . Nicfia. ro , Antiparo , de Andro , époufa Gafpar 

de Soomexlue. 
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Seigneurs de l' Isk de Metelin . 


n 7 


Edit. p*rij. 


FaANfoil Gattilufio Noble Génois, eftc en don l'Isle de Mecelin de l'Empereur iean 
Paleologue, qui luy donna fa fille en mariage, l'an ijjj. i J75. 

^ - J-, -- 

Jacquet Gattilufio Seigneur de Metelin . 1 396- Nicolas Gattilufio Seigneurs J' Enos en 

Thrace- 

K — , A ^ 

François II- du nom Seigneur de Metelin , de- Lucio Gattilufio Seigneurs d' Eaos & d* 1 m* 
céda l’an 141;. bro • 1455. 

t K — — ■ ^ 

Dominique Gattilufio Sel- Nicolas Gattilufio Eugénie de* Catherine fera- N. mariée à Scan- 
neur de Metelin , épou- Seigneur de Lcm* cédée I’ an me de Conftan* der ou Alexandre 

la une Dame de l' Islc de nos . 1 140. tin Empereur Empereur de Tcc- 

Chio* de CP* bixondc. 


L ,„ 1 ,.,, Seigneurs de Me fente en la Moree. 

Njcephore Meliflene Ce far , fous l'Empereur Alexis Comnene, dont il époufa la fœur , 
viuolt l'an 1100. 

\ 

Alexis Meliflene , furoommé Srrategopule, prit CP. fur l'Empereur Baodoüin II. safa. 


Conilantin Meliflene ou Stracegopule , auquel l'Em* N* Meliflene , n'cft que ce loir le mefme 
pereur Théodore La fea ris fit creuer les yeux , que ConAantin • 

t 11 ■ ■ — ■■■ .A. ■ % 

Michel Stracegopule ou Meliflene Seigneur del N. époufa le Maréchal des Catelans au 
Caftri , de de Lyconia , viuoit 1 * an 1 3* j. Duché d' Athènes . 

r~ - — ■ — » - -*• 1 ■ 11 — -- ■- 1 » 

Leon Meliflene Seigneur de Mcflcnie . N- Meliflene. 

r~ ■ • — . 1 -* — , A . 

Nicephore Meliflene Sei- N* femme de Ni* Leon Meliflene , furnomme le 

prieur de Meflenie , époufa colas Francopule Vieil . 

la fille de Georges Raoul . Protoflrator . r —————A* — ■ ■ ■■ — > 

r — . — *A* — ^ Marte Meliflene femme d'Antoine 

Nicolas Meliflene Seigneur de Meflenie , fur le* Acdaiuoll Duc d’ Athènes . 

quel les Paleologoes vfurperent fes Eftats , fut 
accordé à Thamar fille de Phranics» dont nous 
auons 1* HiftoJrc • • 


Y iij 
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H°y s de H a Jf ,e °“ de Seruie , de la famille de TSLemagna ■ 

Des sa nommé par Nlcetas Deles , Ban de Chclmo 8c de Zenrc u €9. fils d’ Vrofc Giupan 
ou Zupan de Tcrnouo , 8c petit fils de Gliahomir ■ 

Neeman ou Nemagna Grand Conllanrin Seigneur de Chclmo Nicolas auflî nommé Mechil- 
Zupan de Raflîe . 1177. mourut fajis enlans . Aucuns le las Seigneur de Chclmo 


nomment Chrazimer . 


Thlomil régna vn an. Simeon, nommé par les Grecs Ert ienne, André Zupan dcPapoua, de 
fut le premier qui fe qualifia Roy de Raf- la Marine , 8c de Stagna , puis 
fie, de Seruie, de Dalmatie, &c- Il vi- Comte de Chelmo, fut perc 
uoic l'an raoo de Vtlaco- 


Eli ienne Roy de Radie 
il. ans. 


régna Vucfan ou Vulcan fut fait Rafco Moine, 8c nomme Saba , 
Rov de Raflic par le Roy eft mis au nombre des Sainûs par 
• de Hongrie . les Seraient • 

f. . . ...... . — > 

Neeman II. du nom, furnommé Crapulo, aulTi nommé Eli ienne , comme les autres Roys 
de cette lignée, régna si. ans. 

f- — — — — — — > 

Vroe, appcllé Vrçfçs par Pachymer, fut au.li noitomé El! ienne . Il époufa Hclcnc Dame 
rrançoife qui ie furuefquit. 

/ CT * n 

Dragutin dit Elllenne Roy de Milntio dit Vrofc le Saint Roy de Seruie nSt- décéda vers l'an 
Seruie, époufa Elizabeth de 1 ji 1. Il fur marié 4. fois, 1. auec Elizabeth , 2. aucc la fille de 
Hongrie ■ iiïï- Iean Duc de Patras , y aucc la fille de Tcrteres Roy de Bulga- 

rie , 4. auec Simone fille de I' Empereur Andronlquc . 

f. Zarifefucof- a. V la dislas , nommé par au- a. Conllanrin pre- 
ferteen mariage cuns Vrofc , Roy de Seruie, tendit à la Cou- 
à Charles fils de fit mourir fon frere Conftan- ronne • 

Charles Comte tin . 
de Valois . 


Elliennc auffi nommé Vrofc, 
ballard de Mi lut in , fut fait 
Roy de Seruie par les peu- 
ples , après qu’ ils eurent 
chal'sé Vladislas- Il mourut 
l'an 1 j ji. régna 1©. ans > 


Elliennc furnommé Dufcian Roy de Senifcian Seigneur de Ncda ou Dominique femme de 
Rallie .époufa Marie Palcolopuc- 11 fe Ioaunina. Michel Roy de Bulgarie . 

qualifia Empereur, 8c deccda l’an 1754. 

r~ — — — *-■ \ , ** ; — — ■■■■ ' \ 

Vrofc Empereur de Rallie , fut tué par Duca époufa, i- la fille Elliennc. Angélique épotif. ». 

Vncafcio qui fc aualifia Roy de Rallie: de Clapeno , Grand Ba- Thomas fils du Dc- 

aprésfa mort la Rallie fut enuahie par ron de Grèce , a- la fille fpotc Prilup Sci- 

les Grands du pays, entre lefquels fu- de François de Meflara . gneur de Ioannina, 

:alcin oc f “ ■<*.* — 


rent ce Vucalcin « Lazare Dcfpote 
de Seruie . Il époufa Hclene fœur d'A- 
lexandre Roy de Bulgarie , qu' il ré- 
pudia pour époufer la fille da Comte 
yoUJwa di Voino . 


a. le Seigneur de Ce- 
phalonie. 
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De f pote s de Scrute ou de 3 \affie . 


I6y 


Edit. Parlf : 

fég. j» 4 . 


P Hiv a ÿ Chrcbelanouich nommé par ChalconJylc Prancus , riuoit fous Efticnne Roy 
ou Empereur de Scrute . 

Lazare , ou Eleaiar furnommé Bulcouitz ou Qucouicz , s'empara d" vne partie de la Seruie, fous 
le régné d‘ Vrolc dernier Roy , de en prit le tirre de Dcfpoce . Il époufa MJJIze • 


Êftîëâne Bue o- Vuk Mara og Maroépoo- Defpene femme de Vucofaua fem- 
me» Dcfpoce 140a* fa Vuk die Branko- Sifnun Seign. de me de MUos 

de Serai* , de* uiiz Gentil • homme Moldauie , puis de Chobilich qui 

céda l'an 1411. de Rallie , fila de Georges Scrafci- tua le Sultan 

Brancp MIadien . mir G de Z>ente • Amurath • 


Milieu fem- 
me de Baia- 
zeth 1 - Sultan 
des Turcs- 
Ducat la non), 
me Marie - r 


Georges Brankouitz Defpote de Grégoire fe trouue à la fuite de Lazare feruit Solyman en fcc 
Serait eut de grandes guerres «on- Baiazcth lors qu' il fot pris par armées , & ayant elle pris par 
Tamberlan- Mufa , ce Sultan le ht dcca- 


tre les Turcs. 11 deccda l’an 14 JT- 
âgé de plus de 90. ans- Il époufa 
Ire ne Cancacuzenç fille de Ma- 
thieu ■ 


Jean Brancouitz , 


plier. 


Georges Bocouitz Efticnnc Bu- Lazare Defpote de Ser- 
Defpote de Ser- coukz épouf. uie , s' empara du De- 
uic laüfa quelques Théodore fpocat fur Georges , Ce 
baftards- fille d'Atis- décéda l'ao s 4 jl- Il 

/ ■ \ niteSeigneur époufa Helene Paleo- 

Ican, dcc. de Duras de logae fille de Thomas 

d’Auloae - Defpote de la Morée - 


Marie fera- Catherine Ifabclle 
me d'Amu- femme nommée par 

rath Sultan d’ Vlric aucuns Mcli- 

des Turcs , Comte dç fe, cpaufa A- 


Aucuns luy 
donnent le 
nom & fur- 
nom de fa 


Gley . 


Itllio Spano 
Seigneur Al- 
bar.ois . 


Vuk George Iean Marie fetn- 

14I4- Defpo- Defpo- me de Boni- 
te - te . | face Mar- 

, A— ^ quis deM 3 t- 

Ma rie femme de ferrât- 


Ferdinand Fran- 
gipane - 


Marie époufa E- 
rticnne Roy de 
Bofoe , 


te epoul 
nard deToccoCft- 
*c de Ctpha Ionie- 


lrene femme de 
Iean CaAriod 
Duc de San- 
Pietro in Gain* 
tins . 
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CORRECTIONS 

/ BT ADDITION S. - 

£dit. Parif TJAge 7- nl ‘ U mat , Mo- Pag- *7. «A ». A 19. après U mu , Era- Cbru r- MS- 

P“l- î>5- Wt r * c * Hutolre* de Gennes pire « aiaétez , meimes fi nous aioûcons foy à Cerbtieaf. 

Arefi- Glu- racontent qu’entre ce* Relique* fut vne la Chronique de l'Abbaye de Corbie , Bau- 

ftin Bf//., partie de la vraye Croix , que Je* Vénitien* doüin vint en France dés l'an mil deux cent* 

biflût. dl «voyaient b Venue , & qu vn Noble Ge- foiiaote-tcoi* , en laquelle année il affilia à 

Gta- ta. ’ no ' 1 nomm c Dondedio Bo , qui auoic. en mer Corbie auec le Roy Saint Looys , Charles 

raol* deux Galeres armées , l'ayant prife , en fie Comte d' Aniou , Philippe* de France fils du 

prelenc à le République de Gennes , qui la Roy , Roberc d’ Arrêt. , Guy de ChaftiUon . 

fit dépofer dans l' EglJfe de Saint Lancent- Comte de Saisit Paul > Maifire Albert Secre-' *' 3 

Les autres Reliques forent retenues par ce. taire de Nonce du Pape Vrbain , 6c autre* 

Seigneur , de par les facccfleurs, iufques à ce Princes, Seigneurs , de Prélats, à l éieuation 

que I' Archeuefque Iacquos deVera^iset de l'or- du corps de Saint Adélard Abbé de Corbie, 

dre des Frcres Prcfcheurs les donna au Mooa- qui ftit faite par les Eaefques de Laon de de 

llcre de Saint Dominique de la mefme ville- Cambray , qui le mirent en vne nouuelle de 

Af ajt . Glu - Pag- i). rdi. Air. aprè t le met , Mont- magnifique Chaffc , le Dimanche d'après 1 ' 

fin. nella ferrât , aicûtez , en vne Galere de Gennes b Exaltation de Sainte-Croix . 

bifier. dl laquelle Henry de Carmadin commandoit. Pag-. 91. tel- r. A 4 6. aprèt le met , treJ* 

Gea- an- Pag- aa- tel. a. A jf- après cei meti, cet* le, rusa lit trait lipnes futumei , b mettez, 
sao6- te Itle , aitûtez , 1 rs Hlftoircs de Gennes dl- en laquelle année Charles Roy de Sicile don- 

Agtfi- Glu- fent qu' Arnaud Balduin Noble Génois elîant na commiilion de ordre àlean d'Aunoy Ma- 

fila- venu ait fecours du Comte Henry auec deux 1 récbal du Royaume, d'amalTcr dans les Ports ' 

Galères , prit prifonnier Renier DanJolo A- de Traol , de Batletta , de de Siponto , 1 t l"**Aine- 

miral des Vénitiens , qui mourut à quelques plus dévoiles, de msfls, d’antennes, de cor- t9 ' P " 1 J X* 

iours de là en prifon - des , de de bols qu'il pourroit , pour drclTer 

PAG. fs- tel. 1. A >7- après le mu , Pi- «les Jogemens dans le Palais de Foggia , où 

cardie, rayez ce qui fuit Cr mettez , fils de ce- fe dfuolcnt celcbfes la Fcfte & les noces de 

luy qui fe trouua à la première emrcptuc de fa fille Beacnx , qu’il avoir matiée à Philip- 

Conflantinople - Il auoit cpouie Eudncic fille pci fils de Baudouin Empereur de Confiant!- 

de Théodore Lafcaris , 6c auoit fignalé fon noplc- Ce qoi fe iullifie encore par l'aile paf- 

courage en ùiucrfcs occafions , de forte que fé au mefme lice deFoggia, le quatrième iour 

fon expérience de fa valeur , iolntes b cette du mois d’Oâobre de l'année fuiuantc , par 

Uluftre alliance , firent , &c- lequel Philippe* ratifia , 6v- 

Sclo Asnml- P^G. 6». tel- a- 1- jo. aprèt le ni U, Natiot, PAG. soj- tel- 1. /. 54. après le met , Agnès, 
t nelU ait ^ lrz » k Win après la prife de Confiant!- aloûtez , f II eut Vn grand different auec Flo- » Ammlrat • 

Na . nople , au Royaume de Naples, en la Cour rcr.t de Haynaut Prince d' Achai'e, de 1 label- tells famlg, 

d» Roy Charles 1 - qui luy donna la Scigncu- le de ViHc-Hardoüin fa femme , au fuiet de Breusta - 

P ' P‘ ,7 ’ rie de la Tcrza en la terre d' Ocrante, de le l'hommage du Duché d'Atbenes, qui appar- 

fic Amiral du Royaume , auec laquelle digni- ter, oit à Helene de la Roche femme de ce 

té il paroit fous l'an mil deux cents folxantc- Comte, ces Princes prétendant qu’il rcJeuoic 

Ammlrat* - douze. Il époufa , <3t. / 40. après le met , Ai- de leur Principauté i g ce quei’ay encore re- g £.1 a-]*, 

thon, a leùiez , il mourut au Royaume de Na-. marqué ailleurs: en fuite de quoy Charles II- 

pics , en l'an mil deux cents quatre-vingts Roy de Sicile donna commiflîon à Guillaume 

douze, laifTant fa femme Lucie vefue - Am- de Pontiac, de à Nicolas de Barlettc luge du 

mirato la nomme luliane. de aioûte que Na- Royaume , pour le terminer - Nous ne lifons 

riot eut vn frere nommé Eudes de Toucy» point preciféœent l'année en laquelle il com- 

qui fut grand luflicier du Royaume, dcCom- mença à entrer en la ioüiflanre de ce Duché \ 

te d' Albi , du chef de fa femme ■ Du maria- mais feulement que ce fut apres l’ an mil deux 

ge de Nariot de de Lucie , nafquit Philippe* cents foixautc dix-huit , en laquelle année U 

de Tocy ou de Toucy , Seigneur de la Ter- obtint permiflion du Roy Charles 1 . de tirer 

.fitMMMfr /• Amiral de Sicile , auquel Leonor fille de du Royaume certain nombre de chcuaux pour 

Charles II. du nom Roy de Sicile fur accor- les enuoyer au Duc d' Athènes, auquel temps 

déc çn mariage: mal* les promcfTes furent de- Guillaume de Vllle-Hardoüin tenoit la Prin- 

clarées nulles , à caufe du b»» âge de la P-rin- cipauté d' Achaïc • Ammirato écrit qu* il eft 

celle , par Bulle du Pape Boniiàce VIII- du qualifié dans les titres , Grand Boutcillcr du 

dix-huiHiémc Jour de May l’an mil trois cents . Royaume \ mais il fe méprend notoirement lors 

En fuitte dequoy il époufa , comme le le pre- qu‘ il rapporte fa mort à l’ an mil trois cents 

fume, Marguerite de Beaumont, qui eft qua- onze, l’ayant confondu auec Gautier fonfils. 

Le P-Labbe b fiée Princefle d'Antioche 6c ComtefTe de qui prenoit le titre du Duc d’ Athènes , dés 

en [et m é- Tripoli, dans vne Bulle du mefme Pape, de l’an mil trois cent vn . 

laattt - l'xn mil trois cents vn, cette Dame prenant P A G- nr. tJ- i- A s- après ces mtts , on- Ammlrat e . 

ce titre à caufe de Philippes fon mary , qui ces d’or , «i«ârrz , qui auoic eflé confifqué 

auoit conferué fes prétentions fur cette Princi- peu auparauant fur le Comte Adinoffe d'A- 

pauté , qui luy appartenoic du chef de fa mere • quino , qui s' cfloit rcuoltç contre le Roy . 
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Empereur! dt Cotfimntlntple Franqtlt . 


B 


Audouin I- du nom Comte de Flandre . pag. 

1.6- & lu lu. 


Henry de Flandrer. 4.6. A fuiu- 

Pierre de Courtcnay Comte d' Auxerre • 31- A 

fuiu . 

Robert de Courtcnay . A fuiu • 

Jean de Briennc . 43- A fuiu. 

Baudouin IL ji-Afutu. 


Empereur j Mulâtres dt CP. 


Philippe* de Coutenay . 91. A fuiu. 

Charles Comie de Valois . 97. A fuiu . 

Philippe* II- Prince de Tarente • 1 14- A fuiu . 

Robert II- Prince de Tarente . 1 $ 1 - A fuiu . 

Philippe* III- Prince de Tarente : 14. A fuiu . 

lacques des Baux . 144 


Impératrices dt CP. 

Marie de Champagne femme de Baudouin I. 10 
Agnes de Montfcrrat , femme de Henry - 19. 
*0. 

Ioland de Flandre* femme de Pierre. 3a. JJ 
N> de Neuuille femme de Robert - 1-4» 

Marie de Briennc femme de Baudouin il- 4J- 
51. 69. 

Beatrix de Sicile femme de Philippe* ï- ea 
Catherine de Courtcnay femme de Charles 
Comte de Valois • 97. A fuiu - 
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REC VEIL 


DE PLVSIEVRS CHARTES, 

Et autres Pièces non ’mprime’es, extraites tant duTrefor 
des Chartes du Roy , que d' ailleurs , pour feruir à 1' 
Hiftoire des François , qui ont tenu l’Empire de 
Conftantinople , ou poflfede des Terres & Seigneuries 
audit Empire. 


TITRE, TRAD VIT DV LATIN. 


tt I- : : 

1114. 


Extraiâ des Archives de i Abbaye de S. Remy 
de Rheims . 


H)7- 


G 


VlLLATME DE ViLLE-Ha*- 
D O V | N Prluct £ Ai b ait , Je», de 
Rome nie , à Meflieurs les Religieux , 
Abbé de Conuent de S. Remy de 
Reims, en nous recommandant do tout i rot 
dénotés prières deoraifons, Salut- A nom a 
femblé bon de raifonnable tous adoertir , de 
tous ceux qui ces prçfentcs lettres verront, 

S ic au Reliquaire que nous auons enuoyé par 
on Arnoulf de City Religieux de vodre di- 
te Abbaye , nollre parent , y a contenu , de 
ainfi le croyons, dn Sang tres-precieux de no- 
ftre Sauueur de Rédempteur I. G lequel pour 
noftre rédemption le Vendredy Saint efpandit 
en l' arbre de la Croix de fon codé rres-iamft 
de trcs-divne ; de nous a efté ainfl dit par plu- 
ficurs gens de bien , fages , de prudens , de di- 
gnes de foy . Et a elle ledit Reliquaire trou- 
ué és tréfors de I* Empereur de Conftanrlno- 
»le , fuperfcrlt de plufieurs Efcriteaux • Efcrlt 
a Clalrmeitt le dernier iour de Septembre l'an 
iaa«- La Charre de l‘an rapportée cy- 

apres eil dattée de Crrmoni* , que ie crois eftre 
la me fine place . 

Extrait de P original garde au Tréfot de Cbarttt 
du Roy , Laitue , Ventfe , N. !• 

E xcellent issimo ac Magnificentif- 
ftmo Domino L> Dei gracia indlto Régi 
'Franc!*, Iacobus Tcupulo cadem graiia Vé- 
nétie, Dalmatiae , atque Chroail* Dax, Do- 
pii nus quarte partis de dimidiai totius Impe- 

rij Romani* Sal « .... in loogi- 

Qtoff.de Ville-Bord. 


todinem dierum féliciter glorhrl • Cum ad .... 

reg ... . magnltudlult vejbtt uoklltm <3 

dlieSum Simoocm Bonum latorem prafentlum 

ad promourndum 

ntctffarlam Imparti Coxfiantinopollta al ...... 

Imprafextljrum dirlgamui , eum 

trt eundem ftteno oeulo lututxUm ip 

uemtil gratonter fufe . 

dlxerlt , fl tamiftiam uabh credentet , Ipfum ta 
Ils sjttje pro ntbit durer it pofiulanda vêtira fn- 
bl Imitai ....... etaudrrt , Dat. apud »•- 

ftrnm Ducale Pafattum ai ta» Dottrinl ia|v. die 
ferra décima tn trente menfe Oâtb. vu décima 
IndlS. 

Scellé d’ vn feau de plomb, ayant d'rncedé 
vn Saint en habit d'Euelque, affis en vnc 
chaire, dt à codé vne figure anec des habits 
longs, renans l'vn de i' autre rne clpeccde 
Sceptre long. De l'autre codé au milieu du 
rond font eicrits ces mots: lacob. Teupula 
D. C. Venetie. Dalmacie. Atq- Chro. Dux. 

Extrait dt P original gardé au Trefor dit C kart et 
du Roy , La le t te , Sainte C happe Ht 
dt Parle , N- 1 . 

N OS ANSELMVS DE JCABV Baiulas 
Imper Romani* , N arioc de Tucy, 
lodredus de Meri Conedabulut , Villanus de 
Aunero . Marelcallus ei-jfdem Impcrij , Ge- 
rardus de Siruenfi , dt Milo Tirellus , vnaut- 
mittr ac par I voluntatt al fut (tnfiiio omnium 
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RECVEIL DE DIVERSES CARTES 


; VMM foClmOU vnturrfii prafenti- 
b», tt futur U pralentium ferlent InfpeBurii ; 

Oued cum faere-fanaa fpinee C tréma Dont mi ne- 
Jri leju C brlflt effet apud Llufirtm vlrum demi- 
mm Albertinum Mauroconum dileBum ncftrum t 
de mandat! Imeliti Ducif Venetl* PoiclUtam 
Confiant- A Dcijpoum diûi Imper ij Roma- 
ni* , eiufdemque Imper ij quart* partit dr diml- 
di* vice fui dominaient» , reltemc dcbltotum ebli- 
gjia pre Y p erperis tredechn mlllibut eemtum trh 
glnta qua uee tm forum * , videlket tidem domi- 
no l’otcllad mtmiae communie Ventila pre Yper- 
péril quatuor mllllku eemtum feptuagmt* quinque 
ferle v»i bo^na ..... Abbetiffa Menaficrii Je * Pcr- 
wie,;Jktrrrwy ceu j C enfant pre Tperperu quatuor milibui <3 
at Menafl. arc tnt h , dr noblHbur vint diltSit nefirit Ni- 
virerunt co [ ao Cornarl© , d r Petro Zanne pre Tttrte- 
jult . Anna T , , duebut milllbui dr duetnth ; atqut nebi/ibu 
Cornu. I. j. vlfiJ ijxutnfbMt pre Tperperh duebut mil t but 
ttû ' Cl3 f h q uad ringeal h qulnquaginta neuem . Qu a Tptr- 
XS’CCC- p tTM t mnla iamdudum in vt il Hâte ir Jufmt aliè- 
ne eiufdem ’fi deperif fout exmnfo ■ Et terminai 
libération il aéienandi eamdem focra faoBam Co- ' 
renam pre bit débit b perjoluendh iam tranfie- 
a il , quia pre lofa Çotoba redtmenda recepimui 
a te vire neblH déminé NiCnlan Qui r km Jiiclh 
nofir» de tan finie S- Mari* Formol* Vperptra 
refli poider ii tredecim milia centum triglnta qua- 
tuor , qna nebii emicpblliter tt benigne mutue- 
fit ■ Qu* tred. cim mi 'la centum trlginta quatuor 
Tpsrpera tenemut p:r uni , ïW per Nurtirm ne- 
firum reddere t b prrfoluere bic in Confiant) no- 
poli tibi vel tue Nantie , fi nebit fuccurfui adue- 
nerit eitra vlgintl ditt menfit OSebrh , qui pri- 
mat eccurrerit , infra vlgintl dlei , peflquam fue- 
eiirjùi Ole Cnnfianfînopoîlm nppltmertr . Et fi 
tranfaBii eifdem vlgintl diebui vfaut per totum 
diflum menfem Idem futcurfiu aduenerit , 

infra dette» dicr foqueteth menfit Noumnbrh pri- 
me eceurrenth. Si vere pet tnum eundem men- 
fem OBobrem fuccurfui non aduenerit , eamdem 
folutlenem tibi facert ttnemitr per totum eumdttn 
menfem OBebrem cum intégrité te , vnde ad ma- • 
ierein tui fecuritatem pre bac tua folutiene per- 
Cipienda (3 b.ibenda perte , dr ad tuum nemen , 

\ le ucbihi ds le But jwjfrr- Panchraciu» üauer- 
(beus Camerarlnt communie Venetla i» Çenfian- 
tinepell eamdem lacro faxBa» Coreonm babert 
débet in depefite bip in Paatocratora , fyae ton- 
Edit. Tarif, dltiene , qîed feBa tibi bac feint iene , »f fiatu- 
pag. J. tum eS , ipfa focr+fapü* Cereua m net vel ne - 
firum mandatnm druemiat ■ Si vere , vt d Su» 
pfi % folutui non futrit , tune ipfa f acre- f enfla Co- 
ron a in te y vel ad tunrn mandatnm dt*eniat Ve- 
nd iam deftrtndrt binneie mfire tecum ven tende 
vbi , fdUet in Vent tin » babebit pettjhttm ipfe 
Nantie nefîre pnrfcnu , tt prxfteiibui Vénéra- 
bilibtij Pratribui Mineribut tf Pr * dilater ibiu Vt- 
neti * commerantibui eamdem fjtro-fanflam Core- 
ram diibut/andl y df eflendendi domino Duel , dr 
allir benli beminlbut Venetiæ , dr iterenn ipfa m 
bulhndi pr*jenirbui todevt mfire Ntnt.o , tf dl- 
Bit Prat.ibut y faillit eiufJem nofirt Nuntij , dr 
torundtm FratrwUy ac alieeum , fine a! in t in ode- 
pilent ipfiut nofirt PiuaJf • Mac pafle qued infra 
quatuor menfet rr que tu pefi efienfionem eiufdem 
Cureta* dlBum ntfi mm Nnntium de Venetla ent- 
re permijrrh , Ibidem in Venetla , Vel Nuntiui 
tum fofui dfbeat de tua flatuta pccunia per do- 
minant CalJuinum , aut per oliunt dorrtlnum bn- 
iui Imper I) y feu b ilulum , tel [uum Nunriumde 
tôt llbrh denariorum Venetlalium , quoi In fom- 
tna aduenerit tantum plumbum qu* valent tua 
diSa T per per a bic ft* Ce/fflantinopoll • ed rat la- 
tum de Tperperh ode dr quarto de Tpcrpere , 
vrtum que que MUhrimm ad pendue Confiant, peu- 
deratwn , qued piumbum caplt In funema Milia- 
via mille qningenta dr nonaginta due , fêenndnm 
qued tpfum pitmbmm vainerit ipfa du que lu- 
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greffa/ fmrrit Venetlam , fi toi! ber a i _ 
rit , qu * commode fclrl pefft de pretie fpfms plu 
bi , vel In dit fcquentl tui ingrtffv abfqut au- 
dit iene , ftcundum que m in tôt a fomma aduene- 
rit ad beat raiienem - Qua folutiene tibi , vel 
tue Nantie , ibidem In VentHa foBa , diSa fa- 
tre-JanSa Cetena In diflum dominiun Baldninum , 
aut alhtm dvmlnum bniui Imper ij % fine Beiu- 
Inm , vel Nuntium , vel foum mondetum de beat 
drue aire . AfoqUin prelap t Ipfit quatuor menfi- 
but . babe u pote fiat tm pttniffmarn eamdem fairo- 
fauflam Corouam babendi , leuendi , vtudendi. 
alieuandl , dr qulquid tibi platurrit faciendi abf- 
qut alicuiui fondaient . Et ha bac emnia dira- 
uimut taBü facro fauBlt Del Euangthu attende- 
rt dr obferuare bona fide , dr nom coatrauenin ali- 
qu» mode . In eu lui rtl tefiimonium bat lherat 
ttoftrornm fgitlerum munhnine rcboramui , ad tui 
tuerumqne baredum plenJjfimam fecuritatem tibi 
benlgne tonetffmmi . An ne Demi ni ta) S menfe 
Sepitmb . dit quarto luttante , Indifl. diudecima . 

Confiant. » • ' r . 

Ces Lettres font feellécs de iîx féaux , dont 
le premier Sc le quatrième font qftex- 
L* fécond rrprefenre vn CaôaMee'i, l’efpÉr 4 
Ja ma j», A il T entour ces.njn»*, S- pomi- 
ni / . . . « De . Tociaen.' r -' ' • 

Le troifiémc a va Eic «ifon à r ne croix an- 
crée , les ‘branches dn premier rtnton brl* 
fées , A- à T or^coqr De. ificti. 

Concfi. * ‘ _ , ‘ 

Le cinquième rejrcfilitf® rVïJ Cau»l«erpijec 1* 
efpée A l’ Efcu charp,é\e j. bel a ns ou tour- 
teaux x. i. l'infcription y eft rom pué : 

-Lefixi éme a u n Krc atf mn d» T h — me t o u r » 
teaux e. j. i. A vn chef, à l'entour • S. 

■ Milo- Tir . ,- r , - . 

^ k r i /i. I 1 1 

Extrait de T luttent aire du Tri for itt Charte t du 
Rcj , trtre y Sa! me Cbappellt , Lettre x. 

- - . • 

L ETTRES des Bail, Connefiable , A au- •' 
très Cnnfeillers & Barons de l’Empire I 2-3 •* 
de Conftaotinople à Nicolas Qulrino , par lef- 
quelles iis lll >‘ V»-' 'nient, .qis'ji air à rendre la 
Couronne d'cfpincs à qui juy eftoi*»t 1 

enuoyez de leur par: , kfq.>e s luy ^auoie*t 
rendre la fompiç pour iaqac-lc elle <ftoit,afc- 
gagée ■ Donné àCuWUntinyple en Deccmbif 
rajl- Ces Lettres oc (c font trouuées ep la T 
dite Laietee. 

Entrait du Tri fer itt Charte t du Rrg- 

O M mj * vs prxfentcs Lijxeras InTpeftom 
Baldainus hxres Impenj Romani*, G> 
mes Namurccnfis , Salutem in Domino ; A> 
uim focimiu qued cum net affignauar inouï O de- 
étrimut nobili niulierl Mari» vxori nofirre ca- 
tiffirn* , rat Une CeniraBi jnatrimenij inter ne/ peg. q. 
dr ipftm In DearHtm dr nomme Dearij * Mal- « 

liacum caflru» % * Nalliacum Betriad ^Toner- 

ca firum <3 Collengiarum ta firum cum omnibut J. 
pert menti h dr eppenditite tcurndem qu * péril- , ' fj.it>.. 
utnt dr fptfljne ad an en fotccjfione (j cadu» 
tlara memoria Pbihppi fentrii nefiri quondam 
Comitis Namurccnfis , preiphhntet dr timentei 
ne pradiBa ret libéré dr pacifia pradlBa ca- 
rijftma vxori nofir a pofi deerffum nefirum In pra- 
diBtem Doarium remania» , vejentu viilUmtl 
eiufdem vnarls nofir a prejpkm dr prouidert , 
lece Cr Vice pradiâirum rerum , pradtB a vxo- 
ri nofir a gffignauirr.tu dr eerteefibnut In De orlvm , 
dr ne mine poarÿ pradiBi villam nofir am de Bla- 
con fi iam lm Camtracenfi Dimefi , cum emnibtu 
pert! ne» Ht O appenditht pradtB a villa i w- 
lentet in juger qued fi eHfu,d proteffu tempeale 
ecqultamuf per nej , fou per altum en pradiBa 
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vlIU .... pradiBa mu! cm volumus tt concrdi- 
mui , faluo pradiBæ vxorl aoUra lurs pottndl 
Doarium , fut complensentam , tt rtfiduum Doarlj 
fut , lu omnibus terris , ftoJlt , <3 rébus aliis 
fu.tr babemui ta rtguo Francité , tt utile lacis . 
tt rc gnu , vbicumque babeamus tt pofideamus met 
vfus <3 confuiiudiitem t erratum itl.trum quitus rtt 
prxdlllæ fs te faut , dcc- Datant apud B lacets mo- 
ue Demlnl 1139. menfc Iunlo . 

Scellé d’ vn feau, ayant d'vu codé rn Caua- 
licr auec l’efpéc nue , de I* Efcu des armes 
de Conftantinople ; de 1 ‘ aûue vn Efcu auec 
vn Lyon . 

Extrait du Cbxrtulmlre de f Abbaye de Clvuy , 
qui efl est la Bibliothèque de 
Uitifcur de T beu . 

E G o Hvmiertvs Domimvj Bel- 
LI-IOCI, Nwaw facta vniaerfs , dtc- Ega 
ver» Hum ber tus Do mi mu Bclli-ioa rsolens pru- 
fiel (s Déminé concedcntt JaConftantinopolitanls 
partibus , eb remedium anima me* prxdiBam 
tbmttmm inneumai tt Ixudaui , dcc- Aflum mass* 
Dtm- MCCxxxix meafe lanl» - 

Extrait de f original gardé au T ré for des Chastes 
du koy , Laïcité , Empereurs de 
Cenflentlxep/e , N. !• 

IZ4 ». XJ O J Baldvinvs Del gratis fidcliffi- 
J.N mu* in Chrlfto Impcraior à Dco coro- 
natus , Romani* modcracor , te iemper Au- 
guftus , vniuerfis przfentes Lmeras nv.pcilu- 
ris: N et uni fattmus , quod sam tes Iss Imper io 
Romani a in feruisi» lefu Cirlfl lit faaBa fidet 
ac Romance Ecclefee commorari necefario babea- 
mus y itx quod in rtgno Franche pro retendis ne 
perfequendh negotlis , qua In eodem régna ba- 
bemut y nullatenus pojimus perfonallter Intereffe , 
ne que uegotin perjequi qua ibidem babeamus in- 
Itpia , maxime caufam quam babebamui tt ba- 
bemur contra nabilem muherem ■ M Comitiffam 
Niuernenfem fuper cafrls ne ptrilxentlli de Be- 
triaco de Collunglis fuper Yonam , de Malli 
caftro , (3 Malli villa Excel lentljjlmo Dominait 
Coufanguineo noflro Ludouico Del gracia Régi 
Francorum damas <3 conttJimus autboritatem tt 
ptenariam poteflatem eonflturndi pro nobis Procu- 
rât orrm t sel Procuratores ad perfequendum tt con- 
tlnuandum caufam pradlBam , it ad mgendum 
quolibet généré aBionls fuper cafrls tt pertintn- 
tiis fupradlBls , tam contra pradsBom Conutl;- 
fam fortrem nofttam , quam contra quoslibet alios 
deteatores , tt ad perfequendum Istem vfque ad 
fistem. Dedlmus eti-im tidem Domino Régi pote- 
flatem componeadl fuper pradsBis , traàfgendi , 
donandl , quitendi tt factendi omnino quidquid 
vider I; faclenduts , quidquid fuper ils de élus 
mandat 0 aut dlfpoftione ordinatum fuerit , fixe 
faBum , rat um tt fltmum bsberl , tt inuiotabill- 
ter obfrruori : In fuper Ipfum Domlaum Regem fur 
per pradlBis Procar aies cm conflitulmus tn rem 
fuam • Incuiutrel tefllmoninm pr a fente s Littéral 
fteimur annotasl , <3 bullf noflrf plumbe; muni- 
rai ne roborarl Imperlalis Jubfcripilonit , c or aile - 
rlbus Infgnlsas . Dar- Confiant- anno Dora- 
MCCXLI- il. Id. Febr. Imper i) noftri anno fe- 
cundo - 


Cet Lettre* font feellées d’ vne balle de 
plomb , femblaWe à celle que i‘ay deferite 
en mei Obferuations fur l’Hiftoire de VilJe- 
Hardoüin , fauf que la figure aflife ne tient 
f fh Pari C P“ vne croix » malj * e N«>S»Ç , ou Fcrula, 
■*’ dont parle Codinus , de Offîc. aulf Conflantino- 
’’ polit, cap. 17- qui efi vne efpece de Labansm , 
ouEfiendart vn peu plus long que large, ayant 
Gceff. de Ville- Hard- 


à l’entour vne bordure , & aux deux coin* 
d' enhaut deux grofles perle* . de à chacun de» 
deux d'embas deux petits lambeaux b guife 
de Vitt( , ayant pareillement de groffes perles 
aux extremitez. Dan* le Nartbex ' eft vn grand 
Cbappellee rond, ou plufiôt en ouale, comme 
de perles . de au milieu vne grofTe perle , ou 
globe ■ Ce Nartbex efi au bout d’vn bafton 
qui le trauerfe par le milieu par derrière , ayant 
à l'extrémité d’ enhaut vn globe fommé d' vn 
plus petit, ou d'rne perle . La croix que le 
Caualier tient a au deffous de la trauerfe vn 
grand croiffant , de efi femblable à celle qui 
eft reprefentée en la Relique du chef de Saint 
Iean Bsptide conferuée en la Cathédrale d’ A- 
miens • La foufeription de l' Empereur efi auec 
du clnnabre, ou vermillon , en grands chara- 
dlctes mal façonnez , qui s'eftendenr iufques 
dans le context des Lettres , femblable* à 
ceox qui fe voyent dans Crufut ia Turco-G\p- 
cia, pag. J 04. i9>-dcc. 

Extrait de T Uuentaire du Trffer des Chartes du 
Roy , titre y Nominations faites par le 
Roy i quelques Prcbcndcs . N. 9. 

L ETTRE miftiuc de BaudoQln Empereur 12.4t. 

de Romanle à Blanche Reyne de Fran- 
ce , fe réioüiffant auec ladite Dame des bon- 
nes nouuelles qu' il a receucr de fa part par 
Villain d' Aunoy Marefchal de T Empire , de • 

de ce que le Comte de Tolole s’eft foufmia 
luy de fa terre h la mifericorde du Roy fon 
fils , de que le Comte de U Marche a traité 
de paix ; de fur ce qu’elle luy auoie eferit , 
qu’il ne fe deuoit point feniir do confeil de 
deux Grecs, donc l'on difoit qu’il vfoit , il 
l’affeure qu’il n’en vfe aucunement , de que 
fon Confeil n’ eft que de François . Donné 1 
Conftantinople , Non. Aug. Imper! ) anno 4- 

Ex trait de V Issue maire du T ré for det Cbxrtft 
du Roy litre y Crolfades; 1. Sacq. 


B Vlle du Pape Innocent IV- i l’Arche- . , 

uefque de Tyr , qu’il aye à enuoyer de * * 
la centième partie , qui fe leue en France par 
la pcrmiffion du Roy pour la Terre-Sainte , 
quelque fotmnc au Patriarche de Confiantino- 
pie Légat du Saint Siégé , de autres de Gar- 
ziails , qui ont entrepris les réparations du 
chafteau de Iaphe , de autres fortifications en 
la Terre -Sainte . xvj. Kal Aug. an- U), fub 
plutnbo . 

Extrait de t original gardé au T réfor det 
Chartes du Koy , Laietse , Empp • 
de Canflantinoplt , N. 4- 

A l a Tres-bautc de r.oftre tres-chiere Aun- . 

teisv de tres-chiere Dame ma Dame Blan* 1 2 . 4®* 
che par la grâce de Dieu Royne de France , 

Mar - par cele meifrae grâce Empererii de Ro- 
manie , Salut de recomandement . Cum il foie 
chofe que nos eufiîens emprunté en Confian- 
tir.oble de Sire Eicoe Tofcan Citeicn de Con- 
ftantinople porteor de ces prefeates Lettre* 
v«. de l* liurcs de Tornais i paier, ou à fcre 
paier en France , par le rarement de no< , de 
de Ichan nofire frété , à celiEicot, ou à ion 
comandement , qui ces Lettre* portera , dedans 
les premiers quinze iours, puis qu’il , ou fes 
comandemens , Vos aura fes Lettres moftrées • 

Nos vos prions tant com nos pouons , que vos 
à celi Efcot , ou à fon comandement ces Let- 
tres prefentes portant, fêtes paier v«. dr L- H- 
ures de Tornais de ce qoelros auez 11 dou me», 
de dou Ichan mon frere . Et fâche voftre Hau- 
tefee , douce Dame , que s’ U n’eftoit paies 
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dedans le terme dcuant dit des vc. de L. liures 
déviant dires , que nos & Jehan mes frères di- 
lenques en auanc ferons tenu , for tos nos biens , 
& par noflre fcrcment , de paier , ou de fere 
paier au deuant dit Efcor , ou à Ton coman- 
dement les Vc. Ce L. Hures de Tournais deuant 
dites de chatcl , & par defeure tos les doma- 
Edit. Par if, ges & les depers , & les defpens rendre de re- 
p.tg. e. ftorer à celi Efcoc , ou à ion coroandemem 
ces Lettres prefentes portant , qu' il poroienc 
dire par lor fcrcment , qu’il auroient eü par 
la deiaute dou paiement des v*. L. Ce liures ne 
mie fet au termine deuant nomé . Et en tef- 
tnoignage de celle chofe , auons nos bail lié 
au deuant dit Efcoc ces Lettres prefentes fae- 
lées de nollre Sael . Ces Lettres huent fêtes 
en l'an de l’ Incarnation mccxl. ouit oa mois 
de Ianuler , la tierce Kab de Feurier . 

Sttlli t vn Seau en ouate de cire ro mge , repré- 
sentant r Impératrice aue e fou manteau Royal , 
le Sceptre , <9 la Couronne . A f entour font 

tes charaSeres Ma 

trlx Romani* . 

Extrait de F original gardé au Tréfors des 
Charte î du Roy , Laiette , Empp. de 
Confiantinople . N. j. 


ceaus qui ces prefentes Lettres verront , que 
comme nos aionsemprunté de Marchcans vint 
Bc quatre mille Pcrpres de or de droit pois, 
au pais de Co&aminoblc , iefquels Perprcs par- 
ce que nos n’ en poons autrement finer , no- 
ftte cbicre compagne M. Empcrcris a pris leur 
foi à paier por nos. Nos donnons fit octroions 
à nollre deuant dite compagne plain pooir d’ 
engagicr nollre terte de outre mons & de Fran- 
ce , & de allors por les deuanr dites vint Ce 
quatre mille Pcrpres paier apres le aflenement 
que nus auons fait à nollre Seignor le Roy 
de France , Ce la Reine fa mere , & autres 
gens , par nos Lettres . Et en tcfmoing de cet- 
te choie nos eo auons faites cette prefentes 
Lettres feellées de nollre Seel, & furent don-.,,-. .. 
nées en Blaquern en l’an de l’ Incarnation no - r * * 
lire Seignor Ictus Crlll MCC. quarante oet, cl 
mois de Octobre en l'an nouiéme de nollre 
Empire . 

Çei lettre t font Jouferites auee du clnnabre oa 
vermillon % tt JeiUrei d' vn Seau de cire rou- 
ge , ayant vn Empereur ajfis en Jon tbrofne , 
tenant de la droite vue longue croix , <3 de 
la gauche vn Globe croisé , auee cette infeript ion 
A l entour Balduinus Dci Gra. Imperator Ro- 
man. Semp. Aug. 


o À LA Tres-haute Ce noflre Dame 6c Aun- 
il teln, ma Dame Blanche par la grâce de 
D>cu Roine de France. Mar. par cele mclme 
grâce Empererls de Romame , Salut 6e Reco- 
mandement corn à noflre tres-chiere Dame . 
Cum il foit chofe que nos eufliens autrefois 
prié voflre Hauteflc que vos fellTiéi fére paie- 
ment à noflre Chenalier Meflirc Pierre de Ru- 
pi porteor de ces Lettres de CC. liures de Pa- 
rifis , nos vos prions Ce requérons tant con nos 
pouons , que vos à celi Pierre de Roni , ou à 
fon comandement qui ces Lettres vos porte- 
ra, fêtes faire paiement de cc. Ce XLV ■ liures 
de parIGs , muant ce que vos facez fére paie- 
ment a nul des Marchaans • Que fâchiez Da- 
me qu'il nos a fet grant bonté dou Gen pre- 
fler, Cc auant 2c après ■ Et en tefmoignance 
de cette chofe , nos vos enuoioos ces Lettres 
prefentes faelées de noflre Sael • Ces Lettres 
furent fêtes à Negreponc l'an de l’Incarna- 
tion MCCXL. ouit, le darrean ior de lanuier . 

Scellé d' vn Seau de cire rouge comme cy-deffut . 

JJ y a encore de femhlablet Lettre t de ladite Im- 
pératrice donnée / à Negrepont en F tuner r a^ü. 
par lesquelles elle prie infiammext fa tante 
Blanche Rtyne de France d acquitter x me fom- 
me de mil (9 huit cens llurci qu' elle auoit 
empruntée à Negrepont de Sire Ernaut de Nro - 
les y pour fuluenrr à fes befoinr • 

Autre j Lettres de ladite Impératrice adreffamts 
à ladite Reyue , données à Negrepont au mois 
de Imuler nqt. pour F acquit de la femme 
de fin cent quatre-vingts Hures tournois , A 
elle profite par Bon de Ment Toftan eitoleu 
de Confiantinople , auee les quittance! defditt 
. Bernaud de Nloles , et Efcot Tofcan , éf de 
Bon de Mont Tofcan , du mois de May iz 49 ; 
portant Us femmes A eux dénis par t Impéra- 
trice , auotr tfie acquittée! par ladite Blanche . 

Extrait de r original gardé au Tréfor des 
Chartes du Roy, Laiette , Empp . 
de Confiantinople , N . y. 

1X4-8* \T® tS Bavdoins par la grâce de Dieu 
* IN tres-feaus Erapereret en Crift coroner 
de Dieu , Gouuernieres de Romanie , & tou- 
jours accroi flans , faifons à fauoir à tous 


Extrait de l'original gardé an Tréfor des Chartes 
du Roy , Laiette , Quittances 1 . N- si- 

E G o Petrus de Ronlaco: Milet , notum fa - 1X4^* 
cio Vn tuer fit prof. lltt. InfpeS. que J ego ah 
lHufirlJJsma Domina B. Franc. Rtglna recepi per 
manum Stephanl de MontefonlThefaurarlj Pontl- 
farenfit , fin Idem domina Régi n a C 1er ici , lu 
domo Hofpitafis Par tfie n fit duccnt.it quadraglnta 
qu tu que llhrat parlf In pétunia numérota , in 
quibus lllufiris domina M Imperatri * Confianti- 
nopohtana mtbl ex Caufa mut ut teneùatur , prout 
in Utterlt fuis figillo fuo fignath pJenlut tonii- 
nebatur , quitant 6t abfoluent Imperatricem pra- 
diBam A fumma pétunia pranotata . In cssltu tel 
ttfiimonium prafétitei Littéral figilli me I muni- 
mine duxl robot andas . Data an. Dominl 1449 * 
menfe Mai». 

Scelle d’ vn petit Seau ayant vn Efcu auee 
deux fafTcs, 6c trois coquilles en chef, & à 
l'entour Pierre. De. Roony . 

Extrait de F Inuentaire du Tréfor des Chartes du 
Roy , titre , Mu tua vltramarina , N- r j. 

O bligation de Philippe df. To- IXfi. 

C V Bail de 1' Empire de Confiantinople J 
au Roy S. Louys pour la fomme de cinq cens 
liures Tournois , de laquelle il auoit refpondu 
enuers vn Marchand de Valenciennes . Don- 
né au camp proche Cefaréc en IuiUct saji. 

Extrait des Regiflres du Tréfor des Chartes 
du Roy, cocté xxxi. fol. saa. & de 
U Laiette, Namur % N x. 

V N I vers IS pra fentes Hueras lufpeéluris , 

loanncs tr Balduinus de Aucfnls frottes , 1 1 S * 
bal ■ Notum quod nos In prafentla dominl Ré- 
gis Francise , quitauimut pro nobh C? hare- 
dlbut nofirii omne lut , fi quod habebamus , vtl 
haltère poteramui occajione donationh nobit fa- 
Sa A Rege AlemanoisE , tel alla quacumque 
caafa , in terra , v el Comitalu Namurd , vel 
tara qttam tenu Imperator Confia ni inopolita- 
nus illnfint . Fr omit tentes nos faSurot tf cura - 
turot erga Regem Alemanniae infra annum pofi- 
quarrt ibifutrit Rex eleSus , quod idem Rex diBam 
doHotitncm , concevant m , tndlcum quodeumque 
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fuptr bec ditum rtuoCabit 6 irrltablt omnisro . 
CcKirjmui niant & ptamifimut diBo domino Ré- 
gi Franc e quoi tamia Inftrumtnta qu* babe- 
tttui de bululmodi donallant , conctfiont , vtl lu- 
ditio , Jeu ailit pertinentibus ad eadtm in manu 
ipüus domirti Régis Francl* rtddemut infra in- 
flans fefium Omnium Sanûnum , & trademui et- 
dent . Et fi quandoCumque aliqua infiniment a in- 
né n ta futrint ptrtinentia ad pr*mifia , tafia fiat 
C r t una ptnitut , ae n alliai meme ml : Ernuntian- 
tei omnitto denat seul , toncefiionl % iudltlo fupradi- 
8ii , & tmnt inrl quod ntbit vtl bettedibui ne- 
flrlr pefiet iempetere In tifdtm . Q*od fi Jene 
ditüat ken pr*mlifa rtuteart , vtl irritait nolue- 
rit , nos vtl hxredts neflri dt dlBa tetra , vtl 
CosHitatu , nibil tmniue acquittée poser! mu s , vtl 
babrre auoquomtdo in rit , ntt ahquid r tel «ma- 
re nifi jolum bemagium , (r ta qu* ad borne- 
gium pertinent cum terra Haynoenfi ad net de- 
uenetit P*fl deiefium carijfim* matra ne lira Mar- 
earctx Flandriae Comltirtae . I» fuptr denaiitnem 
Ed.t.Parij. qu mi fecimus Henrico domino de Lucellcm- 
P J Ü' *• bourg de Com statu vtl terra pradlâli ptnitut 
reueeamut , ér Voluamt , quantum in nebii tfl , 
nullam tfie , ae inftrumtnta fuptr ilia deualiont 
confcBa nulllui ptnitut tfie ma » eut i . Premitttn- 
nei nos f ai arts & curaturoi quod diBui Henri- 
cuj dlB* donation i tenant iabit , & quidquid ha- 
bet In eadtm Ctmltatu vtl terra ratlane diBa 
defiaiionh , vtl alla quacumque taufa qu Habit 
o-nnlne , èf amnia inftrumtnta qux babel fuptr 
bis Ttddety & rtflltnet démina Régi Franc i* , 
vtl tint mandate , infra pt en imum feflum S ■ Mar- 
tini bymalis , & renuntiabit omnibus Inflrumtn- 
Ht , fi qu* Inuenlrl contlngeret quandocumquc , ae 
ttiam ornai ali j feeletatl , fi quam b.ibet , & dé- 
bit fuat patent et Littéral de prxdlBu quit alla- 
nt & tenant lailent , ae pertinent ibm ad tadem - 
Quoi fi Idem Henrlcus fatere noluerit , premifi- 
mui net Ioannes Cr Balduimvs qued eidtm Hen- 
rico , ntt élus b*rtdibut , adimterlbus , tel valb 
leribus aunlliataret trimut , ntt ttiam vaille. ei. 
Ego veto Balduinus pradlâui pramlfi qued ad 
drfenfianem dlBl Comitatut , Cf terne pr*diB * , 
Impeniorcm Condantinopolitanum <9 vxertm 
tlui M. Imperatrlcem , & bærtdtt terurn tinta- 
be , tt In bec ajffi.im eidtm , & era th aux il In- 
ter O valiter tontra dtBum Henricutn , <3 h*- 
redet ipftui , at auxlliaterei 6r vahtores tiufdtm • 
Hat eut cm emuia firmauimui tf pramifimus net 
feruaturas , faSuret , 6* curaturoi , 6r non tontra 
venturoj , fuptr facrt-fanâis Euangelilt earperall 
prajhte luramcnte . In eu lui rel teflimanium (r 
munsmen pr* tnt ibm Lltttrit figllla nefira duxi- 
muj appenenda ■ Aflum Peren * anno Demlni i a j 6- 
Daminiea ante feflum B- Mlcbae/it • Scellé de 
deux Seaux. 


Extrait £ va Régi fi re de la Chambre des Com- 
pte t de Pari t , copié fur va antre de la Cham- 
bre det Comptes de Di ton , au litre. Fiefs de 
Hourgongnc, fol. ia8. 

Doit Cemunt de V Empereur Baudouin . 


ILJ9. \TOs G vis de la Roiche Sire d* 
X\ Athine s façons à fauoir à lot ces 
Ce ritrr Sc qui ces prefentes Lettres verront , que nos por 
le fuiuant les Uel'oignes de noftre terre auons emprunté 
m’ont eltééc receu en deniers nombres dou noble Biron 
commun:- Hugen Duc dt Benrgelgne dus mile liures de 
quex parM. tornois , les q.iex nos auons promis & fîmes 
Y yon d' tenu rendre. Je paier il celui Duc , ou à fes 
Hernuual hoirs , ou à lor certain commandement , de 
Auditeur fe il auenoit que nos ou noftrc hoir defaillaf- 
des Co.n- font de celui paiement faire à la reqncrte dou 
ptes. Duc, ou de fes hoirs, Sc il feiflenr emprunt, 
ou rvçeuiTenc dotnaige par defaut e dou paie- 
ment , nos promcions par nos , & par nos hoir j , 


à celui Duc , de fes hoirs , toi domalges , tos 
codemcns rendre , de redorer , por la dmple 
parole dou Duc, ou de fes hoirs , fanv autre 
prucuc , de fans falremant , de por ces conue- 
nances Rardcr fans aler en contre à nultens, 
nos en loions ï celui Duc , de à fes hoirs , nos 
de nos hoirs , de tos nos biens moblcs de he- 
ritaiges en quelque leu qu’il porronc edroué. 

Et en totes ceschnfes nos auons arenoncic por 
nos , de por nos hoirs , de déguerpi rotes bar- 
res, totes exceptions, que nos, ounodrehoir. 
porrlons dire , ne mettre auant contre ces cho- 
ies enCort laie , ou de Cbrediamé, & fîmes 
tenu por nos de por nos hoirs ces conuenan- 
ces garder, de tenir, de accomplir , fan aler 
encontre por nos, ne por autrw En tefmol- 
gnage nos en auons données nos Lerrrcs faa- 
lées de nodre Secl ■ Ce fu fait en l’an de l’in- 
carnation MCC- cinquante de nucf ou mois de 
Fcurier . 

Extrait d» mefme Rcgiflrt fol. isy. 

Deu Duc eT Atbinet , 

N Oj Gvis de u Roiche Sire d’ lt $ 9 » 

A T H ! N ES façons à l'auoir À tos ces qui 
ces Lettres verront , que de cotes drtes , de de 
tos empmns , ou nobles Dux Hugues Dux de 
Beurgoignt nos ai edé tenus, ou à nodre com- 
mandement por nos , iufques au ior que ces 
Lettres furent faites , nos an auons receu pae- pag. g. 
ment entercing , de en quitons lui , de fes ploi- 

E s, de toc hoirs, por nos, de por nos hoirs. 

c le nules Letrcs faites dou temps cal en ar- 
riéra iufque au iour dui , de detes , que li dis 
Dux nos deuil , ou de ploiges qui en fudeot te- 
nu por lui , veooient auant , nos volons qu' eles 
ti’audent valor, ne fermeté- Et en tefmovnai- 
gne nos en auons donées nos Lerres faaléVsde 
nodre Seel . Ce fui fait en 1’ an de grâce mil 
cc. cinquante de nuef, le Macredi après l’ vi- 
laine de la Cbandcioufe . 

Extrait du Tréfer det Charte t du Ref , Lalette , 

Emperevrs de Constantinople, N.j. 

Contient ionei Imperatoris Graecorum de 
Com munis lanuenfium . 

I N nomine Domini nodri Icfu Chridi féli- 
citer . Amen . 

Cum Viri Nebllet Guillelmus Vicecomes (r i 

Guarnerus Index Nuxllî O Ambaxatertt Com- 1 * 

munit Ianuse venerlat ed Excellent fjinum Impe- p t!Ti 

ratorem Guecorum , Sereniflimum demi sium Mi- » ,nti/fnm * 
chaelcm Ducem Angelum Comenum Paleolo- 
gum , 6" fecerint , ctnue->erlnt cum ipfa Serenifi . J .1,’ 
mo imperatere nemlnt df vice Commuais la nu* , p . G . 
culut ténor tallt efl . In nomine Domini nodri . ,„„a 
Jcl'u Chridi de gl riotar Mari* Marris Amen. 

Michael in Crido Dei fiJelis Imperator mo- 9'P’ 
deraror Grarcorum, Duc Angélus , Comenus, 

Palcologus . Ex que Guillelmus Vicecomes ér 
Citurnerius Iudex Je/egatl format mandato do- 
minorum fuorum , vldtlket Domini Martini de 
Fado Potrflath i.tnua , D- Guillelmi Boucha 
Nigr. Capkanel la nuef , confrnfu tf commuai con- 
fite oâo Kobilium , Or Amijnorum Pepuli , fir 
Co'/i munis lanu* ■ Ad noftrum Imperium Syndic! t 
Nuntlj , (f Procuratores , ad loque ndum t pet en - 
dum , traâandum , confit ma ndum , •ffirmsndum . 

& com ilendnm cum lmperio noflro omnia qu * ipfis 
commifia fuerunt , à pr*JlBls earum Domini s Po- 
teflate , Caplt nco , tt tore Commun i lanu*, ve- 
lu ru n: nd Imperium noflrnm , Imperium noflrum 
ttcepit eofdem bilartrer , bosser fi e , <3 locut! filt- 
rant cum Imper le nefira ornais c.trl nia qu* tit 
comm-fl s fuerunt pet (nia , <3 paieront ab Ipfo 
a iij 
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« RECVEIL DE DIVERSES CARTES 


Imperio nofiro tffetium torumdem , stefcendlims , 
Cf aofirum Imper rum condefcendlt ad praditia Ca- 
pital a (empUnda • 

Et iurauit Cf promifit ditiis KuHlIlt Cf Pro- 
turatoribus , al que Syndicls , reeipientlbus nomlne 
tf Vice Ccmmunis la nu* ipf.t capitula Cf pra- 
ftns priulleglum Je attrea Bulla Imperij nofirl 
munltum , ad fantia De! Euangtlia , Cf honori - 
jt«»» , Cf vlulficatrlcrm Crueem , Cf mims Saatios . 

Imprlmis , quod a prafentl die Inantea babt- 
bit Imperium noflrum % cr fuccefiores élu/ , «wwo- 
rrm , Cf pactm perpétuant cum Commuai lanux , 
Cf Dlfirlauallbui nui , Cf î»*i babebit puer ram 
de caler» cum Commuai Vcnetorum Cf cum V e- 
netis Inlmleli nofirlr , Cf fu*/ »#» /«•- 

fiff p.tcem cum ipfo Commuai , treugam , *er na- 
eordiam , yfwr confie alla Cf voluntate Commuait 
lanux . £r ditium Commune lanux non faciet pa- 
rent , treugam , ne que concordlam cum Ipfo Com- 
muai Venetotum fine cetifclenila , Cf voluntate no- 
fiel lmperlj • 

Vem , falaablt per fe , Cf bominet fantii 
lmperlj , f tte/ Ajiv; , Cf Del miferlcordia adqul- 
fierlt In mari Cf terra , in port ibu i , Cf Infults , 
quoi Cf fu*/ de c et ter o , diutna pletate ad- 

qui fît rit , vn tuer foi lanuenfes Cf Dlfirltiu.sles la- 
nux , Cf w 17 u J Ianueafei appetlabuniur , /n pet. 
fouit , Cf rfiu/ , Cf naufratoi , tamen tefil- 
ficetur Porcltaci Ian> enfi feu Capitule , ve/Con- 
fulibvs lanux qui tune fuerlut in partibuj Rama- 
nt ee , foj contra lanuenfes t tel Difiritiui Janus 
vel ditios lamicnles. 

bem , dédit Cf concrffh ditiis Nuntlh % Cf Syn- 
dielt reclpientibui nomme Cf f ke Communh la- 
nux , Cf fingulorum lanuen (lu m fecundum llber- 
1, tient , francbtfiam , 6* hamuaitatem ; de tattro 
in perpetuam In mari Cf terra , In portibus Cf In- 
fulir nojlrh quoi Cf quas aune babet , de Centra 
Jki mif/rito’dia adquifierk , ha iamtn quod 
te j- v -r *• vl,eJ «nuenics Cf Jfiritius lanuenfium , Cf dl- 
Edir.rartJ. fl t ] anllcn f cs fat francbt t Cf liber! , Cf Itnnu- 
pn£. I O» ^ pretdstio Imper io rate ab ornai cono- 

merde , daclia , eaatii-.no Intrando Imperium 
meum , Cf exeundo , ftando , Cf euodo de terra la 
ttrram , per mare , Cf terrain , run» mer ci bus 

Cf //*r mrrfiéa/ i//«r delotls , tv/ <///f rwpfia , 

cum <i/i« de f (tendis , perfonalittr vel realiter. 

Item , dcdlt Cf conceflit In terris infrafetiptis , 
Cf tuilibtt terum ad lïbetum preprletatls , luri/ , 
Cf domlnij , la Anea Simirris , ia Landimuti , 
Cf ZVi mjferkordia In Conflamlr.opoli Cf in 
* Verlîo parüti/i * Saronichi , Cor fard rum , Cf ta- 

Gailjci h:- fr-fcrlptis Infulis , Cr qualibet tarant, {cillces la 
ber S s Ionie- Mcrelll , <» Sio , Dei m<ferkordia in Crecl , 
Cafasdre . Nrgropomc , legidm , Pal.tr rum , hcclefiam, 
bitlaeum , fitraum , Cf iardlnum , Cf rfonw/ fop- 
fc tentes ad fi ailes Mercaiomm , ibidem vene- 
rlat caufa negetiaadi . lia lamea quod ex Ipfii 
allqua penfio pet I non débet , »rr ror/jl , Cf i* 
pTteJlci it terril Cf infulii babet e drbent , pofi 
fini , Ianucnfct , & in quahbet earum , ad eo- 
tum relie. Confisiez, curiam Cf larifditiionem me- 
ram Cf mixt.rm in ciuihbus , Cf crlmlnj/ibus omni- 
bus , fuper omnibus lanuenfibui, Cf de Jifirltiu 
lanuse , qui .itcuntur lanuenfet . Et fi ausefho erlt 
T! rum tsliquis etst lanucnfis vel de difntiu , vel 
appt lias ur , cred.t ur Cf fie tua r fier lions Confulum 
Ijm.enlïum , qui tune temporii fuerlnt . Promie 
fit au-’em Cf conuenst quod non recipiet aliquem la* 
nucnlem , tue de diitnSu in va fa Hum , bominem, 
feu fideitm , quin [imper fit jub curia , Cf sur if 
dltiione Confulum la nue u fit m , Cf fub Ipfa re- 
f pondéré ttueatur , taaquam dais Cr babltarur la- 
nuenfit • 

Vem , promifit Cf conoenir , quod non Imprdkt , 
vel imptdlrl faeiel , ntc ptrmitttt In loto nofiro 
Imper io quod babet , Cf Del miferlcordia ad qui- 
fier t , aliquem Ianuenl'cm vel de difiriti u , vel 
diBum lanucnfera profotio , vel detitio altgrius , 


•ce a font allqua , la perfonls , vel rébus , fed pos- 
ta fus s tentât aSorts : Va quod Cstter I nu llum 
damnum vel Ufionem patlaatar pro delitio a/te- 
rlus débit» , vel r opina . Et fi qui/ erlt meeufa- 
tus , vel inculpât ut , vel requifitut de aliqu» dé- 
bit» , rapina , Vel delitio ahcuhss , eognofcatnr de 
bit Jub eurla Cf htrifditiiont Confulum lanuen* 

Cum - Et fi allquis de terra nofirl Lmperlj , vel 
allquls qui non fit de nofiro Impedo , ntc fit Ja- 
puenfis , offenderit aliquem praditiorum lanuen* 

Gutn, vel erlt débit or de allqua quant it aie , Im- 
perium nofirum procédé l , Cf faciet lufiltlam fum- 
mariam Cf expeditam. 

Vem , quod non promittei de caret» la tota fué 
terra, vel la infulis nofirl lmperlj, quat babet , 

Cf Dr i miferlcordia adquifierit , aliquem armatam 
fserl, quod armât a fit, Cf efie debeat contra Com' 
miurrlanu* vel lanuenfes, ti difiritius : non re- 
ceptablt nequt receptarl permititt aliquem arma- 
tam contra lanuenfes la toso ditio Imperia , ne- 
que concédé 1 iaimkls Commuais lanuenfium mer- 
eatum allquod , txceptls Pilanis , qui fusot fidè- 
les nofirl lmperlj ; Cf omnri Piratas contra Com- 
mune lanuenfium de loto nofiro Imperio expellet , 

Cf perfequetur eos , ai que pualet fecundum lufil- 
tlam ojfcnfore t . 

Vem promifit , ceaueait , Cf confirmouit lare , 
ratioaes Cf priutUgsum lurium , Cf adtfi lorum , 
diuina mifericordia fouentt , quad Commune Ia- 
pux , feu aliquls pro Cotumuni conjurait babere in 
urbe marna Cumlantinopoli . ht fi Dominas omni- 
potent conccfferit Imperio no/iro resuper art , Cf ta- 
pere dttiam ciuhatem . tssuc débit la clultate prse- 
ditia Palatin n Commuai lanux , fia llum , pojfej • 
fionet Cf la terris, Cf gras Um faciet ditio Com- 
muai , videlket quod dablt ditio Commun I Ecrit- 
fiam S. Mariée quam modo teaent Venetici cum 
loglis qu* funt taire Ipfam Ecclefiam , Cf cimb 
terlo Ipfiut , afÿur fo/um Ciftri Vcnccorum quod 
eft la spfa clultate . fi ditium Commune infi en- 
tent Cf ejficecem ad ditiam c lui ta: cm capiendam 
futtarfum miferit gale arum • 

Item sltdk , Cf tonctffit iura proprie t ails & do- 
minlj , cum plesto , lurlfdiâsone tuera if mixte , 
chdtatem , fiat luum Simirri Cf tiu: partum , cum 
fupraditiis poffïflhnJbar , Cf dlfirltiu , Cf habita-, 

1 tribut , Introitu , exituque souris , Cf terne libe- 
ram Cf expeditam perpesuo poffiitndam : videheet 
totum illud quod perllnei Imper atoritc Maiifiatl , 
faluls lurlbus Eplfcopalut , Cf Ecclefierism tpfiui 
C luit ai h , Cf eorum niihtum qui funt prluilegiatl 
ia Ipfo clultate , iababstare ab Imperio nofiro in 
ordisse milltlse qust cunSls tfi vlllls ad vfum soser- 
Cationum , C babet btnum porsum , Cf tfi affinent 
bonis omnibus • 

Promifit Iterwn tr conuenit dure enauatlm Com- 
muai lanux profolemnhs Tfùeros quingen’.os , Cf 
duo Pallia deaurata , Cf A rehiepljcopatul lanuen* 

Cum Yfpcroa IX. & Pâli Htm vnum deauratum, 
vt memoratur in priuilegio ftlic ■ mentor. Dommi P “Z- * f ‘ 
Manucli» lmperatoris quondam Grxcnrum - 

Item , promifit Cf conuenit quod non faciet de 
tsettro Communs lanux * deuetum aliquod ia it- • Verfio 
to ditio Imperio quod babet , C t Del mlfcrkordla Gallica^V- 
ad qui fier il , de aliqulbus mercatlonibui , vltiua- uC . 
hbus , atqut grano , fed ipfis mercat loues , 
tiualia , Cf granum permlttei contrabtrt de loto 
iam antedltio Imperio , omnibus Cf fingu/ls Ia- 
nuenfi bus , Cf deferre libéré , Cf eaprdite , fine 
aliqu» impedimeat» daeitst , commets ij , fine exa- 
tiioais . 

Item promifit Cf conuenit quod non drtinebit , 
ntc di tinerl faciet , ntc permit : et aliquam nautm , 
nequt lignum ajicuias Ianuenfiv , allqua etc a fie- 
nt , j tes ai/qUsm laniieufcm In per jouis Cr rebut , 
fed Ipfos , Cf ipjas ftmper exhe permlnet de toto 
Impi r!o , petfonahter , Cf rtalitcr , alfi Inculpa tus 
foret de aliquo débit 0 , furto, vel rapina , de 
quibus fub curia lanuer.fium debeat iudicarl . 


Digitized by Google 



I 


POVR tSHÎST. DE CONSTANTINOPLE. 7 

l 'HM frémi fit tf tonuenlt quod KM hnpontt , bus , tt , ti quod diBum Commun * Potefla» 

mut txigtt , tue rxlgi fatiet ab aliqua per [orna tf CapUancw km pqjfmt ipfos dcUncrt . 

oliquod nouum ctmmcicium, daciium , fini exaBio- Item, quod «mi tes Unuenfea, tf de difiriâu , 
nem in ntt Imperio pradiâo , quoi babet vtl tt qui pro Ianutnfibus fit apptllabuni , qui fut • 
quod adqusficrst Dti mijericordi a , dt lllls merta - tint lu Imperia nofiro , £r adiuuabunt ad deftn- 

t sonibui quai émit 0 Unucnlibui, ntt ipfis vtn- dendum . tf défendent terrain nefiri Imper Ij , <if 
diderit , «flf dictuetur Unüenl’es, njfivt bluc bominti ben* fide , »o« fjwr» propreté* dé- 
terra t empare feeOt- mémorisé deminl Imper atoeis tlnerl pttfonalittr , vel rtaliltr , qutn femper *d 

Kabioaonij agnati nefiri fol Hum fthirit txigi , sérum vedusttatem de nofiro Imper l» txht pejfint , 

Cr boberi de eHulibus mercnllonibus . tf reeedtre perfouallstr (y rtaliltr . 

Ynmlfit ittntm ta tenue oit quad no » permit - Item , quod fi ali que nouls mercaterum Lriuten- 
tôt de eattro uegotlari inter Maiiu aare oll- fum fuerit In Imperio nofiro , Ht tune auidertt 

quent Latinum nlfi Unuenfem & Piûnum , ta quod Stolus Pifanoruœ , vel Vcnetonmi , vel 

tôt qui défi en dirent portum , feu US Vertiarij , aliorum qui babtnt guertam cum Imperia nofiro % 

quibut Ianutnfibus deuetum non facict tundt Inter tt * Capitaneut , feu Dotai , vel Cafiellajius le- Verfîo Gal- 
MaLit mare , ta redeumdi cum mercibut , vel fine cl , vbl iam diBa Hauts effet , requireret dt bo- lira , 
merci but , ftd Itbcrt pojfint Ire , ta redeundi nb minibus nauii pradiâa pro muolendo c.rfirum y* Et le Cba- 
tmni cammtrci» tf redire . tf ptplgtrlt cum Ipfis Ianuenfibus per tantum tenu- pliait Dut , 

Vromifit infuper tf tenue nit firmatU tf rat! fi- pus quantum paBum fecerlt , dan do ipfis félidés ou Cbafiel- 

tstis per facratnemum iis , qua contint ntur in vidtlicet deeem dierum , vel Vlginti , vel viuus [tin du lieu • 

prafemi pfiuilegio , per Pote lia tem Unira, Ca- me n fit , vtl plus y Vel minus , quod dlâl lanucn- 

pitancum Ianuz , tf oôo Nobilei tf Antia- fe* qui pepigerlnt , teneaniur debltum débité ta- 

not , tf totum Commune ta C enflures Iar.uz ver- firum lUud drfenJtre tf filuore , ficut cafirum pro- 
fui Imperium nefirum , quod llberablt tf obfolust prium IanuenGum, O non fneere nliquam moll- 

m carceribus tr vtntuliJ omaes lanuenfei tf de tlam sliSi eafltl , Jeu troditienem diSl cafiri , tf- 

difiriâu Ianua , tf qui dlcumur Ianueafes , qui ne et ht Commune Ianuz, Capitulum tf Pote fies y 

funt lu carter Ibut nofirl Imperlj , tf ipfbs redire centra ipfes correlliontm tf vhediâam factre , fi- 

tf reeedtre ptrmlttet ■ Yutterta omnia CT fingula , eut fi ejfent In fi nu li confia trmdltorts Ccmmunit 

tir centlnentur fuperlus , premlfit , ta etmenit Iw- ]anuen(iivn • 

penum nefirum , tf iuramenio cenftrmauii per fe hem , quod Nunt(i Imperlj nofirl femper ad eer 
tf fucteffares , pr ad lllls Sjndlch tf Nusulit , tf rum vJuntaiem pojfint extrabere de c/uilaH U- 

Procuraterlbui reclplentlbui nemine ta vice Com- nua , tf diftriSu babito tf babendo libéré , fine 

munit Ianuz tf fingulorvm IanuenJium . all.juo cemmercie y arma tf equot . 

En que erge pradtBas petltienes prxdifiarum item , cum necejfe babuerlt galeantm Imperium 
Huntlorum reeepli tf adlmpleult Imperium no- nefirum , tf tas petttt velue* U pro Jtroiendo.Imr 

firum , tf per Heramenium confirmant , lu r eue- perla nofiro , Commune Ianuz, Capil- tf. Pêt-ab 

rum namque pradsSi Nunttj t vide lie et G ni 11 * 1 - vna galea vfque in qui n quagios a cum cxptnhs 

mus Vicecome* tf Gualterita Iudex ad fanBa hnptrlj nofirl , fient apparti , ta fcrlptum tfi de 

Dei Euangtha tf bonorobiltm tf veromCrueem , expin fit in ifiepOoilegio , faeramento , vldchcct , 

tf omnes* Sanàcs , tf rtetptrunt juper animai quod bomlner Vniti r <ruH)fque gale et quolibet menfe 

fuai , & domlnerum fuerum Poreftatii , Capita- babeant pro viBuaJibus Cant. XC. de * psanli- * bifcult ■ 

nei , Ancianorum , ofto Nobilium tf Commu- fcosiiy qua funi ad pondus librar ■ Romaniz * In Ciallico , 

mis ; omaes pétillants Imperlj nofirl fubfcrlptas , Xllll. CCCC. Item faborum modlet X- ad mod, * LL- Xini*" 

tf lut art debtant mul toi sens , vidtlicet PorefU* , Confient. Item cames fo/Uat * Cases, vj. lopu. CCCC. 

Capiianeui , Antiani, 0^0 Nobilcf, tf Com- qoa fini libr. DCCCCLX. Cornant* . Itcmcafeum * Caniuarla 

mune Ianuz , v t adhnpleani ifia , tf per luea- hb. M. Remania . Item vlnum ad * mil rum Nifi Burg. 
mentum confirment tf ratifient infrafertpta . CCXL- Item quod boni inet d tld arum gale arum sic- In Gall-’ vn 

Uprlmis quod Commune Ianua bâkebit de (ce- hem habtrt foJid. hnptrlj nofirl quo quolibet mtn - mitre deNIfi. 

fera parera fy a more m ptrpetuum cum Imperio uv Je , tf pro quolibet homme , fient b-c continetur , I. mtnfuram 

fito , ac fueeejforibui élus , tt non fatkt paient y videheet , Comices vnlufeuiufque galea Perpe* Nice*' Burg. 

trtugam , ntc concordlam cum cemmunibut Inlml- ra VI • tf dimidium ■ un. * Haas lient v nia jeu- ad MH ram 

eh nofira Communia Veoetii fine fcltnüa tf vo- lufque galea Yperp- XIII- vldellcet quillbel No- NiJJî- 

lusuatf nofirl imperlj , ficut Imperium nefirum te- tberius Yperper. ni. ér Kar. VL « Superfaim , Gall. * No- 

netur mon factre treugam , pacem , ne que conter - tes vniuJcuJnfqne galea PP. C- videluet pro quo cher s . 

diam cum commualbui inlmich nefiris VenetiS llbet PP. n- tf dimld * Panetarlsu vniufuiaf- * Seurfall- 

fint voluntatt tf confit mia diBl Communie la- que galea Y per a 1. <S t Kar. xvill. * Vogberij lam . 

nuenCum • cvm- vnlufeuiufque galea PP. CXXXVUI. vide- * pamiier . 

Item quod faluabusü , eufiodient , tf défendent lieet pto quolibet 1. tf Kar. XVIII- pradlâos nam- * Vogue vtt . 

In Unua , tf difiriâu Ianuz quem babent , tf que folidoi , tf viâualla dabit , ta foluet prads- 

dt catero adquificru , emnet Nuntioi tf fidèles üum Imperium nefirum populo dlâarum galea- 

btmlnts nofirl Imperlj • rum , ob ea die qua recejfertno do porta Ianuz dl- 

Item , quod omner mereatiencs , tf omaes , tf Ba galea in anse a . tt Commune Ianuz (citca - 

fingull qui funt de terra nefiri Imper ij pojfint Ire eut débita diâlr galets apparare beat <J Intégré 

Ianuam , tf focert mercantlam , t) tosum dlfirl- dt totls * farclii earum , tf apparatu . Qua go- • de Coûte* 

Sum tint quem babtt , tf de catero adquificrlt , Ira tf bout inc s ipfarum ferulro de beat Imperium iatchei - 

tf extrabere dt Ianua , tf difiriâu élus , de omnl- nefirum contra omner bomints inimités Imperlj 

beu mertationlbut tf arvols , tf equls , libéré fine nefiri , excepte contra Eccltfiam Roman sm , tf ton- 

ali qua daclta , vel commerdo . tf quod fiat Uberi , tra illat Commun H aies , tf Baronet , cum qui» us 

tf franchi in Ianua , tf difiriâu tint quem ba- Unua pacem , jeu coaueotionem bobet , qui debetu 

bel y tf ad qui fier il , eundt , tfredeuudOy tf quod nonlliarl , tt cogu* fil , tf dort in fer lpt1 1 Ilia die 

tufiodlrl debtant fan I tf naufragl , Ua quod non qua hsrabunt verfiu Imperium nofirttt» Poceftas , ; 

permutent allquam armatam péri in D mm, vel Caphancos, oâû Nubiles, Astiaoi , Confilia- 

Ediî. Tarif. eUJblBu élus , babUo , vel babendo per aliqnos ses , & Commune Unuz tf Imperium nofirnm 

pag.it. tnimlcos Imper ij nofiri , tf per alloues ali os ton- galeat fibl comml/fas Iktntiablt de Imperio no- 
te a diBum hnperhrm , t ■Jgtni/i , Jeu lufulas Im- firo , J'aSo fruit le : Et fi accident infra dkm pri- 

perlj nofirl . mam luttant Is menfis OBebrh , quod bomlnes ipj'a- 

hem y quod omnai Unucnfrs , tf dt diflrlBu rum gale arum babuerlut dlBot foJidbs , tf difpen- 
laaux , qui veluerlmt ventre In ferulthsm nofirl dium dierum quadraginta tutu proxkne future- 

Impcrit , poffitk ventre cum gtlols , or mis , uaui- rum , ex quo Ikenilata furlnt , /nouante dsëmm 
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ttrminurn dierum d)8æ gale* par- 

tum actefftnnt lanux , ttneatur diBum c. cm mû- 
rit refiituere Imper io noflr* folidti éf dlfptndium 
oui Jupererunt , de quitus facial Imperium na- 
jfrum valunlaltm fuam . El fi actiderll que J Im- 
perium nafirum lleentlarci diBas gale a j } tranfa- 
âa dlBa prima die Oâoé. quod dabit Imperia 
ifafire félidés éf dlfpendlum bominibus ipjarum 
EdU. Tarif, gakorum per tantum tempes , quantum meram 
pog. jj. Jecerlnt occcdtnde pcrium la nu* ■ Tentatur tant 
Admiratus , Comitij éf Maoclerij diBarum ga- 
le arum iurameutc , qued littt Imperium neftrum 
mute dl8um tern.inum Ipfis Hetntiaret , r et pafi % 
ne cum diBit galeit éf efikativr omnlbtu midis 
nulle tardai u apud lanuam commode ad sérum 

MT'- 

I em , quod aliquit Mercator Ianux , ne! de 
difiriBu , vel qui dicitur IanuenGs , non portable 
rtt allcuhts entrant! intrande ter ram no fri Jmpe- 
rlj , met txeundo de ta , In fraudem commerclj 
lmperij nef ri éf bac tegnefcaivr lUttrii , vel tt- 
filmanla Canfulum lanuenlium qui tune futrint 
Romani* . 

Item , qued amnet Mereatares Ianux , éf di- 
firiëus , babeant luentlom f attend ! , éf mercre- 
di <, Ct extrabrudi de talc Imperia aaflro amnet 
mette t , excepte aura éf argenta , nifi foret de va- 
lu a ta te Imper ij nafiri : Ypcrperos aureoi Cf Tur- 
chi tarot, lieeat eh extrabere ad earum r aluni j- 
tem , tf déferre . Ex que autem diSi Syndics , 
Munitj , éf Procurât ères , r.-quifiutrinS ob ipfa Im- 
peria noflr a logiam apud Landrimir , In SlO , 
Area , MarelTrni , Carfandria, Simirrii éf Dat 
valente i» Confiant inopoli , éf l* Neerepontl , 
éf in Creti , éf de du éf cantefik if a ipjû prami- 
frruat éf pramittunt ipfi Nunelj , quad negatia- 
lianes quas Ianuenfex, if qui tteminati fiiat la- 
BBenlek , appartabun* de parti but extrantl t \ éf 
tas negetiatianes In firipta éf per jacromentum 
dabuxt y éf monifefi.ibunt , éf denunt iabunt etrtif- 
fime Camm.ffarsis lmperij nejlri , t»» Cammlffarlj 
lus fuum ac cl plant ab illis txtraneis prêter a 
lanuer.fibu* * 

Alise autem mertatiantt quai afferent ah) Mer- 
taterts Grstel , éf vil* Generatienes , ex lanua , 
poni de btm ad damai Impériales , éf Ibl Ipfis et™- 
partire debem Umtenfet , vt Ijfi quldeu» liber t 
fini . ali j autem fehutut lus commet ci . 

Prndiâa emnia \ & fingula premitti: Imperium 
meum per prafems prlulleglum foeramenlatum fol- 
uatty <7 aticn dire , fi PoicAas, Capiianeut la* 
JUIX , oûo Nobilei , de Antiani , & Conliiium 
totem Commune lann iurabunt eamtexiianei 
pTtediSal lue a tas a pttilHïi Kuntlis , Syttditis , 

& Precurataribui dclegath , videlicet Guillclmo 
Vicecomite éf Gualterlo ludice, ér fm/uabuut t 
(f cenfiemabunt a mues ipfaJ luratas t éf fiematas 
per psa diras Syndic et , N uni lot , éf Praevrata- 
rei , fccwtdusn qued eanslnetur in prmilegi a In- 
de foie • 

A3 a fuerunt prsedïfta ht Romani* Impcrio , 
in aula Impérial t , quse efi apud Nilîem , MCCLX1- 
a Nos suit aie Domlni Jefu Cbrlfit , Indl3. qu.tr- 
ta t die xlii Maritf. 

* naymatue- Ad requifitiemem éf infiantiam mbilhur» vire- 
flirt d ea*r- ram éf thltâlftmi amsteull Ipfiut ImtreratarlsExeel- 
lint . kusiffml * Parathimemom Magni anuli Icnpc* 
De que ajficio nj fui, Yfach Duc» Panftbaft», Sebafti* fa- 
p'.ura mas In millorh t'sufdam Strtnijfimi lmperatarls domini 
Obferuat. a d Thaixtori Crincioti , éf venerobilst Arcbidiacani 
Vill-Btrd. benedkli Ckrl lmperij fui damlstl Leoni* ba- 
btnrittm pltmtmmandatum ab Ipft felicsfiwnc lmp. 
éf confinait per Infirumentum manu Jacobi Ma- 
xucbi Notxrij - PaSum MCCLXI- die XXVIII. 
dprllh , IndiE. ijij. bulla aurta fui lmperij ra- 
baratum . Wufirn éf patentes viri demhü Ior- 
danos de Aluengo Poteftas , éf dominas Guil- 
lelmuj Buchanegra , Communia de Populi la- 
noaafia Gapiuneuj , die x. i menfis lutij felki- 


ter , Amen ■ Congregate xmhurfa Cenfillo tient 
ér eampana , mort Mita , éf voce pr oc astis , lu 
nue fuerunt oûo Nobilei , Antiani populi , 

Conbliarij magni Confilij , omnea Coniules 
Mefteriorum , éf quaiuardeclm vlrl de noblhorb 
bus y me/ierlbui , éf diiioribus Communs Iaou* 
per campa nam ad bac jptcialhta ad brévia va. 
tatl expefita éf leBa forma tpfius canutnlltnlr 
per Lanirancum de S- Georgio Notât htm Cem- 
muuis lanua éf Canttllarimm caeam tit , ipfa. 
tum outbarltate , tanftnfu , éf décréta , éf velun- 
talty ordinations , ér teufille , praftntlbus ipfis 
Ambaxateelbus tiufdrm lmperatorh In Ipfa caa - 
filia txlfientlbur , taBii ter par aliter Evanrtllli , 
lurouerunt ad fanBa Del Euangella « éf ad viut. 
ficatricem Crucem , éf ad amnet SanBos Del , 
ipfam eanuentloucm faâam , firmatam , éf tura- 
tam cum Excellent ijfima Iniperatore Grxcorum 
Magnifiée éf Sertniffano domina , per iamdtBcs 
Hun: tes éf Ambmxateres Commuais la nu* , éf 
nomine éf vice ipfiut Commuait , ficus difiinBe 
éf apertc In ipfa per amnia caasincntur \ de est- 
fera atttndere , éf obferuart , éf abferuorl factrt , 
berna fide , éf fine fraude , fahtis femper iis omni- 
bus exceptuatls y quse Ixferiui dévot autvr . quse 
ipfis H uni Ils éf Ambux.: ter sbur tiufdrm domini 
lmperatorh in ipfis Cosflilt Itgl feterunt , étpag.tq? 
exhiber i inferipth , fient per ipfam conuentiaaem 
extittrat ardinaium . 

Pofimadum veto oûo Nobiles , Antiani Po- 
puli , Conliliarij , Coniules mcitcrionim , éf 
qu-tiuordscim viri iamdiBi , quorum nom in a in- 
fer lut denatantur- Simlllier ipfis Euangelsis car- 
parallttt taüls , fient ipfi PoteHas éf CapJcaneua 
ktrauerunt U faner Ou cantixetur . Isa lurouerunt 
atttndere , éf aifentart bossa fide , éf fine frau- 
de , qua i ut ata ipfam eauutntUntm cum addi- 
tienibus inf rafcriptls appraborwu , ratlficnrunt , 
éf per emnia canfirmarunt , eodem Sercnijfuno I>n- 
p cratère Grttcorum Ipfam comuntionem , fient natte 
efi feripta , éf In prstfenh pagina cansinttur , in. 

Uiolablliter cum ipfis addltianlbus obferuarüe , éf 
abferuorl fadentt bina fide éf fine fraude. Qua 
emnia éf fingula fuperferipta , cum lis qu* jub- 
fcrtbuntur Inferius , éf fpeclalittr , quod dtminut 
lmp t rater pradiBus cum omnibus l/lh qui va- 
tuerlm p oc cm bsbtre cum Commuai lanutnfium 9 
f octet patent cum eh , fi ipft veluerit pacem éf 
cenceralam babtre cum tit , iamdiBi Ambaxato- 
rts e'ufdeu a Sereniffsml Imperotçris taB/s corpora- 
tif er Euangrllh in pr^fentia JupradiBorum om- 
nium, cum ipfa general! Confuse , iurauerunt ad 
fanBa De i Euangelia , & ad vluificatricem Cru • 
cem , éf ad emneJ SanBat , éf in anima ipfiut 
domini lmperatorh attendit > éf obferuare brtt 
emnia; éf quod ipft Sereniffmus dominas Im pi- 
rater per omnia inulelabiliicr ebftruabit , Cf fa- 
Ciel a fuh fubdith éf fidelibus obferuat I cum ad- 
dteionlbur fepediBis, 

S’a mini autem Ülerum qu * txeeptuata funi de 
prstfenti eonueallent , qui babens contient taaem 
cum Communs lanua funt hoc : 

Sacro-fanfta Rumina Eccleiia , Imperator 
Romanorum , Ciuitaa Romani , Rcx Fran* 
ci*, Rex Caflellx, Rex Angli*, Rex Sici* 
lix , Rex Aragon!* , Rex Arménie , Reges 
te Regina C.ypri & Hierufalem , Cornes Pro- 
oincic dominut Philippus de Monteferrato t 
Dominos Tiri , êc heredes élus, omnea Baro- 
nes Reglonum Hierufalem de Cipri qui funt 
Cbriftiaui, Hofpirsle S- Iohanoia Hierofolim- 
de aü* manfioncj rellgioic ciuitatis * Ancho-* Accanlt 
nis , Rex Tuni Soldanas Bibyloni* , Dama- 
fchi , de Alapij , Soldant» * Tiochi* , Mar-* Ttcrcblm 
chio MontUferrati , de omnes Lombard! , Q- 
uitas Pifana , Guillelmus de * Villa AldePrin-" VïlUhut-a 
cep' Àchaix, de fucceflorcs eius. dutnl 

item ipfi Potcfiai Cf dominas Capitaneos , Cf 
Commune Ianux premsferunt tlfdem Ambaxat a» 
ribtt 
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riiez retlphntibut nemine Cf n/ec difit laperait, 
rit , fui jf aliquii en Infideliùut , tW prodite- 
ribus ip/nti y il» chillitu lanuc , Vtl elui diftrt- 
Su inuentui failli , Commune laoux ipfum pu- 
nie t tanquam prodilt'Cm Cf egeuferem Ctmmunii 
Um<e , Cf perfequttur p.ratat emnei anbt- 

lantei ad efirnjitnem fui Imper ij lu lott paffe. 
Cf difiriSu lanua . ÿuemadmodum Idem Serenlf- 
fimut Imper a ter Ctmmuni hnua fatert prt’uipl , 
t>f fuperlui Ctntiueiur . A lemina fupradiSerum 
cul pceem Cr etuiunSientm prafenttm lurauerunt 
funt bac : 

Inptlmlt , Odo Nobiles lacobus Maldaus, 
lacobus de Galiana , Martiniu Torncllus , Pa- 
fchalii Vlcecumes CuillcImtH Reflatus , Ni- 
colauj de Scrnio , Mac (meus Pignolius , & Lan' 
francus de Gifulfo, Antiani , Andriolus Em- 
briolus , Marinus Addolardus , lacobus Ma- 
liens, lohannes Rulfus , BunalT. Garafia , Ni- 
col- de BJgaro, lacob. Guaratus, VP-deRo- 
mana , Palchalu de Oliua , Ydo de Muru , 
Simon de Zuifes , Raymundus Bututius , Fre- 
dericut Biondui , Bcrnardus de Rcgali, lac- de 
Bcflagaus , Guill- Boccarus , G uill- Caluuj, 
Pafchalinus Je Cartu , Bonneuenutui Pinellus , 
G uill. Lcrcharkis quondam Hugonis , IoKan- 
nei Hugonis , Guill. de Porta , Guillelm- de 
Alpis • Spctlarlut , Guiilel- de Pcrmentorio t 
Lanfrancus Pelliparius , Nicholui Nigrinus; 
Cen/Hiares , Ctufulet mefietlorum , Cf àlij firJ 
fil ri. per Ctmpagnam , l.icobus Vfulmar , Mar- 
tiuus de Gifulfo. Nicolaus Luccnlls, Gabriel 
de Grlmaldo, Tnomas de Nigro, Thomaide 
Moniardinn, lacobus Auiicula , Palchabs de 
Oliua , Simon Furmenttis, Bclmaftus de Ca- 
maldino , Bonauentura Ctnradus , CaftcIIinu* 
de Sauignono, Lconardtis Ciallegarios , lohan- 
ncs Curlafpeu , Henncm Faber , lohannes * 
Callegariui . Banhol- Bnllo , Simonettus de 
Claritea , Nicolauv de Volta , Conradut Ven- 
tus , Pafchali* Telia , Simon Qiiatuordecim , 
Nicolaus de Medio, Guiilel- Artautus , Ober- 
tus Aduocatus , Marines de Wltabio , Petrus 
Gaberna , Raym. Agala , lacobus Pinellus, 
Henncus Au ut , Boinûcius Piramildi , Lan- 
francus Cibo , Lanfrancus Gaberna , Guidr» 
Spin -la , Luchctus de G'nnaido , Anfaldini-s 
Auric, Lucas de Grimaldu , Nicolaus de S«- 
uignono, Vgcrius Alpanus , Simon Tartaro, 
Nicolaus Aurisr, Gilctus de Nigro , Gnuletus 
Barocus Spinola, Nicolaus Obertl Au rie, Si- 
mon de Camilla , Guillelmus Lercarius , An- 
dréas de Nigro, Raynaldus Ciba , Guill- de 
Caftra, Raym-Tardus, lacobus Reginus , la- 
cobus Picamlliui , Hughetus Fornariut , Lan- 
francus de S- Romulo, Lambertos Fornarius, 
Simon Malocellus, Paganus Pelliparius, Vgo 
Calligarius , Armannus Tioftor , Raymond- 
Marccllarius, Simon Grillus , Obertus BalTus, 
Thomas Corrigiariu s, Anfaldus Ferrarius, Si- 
mon de Leuanto , Illionus Draperius , Andrio- 
lus Gatilurlus , Bonuafallus deCalîno, Simon 
Garrius , Nie- de Vedereto , Bonl&c- Piper , 
Guirardus Capfiarius, Iacob- Amornus , Ober- 
tus Bûcha nigra , Manuel de Leto, Simon Bo- 
noaldius Index , V tmhsl Capital» I , Notarhis , 
Ogerius Bûcha nigra , Raynaldus Bucca nigra , 
Iohan . Albericus , Amanclius , Henricus Pi- 
comilius, Simon Bonauentura, Pafchalis Tra- 
nerius, Winut de S. Simo , Simon de Burxe- 
to , lacobus ludex , Vinaldus Fantollnus , 
Guill. Tartaro , Hcnr. Paftus , Obert. Ma- 

S ardus, Ciga la Ferrarius, ValensCapf arias, 
ominlcus Bcrberius , Corradus Talliator , 
Obertus de Leuanto , lohannes de Hugo, 
Corrad- Manonus , Marchio Portanariu» f 
Hcnr- Bellemon, Andréas Negrinus , Alandu» 
de Pomarlo , Anfaldus Malonus . Lanfrancus 
Cibo , Conradus Malfilbaftcr , Iohan- de Fia- 
Geof de Ville- Hord- 


no, Lanfrancus de Rocca raillata , Viualdas 
Spachu , Simon Pelliparius , Arduinus Romu- 
larius, Secundus Barrillarius , Petrus de Iof- 
fatello, Rubtildus Olligarius , Rolandus Ta- 
liator, Gmgonus de Mctcato , Guill- Gaber- 
na , Simon Speciarius, Frexonus Malocellus, 

Nie- Bucca nigra , Ovlotinus Vicecomes , 
Guarncrîus ludex, AIcxilss de Karfa , Laufr. 
Vfufmaris, Henric- Caluus , Ioh- de Montc- 
rubeo, Andréas Pignolius , Grimaldus Piper, 
Andteas Gatalufiis , Obertus Stanchorius , 
Heur- Drogus, lacnb- Malocellus, Guill. Pi- 
tella , Baid. de SoJito , lac- Bonoguidone , 
Hcnr- de Porta, Fcfta de Riparolis, Lanfran- 
cus de S Georgio , Simon Roflus , Rolandus 
Maciller , loh Marofa , lac- de Iardino, Ro- 
landus Scutarius , Marcinus Zotolarius , laco- 
bus Bambaxarius , Petrus Galterius , Guill- 
Gentilis , Guill. Buna , Roliandus Tornator, 
Nicol. de Damieta , Obère- de Cogoleto , he- 
Dalmatius, Rubeus Tabernarius , lacob- Do- 
natus, Andriolus Speciarius , Obertus de Ro- 
xo, Raynal- Taringia , Albert- Spaeriu* , O- 
bertuj Fcnarius , Math- Drcperius , loh de 
Lorama, Oberr- locolarius , Guill- Magifler , 
Hcnr- Archcrius , Iohan. Tinton , Ambrof. 
Baderius , Petr. Mazarafa , Lanfrancus Soila- 
rius, Guill- Schanouerius , Steph- Banfolium „ 
Guill- Dcüderias . RuÆnus Barberius, Ruflfi - 
nus Albergator , Banauentura Pc ru ri us , Alle- 
grinus Curtil larius , Arm. Spacrtus, loh- Gaf- 
fa, Martinus Férus , Atnictcris Ferrarius , loh- 
Capellarius , Lanfranc. de Luzerio , Scottua 
Cappellerius , Otho Sartocius , Lombardus Ma- 
Zcllarius , Hcnr. Mazellarius , Simon Stroia- 
pertus , Henricus NcpiteiJi, Marinus Vlufroa- 
ris, Marinus de Sturio , Marinus S:erlarius, 
Banauinta Faber, Armannus Faber, Ventura 
Tinftor, lac- Bjliflerius, Lanirac. de lÙcho , 
Paginus Barberiui , PetTus Embronus. 

ASum lanux iu Valant ll/erum de Auria 
MCCL.XI. Lndiü 1 1 1. die x- hiiij feclieiter Amen . 
Prafeiuibui lefilbui Lanfranco de S- Gcorgio, 
Fefta de Riparolo te Iohanne Sirfro - 

N» Manuel in Chrifto Deo fidelis Imper*- 
tor te Moderator Grxcorum Ducas Angélus 
Comcrius Palcologns , per flipulatlonem ftlem- 
u cm <3 futur turamcnli promu ümui , <*r Impe- 
rium ntflnun prtmlitn nbi fubftrlptt Platane 
jhpulattti ntmine 6* vire cuiufque iKtererit , qtttd 
Ji acclderle , quod dileSl/fmui auuruulut Imper!) 
ntflri Parach mumeum Magnianuli Impcri>no- 
frri dominus Y:ach Duca, fiue Panfeballhis Se- 
ballius familiaris Impcrij noftri dominus Théo- 
dorus Ceniiciotus , feu neurrrblllt Archidlatemu par. 
BenediSl Clerl Imper Ij ntflri dominai Lee acre- 
périt , vtl aectperim ab allqua per fana feu ail - 
quibur mut ut pecuuU quant Harem quod ntt Cf 
Imftenum ntjfrum feluet , (r fat h fini fatlet , de 
tpfii pecunla quantiiate tf lucro tarumdtm , val- 
uerfit , Cr finfulli prrftnlt , qua Ipfai pèlent Al - 
Sii Htfirit a une il/ , feu Ipftrum aller paSumfe- 
terlnt . hsfuper faelmut tf ctnfiltuimut ad émula 
& fiugula , gemralla , Cf fpecialla , pradlStr 
Nuneitty tf quemlibct rtrum lu ftlldum N nulle r 
ueftrtt , al que nefirl Imperlj , 6f Precvraterei . 
Premltteulei Ntt , (*r Imperium ntfirum , émula 
fif fingnlu attendere , Cf ob féru ne Cr com pitre per 
émula , que Ipfi nefirl Nuutlj généra! lier Cf fpt- 
eiahter durer ntt fœleuda , premltttnda , Cf at- 
teudendi , t> t-f fidtt pie nier pnediSh emulbur 
appert I dtbeat , lujjit Imperium nofirum bull i aurea 
nefirl Imper!) munir I , roberarl , Cf fubfirlbi Ht- 
ter It Rubeit pr*feniibut manu tmprrft . P rate - 
tta émula luramut Cf Imperium nofirum taBlr 
eorperaJiter facro-fanSti tuant eh h attende» , 
complété , Cr ebferuart , Cf non contrauenire In afl- 
qne , prafentlbm refllbut GulUelma Ilceeemlte Cf 
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Guarnrrit ladite. AS* faut bat in Cm U Impe- 

finit MCCLX1. dit XXVIII. Aprll. lndiS. IV. Entrait du mefme , Rrgifirt , ftl. t J». 


Ce mefme Traité fe trouoe encore en Fran- 
çois au Tréfor des Chartes du Roy, auec ce 
titre : Lu Ctuuenanttt qui ci ladh le Pa/cole- 
gre *u Commun Je Jeunet , trant/atéei de Latin 
en Franqoh de mat à mat . A U fin font ces 
mots : Efret tt etppié du Regifirt du Commua 
de Jeunet- 

Extrait de l'original gardé au Tréfor des 
Chartes du Roy, Lalette , Empp. 
de Confiant in apte , N- 6 

1x66’ "DA LD VIN VS Dei gratis Imperator Con- 
JJ ftantinopollranus fcmper Auguftus , rni- 
uerfis prsefentes littéral inipeûurls SaJ. Notant 
faeimut quod cvm cari filma vxar ncfira Maria 
Impcfatrix Canfiantinop olitaua effet plurlbui cré- 
dit or i but Infrafcripth tant per littéral , quam 
aliat fine lltterli ex eertli caufii 6f légitimé/ obli- 
gata in dluerfir pétunia fournit , vidtUctt Prio- 
ri de Courtcnay In xvüj lib- Parlf. Priori de 
Andrifiaco In x ■ llb ■ Parlf. Scc. net valtutei & 
tamdem vxortm nefiram *b eiufmadi debitarum 
farci na rtleuari , ac elfdem fathfactrt creditori- 
but de debiiit fupradlalt , bafeat nofirot de Pi- 
phon <Sr de Chanteroc , net non ér bqjat nofirat 
de Carte naja . dcc- obligamut ad folutuda débita 
fupradiSa , Scc- AStun Parlf die Marti/ ante fe - 
finm J. Barnabe Apofioli . anna Dtmini MCCLVI. 
menfe Maio. 

Seellé d’ rn Seau de cire rouge femblable à 
celuy qui eft dcfcrit fous l'an 114!. 

Extrait du Regifirt de la Chambre det Complet 
de Pari / , duquel a efié parlé fttu l’an 1159- 
foL 13a. de la Seconde Partie- 


Dm Cornant de Lamperour Baudnin . 

\l66. XJO* Bavdvins por la grâce de Dca 
1 v tres-feiaus Emperes en Crlft , de Deu 
coronés , gouwrnerres de Romanie , de toi tens 
de Vvon « cro 'fl* n ** façons à fauoir à toi çes qui ce* 
y ’ prefentes Letres verront , que com Ji nobles 
Barons Hugoes Dux de Bturgolgne ait pris le 
ligne de la Croix por aler en feruice Deu ou 
fecors de ou rccourement de I' Empire de Con- 
ftantinople ; Nos porce que il puifle aller plus 
esforcicment oudit feruife noftre Seigneur en 
la deuandite befolgne. Li tuons promis & ou- 
troié dix mile 1 Jures de tournois dedans le mois 
de 1a Cbandelor prochainement auenir à Lai- 
gni , Sc les autres trois mile Hures à la Pen- 
tbecorte prochainement à auenir à Prouins- Et 

E r deftus ce auons nos promis au deuant di 
ucqoe de la grâce que noftres Pcres li Apo- 
ftoles fera à nos de audit Empire , de donner 
li autres dix mile liores de tournois . ou à fes 
hoirs , qui antrepanront la befoigne deuant di- 
te » lî corne il eft deulfé és Lettres dou de- 
oant dit Duc . Et ces choies auons nos iuré fur 
feintes Euangiles & tenir an bone foi fi corne 
Edit. Parlf deuifé eft • Et en obliions de ce nos , & tos 
pag- 17. nos hoirs. Et an la tefmoignance de cefte cho- 
fe nos auons doné au deuant dit Duc ces pre- 
fentes Lettres ouertes faalécs de noftre Sael . 
Ces Letres furent donées l’an de J’ incarnation 
noftre Selgnor mil Sc cc- Sc LXV- ou mois de 
laouler , ou XXVI- an de noftre Ampirc b Paris . 


Det CoBuenantet de 5 a' e nique. 

N Os Bavdvins por h grâce de Deu 
tres-feiaus Emperes en Crift de Deu co- 
rooés (iouuerneurs de Romanie de tos tens 
accroiftans , façons à fauoir i tos ces qui ver- 
ront ces prefentes Letres , Que nos confide- 
rant de veant le bien, l'onor, le profift , de 
l’auanceavent qui nos puet venir en l’empire 
de Romanie dou noble Baron Hugue Duc de 
Borgolgne , Nos porce fi donons de otroions 
au deuant dit Duc de à Tes hoirs perpetuele- 
ment le Reaime de Saleniquc , de les apartc- 
nances , ou totes les droitures de les raifons 
qui apartienenc au deuant dit Roialmc- Et li 
donons la Baronie Dainnes de les apartenan- 
ces. Et II donons ancore par defus ce vnedes 
autres plus grans Baronies qui foie en 1‘ empi- 
re , celc que il miés amera . Et s* il amoic mies 
auoir la Baronie de Mindlton Sc la Baronie 
de Laliet de de la Margucrie ô totes lor apar- 
tenances que la deuant dite Baronie . Si vo- 
lons que il les ait decele grant Baronie dtfal 
dite - Et cele nos demorra b noftre volunté . 
Et volons de orrions que laquele Baronie que 
li deuant dit Dux vourra auoir frainchemenc 
à lui de à (es hoirs . Ce eft à fauoir , ou le 
deuant dit Rcilmc de Saicnique de Aiones , 
ou l'autre grant Baronie de Ainoes , ou les 
autres Baronies Manditon , Laliet , la Mar- 
guerie de Ainoes , que il les ait , de le reme- 
nant que il, de fi hoir, le rieignent de nos en 
fié de en homalge lige as v* Sc coftumes de 
l’empire • Et fe il auenoit chofe que cele 
grant Baronie que li Dux vorra penre s'eften- 
doit dedans les cinquante milles prés de Con- 
itancinoble, ce que fe troucroic dedens ces cin- 
quante milles, nosli devons reftaublir de aiTeotr 
autretant au plus prés , Sc au miés feantque l’en 
pourra à fon gré , de ce façons nos porce quo 
nos volons enuiron Conftantinoble à cinquante 
milles retenir por noftre demaine , Sc volons A 
otroions encore qoe fe il auenoit chofe que li 
dis Dux, ou fi hoir, voufiflent en aucun tens 
que nos les feiifions autres Letres, par que li 
don que nos II auons fait fuiTent plus ferme de 
plus eftauble , que nos en foiens tenu dou fai- 
re à lor requefte . Et cotes ces chofes deifus 
dites auons nos iuré leur faintes Euangiles de 
promis en bone foi & tenir por nos , de por 
nos hoirs , ferme de eftauble • * Et la loue- ' 
nanec de totes ces chofes nos auons doné au 
deuant dit Duc ces prefentes Letres ouerces 
faallées de noftre Sael . Ces Letres furent do- 
nées i Paris l’an de l'incarnation noftre Sei- 
gnor mil de CC- Sc fiftante, dednc, ou mois 
de lanuier ou xxvi- an de noftre Empire • 

Extrait du Tréfor det C batte t du Roj , Layet- 
te , Empereurs de CooftantJnople , N. 7. tir 
du Reglfire du mefme Tréfor , eotfé nüx. 

I N nom lue Domlnl , Amen , Net Carolus D. G- 
Rex SicUis, Ducatus Apuliac , Sc Princi- 
patus Capuz , Andegauie , Prouinci* , de For* 
calqocrij Cornes , per praftnt fcrlptum notum 
faclmu tam preefenhbut qvam futur is : quod cum 
Gracorum Juprrbta plut folito dlebui ntfirli , Se- 
renlftîme Princcps Domine Batduine D. G- fi- 
ôeliflïme in Chrifto Imperator à Dco corona- 
te , Romani* Moderator , Sc femper Augu- 
fle , fauentis tem périt tumejaSa fufragio , cen- 
tra vot vrftrumque Imperium crudehltr infurgtn- 
tt , Michael Paiialogus Scbifmaticui Impcrato- 
tis fibl uomen vfurpant , pofi varia: tt multipli- 
er t elufdem lacerai lent t Imper II , fut tf alltrum 


il 66. 


en 


H67. 


Gigittzcd by Go< 



POVR V HIST. DE CONSTANTINOPLE- 


huiafomm temparibus Mitent ataJ , Impériale » i vr. 
bem Confiant Inopolitanam , in fi ta tbrantu Impe- 
rlj , if lmp tri ni In in fi g nia refirent , to qua va- 
BJlt. Far if. b" * e ,ota etufdem Imper Ij terra fere foin re- 
par' il. 1 m enjerat , vabh atque Lasinis In ll/a morantl- 
F £ bus eieSit exlndt , tatumque Imperium , excepta 

Prinelpatu A chai* 6c Mores, cuiut etinm Prin- 
elpatu i partent fibl tien modleam fubiugauerat , 
ad habendum eius refiduum , cunffh fuis ftudiis 
vi’ibufque labarans violenter lu fdel Orthodoxes 
iniurnm occupafftt , vos ne quampluret Catbalkas 
tnundi Principes to Mainates , ad quofdam Vi- 
délie et per jolemnts Nanties , (3 ad quofdam 
per fanal iter ajjumpta Inbare , prapter bac rccurfum 
babentes , net Jperatum In eis inuenientes auxi- 
Uum \ tandem eanfiderata inter Csttera , quod pro- 

Î ter Regai nofiri patent iam to viclnitatem , na- 
is non falum ad fuecurrtndum e I Imperia , jed 
to eceurrendsim per récupérât lanem tint artbada- 
x te fidei , ac Ttrres-Ianff <e , perieulis pramptiar 
to efficociar tfi fscultas , ad nos perfanahter at - 
ttffifils , to Intendantes tune relpubllc * Cbrifiiani- 
tatis , eifdem fidei ac Ttrrte-Sanff* cenfu/ere , 
f u.im vtflrh vtllitattbui prouldere , ac attendan- 
te! fart vabh to fuceeffaribui veftris lange vtillui 
per nofirum , ( dtulna patentas fuffraganie ) fub- 
fidtum , Imperium ipjum rentper.ut deperditum , 
quam de ipfiut rciuptraiiene retailler dtfptrare , 
vt nofirum ad id qued non fujfcltis per vas ipfet , 
i aec a/ter lut htutmen fifikirni inuenitis , admit- 
rium babeatls , pefl multos traffatut bine Inde ha- 
bites , nablfCtim deu: nifiis ad infra fer ipt a conue n- 
tiones 6 T pafia , eanfenfu firmata mntuo , to fo- 
lemnl ac légitima filpulat lone vallata ■ Nos liqui- 
de m tant ad grande pr*Jlffarum fidei O Tema 
Sa* fl te diftrimen , quam ad mljcrabilem ipfiut 
defolMirnem Imper si , grausmqm veéri fi ans t ab- 
ieftioncm pl-im compaljUnem b.tbendo , confier an- 
do cri tm quod pntdiflum Imperium , quod faera- 
fanflx Roman* Ecclejûe communie mairie nebile 
me nbtum exlfiit , ab élus corpere per Sebifmati- 
cas fcparatum , ac eupienda vt membrum ipfum 
per nofirum , Dta fauente , minlfierium , fuo re- 
fiitu.rtur carperl , to confal'detur , ac relntcgretur 
ei.t.m , ab reuerentlam tpfius Eeclefise, to ttiam 
arum* nofir* fabutm , t.rm pium tomque ville 
utgo lum aiîumentes , vabis x-efiro veftrarumque b*- 
redum nomlne , légitimé ne folemniter fispulantl- 
bu i pro nobis , nafirlfq te In Régna Sicilis b* 
redsous , pramlitlmui ad recuper.mdum tf sequi- 
vcn.fum pr* fatum Imperium , date noftris Jum- 
p-ibut , fiue jtlpendhs , Infra fex annorum , cam- 
pât. mdarum ex nune , fpatium , ( quod noble II- 
teat vfque ad vnum altum annum , fi nobh vide - 
bitur , prororare ) duo mlllla equitum armai o- 
rum , In quorum vtique numéro Prlnclpatus Acb >- 
ite tf More * milite t tf équités computentur , nlfi 
liai , vtl nofier In Régna Sicill* b serti , profite u- 
tlonem buiufmedi negottj duxerhnut in perfonis 
proprils afiumendam . Tune enim Habit nobit , 
f,. ipfi bsettdl negetlum ipfum perfonallter pre- 
• fequentibtu , quameumque vo/uerlmus nabifettm du- 
cere Militum vel Equitum Camltiuam . Huiufma- 
ds autem duo milita Equitum per vnum annum 
Int eg rum , pt* ter tempus quo il lue lutrlnt , tf 
Inde rediuerint , in taJ.-m Imperia afi difll pro- 
fecutiontm negatlj marabuatur , Nas autem , vel 
dlflut bteres , prrenuntlabimux vobls antea , ad 
mlnui per fex mtnfes , tempus , que buiujmodl 
Equitum numerum prapter bae ad ipfum Impe- 
rium veluerlmur défi inare . Quod fi net infra 
Luiufmodl fex astnas cantlngat , quod Drus auer- 
tat , in fata concéder e , diffus nofier bteres ad 
tomplendum pramljjionem buinfmodi tf vobls Ve- 
firifque fuceejforlbus , vt prremltiltur , abferuan- 
dum Inuiolabillttr teneaiur . Cul etinm nofiro 
bartdl buiufmedi fem annorum tempus vfque ai 
anitum % fieut tf nobis t tf' etinm vfque ad altum 
atnnum pr opter nouitattm damlnij . f values il . 
Qeoff. de Villt-Ilard. 


llceat praragore - Vas autem anus quoi pr a la fias 
Imperij récupérations fufcepimui ai rendent a ,pr*. 
ttrea nobit nofirfique in Régna peeeUfla bsertdU 
bus y In pr a fem la fanffltj>ml Pains - donuni 
C. dlulna _ piouidensia l a p* quart l , ne spia in- 
fuper confemisnte , tf ad infra .r ipt a auffarità- 
ttmpreepanst , redit h , datis , eotscedilis , tf do- 
natis ex nune Fcudum preedifft Priircipacus Af 
enate ce More* , ac tatum i errant quam te tse* 
quocumque titula feu tentre débet a vobls . tf 
ipfo Imperia Guillcrout de Viila-Harduini PrirH 
cep* Achai* 6c More*, ac bnperiaha , tf quet- 
Hbet alla iura , qu.rtv» que bobteis feu babert 
pojjeelt , aut vabh evmpetunt , vtl pojjent quo quo- 
modo compesere in Feodo , Prinelpatu , tf terra 
pTtfdiflis , F codas » , Vrintipatum , tf iura tadem 
prorlur ab ip\o /épatantes Imperia , eaque omnld 
tf fin gu la a vobls , vefirlfque fucecffaribus , tf 
eodem Imperia tataliter abdlcantet : Ita qued not 
tf naflrl in Régna Skili* horedes Fcudum , 
Prlnctpatum , tf iura Ipja In eapite , tf tam- 
quam principales Damini , net vas , aec fuceeffo- 
res ve lires, aec aliquem alium In illis , vel profit »J* 
lllii fuper larem babentes , libéra , immun i a , tf 
exempta ab ipfo Imperia , tf euiufcumque ferul- 
tlj ancre teneamus , tf perpétua babeamus . Idem- 
que Prineept , tf ij qui pafi eum prsedlffa fcu- 
dum , tf Princlpatum babuerittt , eorumque fub- 
dlti pro eifdem Prinelpatu tf terra Net tf tto- 
ftrot In Régna Ski/l * betreitt fuptriaret , tf do- 
minas ( fient reeagnafeebant vos baflenns ) rece- 
gno fiant , ac falummado nabis tf eiufdem ttofirif 
hteredibus ad bomagla , tf alla omnia In quibur 
vobls , tf ipfi tenebantur , haffenut de cseiere te - 
neantur - CtdUis in fuper , datis , concédais , tf 
donnrls nobis , nqfirifque In prædiffe Régna b*- 
rtdibtts fotam terras» quam Mkbnlleius Def(i«tut - 
dotii feu quocumque alla titulo dédit , tradidst , 
tocante fit Elcnxjfr* (u* reliff* quondam M.m- 
fredi olim Principis Tareotini , tf quam idem 
Manfrcdus , to quondam Phil/ppus Chfrmdu* 

( qui fe pra pradlffi Kegni Ammirata gerebat ) 
du* vtuerent tenue rum : amnefque Infu/at ad di- 
ffum Imperium extra Bucam AmJi pertinent et 
excepta Ht quatuor , videlket Mcthelllna , Sa- 
mo, Augo tf Chio : quis vabli , vefirlfque fue- 
ceffarlbui , tf eidem Imperia refiruatit . Cerne dl- 
tis ttiam nobh to nafirlt in pradiffo Régna b*, 
rtdsbui vt nés tf base Je s Ipfi , prsetts Frudurn , 
Princlpatum , terras , tf Infulas , tf alla juperiur 
babeamus ptene to intégré ttrtlam partent omnium 
lllotum qux de prredsffo Imperle Infra annum , 
que dlffl nafiri Fqultet lu ipfo Imperia pre ré- 
cupérai sene to acquifitionc marabuatur , rides», 
vel ttiam pefi ipfum annum quandocumque a nè- 
fle ls , weflrerumve In dlffa Régna Sicilhe h.rre- 
dibut , Equitibuj , tf gente Vf lira , fimul vel je - . 
paratim ab alterutrit retaper ari paterunt , vel in 
Ipfe acquit ! , fine in demaniis , fiue In feu dit, vet 
allh rébus aus iuribui qulbufeumque confifiant , 
rtllquir duabus partlbus , tf prêter illas vrhe 
ConlUntinopoIiratu , ac prædiflii quatuor infu- 
lls vabh vefirlfque futcejfaribus refiruatit . In 
qulbus vtique duabus partlbus Ineludemur to com- 
putabuntur , fi qua promififlis , vel lam caneejfi. 
fil * s pramkteth , feu caneedetli delneept qui- 

bufeumque perfonis , Commuait atibus , fiue lacis, 
ratiane fubfidlj , vtl aux il if impendendi vobls ait 
récupérai lanem , feu ncquifitlanem ImperiJ fupra- 
diffi , feu alla quocumque ratiane • aecafiant , vel 
Caufs , tertio parte nofiro per ta in nullo peni- 
tns d m! nuta , ftd rémanente ab illit omnibus li- 
béra penitus to immun i . ffulufinodl autem ttr- 
tiam partent ouandacumqut to vbkumque in ipfo 
Imperia, fin] que pertinent iis ocqultendorusn , feu 
recuperandorum babebhnus , In ea ipfisss ImperiJ 
parte , In qua nos vel tuf tri in prxsbffo Régna 
bseredtt seftimablmus feu reput.iblmus nos eam- 
iem tertiam partent cum ipfo Régna , feu do 
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Prlnelpxfs Aebaix ae More * , ali if que prxmijfi, 
terris potfe tentrt commodsus tf babere : lia quod 
etiam l» terra uoemor.it i Defpoti , ac in Rtgms 
Albanie if Scrui* tkeai nobit , nofirifique in 
Regno Siclli* bxrtdibu i , ( fivolucrimus ) buiuf- 
modl t/rliam parttm tligtre , eut etiam ebiine- 
re . Ad bxc fi for fan il II duo cum quibtu cliquai 
tomuntiones babetls fuper Regnu TnclTilonicen- 
fi , in eorumd: m cousu ntïaqpf-n obfirruatione défie - 
tint , -trahis if confentiiu quod ipfium Regnum 
Thcflaloniccnl'e , omnt dominlum , 6f quxl/bet 
lura quxcumque in todem Rcgno Thclfiloni- 
Ctnfi habtiis , vtl babere débet is , Not nofirlque 
In prxitBo Regno bote des , In cafiom prxdiBu-n , 
planifiant , fi volutrhnui , babeamut in prxdlBa 
te%Ha nofira computanda ■ Mentorat am itaqae ter- 
ram pr a fiat 4 Helcn* a fiuo pâtre datant , if quant 
diBl Manfredut tf Philippin Chinardu* ( vt 

Î irxdiximsu ) ttnuenutt , e-nnes quitte pr rem t fi- 
ai lu fin lai , excepta quatuor prxd/Bis , tobii if 
vefirls fiuccejffsibus refieruails , prxmHfiam etiam 
tertiam recuperandorum , fieu acquirendorum , (vt 
fitperiui eft expreffum ) net non & dlBum Rc- 
gnum Theflaloniccnfc , in eafiu lo que idem Re- 
gnum ad mot nofirofique in Regno Sicilirt bure- 
ttes peruenire débit , dominium quoquc ipfiorum 
omnium , lura etiam Imper ialia , if qu/thbtt alla 
hua quxcumque lu illts babetis , fieu babere poj- 
fetle , ont vo&ls comptant , tel tempetere pojfent , 
eu nunc n obi s % oofinfique in Regno Slel/ix bxre- 
dibut redira , datis , concédait , Cf donatit , 
omni a ea if fin gu la prerfiut ab Ipfio fien.tr.tniet 
Imperio , tf a voblr vcfirifque fiuccejfioribui 6feo- 
dem Imperio tota/iter abdicantes , Ita qutd nos & 
nofirl In Regno Sicili* bfredtt ea in capite Cf 
tamqüam principales Demi ni , net vos nee fiucctfi- 
forts vefiros , nec aliquem alium In illit Juperlo- 
rem b aient es , libéra . immunia , Cf exempta ab 
ipfio Imperio eiufque dominio , Cf culte ficumque fier- 
ultij outre teneamus , C t perpétua babeamus , tf 
Baronet , tf Burgenfict , tf ejij torum omnium , 
nos if nofirot In JIr£MS>ciIl* bxrtdes principa- 
lit , fiuperiores % (t ptettlpUOi dominos retogno- 
Edit. Pari fi. fiant y fient vos , tf vefiros In ipfio Imperio prêt - 
P'I- »o. dec effares rtcognoucrunt , fins rtcognofcere teneban- 
tur y ac nobis tf ipfis baredibus nofiris In omni- 
bus partant tf intendant , de illorum dema- 
nüt , fieudis , firuSibus , redditibut , tf proutnti- 
bus y bonoribut , lurlfidiBlouibttt , tf quibuilibet 
allie iurlbut rtjpondeant , fient vnquam me! ut t-o- 
bis y vtl buJufmodl pretdecejforlbus vefirls , tf el- 
dem Imperio refponderunt , vtl refpondere débi- 
tant . Vt prredlBh que, que fieudo tf iuribtu quu 
babebatlt In Princlpatu prredsBo, ac de omnibus 
aille ctnccjfiu nobis tf nofiris in Reins Sicili* 
bartdibus prout fiuptrius continetur , Nos tam no- 
firo quant ipfiorum refirotum bxredum nomiet , 
per vtfirum Jnnulum prxfirntialiter inueflifllt , 
conctdentes nobis , tifidemqut nofirtt brttcdlbui ûle- 
nam licentlam tf llberam fatultatrm Intrandi tf 
apprtbendcndl , tf tenendi poffiejfionem ipfiorum 
omnium tf fingu forum In cafibus fuperiut décla- 
rât is y ac in tifidem cafibus de tllis tamqtum de, 
ac qui fit! s nqfils legUimr dlfiponendi pro ntfir* ar- 
bitrio voluntatit ob pretdiflam quoque babendl a 
nobit , etfdemque refit h bartdibut adhitorlj cau- 
fam , vnltls , confentith , tf expreffie (oncedltls , 
quod fi vos tf Philippum cbarlfiimum fiJhsm Vt- 
firum y fieu ailes a nobis tf eodtm Philippo per 
reBam Une ans de fietndt at es , abfqqg iufio & legi- 
timo bar e de de proprit cor part y ( quod abfit ) 
mari cont Ingai , mtmoratum Imperium cum omni- 
bus bonoribus , dlgnitatibus , demaniis , fieudis % 
iurlfdlSionlbus , htribus , tf pettintn'iis fuis ad 
net nofirofique In Regno Sicili* bxrrdes plenarie 
dtuoluatur : Et In iuiun cafium Imper Hun ipfium 
ex nunc nobit tifidem nofiris haredibus ob pra- 
dlfytt eau fat ceditit , datis y concédais , tf dona- 
tis nobit y eifdemque nofiris beetedibut intrandi y 


aequirendi , l-abendi , tf r et Inend i ppffefilanam 
ipjtus Imperij , ac omnium pertlnentiarum ipfiut 
hcentiam tf fiecultattm fimilem concédais . Vt au- 
tem ad ipfius récupérât loue n tf acquifitioncm Im- 
perij atfcüut nos effkacior inducat tf vrgeat , dl- 
Jpeujatione a Scdt Apofiollca fuper bot priut at- 
tenta -, aflum efi inter net , tf expreffie contentum , 
quod Philippin films vtfier prxdlBus duc et in vxo- 
rem Beat'iccm fillam nofiram , cum nubi/is erlt 
eetatis , ad quod tf ttiam ad contrabenda cum 
ipja fptn [alla , cum id rttas paiictur , ipfie Idem 
Philippin fie adfirlaxlt corper aliter fuper bec prx- 
filto Otramcnt» , Nos etiam vobls légitimé fiipu- 
lantlbus promlttlmus net curaturot , & fi aB ut os 
boxa fide y pro petfe nofiro , quod prxfiata filla 
nofira tundem Philippum filmât veflrum in Itgfr 
lirnum rccipiet , barcbltque maritum , quoique 
tum ad id apta fine fit , etntrabet fiponfalla cum 
todem y tf quoi Sqqtnffima Domina B- Regiru 
Sicili* confits nofira in boc fit confient let , & fit 
euraiuram tf facturant quod bu.uimodl fponfalia , 
tf matrlmonlttm fiortitntur tffetium , fehmnlter 
repromittet \ ac etiam fuper boc prxfiabit c ee pa- 
rai aer iuramentum . Prermijf.t veto o/zinla tf fin- 
gula y prout fiunt narrât a % tf eb caufias fuperiut 
me moral as , vos nec delà , nec fraude snduBi , 
neque vl mature coaBl , fied vtfira libéra tf fipon- 
tanea vo/untate nomlnr vtfito tf bxredum ac fine- 
cejforum vtfirorum noblj , nomtne nofiro , tf no- 
firerum in Regno Sicili* bxredum légitimé Stipu- 
lant ibut promit tllis adhnpltri , plenarie tf inuso- 
labiirer ob fciu.tr e , ac bon a fide curare tf fiacert 
ab allls obfttpari : tf contra la , vel connu ali - 
quod in teium , vel in parttm , per nos , vel per 
alium nulle vnquam t empote , doit, fraude , in- 
génié y xrte , vel macbinatlone Venise • Sptciili- 
ter autan promltlltli vos curaturot at fiait uros bo- 
na fide quod Serenijfinna Domina ImpcratriX Con- 
ftancinopnlitana confort vtfira Ht cmn/but ex- 
prejfie confentkt , tf bypotbecarum lut , feu quod- 
cumqtte aliud in prxdlBlt rebut fitbi com petit , 
objet ace remit ht , tf iurabit fit nulle Vnquam t em- 
pote contra ilia vel illorum aliquod , per fie Tel 
per alium dota , fraude , arie, ingenio , vtl mst- 
i binai ion t venturam , fixas fuper iis patentes lit- 
téral concédé ndo . Renuntiatis infuper ex ccrta 
Jcientla fipeclaliter & ex prejfie exception! doli , Cf 
omnibus aille- quibuficurnque exccprionibui , C? fpe- 
cialiter bénéficia if auxiho ccnfisturlonis illius qux 
prohibe t poffejfionem propria aut; 'Hait instars , 
acquirent , feu etiam adipifel , omni cuiutllbet 
oherius cor.fi Uutioni s lurit fer/p/i & non ficripts y 
fipecialis tir gener, dis auxiho , per qux vel quo- 
rum aliqua prxmiffia , Vfl ali qui d prxmijfioruu 
renouait poffitnt , vel impedirs , aut qticmode'i- 
bet impugnarly if fpec saluer beneficio nfiitutio- 
ni s in iutegrum , fi quod vcflro vel tel public x 
difll Imperij , vel quocumque allô nomine pojfifl 
quomodo.'ibtt implor.tr i . Renunsiasis etiam fin gu - 
tarifer Cf exprefte Omni auxilio , fi quod vobis Ve- 
firifque fiucujfioribus contra prxdlüa poffet ex eo 
tempetere , quod In ipfit Principum , Baronum , , t> 

fieu Magnatum elufidem Imperij , nec fuit requlfi-? 
tus nec Interucnli affitnfius , feu quod nobis , vel 
prxdiBis nofiris haredibus non efi fiaBa corpora - 
lis sraditlo prxdlBorum . Vro iis autem omnibus 
tffingulis , vt prxmittifur , adimplcndls , (f per- 
pétua ac Inuio/abiliter obftruandis , vot tf prx- 
dsBus Philippin filists vtfier , de vtfira exprejfia 
Ikentia tf valu mate lit omnibus Cf fingulis eon- 
fieatltns , © m folemmter fiuo fuerumqut bxre- 
dum nomine , nobis eifdemque nofiris bxredibus 
repromit sens , tf fuas juger boc nibilominus pa- 
tentes concédé ns litttras y prxft antes , if nos etiam 
prxfiamus corporall-er tarant emum , Prxtere.o 
aBurn tf conue ntum efi inter nos tf VOS , quod an- 
tique luri quod Verttti babere dicuntttr m terra 
prxdiBa Imperij , nul tum per prxmlfija vel prx- 
mijjornm aliquod prxiudkium generttur ■ U autem 
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lM buitiftnodi Vtfira if ipfiut Pbllippl fillj yeftrl tem omnibtu tf fngullt pic tarie ad imp tendis if 

....... '• 


f rtmiffânt , rMrsmeuto , Vf praml.sltur , tobora. 
ta , aSum , Cf fpetlaliter tfi txjrejfum , quod vas , 
Cf idem fil Htt vefier , ad récupéras imem Cf ae- 
qvlfieionem elufdem ImperiJ omnem pr • viribus 
aabitis opem , 6r opérant , Cf vndtcumque , Cf 
fMaadWiimfiif poserais , trrocvrabitls ad id (obè- 
re fubfidium , xc #«4/ lnpeifor.it Cf rrtar rtUffx 
/«(fc /vr o#/ Cf amleot vtfiroi confi/lum if oUxi- 
lium apponttls . Di nique ctnfentitii Cr places vo- 
bls , memoratxu Sunrmus P tnt If ex pramlff a 
»m»/j Vallet , folidet , confirme t , Cf rtboret , fiw* 
rumeumque fenientiarum ac ptenarum , Cf allarum 
quasumlibec fecuri latum Cf firmitatum adieS taxi- 
bus , de quibus viderit txpedht ■ C referont aBum 
tfi inter vos if net , & exprejfe conuemum , 

«f/rrd partlum non obferuantt buiufmodl conuen- 
thnei Cf />*<?<» , rellqua ad obferuotionem ip forum 
minime teneatur. Pt Igitur bv.ufmodl conuentio - 
ne/ Cf attaque pramlff s omnia Cf fingula 

plénum ac perpetuum robur obtlneant fit mit ails , 
prêt (tnt feriptum , /«» priuileglum ex Inde fier! if 
Aurea Bulb typaeio nofira Maiefiatls impreffa 
infirmas communal ■ Aflam Viterbij in Caméra 
tnemorail domlnl Clcmentis P.r^x fiiurrJ , i* 
prafent la elufdem domini Papa , prafent ibus 
etlam venerabillbut viril Maglfirls Petro Ar- 
chldiacono Senenfi elufdem domlnl Papa Ca- 
merario , Berardo de Neapoll Apofiolk. Sedis 
TJotarlo , H Gaufrldo de Bcilomonte Cancel- 
lario Baiocenfi , ac nobîllbur vieil Henrico de 
Soliaco , Barallo domino Bauci; Regm Sicilix 
Magno Iulliciario , Ioanne de Brayfilua eiuf- 
dem Regni Marefcallo , Gaufrido de Bourle- 
mont , Ioanne de Clariaco , Alfamo de Ta- 
ra Icône elufdem domlnl l apa nepote , Milone 
de Galathas Mllltibut , Cf Leonardo de Vent- 
lis Cancellario Principal ur Aehaix, menfe Mat) , 
vteefimo feptlmo dit tltsf Um menfis x. IndiB. an- 
no Dont. MCCLXVII- Yomificatus Vert prxdiRl 
domlnl C. Papa IV. anno ilj. if Regnl nofirl an- 
no If falsdter. Amen Datttm per m num Ro- 
bert! de Baro J legni Sic Ilia Prttonotarlf . 

Extrait du RrglRre du Tri for det C barres 
du Roy, cotte XLIX- 

N OS K A R. o L VS Del gratia Rcx Sicilix 
Ducat us Apulic & Principatui Ctpu», 
Arvdcgauix , Proviaric . A Forchalqneri; Co- 
tries , per prafent fcripiuta notum f aflam vui- 
nerfij tam prafent Am qttam futur h . Qucd not 
cum iereniffi.no Principe Bilduino I-nperarore 
ConRaminop. llhiilri perpetusm Confxderotlo- 
nem , focietatem , Cf amicittam contrabrHtei , el- 
dem Imper at or! , fut ae bartdum Cf fucceffomm 
forum nom! ne légitimé ae ftlemnlitr Stipulant! 
promit limai pro nobii Cf baiedlbm nofirti , quoi 
de terri t if pro terril quai babemui in Imptrlo 
Romanix , Cf tint pertinent! U , Cf quai lutta 
conuentlonei Cf paBa huer nos Cf dlSum Impe- 
ratorem habita if contenta in regai I pnuileglo 
aurea B-illa nofira muni o , In eodem Imper to , 
Cf élut pertlnentlit , Deo fouente .te qui turl if 
recuperaturl fumnt , eumdern Imperatorem elufqut 
haredet if luectjforet ad m ou itenendum , retinen- 
dum , Cf d.fendendum terrai qu>t babet in pr a- 
diSo Imper to , Cf élut pertinent lit , if quai «t- 
quifiiurui if te uieraturui efi , pojlquam luxta 
prad,.H t conuentianet Cf paéfa uegotlum di8l Im- 
per Ij affumpf rimât , contra omnem homlnem bo- 
na 'Ut luu.tlnmut ; Cf quod nos notinque hore- 
dei if juccefforti pod bu lu' Ipfiui affumprionem ne- 
ooti) , fine dtBt Imperatorh , vel batedum feu 
Jitccefforum forum qui buiut titrai babebunt U • 
centia Cf eonfenfu . nullam pœem , vel treugam , 
feugurrrom recred.t'm s cum eorum Inlmklt , feu 
ardue* foin , in diâe Imnerk , Cf circumadlacen- 
tlbui partlbui extfentlbut fackume . Pro lit au- 


lumlolabiliter obferuandh c or p or ale prafi.tnnu, In- Edlt.Pnrlf 
ramentum. In eu lui rti teflimanium prafem Jbf.1,. 
ptum exlnd. fierl lujfimui , Cf aurea Bu la tpt>a- *’ 
rlo no, ira Maiefiatii impreffa munir I ■ A.ïwn apud 
Montemflafcjncin prafemibui Magifiro Gatiffri. 
do de BelJoinonte Cancellario Btioceolï , fro- 
tte Phillippo de Eglis Ordinh Ho/pitalle S lo- 
baunit Hierofolymlt. Henrico de Soliaco , Ba- 
rallo Domino Baucij Repni bicilic Magiltro 
Iulhcurio , Gofftido de Boullemont , Allanto 
de Tharalcone Milite domini Papa nepote % if 
Roberto de Baro diâi Regnl Sic ilia l'rotonota- 
rio , menfe I ullj feptlmo dit tiufdem me n fis jo. 
lndlS. anno Domini tx6q. Dat. pet manum Rob. 
de Baro Rtgni S te ilia Protonotarij . 

Entrait de l'original du Tri fer det 
Chartes du Roy. 

B S LD vin vs Dei gracia fidelilfimur in 12.6$. 

Chrifto Imperaror a Deo coronatui , Ro- 
manix Modéra tor , & lemper AuguRus, Omni- 
bus Cbrlfii fidelibut falutem In Domino femplter- 
nam . Ad perpetum rti memoriam cunâh pra- 
ftntibut if four ii tenon prafrntium faeimui tffe 
notum , quod net dellberatione piaula at tende n- 
tet Vtilltotem multiplicem qux Imper le noftro po- 
ttft prouenire ex prafent in carilfi.nl confanruinel 
nofiri domlnl Theobaldi Illuilris Régir Nauar- 
rx , Campanïx , & B-ix Comiris Palatin! , 
fpontanet Cf liberaliter donamuj eidem , C? bore- 
dibui fuit In perpetuum , douât ione Inter v'mtt , 
quartam pattern terra , domini j , Cf honoris tu- 
tint Imperif noftri Romanix , cum omnlbut per- 
tlnennii dlSa partir , Cf de Ut o mnlb%i pr a dl- 
Sum Regem per ntjlrum Annulum domina Erar- 
do de Valeriaco , Hugonc domino de Con« 
flans Marefchallo Campanix , Cf M*glfiro Tbo- 
ma Brunclli (1er le o pradiHi Illufirit Régit , Cf 
Milone de Galaias milite ntfiro prafentlbus , lu- 
ttrflimut y fahoU tamen conurntiontbui Cf paSionl- 
bui quai babemui cum N ob il Au s vJrls R esc Si* 
cilix Ulufirl y ir Duce Burgundix , Cf Jaluo èu- 
re Duels if Communitatls Venetorum , fait ta 
etlam if excepta Ciuitate ConRantinopulicana 
cum omnlbut perilntniih , eircumquaque per vnam 
Diatam - Voix mus mfuper if coneedinoMt quod 
qu.tndo terra dlSl Imper ij acquirelur , pradiBus 
Rtx femptr reclplat quartam portera terra ac - 
qrsifita . faluis femper conuentioaibus Cf condltla- 
nlbus juûradlâlt , lia vide liât quod vnui miles 
qutm ad boc afjrgxabimur , Cf al lu s qutm prafa- 
ttu Rtx alfignabii , bons fide if prafilto tur ameu- 
ta affiinabunt fibi quittai) pantm , tam in fto- 
dh Cf retrofeodh , Cf domlnils , Cf rebut alilt • 

Si veto totum Imperium , vel fi alloua magna 
pari ipfius acquiratur, Noi ad requijtionem dl- 
Bi Regts y oui élut bartdum , tenebimur facere 
qua'uor part et de tôt a ilia ocquifijione , Cf pro 
honore Ipbut Régit Vtlumu s Cf concedlmut quod 
Ipfe ellgat if acdpiat ilium parttm qua fibi pla- 
cureit y faluis fitmper conutntionibus if conditio- 
nibus antedlBh ■ Volumus etlam if concedimut 
quod ptadlBa omnl-t tentât if poffiftat libéré 
cum omm domlrtio if iufiitia qua Pabemus , Vel 
baberl debemut , in parte qua nobli débit remo- 
ntre - Sec ratioue bulufmodi donationls Rex Ipfe 
tenebitur nobli t aut bartdlbut nofirlt , ont Im- 
perlo Romanix, ad aliquod feruitium , ni fi quan- 
tum fibi (partante placuerlt , quandlu ru. i acre vo- 
lume In terra difli Inptrlj . Cum au tem erlt 
abfem , tenebitur , Cf battues fui , pro qulbtttll- 
btt mille hyperperati* terra fecuud^m commu- 
nem ajl.m tientm Romanix , feu Romani Im pé- 
rir , qu.tr ibi babeb'mt , ttnere ibidem pu de f in- 
fime terra vnum Militent , vel duor Bsllifiarlot 
équités fecunJum conforudintt dlBl Imper Ij . Pof F 
decrfttn veto ipfius Régis ttnebuntur battdts 

b il} 
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fui fattrt no bis tr baredibut nofirit btmagium 
llgtum ad xfus tr confuetudints Imper!) nofiri , 
tr feruitium de minibus tr Ballflariis , prout 
fuperiuj ejl exprejfum . Fromlttlmus et mm quod 
mu ben a fi, le diBum Regtm iuuabimus lu restn- 
Ueue tr conferuationc quart* partis fua pradi- 
B* [umptibut preptiit contra oints , tt fpecia- 
Ittrr contra Inimités filtl Cbrlftlan se ; tr ad bac 
emnia tr fingula fupradsBa fcntanda ob/lgamus 
nas tr promit timus nos bossa flde ca ttnerc , com- 
plété tr obferuare , fi fape diBus Rtx Theobald. 
perfonallter accédât In terrain Imper!) memerati . 
Et Infuper obltgamus nos tr promttiimus quod 
Philippin films nefitr pro fe tr baredibut fuit 
Edit Pari/ emnia tr fingula fceitndum conditioner 

par. i» pramiffas laudssblt , concédé t iir aettptabit , tr 
r •* *' de non vestiendo contra fe légitimé fuis patent l- 
bus Lltlerls obllgabit ■ ht euiur rei tejl imonittm 
Lltteras nofiras praftnles dedimus Huila no- 
ftra aurca robor.it, n , nofirit cnraBeribus rubtis 
Imperialibus infignitas. Datum PariGis ann. Do- 
mini mlUefime ducentefimo festagcfimo oBauo , 
menfe Marti) , Imper i) nofiri anno vkefimo non». 

Cei Lettres font feellées d’vne Bulle d'or, 
de laquelle i' ay parlé en mes Obferuations 
fur l'Hifloire de Ville*Hardoüin , N-ijy. 

Extrait de l’original gardé au T rcfor des Chartes 
du Roy , Laiette, Courtcnay , N. i- 

lltf-p. TT N i v E R s l f profitâtes Litteras InfpeSurls , 
V Fraser loannes de CaprUco fanBa dtmus 
thfpitalls Jensfalem tenens locum Prloris dïB a 
domtu in Francia , Salut cm In Domino . Notant 
fathnus quod cum contentlo verteretur dlu inter 
net ex vna parte , tr lllufirem virum dominai» 
Balduinum Del gratis Impcratorem Romani* 
ex aller a , fuper eo videlicet quod nos dkebamus 
nos babtrt altam lufllUam In quibufdam nundi- 
ttls quas nos babemus In fefio B. Bartbolomai 
annuat im apud Montem-Aiardi In terra de Cue- 
tlniaco , tr fuper quibufdam befpitibus nofirit 
quoi babemus apud Curtiniacum, in quibut nos 
vole b amas omnlmodam htfiitiam , feu dominlum 
txerctre , nee ii-fos te motte pradiâo domino Im- 
per, itori In altquo ebedire , tt fuper centum fol i- 
dis Par if quoi nos ptttbamus anmsatim in pra- 
pofitura di Curtiniaco , de quibus centum filidls 
dieebat diBus lmperator fe nobis ns fi ad Viglntl 
folldos Tarif, non tenerl . Tandem , de bonorum 
vtrorum tt fralrum noflrtrum etnfilio tr affenfu , 
inter nos tt diBum Impcratorem fuper diBit con- 
tentlonlbus aBum cfi in hune modum t videlicet 
quod nos qultauimsts diBo domino Imperatori O 
fuis betredibus dlBas sundinas cum fuis pertl- 
nentlls In perpétuai » , milium lus tel dominlum 
nobis in eljdem de centre reclamantes • Et Im- 
per a t or ad quemeumque locum Tolutrlt in terra 
fua de Curtiniaco tenetur tr dtbet tr a ns ferre 
nundinas antedoBas , tt nos ab befpitibus nofiris 
pradffllt quoi nune babemus apud Curtiniacum , 
tt ab allls bofpltlbus , fi quos ibidem net babe- 
r* centigerit in futuram , emnes eenfus noflres & 
redditus ftmper recipiemus , proue cenfueuimus , 
in ptrpetuum pacifi e tt qulese , tr ipfi bofpltes 
nofiri ad rédhibitions tr confuetudines villa tr 
Cafirl de Curtiniaco , ficus bofpltes Monacborum 
tr allorum rellgieforum tiufdem villa obllgatl di- 
Bo domino Imperatsrl tr fuit baredibut de tâ- 
te* e tenebuntur. Nos veto dlBos centum folidos 
Tarif. In prapefitura tr etnfibus eiufdcm villa 
de Girtiniaco annuatim ex nuise tr in perpetuum 
percipiemut pacifie tr quitte , videlicet med:e- 
tatem infra oBauam Omnium SanBorum , tt 
al htm medietasem infra oBauam éfeenfionis fe- 
quentls . Nelumus autem quod ïfia coneordantia 
Inter nos tr diBum dominum Imperatotem fie fa- 
Sa pejfit nobis in aliis iurlbut , iufiltlis , feu do- 


minas nofirit qtta babemus, t tel babtre poterl . 
mus In Caficilania de Curtiniaco , aliquod pra- 
iudicium gentrare , promlttcnses bona fide dlBam 
paeem tJ concordant sam a nebh tJ a tôle Con • 
uentu Ho f pii al. lerufalem in perpetuum fismiter 
obferuarl . Vt autem boc fatum tr fitmtun per- 
manent In futurum , ms de affenfu tr confillofra- 
trum nofirorum dlBo domino lsnperatori praftn- 
tes Lltteras Sigillé Prloratus nofiri Francia de - 
dimsts figillatai • Dat. PariGis ann. Incarn. D/m. 

1169- menfe hlij . 

Scelle d’»n petit Seau ayant vn Aigle efploic 
accofté Je deux fleurs de lys, le à i'emour, 

S. Hofpital. Ihcrlm. in Francia- 

Extrait du Tréfor des Chartes dn Roy . 

V N l v E R S I S prajentts Lltteras InfpeSurls lté}. 

Ph. primogenicus Imperatoris Conrtantl-^rj. 
nopolitani 3 c hxret eiufdem Imperij fahtsem in 
Domino . Nouer lot vniucrfi quod nos volumus tr 
ratum babemus vt txcclleniijfitnur dominai nefier 
L- Dci gratia Rex Francoruin tradlt faciat 
domino nofiro tr pair! Karijfimo B- Del gratia 
Gonflant iuopolitano Imperatori pecuniam quam 
ex vendltione NamurcenG , pto nobis fadet re- 
feruarl . In cuiui rel tefilmonium prafemibus Llt- 
leris figillum nsfirum duximus apponendum ■ Da- 
tum ann. Domml 12(9. die Lun a ante fefium 
B. N isolai byernahs • 

Seelc du Seau des Empereurs de Confiant!* 
noplc • 

Extrait dn Tréfor des C bar tes du Ray , Laiette , 

Empereurs de Confiantinople , N. ij. 
tr du Regillre cotté ZLIZ- 

Os K A R o i. v s Dci gratia Rex Sicilis , I 2 . 74» 
Ducatus .Apulix 3 c Principatus Capux , 
almæ vrbis Sénat or , Andegauia; , Prouincic 
3 c Forchalqueri) Cornes , ac Romani Imperij 
in Tufcia per ünélam Romanam Ecclcfiam 
Vicariusgcnerali* • Per prafens feriptum nosum 
facimus vniuerfis quod dudum inter clora me ma- 
ria dominum Balduinum Conflantinopolitanum 
Imperatotem illufirem pattern v.firum, Screnif- 
fime Princeps domine Philippe Dci gratia nunc 
Conflantinopolitane lmperator illuflris carifli- 
me genrr nofler , ex vna parte tr nos ex alté- 
ra , testa conuentlonei tr paBa fuerunt habita 
fuper nrgatlo récupérât ienit tt acquifitionis Impe- 
ri) Romani* , nofque covuensiones tr paBa ta- 
dem , omniaque alla tr finru/a contenta In Ipfii 
eldcm domino Balduino Isn'peratori fuo tt bart- 
dum juerum nomine , promifinsus nomine nofir» 
tr haredum nofirorum impiété inuiohbiliter tr 
ftruare , preut bac otunia tn eiufdcm Impesaterls 
& nofiro priuilegiii confettis ex Inde fer lofe, di - 
filnBe , ac plenarie cent in futur . Vos quoque tune 
prafentes pradtBlt conuentionibsu tr pnBis eon- 
ftnfijlis tf promififiis expreffe ipfa tr alla emnia 
in eifdcm contenta impiété , ac Inuiolabilltcr ob- 
feruare ■ Llcet igitttr conucniiones tr paBa Ipfa 
Jolemniter mut un va/lala cenfenfib. tr firmata 
tmnt munlmen tr robur in fe ac per fe obttnert 
nofeamur , quia tamest nos ad abundantiorem eau- 
telam , atque ftcuritatem , ptfi deerffum Impera - 
loris pradiBi , vos tan quam dominas diBi Im- 
per!) tr bores , tr fuecejfor Imperatoris eiufdem , 
prqdlBa omnia nofiro confenfu tr permiffane fit- 
mantes , nobis nofiro tr bqredu.n nofirorum neml- 
nt promififiis , nomine vejiro tt b-redum vefiro- 
rum p r (ml fia conuentlones tt paBa , nee non do- 
uât loues , conte fumet , ceffionts , tr confirmations s , 
omniaque alla tr fingula contenta In prçdlBU 
priullegto eiufdem Imperatoris , tt liticris no- 
firis , nti plenarie impie tur os , tr inuielabllitcr 
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fier naturel , ne prarflitiftis frepter bec en per all- 
ier hiramentum . N« ferla Vite veblr <3 bitrt- 
dum veftrcrum r.tmnu légitimé Ji Ipvlantibus pro- 
mit il mur Jrmlllter nemint neflre Cf breredum ne- 
ftrsrum contu ntlenes Cf pe8a pr*dl8a , emnla- 
qut alu Cf fingula I h memeraio prlullegio ueflro 
continu phn.tr le adtmplere , Cf Imilelabllher eb- 
feruarc , pnrfllto prepler bec a nebli cor per aliter 
iurament» . In euhu rel tefllmenlum profitât ftrl- 
ptum fier! lujfimus , Cf a ureft Bulla typer le Ma- 
leftatit ne fl roc imprejfe munir! . jfium Fogiac In 
profentla Karoli Principis Saleroiiani primo* 
geniti , le Philippi filij noflri , Hugonis Co* 
roieis Brem. Ce Licienfis , Magiftri Gulllelmi 
Dccani S- Pétri virorum Aurelian. Vicecan- 
cellarij, Drogonis de Bcllomor.te Marefcalli, 
Ce loannls de Alneto Vicemaglftri Iurtitlarij 
Regni Slcili», Magiftri Raynaldi Cancellarij 
noltii Impcratoris, Miloms de GaUihaa , Ce 
Leonard i Cancellari) Principarui Achai*. an- 
no Dominl MCCLxxtV. die if. menflt 03eb ■ ht • 
d!B. Ilj. Regni noflri anne décimé ■ 

Battait du Reglftre dtt Cbarttt du Ray , 
cet U XUX. 

1 1 74 . ÏN nemlnl Dominl Amen . Net Caroloi primo* 
P dit Parif genitut Excellent (Ii mi Principis Caroli il* 
per. ^ e 8 J * Siciliae * Princeps Salem, ac ho- 
F *' *' norii Moatis S- Angcli dominui , per prafenr 
fcrlprum netum faclmus fnhterfli tjuod prrediBut 

Î entier nofter cum dot et memorlo Demlne Bal- 
uino Conrtantinopnlluno Imperatore Uluflrl 
petre veflro , Screnirtime Princepi Domine Phi- 
lippe Dci gratia aune ConftantlnopoUune Im- 
perator illuftris , profentibut Cf cenfentlentlbut 
voble devenu fuper mégot le récupération Cf ac- 
fulfitionlt Imperij Romani* ad qnafdam cen- 
uentlenci Cf pada ctnfenju firmata mutue , Cf fit- 
lemnl ae légitima fllpû/atient vallata prêta cen- 
tlnetur In privilégié eiufdem Dominl Régit cenfe- 
8e enlnde , ac bulla élut auren communies , cuiut 
ténor talie efl : In nomine Dominl amen , de c* 
vl'qoe ad hsc verba , Dacnm per manum Ro- 
bert! de Baro Regni Skiii* Protonotari; , vt 
fupra fub ann. 1167 . Net igltvr de prodiS l De- 
min I genlterli neflrl feluotate Cf mandate tteprtf- 
/#, oc etlam neftra propria voluntatt in praftn- 
tla prodiBorum Régla ahetumque Infrafrrlptt- 
ram , Net ad fuprafalptarum couvent ionum ob- 
feruationem obllgamut fient Ipfe Dominai genlter 
nofter ad Id nu effe volult , Cf nebli plaçait 
ebllgaiei , Cf emnla Cf fingnla In ipfls contient le- 
nlbui contenta obftrVare Cf adlmp/rre premllth 
mus , fietu Cf Ipfe oremifit , Cf ad ea tenerl va- 
Inmut fient Ipfe ad ta velu II Cf nebli plaçait te- 
terri . Et pte prodlBlt omnibus InviolabiJlitr eb- 
feruandh , taàls facrefanBls Euangellh proflltt- 
mut cerpernllter luranentutn . AÜum Foggl* lit 
pr aient ta preedi8erum dominl Philippi Impe- 
ratoris Conftancinopolicani 6c Domini Régis 
genltoris noftri , nec non Domini Philippi hlif 
ipliui Domini Régit fratris nodri , Hugonis 
BriennenGs 6c Licieniîi Comicis , Guillermi 
Dccani Sanâl Pétri riroruin Aurelian. Vice- 
cancellari) regni Siciliae , Drogonis de Bello* 
monte Marefcalli % 6c Ioannit de Alneto Vi- 
cemagilhi luftltlari) Regni Siciliae , Magiftri 
Raynaldi Cancellari; Imperij Romani* , Mi* 
lonis de Galathat Milicis , Ce Leonardi Can- 
cellari; Principatus Achai* , anne MCCLXXIV. 
dit Iv ■ menfit Neuemb. tertU Indlâ- 

Extrait de I" original gardé au Tréfer dtt Cbarttt 
du Roy , Lalette , Ceutitnay , N- a. 

¥E MlLS# DE GaLATHAS C boulier t Cf 
1. Pamlllalree don trts-neble Empereer de Cen- 
ftanllneblty fait à fauoir 1 tous ccw qui ver- 


ront ces prefentes Lettres , que quant Ii très* 
haut 6c tres-excellcns Sires Mes Sirct B. par 
la grâce de Dieu ladu tret noble Empereret de 
Coftanilnoile fe parti daereinement de France 
pour venir és parties dou Régné de Seellt , & 
les befoignes de fes terres de Frances , de 
Flandres 6c de Hcinaut demorérenr en 1a ma- 
nière defous eferite , Ce li deuanc dis Empe- 
reret a reccu les Lettres defous cicritts de di- 
re rfei perfonnes à paier des prouenucs de fej 
deuant dites terres t G comme il elt defous con- 
tenu , Ce toutes autres choies qui font cy de- 
fous contenues ont efté faite ce doiuent cAre 
en tel point Ce en telle manière comme elles 
font cy-defous contenues Ce deuifées. Premiè- 
rement ce font les chofes que 1* ea deuolt à 
1‘ Empereur , quant il fc parti de France . En 
la terre de Courtenal , de Tes arrerages ( c’ cft 
a fauoir xn «* xfi. II. Parif. toutes chofes 
cooiées, & treize muiz , 6c quatre fetiers de 
foigle , Ce fu fais cis comptes deuanc Geeffrel 
de Garreau , Ce deoant Vient Nouée , 6c de- 
vant Guillaume de Megnl : 6c deuoit-on i l’ Em- 
pereor par la raifon de fes bois à 1' Afcenfion 
enfuiuant cinq cens liures tournalspou mains f 
6c cinq cens liures tournais à la Toulfains en- 
fuiuanr, 6c einfi à ces deus termes deuanc dis 
chifqu rn an tant iufqu'i onze ans . Et de- 
meurent li eAant I' Empcrcor , li moulin , li 
pré, U vignes, les grandies, li rachspt, & Il 
grant forfait fur le Bailli 6c fur Pierre Na- 
uéequi en deuoieot faire le preu 1' Empereor, 

6c paier fes paiement , c'eft À fauoir II 1’ Ero- 

E reriz chafcun an pour fes dcfpens trois cens 
1 res tournois. Ce aus Borgois de la Ville-neu- 
ue entour cent foixantc liures Parif. chafcun 
an pour les detes 1‘ Empereriz , 6c deuoie do- 
rer Il palemens de ces borgois deus ans après , 
ce que li Empcreres s'en parti: 6e le furplus^' 
de la PreuoAé , fors l’aAcDcment Monfeigneur 
Philippe fon fils » & fur tout ce doit prendre 
Il Baillis chafcun an pour fes ga^et vingt- 
huit liures parif. Ce douze liures lur la terre 
de Cbantteoeb ■ & tous les remanans des deuanc 
dites chofes , fors 1‘ alTenement 1* Empereriz , 
fe doit paier chafcun an au Temple, fi com- 
me li Empereret 1' a ordené pour quatre mile 
liures que il deooit à fon fils . Item il demo- 
ra h 1’ Empcrcor au Parc de Plfent cent ar- 
pent de bois de huit ans, & les boiuiaus qui 
demeurèrent au Pure - Item de ce que l'en li 
deuoie de fes arrerages 6e de fes rentes de Bla- 
ton quatre cens liures tournois à 1a Pafques 
après ce que il fe parti , 6e quatre-vingt mil- 
liers de Reime , fans la taille nouaelie , 6e 
foixantc neuf milliers de faifleaus , fi com mes 
Sire Baudoüini , 6c mes Sires Pblllppet de Ga- 
la t bar feirent , Ce Colars li Gers de Biacon, 
de à la Touffainj enfuiuant le remenant , fi 
com li deuant dis Cheualiers fewent • C’eft 
à fauoir des bois vendus deuant , dequieftoient 
à vendre iufqu’au deuant dit terme , de fi- 
xante Hures parif. que Gérard, de Beilwter de- 
uoie à V Empereor , à paier au Noël après en- 
fuiuane . Et les rentes des blez , des chapons 
de des autres chofes de Biacon qui fc deuoient 
acenlîr à la S. Iehan après , de les droitures 
des ficus , de de tous (refais : de fept liures 
parif. que li Frere Menor donneront pour les 
aumofnc de Conftantl n ■ Et deus fomalfcs de 
chaos de deus autres que Colon deuoie faire à 
fes courts , fans ce que li Empereret i meift 
riens , de autres chofes que Mes Sires Bauduins , 
de mes Sires Pblllppet feiuent - Et four toutes 
ces chofes deoant dites doit auoir ii Baillis cha* 
feun an pour fes gages vingt liures Parif. Ec 
fi doit-on chafcun an à 1' Empereur à Valen- 
ciennes quatre vingt liures de bians . Item en 
la terre de Biacon demorra bois tailUécs , de 
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bois k rallier alfés , dent l' en faillira les ven- 
tes , par les Eichcuins de la ville , & par Mon- 
feigneur Baudoin de Vvaltcturt , de par Mon- 
fcigneur Philippe de Galaibas • Item fur les 
rcnccs de BerUheck que l' en deuoir à T Empe- 
reor quant il fc parti don pats, de li arrkra- 

Î c , liquel arrierage montèrent ieptante quatre 
iurcs de parif. c' eft à fauoir la taille des Bon- 
is iers , les rentes de la ville, li com elles font 
chatcun an acenfies , li rachat des fieus , de li 
forfait : Et quant les portes de Herlebek fe- 
ront faites , li marcheant deuoient prendre 
deux cent liures par il- chafcun au tanc quant 
oeuf ans que fur les portes , que fur les rentes 
de la ville, de li remenanj doit e lire à J' Em- 
pereor, de li Empcreres lesdeuoit acenfir cha- 
icun an - Et toutes ces choies feit bien mes 
Sires Philippe/ de Fleurit li Clers de Herlebek. 
Item ce (ont les chofcs. les rentes, de li ar- 
réragé que T en deuoit r Empereor 1 Bieml- 
let . Premièrement li enfant Guillaume Seoir: 
fept cens liures parif. dont termes e(l pafsé 
piecea , de quoi on a bonnes Lettres d' eus par 
la loi de Bru » et , Herlint Ber h art de If.ru/ Su- 
mardt fes compains trois mil deux cens Hures 
parif. tant que trois ans - C’eft à Iauoir cha- 
fc un mil liures parif. k trois paies chafcun an, 
c’eft k fauoir le premier paiement h la Pen- 
tecoufte, l'autre k la Mv-Aouft , de l'autre k 
la Toulliiins enfuient , a chafcune paye trois 
cens liures parif- les paies einfi enfuiens iufqu' 
à trois ans . de U CaouJJîns chafcun an cinqua- 
te liures parif. iulquet à neuf ans pour vne 
maifon qu'il a acenlic à Bierullei de l' Empe- 
reor . Item cil de la ville lîx cens liures pa- 
siiîs que cil de la ville deuoient paier k I* Em- 
pereor k la mi-Ao;tft enfuient apres ce que il 
a’ en parti , de aucunes amereingucs qui cftoient 
demoré 1’ Empereor : fi fâche on cornent on 
en k puis clploitié . Item autres menués cho- 
fcs que I' en deuoit I' Empereor , que mes Si- 
res Philippe e fauoit bien , de Ieans li Clers de 
lilacon. Et four toutes ces chofes deuoit pren- 
dre mes Sires Philippe t de Galas bat chafcun 
an pour fes gages Ieptante liures parif. dt fes 
defpens tant com il feroit és befoignes J' Em- 
reor- Et le fourplus de toarcs ces choies il 
it rendre au Temple k Paris , de enuoier 
aus cous l’ Empereor y c'eft k fauoir des ren- 
tes de Herlebek , de Je Blason , de de Bierullet 
pour les quatre mile liures tournois que 11 Em- 
pcreres deuoit à fon fils. Irem mes Sires Phi- 
lippes Colt ai deuoit k 1' Empereor cinq cens 
liures parif dont il auoit payé trois cens liu- 
res , de les autres deux cens liures parif. de- 
uoit payer k deux ans , c’eft k fauoir à c ha- 
l'c un an cent liures ■ Item ce cft ce que T en 
deuoit l’ Empereor d' autre part ; premièrement 
fept cens liures tourn. que cil de Vei elai doi- 
uent Monfeigneur l’ Empereor , ou non de 
Edit. Parif- Monfcigncur Mlle , que Pierre Mar ce oui deuoit 
pag, ij. receuoir, dont la première paie eftoit k la mi- 
Aouft après ce que 1' Empcreres a' en parti . 
C’ cft k fauoir k ccle demi- Aouft deux cens 
liures , de k l'autre ml-Aouft enfuient deus 
cens liures , fauf ce que il en auoit cfté payé 
aucune chofe auant que l’ Empcreres (e par- 
tift de France , que ce qui en auroic efté payé 
feuft rabatu des fept cens liures par ledit Pier- 
re Marcel , de de ces fept cens liures doit ren- 
dre compte Pierre Marceaut . Item deus cens 
cinquante cinq Hures tourn. que mes Sires Phi- 
lippes fils l’ Empereor deuoit Monfeigneur Mi- 
le de Galalhas k paier après l'alTcnement le 
Roy de France . de cil denier funt l' Empe- 
reor de la terre de Namnr. Irem Sires Gobers 
& Pierrars de Noulon doiucnr Monfeigneur Ml- 
le cent vingt lturcs tourn. qui funt 1* Empe- 
reor , dt fe li Emperexcs i auoit nul domage , 


Me (Tires MJlet T en doit defdomagier fur (a 
terre pour ce que il les prerta - Item Donai 
de Counbeuay doit pour lui de pour fes com- 
paignons k T Empereor cent liures tourn. done 
termes eft pafle piecea - Et tout ce fait Mes 
Sires Philippe s Duify de Pierre Naute • Item ce 
funt les quatre mille liures que T Empcreres 
reciut dou Roy de Praate pour fes Cheualiers. 
Premièrement au Seigneur de Bleuurt foi di- 
ficlme de Cheualiers , c'eft à fauoir pour le 
tiers de (a paie fix cens l'oixante fix liures 
huit fols tourn. Iten» k Monfeigneur Gerart de 
Roder deux cens liures tourn. Item k Monf. 
Franque d c k fon frere deus ccnj liures tourn. 
Item k Monf Iran d" Amblent quatre-vingt li- 
ures tourn. Item k Monf. Simon de Selcgalal 
pour feu don cent liures . Item dou loicr de fa 
nef pour palier fes Cheualiers douze cens liures 
tourn. Item à Mut. fieur Philippe dou Val de 
fes gages cinquante liures tournois , de pouf 
vn Cheualier cent liures parti. Irem k Mon- 
ficur Arnoul de la Poutre pour les gages cent 
liures, de remeint que il dut T Empereor ou- 
tre cent liures tourn. Item pour quatre Che- 
ualiers que T Empcreres amena de France par 
le congié le Roy quatrc-vinçc huit liures dix 
fols tourn. k chafcun pour la raifon de demi 
an . Item pour les defpens de pour les robes 
de ces deuamdis Cheualiers deus cens liui „ 
tourn- Comme trois cens vingt liures remein: 
que l' Empcreres doit au Roy , de li Rois doit 
le remcoanc de lor paiement - Et de ces qua- 
tre mille liures à li Rois les Lettres 1’ Em- 
pereor , que l'en puce demander quant T en 
voura , car li Empcreres en cft ouïtes par le 
comte que Mc* Sires Milet de Galaibas fift en 
Thunes «tenant Monficur Pierre de Chalueleln y 
deuant MonGcur Thers dt Beavtlru Gonocita- 
blc de France , de desunc Moniteur Erart dt 
Valéry , li corn il appert par les deus eferiz , 
dont Mes Sires Milet a I' vn , de Pierre Mar- 
tel l'autre- Ce de tout ce qui a efté fait puis 
que T Empcreres fe parti , porta l'en eftre plus 
certcins par les Eichcuins de par les Maieurs 
des villes, de de toutes ventes de bois , de ren- 
tes , de acenfiuemcnr de terres , de molins , 
d* eft a ns, de prés, de de vignes, qui ouc efté 
faites , fc voftre Procurcor voient que U ait 
efté bien fait , de que voftre profit i foie , fi 
le IcHTcnc eirw : Et fe il voient que voftre pro- 
fit ni foit, de le puilfent rappeler par droit, 
pas vs, ou par Couitume dou pais , où il T au- 
ront k faire, fi en rappellent ce que il en por- 
ront rappcller. Et fache-on par Moniteur Erart 
de Valerl le Piflons dort eftre dou douaire i* Env- 
pererez , de mecr-on peine de fauoir fc T £m- 
pcrcris a Lettres de l‘ Empereor dou douaire 
qu'elle doit auoir en la Chaftcllenie de Cour- 
tenay. Remembrante de requérir au* Baillis qui 
conteront les Lettres T Empereor des deniers 
qoe li Empcreres a mandé eftre rendus par fa 
genc , pour ce que il les auoit rcceus ou Roiau- 
me deSeclie de perfonnes deflous nommées, 
c'eft k iauoir de Monficur Ganther de Merrt 
fept cens feptante quatre liures tourn- k paier 
en la terre de Ctrtbenaâ par le commandement 
T Empereor, de Me SireMi/r. Item de Mon- 
feigneur Gros os cinquante liures tourn. Item 
de Monficur Gui dt Montau£ta cinquante liv- 
res tourn. Item de Maiftre Mile de Sens Phy- 
ficien quarante-cinq liures tourn. pour deus 
cheuaus que il vendi k T Empereor , de pour 
fes gages • Item de Monficur Guillaume Cor- 
beau cinquante liures tourn. pour reftor d’vn 
chcual . Item de Monficur Gtoffroi dt P fontes 

{ •our fes gages quarante liures tourn. ce funt 
es detes qui lune aliénées en Flandres & en 
Heinaut puis ce que li Empcreres s’en parti 
k Jean d' Auefnes qui tnor.it en Thunes l'oixante 
liures 
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Hures tourn. qui furent receuës en la chambre 
l' Empereur par Benrlon Sc par Qerart de Bon- 
vtxs , à Robert de Conde pour vn chcual de 
pour a t meure t , vingt liures tourn* en Hcinaut • 
Item à ( jerart de Bonwts pour vu cheual vingt* 
cinq liurcs tourn- en Hcinaut ■ Item au frac* 
fibal de Fermandols , ou à la famine poor preft 
que il fift à 1 ' Empercor cent liures parlfis par 
le commandement Monfieur Mile en Hainaut • 
Item à Sabler valet l' Empercor, qui s'en al- 
la pour fon feruice dis liurea tourn- par les let- 
tres de Monfieur Mile - Item à vn parent de 
GlU de Brandale pour vn cheual quL fa de ce 
Gde , dix liures tourn. par les lettres de Mon* 
Geur bille . Item à Gantelet de Meff'e par les let- 
tres P Empercor vingt-cinq liures tourn. pour 
la drapperie qui a efté enuoiée de France, 
dont len faura les parties par Pierre Marcel • 
Item que com mes Sires Philippe! de Galathat 
euft eu parchemin vriz fans elcrit , faielcz dou 
faiel P Empercor, qui tu que il 11 doient de- 
mander , & foient 11 parchemin rout par de 
fus , Sc demeure li feel entier , de einfi foient 
rapporté à P Empercor . Et face cis Philippe/ 
lettres de renoncement à toutes lettres l'aidées 
dou faiel dou deuantdic Empercor fors h vne 
procuration, fe elle fu faite en vn parchemin 
erit que on li leilTa ferlé de ce mcfme feiel - 
Et pourcc que nus ne puift contredire à ces cho- 
fes defus eferites , que elles ne foient voire s , 
le ay mis mon feiel pendant en ce prefent 
elcrit , pour ce que ie fai que elles font vc- 
raies , Sc que elles furent laites par moi ou 

F ir mon feu . Ce fut fait à Fages en Pan de 
incarnation N. S I. Chrift MCCLXxnil- le 
■ j. iour dou mais de Nouembre , de la tierce 
Indi&ion • 

Seellé d* va petit Seau pendant de cire rouge , 
ayant vn aigle efployé , te ï P entour S. 
Milonls- de. Galatnas. 

Entrait dm Tréftr de/ Charte/ da Rf- 

I N nomlnt Domlnl , Amen. Na/ Philippus Del 
gracia fidelKfimus in Crsfto Imperator , Ro- 
snanueque Moderator , Sc femper Auguflus, 
per praftiss prlulltglum notum J'acimus vnlutrfis 
prafentibui Cf futmrh : Quod cum data me ma- 
ria dominai Balduinus Conftantinopolitanus Im- 
perator Illudris , confia » tu genltar nofier ad re- 
cu per andu m de Gracoeum manlbus Conftantlno- 
polltanum Imperium Intenderet , &c pofimodum 
veto Imper ai or pradlâui inj urgente graului Græ- 
torum fuperbla contra ipfum attentlorl fol! kl tu - 
dîne ebea mgotium Ipfiiu Imper!) Inulgllani , ad 
magnifitum Prlnclpem domtnum Carolum Sici- 
lix Regem lllujlrem cartfimum fecerum neftntm 
reçut fum babult , &C. affcBoj nofiros In egregtum 
Tlrum Philippuin fil htm Régis eïufdem , Carijfi- 
mum cognai urn nofirum dlrtnltmt , W eum quem 
tum en ajfinitatli vinculo , tum en multh alli / 
fperamut In nojlrum annlllum pra caterh prom- 
ptlorrm , dtc- ABum Brundufij ro. Man!) anno 
i»74- lmperij Pbiltppl I. Par ce titre dont 11 
n'y a icy qu’vn Extrait ciré des Mémoires de 
M r du Puy , P Emp Philippe donne le Royau- 
me de Theflalon. a Philippe Prince de Taren- 
te fon beau-frere» 

lettre/ tirée/ du Rtglfire du Trtfor de/ Charte/ 
du Raf y (atté XUX. N. >4$. dont C original 
rfi en la Lalrtte , Empp. de Confiantinople , 
N- *. 

P H ELI PPE s par la grâce de Deu Empere - 
ftt de Remanie & t* tu ten/ accrolffa/u , h 
Rrgnart de Malgnl Chenal 1 er & à Jehan de la 
Fera Chanoine de! Bgllfe de S. Florent de Rôle 
Gtoff. de Ville-Bord. 


fe/ ame'j ftatu Cf familiers , ou à T vn d' eau/ 
deu/ y Salut Cf tous biens ■ Cum noltre tres- 
chiers Sires Sc peres de bonne mémoire euft 
enpronllé Sc receu Sc empronft à Florence en 
l'an de la première Indi&ion daercinement 
palfé de Cance de Scalc Marchant de Flo- 
rence quarante vnces d'or defquels quarante 
vnces d’or , Miles de Galathas mes Cheua- 
liers cil plciges enuers le deuant dit Marcheant, 
fi corne il cil apparilfant par les lettres que 
cil Marchcans a four ce faielés dou faiel dou 
deuancdls Miles , Nous vous mandons & co- 
mandons que vous au deuantdis Cance de S.a- Edit- P.trlf» 
ie, ou à ton certain Meflage qui ces prefen pag. 19. 
tes Lettres vous prête me ra , receu es ces Let- 
tres paiez pour nous , Sc oa non de nous , les 
deuantdltej quarante onces d’or fans nul delai 
des prouentes de nos terres & de nos rentes 
de Flandres de de Hlnaut, Sc quant vous au- 
rez paiée La deuanedirc quantité de monnoie, 
receuës ces prefentes Lettres deucri vous de 
receuës bones lettres Sc bone cautele de lui , 
oarquoi nous foions plenierement quite de ce- 
le déte , Sc li deuant dit Miles de Galathas 
de la plcigerie • Donné à Naples par Regnaut 
de la Villeneuue Arcediaque de Calme Chan- 
celier de nolire Empire deRomanie, en l'an 
del Incarnation nolire Seigneur Iefu Chrifl 
i»7 j- le ra. iour du mois de Décembre de 
la quarte Indiétion , ou tiers an de nolire Em- 
pire. 


Extrait du T ré for des Chartes du Ro/ , Lalettt, 
Empereur/ de Confiantinople , N- 9. 

I N nomlne Domlnl no fin Iefu Chrlfil , Amen ■ I *• 1 &• 
Anno Nathiitatls eufdem MCCLXXXI- die Io- TyjU 
ult , tertio menfii Jullj , in. JndlB. Pontificatut 
Dv Martini PP- IV- anno j. Qui fatit concor- 
dions In fuhllmlbut fuis , TraB itui varios inter 
excellentes Principe 1 dominos D. G. Philippum 
in Chrillo Deo fideliflimum Imperarorem , Ro- 
manix Moderatorem femper Augullum , de Ka- 
rolum Regem Hierufalcm , Sicilie , Ducarus 
Apulir , de Principatus Capuz , almæ vrbis 
Seoatorem, Principem Achaix , Andcgauix, 
Prouincix , Foicalquerij de Tornodori Comi- 
tem en parle vna , Cf Magnifions vt-um Domi- 
nons loannem Dandulo D. G. Venct. Daima- 
tic uque Chroatlx D-icem , dominum quarts 
partis de dimidias totius lmperij Romame , Sc 
Commune Venct. ex altéra , tempere lonvp per- 
traBos fua pietate concordait 1 , partes In fubjerl- 
ptam deduxit concordia vnitasem ■ 5 iquid. ni ad 
bonetem fanB* & indiuidua Trinisatij , Patris % 

Cf Plllj , Cf Spiritus fonéli , Interneras se Cf gle- 
riofa Virglnls Mariée matris Del , Beatorum quo- 
que Apofiolorum Pétrisse Pauli , ac B- Mord Euaa- 
gt II fi se , fûeclalls Commuais me moral 1 Patron ! , 

Cf ad exahationem fidel Orthodoxie , réintégra- 
tlonem potefiath Apofiolka , qust de fibfira?! so- 
nt Imptrii Roman hé , quod fe ab ipfui ohedlen- 
tla , fcb’Jmate lam antlq ato , fuhiraxlt , grauem 
In corport m/fllco Ecclefiafilc* vnieatls , tam no- 
hillt menthe i mutilaUenem ftnfife dignofcltur , 
mentor ati Principes Imperator Cf Ren per feip- 
fos , Cf Dux Cf Commune Vcner. per nobl/ei Cf 
fapltniej r Irot I >annem Canem Dandulo Cf Ia- 
cobum Theupulo Amhafiiatores , S/ndkos , ASo- 
rei , Procuratorts , Cf Nunsios fpecUlts fuos ba- 
bioles ad bot mandatum fubter annenl ténor is , 
ad reeuperationem tiufdem lmperij Romanix , 
quod detlnetur per Paleolngum Cf allor occupa- 
tores Cf A /te Ht ores elufdem lmperij 0 cupatur , 
paBa , conuentlones Cf focietatem fecundum infra- 
feriptum modum Cf forntam inter fe IniCrUnr . VI- 
dellcet quod place! elfdem Imperator! Cf Régi t 
Duel St Commun! Venetorum , Cf tuntordans Cf 
volant , vt omnid lura , benorlfitenthe , libertal/j % 
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poffe firmes , iurifdiB sonet , ferrx ae f ranch) fi* , 
f Ujr Cf quai xtraqut pan babebant , babuerunt , 
Cf baben dtbcbuns In Impers o Romanis , nec 
ne n paBa omnia faBa eum Inpcratoribtu put- 
ccdentibat , f>m» i» fphliualibus quam in tem- 
poral itou inteirt abferuenlur . hem plactt parti' 
bus y concordant , Cr Velu Ht quod de inlmlch lm- 
peratorh , vtl Regis , ftu faccefiorum Juornm tf 
de ialmlcU Daeis tf Commuait Venetorum f cr- 
ue tur tint ll/ud quod feruatum txfiitit a tempè- 
re ae qui fit ion! s Imper Ij , vfqsu ad tempus amif- 
fouit Qoitltû Confl.intinopolitanx . Item pla- 
ett eifdem partibrs , concordant , Cf Voient , fuix/ 
Imperator Cf Rex eut fuit prhnogenitus 
domlnut Carolus Princepi Salernltanus Sc Ho- 
noris Montû & Angeli dominut, 6c Dux qui 
mine efi , t>r/ /, quod abft , actidtrei quod alias 
Dux créant ur , ille Dux qui erlt eo t empare 
quando fet pajf.tr htm , tranfeasu ht prepriit per- 
fonli lit Romaniam contra illes qui oci upauerunt 
(S r tenent Imperium fupeadiOum , Cf lmperntor 
Cf Rex , t>f/ pnedlBut fusas fins pontat lu diUo 
negotio cire a 0B0 milita equorum cum /uffiientia 
perfenarum armai arum , babito refpeBu ad mi- 
mer um prxdiBorum equorum : Et Dux habebit 
quadraglnta Ga/eas bette munitas , f diBo Duel 
videbitur quod fit nteeffe ad bec ve babeat pof- 
gdh. Parlf. f e mjr l* centra inlmieos : quia Imper at or Cf Rex 
p,,.. j e . J non propoxuat babere nifi vaffeUa pro defereaJis 
genttbus , eqult Cf viffuallbuj , videlicet noues 
Cf Taridas . htm plactt eifdem partibus , eon- 
cordmt s Cf m/sM terminus initiondl p.tf- 

fagij fit menfis Aprilit feeundo ventura / , ito qaod 
Dax ittr arrlpiat de Vent Hit cum extreitu fuo 
maritimo fine polio primo die prxdlBi men's Apri- 
lit ad tardius - lmperntor veto Cf Rex , fine fil ht s 
fans prafatut Iter anlplaut de parta Brundufij 
mm extreitu fuo ad tardhtt in medietate diSi 
noenft Aprilts , lia qaod in diBa medietate i plias 
meufit omnia vafa pojfmt tffe fimul elrea mare 
Brunduiîi . Item plactt eifdem partibui , concor- 
dant Cf volant , quod iidem Imper at or Cf Rex , 
fine dtBus filial faut per fe ipfot Cf gtnttm eorum 
in prædlfio extreitu terrtfiri Cf maritimo su.' eut 
fidéliser Ducem Cf VeiietOS contra iuimkos , Cf 
communes occupai or et Cf detemores lmpcrij , Cf 
contra omntJ illos qui tôt luttareut contra diBot 
Imper atorern , Cf Regem, Cf Duc cm ■ Et Dux Cf 
Commune Venetorum per fe Cf gentem fuam in 
ptétdiBo txercitn terrtjiri Cr maritimo iaaent fi- 
déliser mcmor.itot lmpcraiortm , Cf Regem , Cf 
filium , Cf gentes tp forum contra inlmuot com- 
mune/ ecntpaioies Cf detemores Imper ij , Cf con- 
tra amnet il lot qui eat iuttxreut centra ipfot Im- 
per ote rem Cf Regem , aut jklhtm Cf Du.em ■ Cf 
ad ebfidianti Cf Infultut facieudot pradiBl Lape- 
rai or Cf Rex % feu filins y Cf Dux , Cr genlet eo- 
rum iuuabunt viriliter Cf potenter ficus in propriis 
Xtgotiii y Cf f achat alia uecejftria Cf Tl il la fient 
Mgotierum Cf temporam qualités expofeet , Cf ficus 
fidèles foeij Cf amki dtbtnt fattrt vans alttrl. 
hem place t eifdem p aruba s , concordant , Cf va- 
lant quod iidem Imper ator Cf Rex , /m fifius faut , 
Cf fl** Cf Commune Venecorum jim faciaut pa- 
etm vtl treugam cum Paleologo, vel bsercdîbus 
fuis y vel allô quacamqut qui pra Imper ator t 
Grscorum fe gerertt , vaut fine aliis . Uem aBum 
efi Inter partes Cf expreffe coauentum , quod fi 
memaratum Principcn Saiernitanum , vel alium 
Ducem Venetorum qtum qui nunc efi , contige- 
rlt tjft in profecusione diBi negot.j , ipf P rinetps 
Cf Daa alius promit tenr Cf mrabunt pnemiffa 
amnia Cf fingufa y fient bac vice iurat pra fat us 
dominut Rex Cf Dax qui mute efi . Et bac omnia 
Cf fingule ftafati lmperntor Cf Rex pro fe Cf 
bar t début Cf fucceffbribut fuit pradiBh Ioanni 
Cf Iacobo Ambajjuioribai , Syndic ii y aB tribut , 
Procuratoribut , Cf Numiit pradiBorum Duc h Cr 
CfWBttd/ Venetorum , cor moi uamiae rctipitu- 


ttbui folemni fi i paix liant pramifrrunt , Cf <*d fath 
Ba De! Etungelia iurauertuu pleut , intégré tf 
inulalabiltter , protu ad eat ptrtlmtt , atiendere 
tf obftruare , Cf courra ta , tW c arum aliqued 
nulle Ingénié , vtl modo , ventre . DiBi quoque 
Ioannei Cf Iacobut Ambafatortt , Syndic / , Ado- 
res y Procura tore 1 tf Nanti f Duc 11 cr Communie 
Venetorum fimlliter eifdem Imper.ttori Cf R*gl 
pro fe tf fuit hartdibas tf fuccefforlbat folemni 
fiipuiatient pr cm: féru ut , Cf in animas fuaJ , Cf 

Ducisoc Minoris& Maioris ConClij Venc- 
torutn , ad fauBa Del Euangelia larautrunt pré- 
mi (fa omnia tf fngula quantum ad ipfot nomine 
diBetum Duels tf Commuait , ipfofque Ducem tf 
Commune Venetorum pertinent , plene attendert y 
tf intégré ae inulolablllier obferuare • Cf contra 
ta , v et eorum aliqued nullo ingénié , vel modo 
faeert , vel venlee • Promijerunt ttiam y tf ad 
JanBa Del Euangelia huaiurunt iidem loannes 
Cf Iaccobut Ambôffatoret , Syndic! , Allâtes , Pro- 
euratores tf Nuntlj t fe euratures tf foBuret quod 
dlBas Dux y fient Inter partit aBum tf es nue a- 
tam efi , confenfu Minons 6e. Maioris Confilij 
Venetorum rcquifito tf obtenta , beee omnia ra- 
tifie obi t tf acerptabit , tf taBis cor par aliter facto- 
fanSlt Euangelils iurabit fe tf fuceefieres fuot in 
Ducat u y tf Commune Venetorum prudiBa omnia 
tf fin gui a # Cf quantum ad ett pertintt , plene tf 
Intégré attendert tf Inuiolablliter objeru/re , Cf 
contra ta , vel eorum aliqued , nullo modo per 
je , vel per ailes faeert , vel ventre , Cf quod lu 
Infirumtmo fuper hoc coram eodtm domino Duce 
e on fichndo idem Dux fuam fat ht Auream Bul- 
lim appeni , fient Iidem demlnl Imper ator tf Rex 
lu quodam allô buh confimlll lnfirumento fcrlpto 
manu Uagifiri loannis de Capua Notarij forain 
els confie Ils , Bu lias tcum aureas a: pont fitet- 
runt . Ténor autem prxnomtn iti mandat i fcpt- 
fatorum loannis tf lacobi Ausbafiiatorwn , Syisdl- 
ctrum , Alio'Um , Ptocuratorum , Cf Nuntiomm 
torumdem Duels tf Commuais Venetorum de ver- 
be ad vrrbum talls efi ■ Nos loannes Dandulo 
Dei gracia Venetorum , Dalmatix , arque 
Chroaciac Dux » dominus qusrtœ partis 6c di- 
midix totius lmpcrij Romanix, \'otumf.iclmut P J £' î 1 * 
tenore ptxfentlum vnluerfis tam prxjentibur quant 
futurs s , quod Nos de volstntate tf expreffe con- 
fie "fin uofiri Minorit Cf Maioris Confilij more fe- 
lito font campatue tf vcee pr aconit fêltmniser cou- 
greg iti % tf pro ipfo Confit ie Minus tf Mains vna 
Hoblfcum nomine tf Vice neflra tf Commuais uo- 
firi Venerorum f admets , cenfiisuimus y ordina- 
nms Nobiltt tf Japhutes viros Mathatuin Qui- 
rino , Ioannem Canera Dandulo Cf laccrbum 
Thaupulo Ambaffatores tf fsd.lcr nofirot dilcBcu 
lied abfeutes , nefiros tf d»Bl Commuais uofiri 
légitimés Syndicot , Aflosts , Procurât or es , Cf 
Numios fpeciaies , vel fi quo alla nomine de lare 
méfias dscl pote/l , ad traBandum , componcu- 
dum y firmandum , Cf compltndum cum Sereuijfi- 
mis dominit Philippo Dei gracia in GKriflo fi- 
dcliilîmo lmperatorc . Romanix Moderacore 
l'cm per Auguûo, & Carolo eadeen gratiaRe- 

Ï e Hiervfalcm , Sicilie, Ducacus Apuiix, 6c 
'rinclpatus Capux, Principe Achaia: , Ande- 

S uis , Prouinclx , Forcalqueri; 6c Tornodori 
>mitc fochtatem , Cf focietates , comtentiones , 

Cf paBa y quam , Cf quas , Cf qax fuper Imper h 
Romanix , ae oceafione ipfius Imper ij tf t erra- 
tum ipfiut Regni , tf fuper Regno Sicilix Duca- 
cos Apulix , 6c Principatus Capux , Cf fuper 
quibufeumque allls vider in t % feu mai or pars eo- 
rum vident expedlre , tf ad exeiphndum tf tx- 
ceptandum omnia Coüegia , Edifias , Cf fpeeia- 
les perfonos Etelefiaflitas tf f reculâtes , tf ad fa- 
cknduva eifdem Dominit Imp.ratorl tf Régi , Cf 
ad rrtiphadmtn tf fiïpulandum ab els uofiro tf 
Commuais uofiri Venetorum nomine emnes tf 
finguLu comocoiiaœs , promifitues , obfigathues t 
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& fais , peenam if panai promlttenium if fii- 
pu andum , quai if que in predidit , pro pre- 
didu , if cirta pre Aida , vel aliquod predido- 
rum , if du a ta que vider int , vrl m*lor part 
torum vider it txptdirc : Et ad preflandum if 
rtcipltadam iuramentum if fur ameuta de atten- 
dtndit if obferuandu , O facend.i attendi , if 
obftruari , omnibu, (y finguli, que per predidot 
S jadis»! if Procuratorei , t>. / mi totem partent eo- 
rum promiffa if filpulata fuerint , ir ad omnla 
alfa fat U a Je , if rttlpUnd* que in predillit 
if tire a pr édifia , vtl ahquid pradtdorum vi- 
debitur expédiée , etiamfi m*ndatum txigant fpe- 
tiale . Rromitttntet Pau lu noflro Notarié Infra- 
firipto récipient i if fiipulanti pro pedidu Do- 
mmlt Imper atore if Re,e, if emnibut , it fin- 
gulu quorum imertfi , if intrrejfe pofftt , Not 
if difium Commune noflrum firmum it ratum ba- 
ttre , t encre, if obferuare omne id , if quidquid 
per predidot Syndicat if Procuraiorei , vel me- 
iorem panent eorum fadum fuerit , if non con- 
trju. nhe fub obligation! boatrum naflri Commu- 
ait ■ Ad cuiut rel me mariant ir eautelam pré- 
féra pualicum Infitumenium manu Pauli Ducal il 
aule nopre Notarlj fier I iu.fimut Bulla nofira 
plu il bea eommunltum ■ Anno I) oui! ni MCCLXXX. 
Jud.é J. viij . die xxViij. Afrril. in Ducali nofiro 
Palatlo , prefemibut Domino loanne GrifTono , 
Marino Valarcflo, Nicolao de Canali, Petro 
Barbarico, Nicolao Quirino , if Iacobo Theu- 
pulo Confiliarlh , R.flichino Benetendi , Re- 
roardo quoudam Ohonis , if Martino Raui- 
gnano Ducali i aule Scrlbii teflibui , if a/ih ■ Et 
ego Pa .lus Bcraidi Ntrariut Ducalii aule Vent- 
torum Scrtba de mandata ptedidl Déniai Du- 
Ht , if rogatu Cotfilij, firlpfi , pub lie oui . In 
Cuiut rel tefitmonl'.m pr -Uni Inflrum.ntum ad 
ptecet if rrquifitionem didorum Imiteraient ir 
Régit A-abnJaiorum per me iefr.tfiiip um Mar- 
Cii.n Siootuin Not tTinm in ; ubllt m fo mtm te- 
daflum , ptefitt luîmes Danduln eÿ lacobus 
TilC ipulo Amb iffm et penientibw fuit figiUit 
eert n munierunt . A'I m ,'pud Vrbcin veterem 
pre entibm VtH-.rabllibui vint Magifirit Berar- 
da UC Neipol. , Angelo de Vibc Aîwaru», 
Petro Je Tne^iv» Co’tcSoee , Guilicl.no de Pu- 
liaco Arcbidi non» in tccUfia Cenomantnfi , G n- 
liclmo de Mi ii o Decano Ecclefie S ■ Animi 
Aurelianenfit , Leonardo Primicerlo , if Tbo* 
nulin Pino Ca»onkit Cafiell . Cappelianh Demi- 
ni Pape , Nobiiibut viril Bcrtrando D« mino 
Bauci Gimite Auellini . Petro Comité Con- 
razaui, Leonardo Cancellark» Achaîz , Lo.io* 
uico de Roeriis, Magiflrii ratiinahbui eiufdem 
Domlnl Régit , Maglflro Raynaldo Cance/larit 
tlu)dem Im^eratorlt , M'ione de Gd.ithas , 
Pliilippo de Laucna Militibus Confiliarin , if 
famUiaribni prefati demi ni Régir , if Magifiro 
Pau lu Berardi Notarié Duc allt aul.e Venctoium 
Scrlba , if pluribttt alilt ad hoc votath if roga- 
th tefiibut. Ego Marcus S>bo (0 Impérial I auto- 
ritate Notariut i; Ducat it aule Venccorum Sçrl- 
b.i prediBis omnibut interfui , if rogatut fcripfi , 
ou figno meo fuite roboroui . 


Traiteé extrait d* en Reglftre du Tr^for des 
Edit. Per if. Chartes du Roy , dont l'original eft en la 
p ’g* }*• Laiette , Empereurs de Conftantinoplc , N. j» 

1 2. 2 1 f N nemine Dominl naflri l efu Cbrifli , Amen . 

1 Anna Netluitatlt eiufdem MCCLXXX! die 
Jouit l>J- menfii lullj , ix IndlB. Pontificat ut do- 
tnini Martini PP. IV. anno j. patent vniuerfit 
per hoc pub! cum I nftiumentum , quod inter ex- 
ctllentei Principe t Domlnot Dcigtatia Philippum 
in Chrift i fidelilGmum Imperatorcm , Roma- 
ni x MaJeratorem , femper AuguAum , & Ka* 
roi >m Rcgem Hierufalem , Sicilix , Ducatus 
Apuli* 9c Princlparns Capux - Almx vrbls 
Qtvjf' de Ville-Berd . 


Senatorem, Prlnclpem Achais , Andegauix, 
Prouincix , Forcalquerij & Tornodori Cocnl- 
tem , per Je ipfot ex parte vne , if marnifium 
V/rum Dommum Ioannem Dandulo D. G. Ve- 
netorum Dalmatix arque Chroacix Durent t 
Dominum quartz parus Sc diroidiz totius lin- 
penj Romani*, & Commune Venecoium per 
Nobiletac fapiemei v.toj Ioanneir-Cancm Dan- 
dulo , Cf lacobum Theupulo Ambafatoret , Syn- 
dic ot , Adore t , Procurai oret , 6' Nuntiot î péda- 
la juot babentet ad boe fi jficlen it fpeciale man- 
datutn ex altéra , fie aSum tfl , 6r expreffi- con- 
uentum de Galtii it TeriJii mitrendu it ttnen- 
du I/o mari per feptem menf'et in anno vfque ad 
Hlud tempui quo fiel per ipfot pjjJ’giom tn Ro- 
nuniain contra Palzol.iguir C" ahot qui tentni 
if eiiupar.t hnperiuin Roman.* , ficut ccnucntum 
tfl inter eot ■ vide/ cct , quod placet eifdem Do- 
minit lmpeteitri if R.gi , if Duci ir Commuai 
Venecoium , concordant , it voluai quod idem 
Dux if Contnune Venetorum dtbe-nt ormare 
quiadeelm gafeat , if ipfi Imper attt if Rex allât 
quinduim if dteem Tiiidat , la quibut decem Te- 
ridis babtant ipfi Imper attr if Rex area trecen - 
toi tqutt , if ticcentoj homme t ad arma , quia 
la tali exeicitu non tfl necejfe babt'e nifi brui- 
ne t ad arma, if quod ornai* pr* Aida vafa fine 
if ejfe debeant apui infulam Corphou in Re- 
fendit menfit Maij primo futur i ad faciendam 
guerram , if damnificanJum Palcologum , & 
al lot qui occupant , if dcllxent occupât um Impe- 
rium Romaniz , if bec omnla prefati do . tni 
Imper attr if Rex pro fe if b.eredibut ir fucctffe- 
ribut fuit predtflii loanni if Iacobo Ambaxle- 
toribut , Sjndlclt , Adoribui , Procueateribut , if 
Nuntiii prediBi Duc h ir Commuait Venetorum 
torum nomme recipientet folemni flipu/atione pro- 
miferunt , pltne , intégré if Imtiolabilitcr , prout 
ad toi pertlnet , f. terre if impiété ■ Diilt quoqut 
loanncs Cr lacobus Ambaxi itoret , Syndici , Ado- 
re t, Procurât or et . ir Nuxtlj Dueit i? Commuait 
Venetorum fimiflter eifdem Imptratori it Reri 
pro fe if fuit beredibut ir fmtcrfforibut folemni 
fl Ipalxtione premifeiuat premiff. ’i omnla if fingu- 
la quattnui ad ipfot nomme didorum Durit if 
Commuait , ipfojque Ducem it Commune Vene- 
torum pertinent , pltne , intégré , if iauieJapih- 
ttr factrt if adimpltre , at t cadet e ac et tant obfer- 
Uare , it quod didut Dux ficut Inter partet adum 
tf conuentum efl , confilio ir confenju Maiorlt Cf 
Mlnorir Confilij Venetorum requifito if obtento, 
bec omnie rahfiablt, acceptabit , ir folemni fli- 
pulatione promit! et , fit ac fuccejforet Juot in Du - 
Catu , if Commune Venetorum prediBa omnla 
if fingula quantum ad eot ptrtintt , p'ene , inté- 
gré . if inuiolabi/iter factrt if implert , if quod 
in Inflrumemum fuptr boe coram eodem Duce con- 
fie te ado , idem Dux fuom faciet plumbeam B I- 
la in apponi , ficut idem Domint Imper ator if Rex 
ia Inflrumento prefenti coram eit eonfedo fua 
cerea fgllla fecerunt apponi ■ In euiui rel teftimo- 
nium preftm laflrumentum ad ptecet if requi- 
fitionem predidorum Imperaterh ir Régit , if Am- 
buxlatorum per me infraferiptum Marcum Sibo- 
to Notarium In publ.cam fermant rtd.tdum pre- 
fat l Do-nini Imptrator Rex if Ambaxljtorei pen- 
de ni lu m figl/lorum fuorum feeerunt appenfionibut 
eommuniri . Adum apud Vrbem veterem pre- 
fent-b. venerabtllbui Domina Ab bâte Monafte- 
rij Caflincnfis , D. Lcon.rdo Ptimiccrio if 
Thomafio Pino Canonic. Cailellan. Milo do 
Galathas , Philippo de Lauena Ml/ltibut ir fa- 
mUiaribus dlBl D ■ Régit , Magifiro Paulo Be- 
rardi Notarié Ducalit aule Venetorum Scriba , 
if pluribut aliit ad bot vocatif if rogatit ttfii- 
but . Ego Marcus Siboto lmp. autoritate Nota- 
rtui ir DuealU Aule Venet- Scriba predidit omni- 
but interfui , i; ta rogatut fcripfi, ac figno me% 
Mito roboraui . 
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mj.f p ar if. Extrait sla Reglfirt du Trifor dn Charte s 
du ktf , cité XLtX. 

12.81 T N Dei Kem ‘ ne 1 Àmt * • Nos Joannes D'indu- 
* X loD-G* Venetiarum Dalmati* atqucChroa- 
Aupuft. ci x Dux , Dominos quart* partis À dmiidiz 
totius Impcrif Romani* , prafentl 1 publia ln~ 
firvmentl tenore recognofcimus (y j aie mur per no- 
biles & Capte aies vires loannem Gancm Dan- 
dulo Cr lacobum Thrupulo Ambaffatorts , Jji»- 
dscos , AÜcres , Cr K Un lias fpecialts nofiros aBa , 
faBa , Iniia concordat* , contraBa , promiff* , 
taras* , Cr obllgata effe tmula in Roman, curia 
apud Vrbem veterem coram Serensfimis Printi- 
plbus Démisses D- G. Phllippo f.dcliflimo in 
Cbriflo Imperatore , Romani* Modcratore 
femper Aoguilo, Cf Carolo Rcge Hierufalem, 
Sicilias, Ducatus Apuli* , Sc Principatus Ca- 
pu* , alm* vrbis Seaatorc , Principe Achai*, 
Andegaui* , Prouinciz , Forcalcherij & Tor- 
nodori Comité , Cr tum ch ac ipfis prout pie- 
nias txplicatur In quodam Ir.firumento public 0 
tonftQo manu Marci Siboti Imper sali ont bar I tâ- 
te Notarlj . Cr Ducalis aima nefira Vcnet- S cri- 
ha pradsBoruns Ioannis Cf lacobi Amb*ff*to- 
ru m , Cr Procuratorum noflrorum pende sst s bus mu- 
nit» faillit , eifdcm Domlnii hnperatori tt Régi 
per eofdem Procurattrcs nofiros exblbho quadru- 
plant» , faeiente de quodam alio fiel etnfimili In- 
firamento , eifdtm Amb.vJLiteribus 6* Procuratorl- 
bus nofiris pro parte nofira ptr ipfos Imper atostm 
Cr Rerem exblbito quadruplicaf» confeBo manu 
Magifiri Ioannis de Capoa publia Notarlj bul- 
lis aureis pradlBorum Imper nier h Cr Regts but- 
tai» txpnffam Cr plenariam mtntiontm . cuiut In- 
firumenti per pradiSum Marcum eonfeBl ténor 
de verboad verbum tnlit tfi : In nomine Do- 
mini noftri I. O Amen . anno Natiuicatis eiuf- 
dem mcclxxxi. die louis , tertio mentis Iulij 
non* Indiû- ÔCC • W fupra vfque ad verbum , 
Roboraui . 

Net i toque prafatui Dux Vcnetorum ad re- 
quifitionem faüam nobis per v*s , Magifier Ray- 
naldc de Vilianoua CanctUarit diài lmperato- 
rls , Cr Philippe de Lauena Domine Cerr* , 
Mlles , Confillarie Cr famillarh eiufdem Regis , 
ipforumque Imper at or h lit Regis Proeuratores , 
procurât or! » nomine , C T pro parte ipforum , l'#- 
blfque prafentibut , pradiB a ornai a es fin gui a per 
eofdem Arnbaffatores , Syndic os , ABorts , Procu- 
rai or es C t Nunths no fit os coram elCdem Domlnis 
Imperatore Cr Regt , ae cura eli Cr ipfit in Ro- 
man a curl* apud Vrbem veterem a3a , f*B* , 
istita , concordat a , contrat* , promiff * , iurata , 
Cr ebligata , prout explieantur pleaius Cr narran- 
tur In fuprafcrtplo tenort Ipfius Infirstmensi In pn- 
hlicum letil , Cr i» llnguam Latl/tam vulgarlttr 
explan st! coram nobis , noftroque Minorl CT Mo- 
tor i Confiho more folito , fono campatta tir voce 
pr aconit folemtilter eongregato , inprafrml*T»n- 
ti Notxrij C t tefiium fubfcriptotum ad bac fpe- 
elaliter voeotorum Cr rogatorum , de Ipforum Con- 
filiorum Miner// Cr Malorlt requifitorum , C r ob- 
lento confilio Cr confeafu , Ipfaque Confit la Minut 
Cf Haius vi u nobifeum nomine Cr vice noffra , 
Cr Comtmunis aofirl Venctorum ratifie ante s C 1 
acceptante t , ac rata , grata , Cr accepta habtntet * 
volrntcfque Ipfa prout nos contingunt facere to- 
tal uer y Cr Implere folemtü fiipulalione promit 1 1- 
mus xrobls prafatls Magifiro Ravnaldo Caneel - 
tari» eiufdem Imtstraturh , Cr Pnilippo de La- 
uena Milltl Confllarlo Cf famlliarl eiufdem Ré- 
git ProcuratoTlbut Cf procuratorlo nomine , Cr pr» 
parte ipforum Cr ipfit domlnis Imptratori & Re- 

) 'jper nos ac tlbi Tanto Notarl» , tamquam per- 
ona publlca , Vice , nomine , Cr pro porte ipfo- 
rum Imperatoris C t Régis C 1 omnium quorum In - 
urefi , Cr interejfe poffet , potefl Cr pot cris , légi- 


timé fi ipul antibus y Cf nlbllo minut taëh eorph- 
rainer {ocro faufils Euaagehis iuramus qttod NU 
tt ptajatum Commune Vcneiorum ornsies tt fin- 
guljs pr assit fias obltgatsones Cr iur amène* , con- 
diiionei , tenue aliènes , paüa , modos , tr for- 
mas , ac omni* Cr fin-ula qua in ipfo tr feenn- 
dum quod in ipfo Infirumcnto per cundem Mar- 
cum Notas tum y fient ptadiilwn tfi , confeflo t 
eoiitmdemque Ioannis tr lacobi Ambafiatorum t 
iyndicorusn , Cr 1‘rocnratorum nefiromm pendent! - 
but muniso faillis per Ipforum esfdtmque Lape- 
ra: or i Cr Regt , ficus pr a* situas tfi , dupllcato ex- 
hiba» contsnetur , plans fachmus , Integrallter 
adtmpltbimus y Cr inuiolabiliter ex nunc tr in an L 
tt* el'i'cruabimuj , nec m aliqno per nos vel altos 
tentabimus contra facere , vel ventre , Cr inftper 
fie ut pes eofdem Ambaffatorts Cr iyndicos nofirot 
eifdnu Dornlnlt Imptratori Cr Regjpromtffum ex- * *** 
tltlt y prafentl Infirumcnto per Tantum infra- 
feriptum Notarium , ad precet Cf rtquifitiontm 
no fi ram , nofirique prafatl Minorls Cr Ma loris 
Confit >j , ntenost Cr nofirorum Procuratorum pra- 
diflorum Imperatoris Cr Regis in publicam for- 
mam ttdaSo ad petitionem nofiram pendent! 

Bulla Aurca iujfimut Cr fecimus communlrl . Ds- 
tum Cr aÜum In Ducall noftro Ventt . Palatin % 
cnrrtnte anno ab Incarn ■ Dosa- N- 1 C- MCCLXXXI. 
tntnfis Aug. die Ij • Intrante Indiff. ix. prafentb 
but nobilibus , Cr faplenttbvi virit Marino de 
Molmo , Nicolao ralerio, Nicolao Q/irino, 

Mario Superantio. Meneto Mlchaelc , cr Mar- 
co Baiilto , Confiliarlh Inclyll Demlni Duels, 

Thoma Primarino, Andrea * Scolardi , CrMa- **I.S C OTtz- 
rino Georglo Capstlbus de ffiuadraginta , Mari- t0jtlf / Scor- 
no Mauroceno Comice Obleci , Marino Gcor- 
gio Comité Curzolo , Mario Michaele Comi- 
té Arbcnfi , cr Gabride Michaele Comité Ia- 
drz , Andrea de Molino , Cr Marco Corniro 
Aduxatoribut Commuais , Iacobo Georgio , Pc- 
tro Qulrlno , Ioanne Storlado , Cr Leonardo 
Venerio Procuratoribut B. Marci , Marino Su- 
perantio , Cr Paulo Zannc Patronls Arftnacus y 
Rcuercndit vires Philippo Nicola Cape! la no San- 
8i Marci , CT Nicolao Dolphin j Arcbidiacono 
Gr ad en fi , Mtgiflro Raynaldo Canctllario Scre - 
nifitmi Imperatoris Philippi , Cr Ph.lippo de La- 
uena Domino Cerr* Milite , Cr plurlbus allis 
ad boc votât Is Cf rogatis . Scc- Et ego Tantus 
Notarial Cr Duealit Assla i'enet. Canc:ll*riut bis 
omnibus interfui , Cr de massdato inrliti Duels 
Vtnet. Cr rogatu Msnoris Cr Msiorh Confia) ea 
in publicam Jormam redegl C T appt n font mti figni 
folitl roboraui. 

Suit apres la ratification du fécond Traité fait 
ledit iour 3 . Iuillet 1181. à Oruieto , donc 
coppic cft cy-Jt-flus , par le Duc de Venl- 
fe, où fouicriuent les mcfmes perfonnci qu* 
en cette ratification , n’ y ayant autre dif- 
férence finon qu’elle efl rédigée par Marc 
Siboco Notaire Impérial & de la Républi- 
que de Venife. 

Extrait du Regiftre du Tréfor des Chartes dn 
Roy • cotté XI IX- St de la Laierte ; Con- 
trats de Mariage des Grands, N ■ 5 J- 

N nomine Del Saluatorit aterni , Amen. An- \ LJA, 
no Incarnat, thu MCCXCIV. die xilj. menfis 
Madij , Vij IndiB. in prafentia Notât i) t T te- 
fi htm Jubferipiorum % Nos Carolus Second us Dci 
gracia Rex Hierufalem, Skillx , Ducatus A- 

Ï uliz, Bc Principatus Capux, Prouincix , Sc 
orcaiqucrij Cornes, prafentl feripto pablsco ne- 
tum focimUt , decloramus , Cr atteflamur aperte , 
quod quia tgregla Domlcella Catharma boita me- 
rneria Domlnl Philippi Imperatoris Confiant!- 
nopolitani fi lia , Imperatrix Conflantinopolira- 
na méprit n»ftru chossffim* , pofita in procitsBa 
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ttlmh tundl in Franciam pra ma nu tnt k m t 
gubernatione , df eanfitruatiane terr.r fuo , qUam 
in illis partibu i obtint i , quo In fut abfientia in 
* (*fil * confia p rdltionh <3 duapidatianh extitii , ton- 
fi titrant prauidere phaina damna , expenfiat in- 
humerai , g'sues inimleiilat quai elar o mena- 
nt Rex intlittu Dommus pater nafier , auui fiuui 
mater nui , df N»' in affumptione <3 projeeutiane 
rtegati) Imper i / Roman»*, pro relntegrailaue Cf 
récupérât i ont eiufdem Imperij , in fipceiale fiubfi- 
diumtT fauartm ban* memort o Do./.lnorum Bal- 
duini oui fui paierai df eiufdem Philippi Impe- 
ratorum Cunilanrinopolitanorum , patenter tr 
éntrofie fiubiuimut , penfians enam quad apud tum- 
dtm Daminum pattern noflrum , df Noe , fient dl- 
leâo filin , in damo propria e a lit il amabillter 
t duc ai o , H pra bit tam arduls gratifiant Jerul- 
tiii nabit allquod rtpendium exhibe tel , naa vl % 
non met u , are aliqua bianda (tduHtent fieduBa , 
fitd b'»a fin a df gratuits voluntate nabit profien- 
tlbus & fiipulantibui pra nabii df nefirh boredi- 
bus per fiafemntm ftipulationem ptamifit pra fit (3 
amnibiti quorum ex parte fixa Interefl ad pro- 
fitas % vel initrtffie patent ; Quod tpta rmili mibet 
fine fipteiali df exprtffia btnepheito dr ajfenfu no- 
fira, ne breredum nafirarum fuectdenttmm la Ré- 
gna nofiro Sttilio , maxime eum bac crtdai noflra 
prociput intereffie ad boc de petfona , cui matri- 
mtnlalittr luxta noflrum benepUatum canlunga- 
Edir. Parlfi tur ^ & nafirh boredibus fiattar Cf profi- 

f J £- iS- dlum versfimiJiier proue aire v.ilcani , (3 ne nu- 
bea.it farte altcui impotent i ad profceutlonem pro- 
taSi negatlj Imperij Romani* , Nai <3 nofiri 
bortdet rtmantremut grsuius oneroti elrea pro- 
fiecutianem tamdem , ad quant eldern laper atri- 
tl nrpti nofiro eoauentianibui certli afirtngimir . 
Confide rat loue ttiam habita , quad eadem neptit 
noflra ex fragliltate fixai df Imbtelllltate eeta- 
tis , ex aliqua perfuafiont taxfilii paffiet Hubert ptr- 
fon* alieui , nobh (3 nofirh boredibus importu- 
na • Qu*d fi farte eadem laper atrix fine btnepls- 
eito df affienfiu nejtra , (3 boredum nafirarum , con- 
tra preediBam fiuaat fllpulatloncm , premifionem , 
Cf c anuenlionem ram eantlngeret Hubert , Nor pro- 
fente t (3 fiipulautei pra nobh <3 nafirh b or edi- 
bus ab omnibut fiipulaiionibui , partit , fisc r amen- 
lis , (3 obhgationibui qulbuficumque , quibus tam 
namine profati Do mm) pair h nofiri , quam no- 
fira obllgatl fumai eldem ad recuperatlonem diBi 
Imperij Romanio , ex eanutnilanibui initie inter 
profatum Daminum pattern noflrum Cf prodiBos 
Imperataret auum df pairtm fiiat , prodtSa na- 
mine patrl nofiro promiffia dr conuexta fuerunt de 
babenda per ipfium Deminum pat rem noflrum Cr 
bouder fiuor certa parte acqurrendarum >n ipfa 
Imperia Romani*, nallo modo texean ur , led 
fini txindt per Nat (3 bouda nafirat abfiolutl 
(3 perpétua quitatl . Verum quia profatut demi- 
nus pater nofier in sjfiumpitane Cr prafiecutiane di- 
Bi negatij multos graues (3 quafi innumtras feeit 
exoenfias , ae prodiBot importera awum <3 pa- 
ttern Ipfius neptit nofiro in terra noflra recepit , 
ti bonorlfieauit exlntle , mal ofique magnai fium- 
ptui pra earum vit a <3 bononiicatlone fubluit , 
Feadum Priocipatu* Achai* & More* , at ta- 
tam terrant quam tenait feu tenue de bai t a pro- 
diéiis Imper otorlbui poren-ibui diBo nepth na- 
firo 6 r ipfa Imperia , Guillermus de Villa- 
Hardulnl Princepi Achai* & More*, a t Im- 
perialim (3 quolibet alla lues quotumque babue- 
runr , fieu babtre potuerum , ont eh eompetierunt , 
vel petuerunt quequo modo compacte in feudo , 
prlnclpxh 1 , ér terra prodiBa , ntt non to'am ter- 
ram quam Mtchaliduï l>fpntiis dotis fin que - 
cnmque alla tltnla dédit , tr.ididit , dr tanceffi’ Éle- 
nz fiiio fuo rellBo quandom Mmfredi Princi- 
pis Tarentini , <3 quam idem Manfredui , (3 

Î undim Philippus Elchinardus , qui fie pro dl- 
I Regnl ntfiri Slclllo dmmirata gtrrbat , dum 


v Usèrent tenuerunt , omnefique infttl.it ad dïBum 
Imperium extra B.irca-n Auidi pertmentei , e*Ci- 
ptit qu • tuer , videlieet Methelina , Samo Aneo , 

<3 ChiO, quai Itdem Imper atorei ipfii eeiumqur 
fucteffenbUt , & eldem bnpcrio re; murant ; net non 
feudum , bomaglum , fieu v^ffollagium Del pote 
(3 bo-edum fiuorum . qao idem Dclpotus prodi- 
Ba Domina patrl noflra per Je & fixai fiucuffern. 
dignofieitur fummifîjfc , cenctffii per prodiBoi Im - 
peratores profita Domina part nafira , ir lu rum 
per Ipfai granfico conj enfin nam lata , penei nos 
Cf b are du noflroi bure , txpedltt & fimplkher ae 
fine alleu lui condliianh , vel expeBationh euentu , 
ai mbundatiorem cautelam perpétua tf irreuacabi- 
littr volait remontre • Et quia nu pr opter guer- 
ro diffidium , quoi in codent R.gne noflra Ski- 
llo notarié fremuit , 6f precipue propter rapcia - 
nem nefir.im , <3 allai occupât ones <3 initie jt le- 
nts Innumcrai , deffendendo caufiam nofiro itifih 
lia , <3 be liant retende f.mfto m.uri. keelefio , 
pTefecutiouem diBi negotij Imperij Romani* ne- 
quruimui ficere infra tempera In canuenrionibut 
prodiBh exprefa , ae miner otas pro diBo ne- 
pth nofiro bue vfque elrea prafeeuttenem diSl 
negotij dore fubftdtum , ad quad Info tenetur ex 
ipji: canue m ienibut commode non termifir : volait 
eadem neptit noflra quod profita elspfa tempo- 
ra ad mer.sm vel negleBum nabit vel boredtbus 
nafirh nulle modo imputentur , MC allqutm pa- 
nam in eonuentlonlbut ipfit annexim net vel ho- 
redet nofiri propter profatam mersnn vel negle- 
Bum i mut re te debeamu < , fie J fi quam vel fi qiut 
Innirriffiemut fortage , eadem Imper atrix ab lie 
net abfolult , <3 efficieirtr Volait non te net I . Et 
ipfa ttiam ver/a vke prapier prodtBum lapfinm 
ttmparh ad nal/am eulpam vel prnim in eon- 
uentianibut ipfit In exram ahquarenui t.nr stur . 
Tempera ttiam quo carrent d nce Ibit In Fran- 
Clâm , II/ le morabhur , <3 ad p.ittei Ipfiat reutf* 
tetur ab Inde , ad nul/um negleBum V<l maram 
cires prafecutlanem diBi negotij Imperij Roma- 
nis nabit , nonobQantlbut terminh in eonuentlo- 
nibut ipfis exprefiir , nec nabit nee nafirh bore • 
dibur , net tidtm ntpti nofiro - Etiam vo.'imsat , 

& fpeeislker exprimlmui im-jut tri .nonabflantt 
termina ordinata eum Domina Rege Ffancorum , 
quod eadem nepth noflra infra annum redire: in 
regnum noflrum , feilket fupradlBum ■ Quo qui- 
dem Imptratrix renuntiauit amni t rum anxillo p.tg. jg. 
Cr bénéficia Iurh Canonkl dp Ciuihi , df fpecia- 
liter legi quo prohiba vldunatem indttei , ntlnt 
v) uitatls fpecles ex protaBa eornentlone de non 
nmbendo fine con,enfiu nofiro d t boredam nofiro- 
rum fibi fortaffu videri poffis IndiBa , per quo 
Contra nrodlSa , vel prodiBorum aliquod pofltt 
quaquomodo venire , 6f Not de promlfii- omni- 
bus , vt perleguntur , ttnrndh & obftruandlt , fir- 
miter per nas <3 Per nef ms botedes per loan- 
nem Pepinum de kariilo MiJhem MagnoCurio 
nofiro blagifirum R tionalem dileSum Canfilla- 
nam , famtlijrtm df fidelcm noflrum corpar.sle 
in anima nafira oroftari fetlmut ad JanBa Del 
Euangefia iursmentum . In quorum omnium tffih 
monium (3 prodiBo Imperatrkis , ae boredum 
fiuorum cautelam projens publkum Infi’umtntum 
per manu/ infraficrlpti Tafini Notarlj txindt fie- 
ri iufltmui figlUorum nafirt , prodiBo lmpcratrl- 
Cis , dr fiubjcriptorum teftium xaptnfion.bus robo- 
ratum. ABum Ncapoli proftntinus Venerabilitf 
Rtllgiafa vira Fratrt Ioanne Abbatc S. Ger- 
mani de Prati* iuxta Panfios , Sicphano de 
Zanllliflro , df Philippo de Galaihas MUiiibus 
Nuntlls lllufirls Régit Praneorum cariffitmi confia- 
brin! nofiri , nec non Penerabdibui Palrlbut Phi- 
lippo Dei gratia Neapolirano Archieplfcopo, 
df Adam de Dufliaco Cufamlno efedo Cas- 
tellarla , ae virh nablJibus Ioanne de Monte- 
for ti SquÜlacij «ScMontii Scaucnil Comité Ca- 
mersrit , Raynaldo de AuellU Ammlrato , df 
c Îi) 



iî. RECVEIL DE DIVERSES CARTES 

BJrtholomsro de Capua Protonetor/o Regnl ko - rum conftrtnda compendia rat U ratlonalh aflrln- 

fiel Utilité , Cf Mainte Cuti* najirtc Rat ion ali , rit . Hulut itaque eonfiderationli tnjiliBu Phi- 

Hugone diûo Rulo de Soliaco , Petro de In- Tippo nato » ofiro c barium» Prmcpi Tuent ino, 

fola, Cf Lodouico dejRoer , ne Machso de A- Cf fuit bxredibus vtriufque fextts car [uo cor pore 

dria , te prxdiBo loanne Pépin o Magna Curia légitimé defcendentibui , nath iam % O eiiamna- 

ncflrx Magiflrlt Rationahbus , dlIeBli Conflit- fatutit , totam terram , rmnci fuperloritatei , ko- 

riit , famlllaribus , Cf fide/ibus aoflrit tefiibus ad merci , dignitaire , imrifdiSionti , fidelitstes , fer- 

bac vocal il Cf rogetij , Cf pluribui aliit . Et r;l uitia , Cf prxflaiiones bomajierum, oc lui a qux- 

TafTurus de Capua publiait Apofiolicx ledit au- cumq ut , Cf aBlonet qux nobh in Principatu A- 

teritate Notartut , qui vue cum prxnominatis te- chais, Oucacu Athenarum, Regnu Albanie , 

fiibut , pradiBii omnibui Cf fngullt in pr.rfenti Prouinci* Blachi* , me in enter U tecii Imperij 

lnflrumento content is vecaïui i tuer fui , ta çmnia feupartium Romanis, tnm in terra frma , qu-im 

ail mandatant Cf reqvifitlonem prxdiBorum Me- in infulit , ex quacumqnt enufa , iure , vel titu- 

gU Cf Imper atricii manu me a fcrlpfi Cf publiée- lo nobis nunc competunt , Cf poffent competere im 

ai, meoque confuete figno fignaui , anno , menfe % futuntm , qux videhett de demanio in dnruo- 

dle , Cf IndiB. prxdlBii . uium , Cr fus ferait I» in ferul/ium coitetdl- 

muj Cf donamtu in feudum : Cedeutei fibi em 
Entrait de /' original gardé au Tréfor de J Chartes enufa tadem iura Cf aB louer omnei nobh corn- 

du Rof , Laiette , Defpenfet des peteatei Cf compttitarns quomodoJibet in prxmlf- 

Mariage dei Rojt , N. to- fa , Cf ip/nr» i» /«» Procuratorem im rem Juam 

per prxfeni priullegium fademei , de patetnx 
"DOniFACIVS Epifcopus fcruuj feruorutn cbaritaiit affeêiu , Cf gratin fpeclnli . Un quidem 

**"4' X) Del , cariflïmo in Chrifto filio Philippe» quod prxfatut Prineeps , Cf prxdiBl hsredeiful 

Régi Franc;* llluûfi , Salutem Cf Apofiolicam prxdiBam trrram , fuper >»<i: aies , honores , di- 

beaediBiontm . Poflquam diulna miferatio nos ad gnltatet , iuri fdiBiones , fiJentates . feruitin , bo~ 
apUem Summi Apojfolatui ajfumpfic , fermentions maglorum prxjlationet , ne iura nooit , Cf fub no- 

curauimui fiudiii , Cf indefcju fojlicltudinlbui U- bit nqjlrifqut im Regno Siciliz bccrcdioui Cf fuc « 

borate vt Cntbolki Principes otbis tertre ad in- etjforitmi tentant Cf poij-.denml : Nejque ne prredl- 

Ulcem diftdentoi ad paeis ne tranquillitatii rom- Bot bnredes Cf fucce, foret noflret in fuperioret Cf 

modn reduc amtur . Std cum inter nlin Prituipum dominât enindt recognofcnnt ; ne preinde feu Sa- 

Cf allorum ipfltt orbis feanda/a inter cariflmum mita de tribut colotib-s noble , diBifqme nofirlt 

in Cbriflo flium nojtrum C. Regcm Siciîi* U- Lerediimt Cf fuccefforibut Im reeognltisnem noflri 

lufrem , Cf qmondam Petrum olim Regcm Am- matant domimj , pojlquam omnium prxdiBorumo 

gonum , ne eo de prttfentl vlm fubtraBo , inter in totum , vel pro maiori parte fuennt poffrlfio- 

dileBot fllot Iacobum Cf Frcdcricum natos élus , mem adepti , txbibere aunh f ngulu teneamter • 

fuper Regno Sicili* fufeitata difeordia , Cf gra- Quem quidem nmmuum reditum Primceps ip e if 

min qurt comtigtrunt p-ricula menicm ns/3 ram cou- n ofi/l p<iefcn:la eonftitutut borna Cf gr.tthita vo- 

tinuis vexnuerumi angufiiis % laboeiofot deduxlmus lumtate fut pro fe diBifqme bar edi im fuit mobit 
dm ac noBes , mec nutum , infomnes , quod bine va Junior </ jacete obtulit , Cf p'omlfl . Pro qui - 

indc I irma pax , Cf plenn concordin cum tuo bc- but quidem terra , fuperj&tltatibui , botr-ribui , 

ncplocito prouenirent . Cum itaque inter extern digalintibut , lurlfJlBtonibus , fflclitntibui , ter» 
qux in buiufmodi pach Cf concordix mteruene- uitiit , Cf prxfoiionibui hom ■g-^rum , ac iuibus , 

ruM traBala , hoc expreffe fit habit um , prrtnijfio- Cf aBionibus , ht mm a dic/o Peine ipe bonutgium , 

ne oc luramcnto firmatnm , vt cari$ma im C/tri- Cf fidelltath défit x recepimui iuramemtum . In- 
fo fila C. Imperatrix 0>nilancinop<»licana Fre- tic fientes ru vident Principem modo prxdiBo per 

derico prxdiBo matrimoaialiter cotu/etur , prout Annulum nefirum prxfcntialittr de eifdem . In 

im nliii nofirit Lit ter il pt' vemernbilem frntrrm eumi rcl lejti/nonium Cf prxdiBo>um Principis t 

nofirum Ci Anicienlem Epifc*pum tlbl d in élis Cf bxrtdum élut cauttlnm mrxjenr priuifegium 

plenius poterie initier i , Cclfitudincm tuam requi- exinae fi.ri , Cf Aurea B-*lla Mtiefinih noflret 

ri mm Cf berrtamur attente , rcganui quatenw »:a- imprejfa tjporio iufimut communal : Allô confi- 

trimonium ipfum gratum gerens in attimo Cf ac- en ili fub pendrnti eiuÇdem btaiefiaiii figillo eeteo 

eeptum , prxfatam Imperatricern indieat tffiucl- eonceffo finuliter ad caatcLtm . ABam Aquilx , 

ter, Cf diligent lut exhortent , vt nofirts in bac anno Domint MCCXCIV. die xili. Augufi vij t 

parte bette flacitis fe coopter. Speramut quidem in IndiB. prafentibut ■ loanne de Pipino de B ■ ni* 

illo qui bonorum efl omnium élargit or , quod ex lo, Cf Matbso de Adria Magna Curix nofir m 

hoc eidem bnpnatrici fperatus bonor , Cf oprarui Magiftrli Rationalibus , ac Amcrico de Sug. Cf 

fruBus adutniet , idque eedetad laudem Del , Cf Guillermo de Ponclaco Miliiibus dtleBlt Confi- 

genrr aliter ad flatum pre petum populi Cbriflia - llarlit , familiaribns , Cf fidtlibut aoflelt , ac plu» 

mi . Dat. Anagnix ilj. Id • lui. Pontiflatui ne/ri ribut aliit . Datant veto Aocri* per mai.-ui Bar- 

cane primo. tholomai de Capua Miliiii Logotbetx Cf Vro- 

tonotari } Regni Sicilix , anno Domini MCCC1III, 

Scellé d* vn Seau de nls^mb , aucc les images die ix ■ OBcbr. iij. IndiB Regnorum nofiroiun i 

de S- Pierre & S- Paul , & de 1’ autre co- amno vigefimo féliciter , Amen . 

ftc ces mots Bonifatius PP* vm. 

Extrait de l’original gardé au Tréfor des Char- pag ^U 
Edit .Par if- Extrait du Reglfire du Tréfor des Chartes tes du Roy, Laiette, Empereurs 

P a £- J7- du lioj y cotté XLIJC. N. 4 . de Conftantinoplc , N. 11 . 

1 194* r* A *oi.vs Secundus D* G. Rex Hierafa- T TI fuut artieuli fui fequetutar contosdatl in- 1198 , 

^ V^l lem & Sicilix, Ducatus Apulix te Prin* O ter partes iitjrafcriptas fuper matrlmonio 

cipatus Capux, Prouincix Sc Forcalqucrij Co- quod traSatur inter Dommum iacobum primo- 

mes , vniurrfis prxftns priuilegium injpeBurit genitum illuftris Regis Maioric* <if lllaftrem 

prxfentibus Cf futurii . Lex naturx qux iu fe Dominant Katharinam Imperatricern Conllaii- 

feruari non pttuit , in fuo fimill per générât ionem , tinopolitanam & Dominam de Cortenaio. 

propaglnem rrferuauit * ld coque ad educationem Primo Cf princlpaliter quod impetrttur dJfpeu- 
ptolit Hat ur am Im prouocat , Cf parer.tum cba - fatio ledit Apoflolicx inter diBum Dominum Ia- 

rltas fitnanter inuitat , ex qu.bus efl eonfequtnt , cobum Cf diBan Dominant , de quorum mattl- 

anod fi ad bénéficia placlda no/irorum fidellum II- monio agltur . 

uer aillolis promptitude ntt attrabit , in libtro- lum , quod demum attenta difpenfatione prêt* 
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■diBo eo fi ituatur per Dominum Regrm dotali- 
tiurn eidem Domina quatuor mi U- ttbrar. Turon. 
ennui reditui ■ fuper villam Montifpclfuli > Cf 
tiui Baroniam . 

Item , quod fi diBur prlmogenltu: fuperuiuat 
pat ri fuo rtradiBo , fuccedat fi ficut primogenitut 
tr bar et pnnclpaili « Regno Maioruarum nun 
fuit i a fui ii , Co nita ibas Ceritanis & Rnflilio- 
ni* , Cf Banni, i Moatilpcffuli , falua proui/icne 
aliorum libenrum - 

Item . quod fi farte diBo patri , tidemque Ré- 
gi , dlS ut primogeaitui prx decedat reliBit hbe- 
rlt ex diBo matrimonlo filiabui vtkt vel plurlbui > 
fine ma feu! it , di Sim Rex tel fini fuccefj'or tenean- 
tur prouiderc vaicuique fiiiorum iofarum itt de- 
cem mil!, libror. lut an- paruorum . 

Item , quod fi diflui primageniitu patri fit » 
pnedecedat , reliBit ex diBo motrlmenio libéra 
ma failli , vite vel pluribui , foin Ve J peimlxih 
atm filiabut , babeant filj mxfntll Cf lïoeri lut ut 
ia partagium Cf bxreditjttm aui Montcmpeflu- 
lum mm lata élut B.irenia , pertiaeatiiJ ac la- 
evementis , octafieaibut excambiarum , fi qua fiè- 
rent de villa Cf Baronia pradiBit , la latum vel 
la parte n , Cf ali il iuramentii ta me/lorationi- 
bus quibutlibtt . Ule autem ex ipfit liber is qui re- 
manebit Dominât MontifpefluU , teneatur aliit 
liber ii fratribut Cf feroribut fuli preuidere , di- 
Bufque Rex tenebitur fitcerr ralere villam ta Ba- 
renlxM Montil'peffuli quiaque ntill . libr. Turon. 
aanui reditui . 

Item , quod la eafu fuper preximt , auxmdlu 
fupf'ftct frit dlBa Domina , Cf la dit! a Villa 
Montll'pcfïuli Cf Baronia perfifet oaui bu! tu do- 
talitij quatuor mil /• libr. d,ilus Rex Cf élut jue- 
teffbr pt me I pâlit tentbuntur preuidere fillabur Cf 
fililt ex bului matrlmonie in duebut mlllib libr. 
Tur ■ annul reditui ajfignandh , Cf in loch accom- 
modlt Comitatus RolTilionis : ht ditla Domina 
eerum mater de bonh fuit ait! ipfot libérât vjque 
ad eerum perftBam pubertatem quatuordecim an- 
aorum , recipiet tamea intérim pro fubfidio ali- 
ment or um diBum rednu n duo'um mil/ ■ libr. per 
diBum Regcm , vel elui fuccejforem , ajfigBandum . 
Cum autem ipfi liber! ad diîlsm pubertatem per- 
ue nerim , Vel etlam ante ipfam pubertatem , fi 
diHa Domina fecuado mtbet , éadem Domina tt- 
nebitur diBh liber h prouidere in alüt du obus 
milhb. libr. annul reditui , quem rtditum tant 
per dlBum Regtm , quam per diBam Domlaam , 
dino Cifu ajfignxndum , ipfi libtri perd ôtent quoul- 
que vtlltm Cf Baron!, un Montifpclfuli h obéré po- 
teruat fine onere dotalliij pradtBl 

Item , quod fi fequuto diBo matrimoaio diBut 
primogeniiui moretur ad pattern cum vx ort fua , 
Cf f.imilia , diBut Rex prouifionem dectater ei 
faeiet luxta fiotum vtriufque ; quod fi forte fithu 
ipfe non effet content ut prouifioae patrlt ftabltur 
fuper ipfa prouifioae ordinal ioal Serenijfimi Domi- 
tti Ph. Regis Franconien . 

hem , quod obtenta difpenfatloae prædiBa le- 
dit ApoSolic- Cf diBo dotalitio confiituto , llite- 
r if que fecuritatii fuper pramijfa omntbut per di - 
Su n Regem Maioricarum prafiitit , Cf conceflu , 
matrimonium contrahttut inter d ilium primogeni- 
tum , Cf diBam Dominant ad vfiu Cf eenfuetudl- 
nei Franche . 

H<e ; autem emnla in quantum diBte difpenfa- 
tlonit , Cf non aliter rata , Cf grata habuit Rex 
Maioricarum pradillui pro fe » prrmogenito , Cf 
bteredibut fuit preediBit , Cf \e datai um littéral 
competente i fuper eh promïfit in euemum difpea- 
fationit prtcdiBte • 

P r terni fit infuper récitatif , txpofith dJB<c Do- 
mince eoafenfu , eaicm Domina quod In eu.aium 
Edit. Tarif diche difpexfatienii , 6 1 non aliter complet il , 
par. jo. quam ex parte Regis Maionc- pradiBli , ipfa 
fuper preemjfu vcîuntatem diffl Domini Regis 
Francis fadet Cf complebU , ac ordinationem eiuf- 


dem , qua refpondit diBa Domina , prafintlbut 
Cf approtiantlbui diBo Domino Rcgc Francis Cf 
Domina loanna Dei gracia Franc- Sc Nauar- 
r* Regina, Domino R. Dixrc BirgunJis, Do- 
mino R Cornue Atrcbatcnfi Illufiri Domina . . 
filia Domini Reg s Francis Ht DuctiT» Bur> 
gundis .prafeniibui ttiam Reuerendh P a tribut 
Domino Ægidio Archicpii'copo Narbonenfi , Do- 
mino P bpJTcopo Tholon. Domino G- Ambia- 
neniî Epilcopo, anno Domini M- CC- LXXXXVIH* 
die Lunte pofl feftum S. Pmcentlj . 

Ea Domini Narbon. Tbo/on. Amb.an- articules 
if. oi claudl feeeruat Cf fignauerunt . 

Seellé d* en petit Seau de cire iaune aucc vn 
EfcufTon femc de fleurs de lys» 

Extrait d’vn Journal du T refor , de P an i joo- 
j- U.if y qui w*‘ « tfie communiqué par Aie*- 
fie ut de Vf on d' H.rouual Auditeur en la Cham- 
bre des Complet de Paris . 

D OMINVS KaROLVS frater Régit pro 
fubfidio vis Conflantinopolitans de dono 
Regh quadrag. mil/, libr- Tur. per Ioannem Nl- 
colai de Societate Amanatorum de Pifloria fit- 
per Regtm. 

Extrait du Tri for dei Chartei du Rof , 
Lalette , Courtenaj , N. j- 

V N I V E g S I s prafentet Littéral InfpeBurii , 
Ka’ertna Dei gratia Imperatrix Conflan- 
tinopokitana Salutem in Domino fempltcrnam . 
Notum ficlmui quod noi iurh nefiri rxtantei ad 
Intima dileBionis affeButi , Cf bonam valant a- 
tem . quam babalmui y Cf habemui ad perfonam 
excellent ifftmi vlrl Domini Karoli Germant 5e- 
Ttnifiimi Principh Philippi Dei gratia Fra-.cO- 
rum Regis Illullris , Valelïj , AÎençools, Car* 
noti & Andcgauie Comith , donjuimut Cf de- 
namut donatione irreuocablli jaBa Inter viuot ei- 
dem Domino Karolo tôt. un tttram no fl ram de Cor- 
tenayo, de Blacon , de Hellebck , & de Brc- 
uillcr , cum omcibut pertlnentlh dlBatum terra - 
rum , tenend.im Cf bxbendam oer eu m quxmdiu vl- 
tam duxerit in bumanit . I ta tamea quod fi Inter 
aot Ûf diBum Dominum Karolum contingat m.itrl- 
monrum ctlebrari , Cf beredtm feu hartdet ex Ipfo 
not babert contingat , bxret , feu baredtt iftfi pofl 
decefjum noftrum tenebunt Cf babebunt diBat ter- 
rât y quando ven triât ad irtatem. Et fi non fin t 
bteret . feu bartdet ex diBo Dom ■ Karolo Cf no- 
bhy diBut Dom- Karolus pradiBat terrât cum 
fuit pertlnentUt pofftdebit Cf babebh , quamdiu 
vitam duxerit cotpor.tlem , Cf pofl dial Dom. 
Karoli decejfum , diBa terne cum pertlnentlh ad 
not Cf bore Jet vel (u: (effares nofrot , ad quoi de 
iure , feu rat loue , debent venlre , libéré rturrten- 
tur ■ Donauimut etlam Cf donamut ob caufam prrt- 
diB.tm (idem Domino Karolo omne lut quo i bé- 
bé mut Cr babere pejfumut In Impcrio Conftan* 
tinop. Cr In Comitacu NamurcenG • lta tamen 
quoi fi Dom. Karolum fuperuiuere not contingat , 
omne lut diBorum Imper ij Cf Comitatut , ad no 
Cf baredet de corpott aofiro defceadenttt , Cf ad 
au Ilot aliot , libéré merteatur . Et fi accident 
not decedere fine b are de de eorpere nofiro defetn- 
dentt , not donauimtu , Cf donamut omne Htt prie- 
diBorum Imper i) Cf Comitatut prafato D- Ka- 
rolo Cf bxtedib. fuit , qui déf endent de Ipfo Cf 
bona memorix Domina Margareta quondam fi lia 
Regis Sicilis I Uufirlt , cedeniet . concèdent et , 
Dom ■ Karolo prxdiBo Cf in ipfum modo for- 
ma qui bu t fupra y iraatferentes omnia hua , nc~ 
m!r.,i Cf aBionet nobit cempetentia Cf compéten- 
te! in omnibus Cf fin gui h fuptadiBh- l‘r émit ten- 
ter bons fide , quod contra p/adiB.t vel aliquod 
preediBorum y non venlemut per not aui per altos 
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in futuntm , figillstm nofirum praftntib. nppa net- 
tes in robur & sefilmenium rei gefia rogantts V- 
lufiriffmum Principem Dominum Kegcm Fran- 
Eiit. Par if. clx pradiBum vt pramiffa confirmait dignctur . 
pat. 40. ABum apud Sar.élum Clodoaldum Parifiessfii Dite- 
eefis anno Dorninl 1 300. dit Sabatbl ante Purifi- 
eationene D. Maris FirglnlJ . 

Sec lé du Seau de l' Empire de Conitantino- 
ple. 

Extrait de T original gardé a* Triftr des Chartes 
du Roy, Laiette , Valoi* 11. N. 11. 

1 *0 r A Tom ceux qui ces Lettre* verront , Char- 
5 XX les fis de R et de F tante , Comte de Palets, 
d Alençon , de Chartres , tf d' Asilou , Saluz en 
noftre Seigneur . Comme nou* entendeln* d’ aler 
en I’ aide de P Eglife de Roume , & de très* 
haut Prince Charles par ta grâce de Dieu Roy 
de Sezllle noftre chier Seigneur , faichent cuit 
que fi toft comme les bezoïancs de ladite Egll- 
le de dudit Roy leront 6 V aide de Dieu en 
cftat que nous les puiffions en bonne manière 
Jeflicr, nous retournerons vers noftre trcs-chier 
Seigneur de frere Ph. par la grâce de Dieu Roy 
de France , fe il a befoign de nous , & pra- 
metons loyalment & en Bonne toy , que aous 
n'emprentfrons le voiage de CenflaatinoUe , fe 
ce n’eft par la rolenté , & 6 le confeil de 
noftre tres-chler Seigneur Bc frere deuant dit . 
Et fe il auenairque guere fourfift à icelui no- 
ftre tres-chier Seigneur de frere , ou que il euft 
meftierde nous pour la befoign. de fon Roiau- 
me, nous prametons à venir vers li après fon 
mandement le pluftoft que nous ponrrions en 
bonne maniéré pour faire fa volenté . En tef- 
snoin de ces choies nous lui auons données ces 
Lettres fous noftre Seel , qui furent faites à 
Saint Oiiln lez Saint Denys . l’an de grâce 
1300- le Mcrcredy après la Chandeleur. 

Stellé du grand Seau de Charles . 

Extrait de f original gardé au T ré for des Chartes 
du Roy , Laiette , ContraBs de Ma- 
riages des Grands , N- U. 

1*01. /^AroLVS Second us Dci gratia Rex Ie- 
3 Vj rufalcm de Sicilix Ducatus Apulix «Je 
Principatus Capux , Prouincix & Forcalquerij 
Cornes - Notum facimus vntuerfie prajentet Lit- 
terni InfptBurlt tam prafensibus quant futur is , 
que d cum muller lllufiris Catharioa Impcratrix 
Conftantinopolitana neptis nofira cariffma con- 
fias Inclitl vit! Caroli dista memoria Regis 
Francorum nati , Vallefij, Alenconis, Carno- 
tidc Andegauix Comitis , dudum cum nohlfcum 
in régna nefiro Sicilix prafens effet , prtmlferit 
tf comsenerit nohis fuh eerta obligation!/ iaterle- 
t Hu fe non nlfi nohis confentlentihus nupturum alh 
cul , déclara mus ac fattmxr per prafentlum fe- 
riem mate i mon mm inter coniuges ipfos de plena 
tonfenju ntfiro , tf nohis etiam tr ad antibus pro- 
ttjfiffe , quamobrem cum Imper air la ipfa nofirl 1 
prtinde Litterls titre uofeatur , net lilas a nohis 
mette vfque popeftcrlt , tcct in buiut tel fidem , 
me opponunam tint eau: clam , bas lit feras nqfiras 
pendensl figlllo munltas fibi duximus conceden- 
das , «1 1 lentes tas tantldem tffe rohorls & vlgo- 
rls , quanti forent 6 pradiüt confummatlonem ma- 
trlmoni j praueniffent , nullaen hniufmodi earum 
tardltate prafata Imperatrlci, Vel élus baredi- 
hits ohuBione proponenda , nulloqut praludlcia 
generando . Conueniiones etiam ac promiffnr.es 
quafeumque ab eadtm Impératrice thea bac ad 
lafiantiam nef tam t! kit as , feu Interpofitas , qua 
in Litterls fuptr hoc confiais continentur , tf 
quidquid ex tir , w / ob tas fcqui paffet , rider» 


Imperatrici tf élus battdibus fimpllclter , tf Ht 
loto feutre prafentlum remis textes . Dat. Ana- 
gnix anno Dom. 1 30 r. die quint 0 menfis Sept, t J. 

Indh 9 . Regnaum nofirorum anno 17. 

Seellé d‘ vn grand Seau en cire rouge , ayant 
d’ vn coflé le Roy affis fur vn trofne te- 
nant le Sceptre & le globe , de de l'autre 
le mefme Roy en Caualier auec les inferi- 
prions ordinaires . 

Extrait de l’original gardé au T réfor des Charte* 
du Roy , Laiette * Contrats de Ma- 
riages des Grands, N- 11. 

V NlVEItSis pr a feule s Littéral Infpeflstrls _ 

Guillelmus miieratione diuina Ambianen- 1 •• 

fis Epil'copus, Saluttm in Domino- Listera’ fan-P*Z‘ 4 1 * 
Biffant patrie ac Dominé nofirl De mi ri i’njnitacij 
diuina prouidentia Pap* VIII. verts bullis p.'um- 
bels & fils canapts Integrls huilai as , non t- Ma- 
tas , non cancellatas , nec In aliqua fui parte car- 
ruptas , fed omni fufplciosu carentes , vna asm 
copia , feu traafcriplo cuiufdam alterisu Papalit 
Listera fuh dat. Anagnia (|. Id. Augufi Pontl- 
featus prafatl Dorninl Honifaci; PP. VIII- an- 
no Jexto , Reuercndis la Cbrifio P a tribus Domi- 

uJs Del Gratia Vicentin, Scdis Apofto- 

licx Nuntio Autilîodoreniî Epifco- 

pis, ac n obis direS as , tf ex porte maguilkl ac 
pottntis vhl Dorninl Caroli Andegauix Cumi- 
ds nohis prafato Epihopo Ambianenfi prafeu- 
tatof cum débita tf humill rester e ni ia nos rtc(- 
MJ e nouerais , ftrmam qua Jequisur continentes . 
Bonifacius Epifcopus fcruus feruorum Dci , Ve- 
nerabllibus Fratribus . .. Vicentin. Sedis Apo- 
ftolicx Nuntio & • . . . Ambianenfi , ac Ao- 
tiliodorenfi Epifcopis , Salut. <y Apofiolicam be- 
rnedlBionem . Clara meriiorum tnfigni* quibus do- 
mus Francis Inclila deuotos Ecclefia filios pro- 
duc etc confits a , pollere dinefeitur , benigna con - 
fderationis mdaglnt perluftranses , dlgnum duxi- 
mus , tf ratloMl etnfinum arkltramur , vt illot 
quoi domus ipfa produxifft dinofeitur , f/tcctit 
pTofcquamur aÿtBibus , 6‘ ad fui honoris tf exal- 
tation Is augmentum poserais ftudiis intendomus . 

Expofsa pquidem nohis dlieBl fillj ntbilii virl 
Caroli Andegauix Comitis fratrie cariffkni in 
Cbrifio fillj nofirl Phillippi Regis Francorum 
I llufirlt pet Mo continebat , quod cum dlSus Ca- 
rolus cossiugall exlfiat conjortlo defistuius , fecum 
vs cum carijfsma In Cbrifio fila nofira Catarina 
Impératrice Conftantinopolitana Illuftri pue lia , 
non obfiante quod Ipfa eldem Carolo tertio con- 
fangusnltatie , tf fecundo a/fnltoiie rradsbus efi 
corssunila , matrimenium libéré contr obère Valent % 
tf in contr aile licite rtmanere , dlfpeafare de be- 
nignltate Sedis Apofiohca dignaremur . N or ou- 
tem quia Sedis ipfius circumfpeBa prude ni la , nifi 
aliquo expreffo colore congruo in buiufmodi gra- 
dibus non difpenfat , nequiusmus coloris buiufmo- 
di ex prtffsotte non habita decentet procedere ad 
dlfpenfitiontm buiufmodi faclendam - Quia veto 
prafssum Carolum propttr grandis fua mulel- 
plicss mérita prohitotls , fi<eque laud.mda ftrt- 
nultatis viriutem affcBiont fincera profequlmur , 
tf isbenter quantum cum Dco poffumus attnuimus 
votls fuis , voblt & vrfirum cuilibet prafentlum 
auB or stote commlttimus , vt fi pradlffns CaroJu* 
velit bon o fde promittere , quod ipfe cum aliqua 
Miiitum Continua , de qua ipfe fibi vlderlt expe- 
dlre , In fuis propriit fumptwus obfque mora dl- 
fpendio In fubfidium Remana Ecclefia , Cr tarif- 
fiml in Cbrifio filii nofirl Caroli Sicilix Regis 
Uluftris , centra Frcdcricum quondam Pétri 
olim Regis Aragontx filium , qui paterna ac- 
quitta imliator Sicilix Infilam , 1er ram vtlque 
peculiarem ipfius Ecclefia detinet nequiter occupa- 
tam , tf complices ac faut ores ipfius ad partes 
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Regnl Sicilis fe confient , w» , vel duo , mu 
vaut vefirum cu<» Carolo C r Cathcrina ptxdi- 
8 ii , pofiquam idem Carolus Uer an i puer U eum 
tijdem Mihtibut in bu'tufmod! proefati Régit fut- 
fldium veniendl prefecuturut fol licite dlBum iter t 
vt ipfi matrimonium invitent libéré contt abert un- 
ie nul , tf tandem In contraBo licite rémunéré , 

, impedimenta non ebflante pr*dlBo. auBorltate 

uoflra difpenflare eurent , prolem fufcipiendnm en 
eh légitimant nuntlando . Dat. Laternn. a)- Non- 
Febr. Pontificatut noftri an no fente . Item - Bo- 
oifacius Epiicopos fcruus feruorum Dei , Ve- 
nerabilibus Fratribus R. Vurentin. Apofloli- 
es Sedis Nuntlo Ambianenfi Sc ... Aucl- 
fiodorenfi Epifcopii Salut. <3 Apoflolie. benedi- 
Bionem . Dudum vobit duximut per noflrot fub 
certa ferma Lutt ai committendum , vt vet vtl 
duo , aut vaut veflrum cum diltflo file noblll 
Carolo Comité Andegauenfi fratre eartjfmi in 
cbrifle filij nojlrl Philippi Régi* Francorum II* 
lufirii , Cf eum earijjbna in Cbrifle filia ntflra 
Cacarina Impératrice Conflaminopolitana lilu- 
fl> I pue lia eut ont h auBoritalt neflra fub certh , 
quae in elfdem fuerunt diflmSa lltterh , conditio- 
niêui dtfpenflere , t>r non ebflante quod ttrte con- 
fanguinitath , cer loque ajfinltatii gradibut fe mu- 
tuo conilngebant , matrimonium inuicem licite een- 
Edii.Parlf- tra ^ tTt pëfftnt , Cf in conte aBe libéré remontre. 
* ' ' N une autem tnodum candi tiomtm Ipfarum mode- 

r ' tari volent et . fraternitati vtfir* per Apoflelka 
fcrlpta mandatant , quatenut ûriorum linerarum 
in allit ferma feruata ad dlfpenfatienem précé- 
dant eamdtm , du mm ado diBut Carolm infra 
quindenam fefliuitath Omnium SanBorum futur a 
pro rime iter arripuerit veniendl In fubfldium Ec- 
elefié! Roman* , Cf carljfiml in Cbriflo filij noflrl 
Caroli Siciliz Régi* Vluflrh , prout ip fatum llt- 
tttarum ténor babebat , prefecuturut iter buiuf- 
modi cum efftBu . Dit Anagnl* ij- Id- At^ufli , 
Pentifk-tlui noflrl anno fento . Boniùciui Epil'co- 

E ut lcru.is feruorum Dei Venerabllibus Fratri- 
us R. Vicentln. Apoftollc* Sedit Nuntlo..- 
Ambianenfi & - • Aucifiodorcnfi Epifcopis 
luttm Cf ApofloLcam benedlBionem , Olim nebli 
duximut per noflrat fub certa forma littéral com- 
mitttndum , vt vot , vel duo , aut vaut vefirum 
cum dileBo (lia nobill vire Carolo Comice An- 
dcgauenG fratre cariffmtl in Cbriflo filij noflrl 
Philippi Regis Francorum Illuftrii , Cf cum en- 
tiftma in Cbriflo fllia ntflra Caterina Impéra- 
trice Conftantinopolirana lUuflri put lia curare- 
th auS tri taie ntflra fub certh , qua in elfdem 
düi InB a fuerunt litterh % eonditionlbut difpenfa- 
re , vt non ebflante quoi certo eonfanguinitath , 
eertcnue ajflnitath gradibut qulbut mutuo cantln- 
gebant , matrimonium inuicem iMtt contrahtre 
poffent , <3 in centrait libéré remanere . Pofl- 
modum autem conditionum' ipfarum medum mode- 
tare vole Ht et , voblr duximut per allai litterat 
inlungendum vt pradtBsrum linerarum in aliU 
forma feruata , ad difptnfatlonem precedentes 
eamdrm , dummojo diBut Carolus infra quinde- 
mam fefliuitath Omnium SanBorum futur a pro- 
ttimo lier arriperel veniendl In fubfldium Eccle- 
fl* Roman * , Cf carlflml In Cbriflo filij noflrl 
C. Skili* Régi* Vluflrh , prout Ipfarum prie- 
rum linerarum ténor babebat , prefecuturut iter 
bulvfmodi cum effeBu . Nune veto prafati Re. 
gU Francorum deulBi Itflanila , Cf fupplkatio- 
nibut excitât! buiu\medl ttrminum a pratdiBa 
quindtna t'mfdem fefliuitath Omnium SanBorum 
vfque ad feftum Purlfitatlanis Beat * Flrginit pro- 
ximo fecuturum , de fpeeiali gracia proregamut , 
fraternitati veflr* per Apefloftca fcrlpta mandan- 
tes , quatenut tarumdem prier um linerarum for- 
mant in aille obferuantei , fi prrtfatus Carolus 
infra pnediBum feflum Purifiratienh arripuerit 
iter in fubfldium Ecclefi* mimer at* ac pradlBl 
Regis 5icili* veniendl prefecuturut Un butuf- 
Qtoff. de Ville-Bord- 


m*di cum effeBu , ficut in elfdem prioribus lltte- 
rh cft txpreffum , ad difpenfajJontm bui(tfmodi 
procédant . Dat ■ Anagnis V- Non. OBob. Pon- 
tificat ui noflrl anno fente . Nos itaqut vifit Cf 
diligenter infpeBh qu* nobh tir profat h Reue- 
rcndit Patribui In elfdfm Apoflolicit lltterh de- 
mandatant , volent: t nlbl/omlnut In bac parte % 
ficut ex dtbito aflringimur , mandat i s Apoflolicit 
bumillter obedtre fuper buhtfmodi nobh commiffo 
regel le , cum nonnullit Epifcopii Cf pttlth ba- 
buimus diligent em dellberatlonem , ac cvnfilium , 
colloquium , Cf traBatum , quitus babitlr , Cf 
pTxfato Domino Carolo Andegauix Comité In 
noflra , Cf infrxfcrlpierum ttflium proftntia per- 
fonallttr conflituto , Cf promirent e ton a fiJe , 
quoi tpfe ( um allqua Wlitum Comltiua , de qun 
ipfe fibl viderit cxpedlrt , in fuit proprih fum- 
ptibut abfque mot* difpendio in fubjidium Remn- 
nrc hcclefi* Cf Domlni Caroli Régis Sicilis II- 
luflrit ad Regnl Sicilis parte t fe conféra , rum 
tédem qui lam Iter arripuit , cum dlBa Miiitum 
Comltiua eundl In fubfldium Roman, e Ecclefi* Cf 
Domlni Regis Siciiix prodiBorum , promifltque 
diBum iter profequi folllcUc Cf cum effeBu , pro- 
ut in fuprafripth Apoflolicit lltterh continetur , 

Cf eum Domleetla Caterina Impératrice ptredi - 
Sa t vt Ipfi Inuicem matrimonium licite contra- 
btre vnltant t tf in contraâo libéré remanere y 
impedimento non ebflante prodiBo , in modum 
qui fequitur , duximut dlfpenjandum . Voblfcum , 

Domine Carole Andegaul* Cornes , qui bona 
fide promlfijlh In fubfldium Roman * E ait fi* & 

Domlni Regis Sicilis llluftrh fine mor* difpen- 
dio cum aliqua Miiitum Comltiua , de qua vobh 
expedhe vidtrltlt , In veflrh proprilt fumptibtu 
ad parta Regni Sicilhe vot cen ferre , <£■ qui lam 
her arrlpulfih cum dlBa Miiitum Coin il, tu eun- 
di In fubfldium Roman * Ecclefi* Cf Don; in! Ré- 
gis Sicilis prodtBorum , dtBumque Iter profequi 
joUicite y O cum effeBu etiam promififlit , net 
tnoram allquam facere quiin non oportra: fierl 
necfijarlo ac commode JiBl Itlnerh , Cf eum Do- 
mictlla Caterina Impératrice Confiant! nopolic, 
ll/uflrl y vt vot Cf ipfa inuicem eontrabere ma- 
trimonium licite valeath , Cf in contr.tBo libéré par. a 1 . 
remanere impedimeuto eenfanguinltatii ht tertio , “ ’ 

Cf ojfinhath In fecundo gradibut , qui but vot mu- 
tuo attlnglmlnl nonobflantt , auBontate Apofloli - 
ca nobh In bac parte commif-t , prout ia Apoflo- 
lich litterh Reut rendit In Cbriflo Px tribut Do- 
mlnh . . ■ Vincentin. Se<lis ApoftoÜc* Nun- 
tio Sc . . . Autifiiodorenfi , ac nobh Ambia- 
neniî Epifcopis direBit , cum Ilia ci au fui a , vos 
vel duo , aut vnus vefirum , fcriofiut continetur ; 
dlfpen]amut , prolem concèdent e Domino 
p’ttndam en vobit eadem auBorltate legitimam 
nuutlantei . In cuiut rtl ttftimoniu n pr*fentet 
littéral fcrlbl Cf publicarl mandauimut per la- 
cobum Mai filij de GuartinopaiZ/Vu» Notarium 
infrafcrlptum , Cf figilli noftri appenflone munl- 
rl ■ ABum Pirifius In domo Fratrum Praedica- 
torum yprafentlbut nobiiibut vlrh Domlnh Guil- 
lelmo Comice Autifiiodorenfi , Guillclmo Goul- 
le , Gaieero de Aunoy , Mcngot du Merle, & 
loanne de Belloo)onte , Mllltibut . Fratribus 
Bcrnardo Priorc Glaromonccnfi , I oh, inné Pa- 
rifienfi, Pctro de Condeto, Cf Ægidio Bituri- 
cenfis Ordinis Prxdicacorum , Domlnh Lauren- 
tio difto vicino Opichcrlo Carnotcnfîs Sc Ra- 
dulio de Haricuria Canonico Parificnfis Ec- 
clefiarum , ac Bcrnardo de Mezo teflibus ad 
pradlBa vocath fprclalher Cf rogath ■ Sub an- 
no Domlni a NntiuUatt MCCCI. UdiBione quar- 
tadecima , die x8. me n fit Ianuarlj , Vont if pra- 
dlBi Dom- Bonifie ij PP. VUI- nnr.o feptimo. 
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RECVEIL DE DIVERSES CARTES 


Extrait sf *n Rtgifirt du Tri fer dtt 
C battu du Roy ■ 

IjOl. CRRDBRICVS Tcrtius D* G- Rcx Sicilir , 
F Ducatus Apuli® & Principatns La pu®, 
Notum firri Wdmu vnhterfit , quod confiner. wiei 
ttfxum fanguinh Cf intégra, item amorti , quibus 
nos & magnifias ac fpeBabilis Dominai Karo- 
lus lllullris Regis F/anoz filins , Valcfi; , 
Alençon. Carnoccnf. Andrgauiequc Cornes ta- 
tlytus , char );[, mus cenfcbrinui aojier intime intut- 
gimur , Vnde honora <3 negolia fua propria rt- 
putamui , ei amicabiUttr tenore pralinthun pro- 
mit! imui , quod tum idem Dominai Kirolus cum 
fuo ftlitl exertitu ver fut partes Romani te ad ac- 
quifitionem Imperij Conftsntinopolitani omint 
fer lie! procéda , cum et in fubfidium acquifirionh 
pradtSi Imperij y Galeas a qulndecim vjque ad 
viglntiper noi decenter or mandat , Cr fiipmdia- 
rlot équités dacentot felldandoi per nos , ad omnei 
expenfas nofirat , pro mtnfibus quatuor ad prst- 
diB.n porta R o manie pro dlfio negotio trarrf- 
mlttemui ■ Et fi forte elapfii diBli quatuor men- 
fibui , eifdem Galets Cf ftipendèarili , ali h tribut 
Vil quatuor menfibus Ind, guérit , volumut (3 Jibi 
(oneedtmui potejiatem quod ad pi pendit propria 
potftt retintrt preedlBa , nifi nos pro negçtiii pro- 
prilt indieeremut eifdem ■ El promittimii per 
Nuntloi d.Bi Domini Karoti arntari in Slcilbe 
partibut Gale ai decem , Cf foftdari quadri agent os 
ftipendlariot E qui ter s proceffuroi & naulgaturos 
cum todeno Domino Kirolo ad pradiBum nego- 
tium , vitra pr,edtBarum ali arum Gtlearum 6tfli - 
prndiariorum per nos <tf promijfum numerum prst- 
d.finatuM . Noi enim promitümut precdïlio Do- 
mino Ki roi ) , quod cum Domino AnJronico, 
qui fe in prrrdiBt Imperij Imperatorem intitu- 
lai , nullam amieiriam eontrahemut , nifi pretdi- 
But Dominai Karolus . imlcitiam coniraheret cum 
eodem . In culut rel fidem pr ec fente t littéral fi- 
gltll nofiri munimine fccimut infigniri . Datum 
« | Leucini xxvj. Septemb. * I. IndiB. Rte ni no (J ri 

' anno feptimo - 

Extrait du Tri far det Charte t du Roy , 
Laiette, Sicile, N- ai. 

. .... "Tf AroLvs Secundus Dei gracia RexHie- 
JS* rufalem 6t Skili® , Ducatus Apuli* , 8c 
Prir.cipatus Opur . Prouincie 8c Forcaiquenj 
Comes , tenore prseftntium pollicendo promitil- 
mm , (3 promit tendo tffkaeUet polit ce mur , Vobit 
magnifie vira Domino Carolo lllullris Franco* 
ram Régis genito , AMegaui* , Valciîe , A- 
lanxoni , & Carnoti Comiti , filio nofiro carif- 
ma % pro nobh & nefirii htrredibut , feu fucceffarl- 
but , quod nuilam focletattm , congederahonem , 

X tel allégation b quameumque allam fpeclem inibi - 
mut y aut fa: i émut , publiée vtl occulte cum Pa- 
Izologo , aut fucctfforibui dut , qui fe facit Im- 
peratorem Grxconim fuit fcripnonibui nomina - 
ri y per quat , vel earum allquam , conuentioni- 
bui inith inter clarté mtmori<e Dont mot HalJul- 
F.dU. Votif, num ts Philippwm Impers tores Conftantinopo- 
/•■’Â*44 îlnoR p art ni et fpeBabilii mulierh Domina Ka- 
therine confortis vefirta ex vna parte , O Domi- 
nant patron nofitum ex altéra , fuper faBo lm- 
peri) Romani® , per nos aut bteredes noftros 
prtediBos ali qui d con.’rarium aut prtchidiciale di- 
rtBo y vel per obliquant , fera quoquo modo , 
promit lentet fub hypothtea bonorut n no/l rorum om- 
nium bat nofirat promi/fonern Cf polliclt itioneno 
per nos Cf n fi rot bteredes rasas babere perpé- 
tua y Cf contra lilas stulU vi iquam tempore non 
venire ■ In eulut ret tejllmonlum pr te fentes laté- 
ral exindt fieri , Cf aurea Bull a noftrte Maie fa- 
lit impreffa typario iujfmut communal . Drtum 
Rom® per Rartholomeum de Gipua Milan» 


Logothttam Cf Protonotarimm Regttl Utilise , an- 
no Dom. MCCCli. die xj. Marti ) , xv- IndtBiO- 
nis y Regnorum nofrotum an no decimo oliauo . 

Extrait du Tri for des Charte t du Roy , Laiette , 
Empereurs de Confiamlnople , A'. 12- 

K AROLTs Secundus Dei gratia Rex Hie- .... 

rufalem 8c SicHic , Ducatus Apali* fc * * 

Pnncipatus Capu®, Ptouinciz 8c Forcalquerij 
Cornes , tenore prafentium poJllcemur Cf p remit - 
timus vobis magnifia vira Domino Karolo bon® 
memoriz Philippi olim Regis Francorum ge- 
nito, Alenioni & Cirnoti Comiti fille nofiro % 
quod conuentionet dudum mitas Inter darse me- 
methe Dominos Karolum Regem Hicrufalcm 8c 
Sicili x geniterem nofitum ex parte vna , Cf Bal - 
duinum ac Philippum Imperatores ConllantW 
nopolit.ino* , parentes quid. tn fpcBabllii mulie- 
rit Domina Catharinz conforsit vtfirse ex alté- 
ra y fuper faBo viddicet Imperij Romani®, quas 
vaque eonuesitlones oratai Cf ratas gerlmw per 
net <3 nojirot bstrtsUs obferuabimus , 83 obferua- 
rl faciemut , quant celer lut ad id commode noble 
fe prabuerie pofjül/ltat , feu faeu/tai . Huiufmo- 
dl amer» pdlicïtatlontm Cf promifionem fi vim 
volumut oosinett , fi ptstdlBas conuentiones vol 
Cf diBa confort veffra , quatenus ad vos pertinet 
turabitis f militer obferuare • In eulus tel tefli- 
monium bas nofirat littéral aurea bulla Maiejia - 
Sis noftrte Impreffa typario eommunitat vobit du- 
ximus concedendas ■ Datum Romz per Bartho- 
lomzum de Ci pu a Militem Logotbetauo Cf Pro- 
tomtarium Regnl Utilise , art no Domini MCCCtl. 
dit nj. Marti} xv- IndiB ionit , Regnorum nofiro- 
tum anno xvllj. 

Extrait du Tréfor des Chartes du Roy , Laiette % 

Esupp. de Confiant Inople , N 14. Cf 
du Regiftre cottt xUX- 

R OBERTVS primogenltus Illuflrls Ierufa- 1302.. 

lem 8c Sicili® Resis, Dux Calabrie, ac 
cius in Regno Sicili® Vicarius gênera lis , teno- 
re prsefentium polit cemnr Cr promlttimui vobis 
magnifi 0 viro Karnlo bon® memoriz Philippi 
ohm Regis Francorum genito , Alanczoni ac 
Carnoti Comiti fratri nofiro eariffimo , quod cou- 
vent iontt dudtm in ira/ inter darse me nt o r i* Do- 
mino B Jilumuni ac Philippum Imperatores Con- 
ftantinopoliranos , patentes quidem JpeSabilis 
mulierh Domina Kâtharine eonfor-ü vefitse , 
eus fan gui ne k no/ira Corfiimst , ex patte vna , Cr 
Karolum Regem lcrutalcm 8c Sicili® , auum 
nofirum ex altéra , fuper faBo vldelieet împeri; 

Romani® , quas vtique eouueaiiones gratai (3 
ratas gerhnus per nos Cf noir rot bstredts Jub re- 
lisions per nos ptsefiifi facramentl obferuabimus 
Cf obferuari fademui quant celeriui ad id com- 
mode nobls Je praburrit poffibtlitas , feu facvltas- 
Hulufmodi autem pollkiiailontm Cf promifionem 
fie vim volumut obiinete , ft ptscdiBat conueatio- 
nes vos Cf diBa confort veftra , quantum ad vos 
pertinet curabitii fimiliter obferuare • In futur tel 
tefiimonium bas nofirat littéral figil/o nofiro fe- 
ereio w*o«/r.t( in deffcBu figilli nfiri magni , quod 
perses Cancellartum nofirum in Infula Sicilist lune 
morantem dlmfimus pro negotiis nobls In eadem 
Infula ineumbentibus expediendis , vtique per no- 
firum inibi VUegerentrm vobh duximur concédé»- 
das , alils noflris fimilibus lltterls diBi figilli no- 
ftrl magni appt a firme cosmnunitis , quamprimuno 
fieri poierlt pro veflri cautela vobh exlnde conct- 
sLndis . Datum Rom® per Dominais* Bartholo- 
ITUtum de Capoa Militem Logotbetam Cf Preto- 4’' 
notarial» Regnl Sicilist ■ Anno Domini MCCCIU 
die xj- Mssrhj quint sedecimse InilBlonh . 
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POVR V HIST. DE CONSTANTINOPLE. 


Extrait de r origlBél i*rde *u Tréfer dit Charles 
du Rv , Lalette , Contrat s dt Mt 
riages des Grandi , N- r J. 

MOI. XT° VS CHALLEIJÜ/ de R •) de Franet , 
3 i.X Camtt de Fable, d' Alençon, de C battra , 
tf d' An ion , de noui Gatherine per la gra:e de 
Dieu Empererit de Ctuftantixoblt , Camteffe def- 
ditts Comités d' vne part , 8c noos Robert Dec 
de Btartoigae , 8c Enoes Du:i.-/Jc de celai Du- 
ché t , d autre part , (allons affauoir à tout que 
coAftderant 8c attendans l'amour, le projfic 8c 
i'auancemcnt de nos enfant cy-deft'ous nom- 
mez , auons traitié enfemble des mariages de 
Ph. ainfoé filz de nous Challes de noftre pre- 
mier mariage , & de Ieanne fille de nous Ro- 
bert 8c Eones deiTiifdtt , 8c de Huguelin ainf- 
oé fils de nous Robert 8c Enne» , 8c de Ka- 
therine fille de nous Challes de Katherine def- 
fufdiz . Et auons ordonné de accordé enfemble 
pour nous 8c pour nos enfant delTufdiz , de en 
leur nom , en la maniéré de en la forme que 
il eft cy-deflous efcrlt de contenu. C’eft a Ha- 
noi r que nous Challes auons promit de pro- 
mettons pour nous de pour ledit Ph. noftre 
fils , de en fon nom que nous procureront de 
pourchacerons à tout noftre pouoir , que il 
prendra de aura à famé ladite Ieanne , fefain- 
te Eglifc le veut fouffrir de confentir • Item 
nous Challes de Catherine tuons promis de 
promettons pour nous de pour ladite Katheri- 
ne noftre fille de en fon nom que nous ponr- 
chacerons de procureront k noftre pou air que 
ladite Katherine prendra , recevra de aura le- 
dit Huguelin k feigneur. 8c mary , fe fainte 
Eglife le veuft fouffrir de confentir . Et nout 
Robert de Enncs delTufdiz auons pramis de pra- 
roetons pour nous de pour Huguelin de Ieanne 
nos enfant deffufdlz de en leur nom , que nout 
pourcbacerons de procurerons à tout noftre pou- 
air que ledit Huguelin noftre fils prandra de 
aura à faine ladite Katherine , fe fainie Egll- 
fc le veuft fouffrir de confentir: de que ladite 
lehanne noftre fille prandra , de rcccura , de 
aura ledit Ph. à leigneur de k mari, fe fain- 
te Eglilc le veuft fouffrir de confentir ■ Et auons 
pramis de pramettons , de accordons tous en- 
femble ï’vne parc de l'autre que de pourcha- 
cer l’alTentement de la difpenfation de con- 
traire les mariages defius dis encre lefdis Phi- 
lippe de lehanne , de Huguelin te Katherine 
pour railon de prouchainetc de lignage , donc 
il s’entretiennent , ou pour raifon d’affinité, 
ou d'autre caufe , qui pourrait lefdiz mariages 
empefchkr, nous ferons lolaumcnt noftre pouair 
enuers tres-laint Pere Seigneur noftre Pere le 
Pape , ou enuers ceus qui de par )i auraient 
pouair en ceft cas • Et eft accordé de conuc- 
naucé en bonne foy entre nous d’ vne part de 
d' autre , pour nous de pour nos enfans deftus 
dis , de en leur nom , que fe nous Challes de 
Katherine auions hoir marie qui vefquit, ledit 
Phil- prendrait libcraumcnt de pour nient à fa- 
mé ladite lehanne , de ne pourrait rien deman- 
der li , ne ladite lehanne an Duc , ne à fes 
hoirs pour raifon ne pour caufe de mariage, 
ne pour raifon de la portion k ladite lehanne , 
foie en héritage, enconquez, ou en meubles, 
ou en quelque autre choie que ce foie, 8c en 
aute le manière fi icclui cas auenait , Hugue- 
lin fils de nous Robert & Ennes delTufdiz pren- 
drait à faine pour nient ladite Kacerine , 8c 
ne pourait li, ne ladite Kacerine riens deman- 
der à Mcffirc Challes n’à l'Empercria defuf- 
diz , ne à leurs hoirs pour raifon, ne pour cau- 
fe de mariage , ne pour raifon de la portion 
de ladite Katerioe , foit en héritage , ou en 
ronquez, ou en meubles , ou en quelque au- 
Geoff. de Villt-Herd ■ 


tre chofe que ce foit . Sauf ce que nous Ro- 
bert de Ennes delTufdiz ne nous chargons pas 
de faire fouffrir ladite Kacerine de demandée 
fa partie, ne nous eftraignons pas à pourcha- 
cer qu* elle bl renonce . Mais il nous plaift , 

& auons acordc enfemble pour nous, de nour 
Huguelin noftre fils, de en fon nom , que Mcf- 
fircs Challes de 1' Empereriz deftus dis , ou 1* vn 
d'eus, fe de l'autre défaillait, pouront tenir 
auec loi ladite Katerine leur fille iqfques à 
tant qu'elle foit en âge par couftume de pays Edlt.Parly 
de renoncer k fa partie- Et fe il la peuenc k 4*- 
ce mener qu'elle hi voille renoncier , nous 
prometons pour nous , de pour Huguelin noftre 
fils , de en fon nom , que nous ne vendrons 
encontre en quelque maniéré que cc foit , ain- 
fois l’ aurons ferme de eftable , de pourchace- 
rons à noftre pouair, que ledit Huguelin l'au- 
ra agréable , ferme de eftable . Et fe U aue- 
noit qu’ele ni voufift renoncier, nous prame- 
tons pour chafcun cent Hures de rente qu’il 
emportera à Philippe deuant dit à mariage aucc 
lehanne noftre fille mil liures tournois à pai- 
cr de conuertir en héritage, en la manière ci 
deious elcrite . Et fe Iflic citait que nous Chât- 
ies de Empereriz deffufdlz n'euffons hoir mar- 
ie qui velquit, noftre fille Katerine defufdite 
auoit tout plomement ce qui voudrait de de- 
urait vent.- par droit de par couftume de pays 

S ar fucceflion de noos- Et en ceftul cas nous 
.obère de Ennes delTufdiz pramettons de ferons 
tenus â paier audit Philippes à mariage auec 
lehanne noftre fille defufdite cinquante cinq 
mille liures tournois petiz , de feront mis ces 
deniers de convertis en terre acheter , qui fe- 
ra prope de ladite lehanne , de ne pour a le- 
dit Philippe riens réclamer pour railon d’ éti- 
rage, ne de conqoeft , fors tant que il pourait 
la terre tenir tant feulement la vie, fe 11 feur- 
ulaaît ladite famé , fc couftume de pais le 11 
donnait en ce cas . Et auons enfemble accor- 
dé que en tous Ici cas que la terre fe elle 
eftaic achetée deraouraic à ladite lehanne , ou 
retournerait à fes hoirs en kelui mefme cas 
1' argent qui ne ferait conucrti en achat de ter- 
re , Il demourant ou retournerait à fes hoirs . 

Et eft accordé entre nous enfemble d'vne part 
de d 1 autre que ladite fomme de cinquante cinq 
mille Ikires tournois fera paiée par chafcune 
anée continuelement enfuluant feipe mille Hu- 
res tournois iufqucs à tant qu’elle foit parpaiée, 
terme commençant ou lifte mois après l’ac- 
compliffement du mariage defdits H-.iguclin de 
Katerine , de Jepois que la fucceftion defufdite 
ferait auenuc à ladite Katerine. Item il eft ac- 
cordé que l’argent defufdit fera mis en Heu 
certain fous deia clés, defquelles ledit Ph- au- 
ra i‘ vne , de les amis de ladite lehanne l'au- 
tre ■ Et fera la terre achetée là où ledit Phi- 
lippe voudra au pro6c de li de de ladite lehan- 
ne • Et li fera l’argent liuré toutes fois que 
il H plaira acheter , de que il achètera U ter- 
re , de ne U fera pus liuré pour autre caufe- 
Item il eft accordé entre nous enfemble d‘ vne 
part de d* aurre . que fe il feuruenait autres fil- 
les de nous Challes de Empereriz delTufdiz , la 
paâion de la droiture que ladite Katerine no- 
ttre fille deuraitauoir és terres que nous Chal- 
les auons données de aftïgnées à ladite Empe- 
reriz , dt aus hoirs qui de nous dt de H y (Iront t 
de és nos terres de nous Empereriz ne 11 fe- 
rait de riens amenuifée , outre ce que droit de 
couftume donrslt - Mais és autres terres de nous 
Chaliea, oa és conquefts faix ou à faire , de 
nous 8c de L’ Empereriz deffufdlte , elle ne 
pourrait riens demander . Et ce eft à enten- 
dre , ou cas , ou la Contée d’ Alençon II ven- 
droit toute entière, pource que elle ne fe pour- 
sait deuifer , ne dclmembrer par la Couftu- 
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jnc do pays , que fe '(Tic eftait que par Cou- 
tume de pays ladite Comté fe fournil à dé- 
piter entre feurs , elle emporterait fa portion 
toute plaine, tant d' cri cages que de conquefts. 
|tem »1 eft ordené 4c accordé que fe pour fur- 
uenuc de filles de nous 4c de T Empcrcriz ou 
pour nos doites, ou pour charge de noftre te- 
llament , ou délirai ne volenté , la portion de 
noftre fille Katerlne fuft fi amenulfée , ou fi 
petite , qu’ ele ne vaufift pas cinc mille & 
cinc cens liures tournois de rente , pour eha- 
feun cent liures de rente qui en faudrait, l'en 
rabati rat mil liures tournois de la fommedea 
cinquante cinq mille liures tournois delfus diz- 
Ce fauf que fe fa portion n’ eftait chargiée 
pour raifon de nos doites , ou de noftre tefta- 
tnent , ou defraine vole me , outre les fruiz de 
deus anées de fadite portion , qu* il ne ferait 
riens rabatu de la fournie de cmquanre cinq 
mille liures tournois delTufdjz . Item il cil ac- 
cordé 4c couuenancé de tous enfemble que fe 
1* vn defdis mariages defailloit par ta mort d’ 
aucune des perfoones , l’autre fe ferait. C'eft 
alTauoir fe ledit Huguclin 4c ladite Katerine 
fe mouraient auant le ménage parfait , ledit 
Philippe praodrait 4c aurait ladite lehanne à 
famé ; 4c auroit vingt -cinq mille Itures tour- 
Edit.Parlfn ois auec li pour mariage à conuertir en he- 
par.Aj. ritage , fi comme il efl delfus dit, 4c feraient 

r * paicz aus termes , 4c en la maniéré des au- 

tres ■ Et fe Philippe 4c lehanne delTufdiz mou- 
raient auant I" accomplilTement du mariage, 
Huguelin delTafdit aurait ladite Katerine à fa- 
mé . 4c ou cas où ladite Katerine n* auroit rien 
par fucccflion de nous Challcs 4c Empereriz, 
ledit Hug- auroit aocc ladite Katerine à ma- 
riage vingt-cinq mille liures tournois , à con- 
uertir en héritage pour ladite Katerine , en la 
fourme qui eft delfus deuifée entre Philippe 4c 
lehanne defiordit , 4c ferait paiés à fembla- 
blcs termes 4c paiement - Item pour aucune 
doute ofter 4c ciciarcir entre nouj enfemble 
d' vne part 4c d’autre , que ledit Philippe ne 
fera pas tenu accomplir n’4 fnlemnifer le ma- 
riage auec ladite lehanne iufques à tant que 
ledit Hug. fe fera fouffilimmcm lié de faire 
4c d’accomplir le mariage auec ladite Kate- 
rine • Item il eft accordé que ladite lehanne 
aura 4c tendra en nom de doûaire le chailel 
de Saumur , la ChafleUcrie , 4c les apparte- 
nances toutes , en terres, en rentes, en prez, 
en bois , en forez , en lurlfdiûions , 4c en 
quelques autres chofes que ce loit , iufquej à 
la fomme de cinq mille liures tournois de ren- 
te chafcun an ; 4c fe il ne valaient tant le 
fcurplus ferait parfait foufifament en la Com- 
té d' Aniou 4c du Maine • Et noftre dite fille 
Katerine aura 4c tendra pour doûaire , 4c en 
nom Je doûaire le Chaftel de Montroyal, la 
Chapellerie 4c tontes Jes appartenance! en ter- 
res , en rentes , en prez , en boys , en forez , 
4c en Iurifdiûions , 4c en quelques autres cho- 
fes que ce foie , iufques à la fomme de cinq 
mille liures tournois de rente : Et fe il ne va- 
laient tant , ce que en faudraic ferait parfait 
foulfifament ailleurs en U Duché de Bourgo- 
gne . Et toutei ces chofes fermement tenir, 
garder, 4c accomplir, nous Challcs 4c Empc- 
rcriz , 4c Robert 4c Ennes defufdiz auoos pro- 
mis l' vne partie à l' autre par folemnel fti- 
pulation , 4c iurc fur les faims Euangilcs tou- 
chées corporelmcnt , 4c quant à ce nous obli- 
gions m»u» 4c nos hoirs , 4c nos biens meu- 
bles , 4c non meubles , prefens 4c à venir, 
4c renoncions à tous preuileges , remedes , 4c 
aides , 4c exceptions , 4c allégations défait 4c 
de droit que l' vne partie pourrait alléguer 
contre I' autre . En tcfmoin de ces chofes nous 
auons fait mettre nos Seaus en ces Lettres qui 


lurent faites & Sens l’an de grâce MCCClf. 
le Dimanche deuant Pafques Heurtes 


Scellé de quatre Seaux dont U premier de cite 
verte rtprefente va Caualier auec le cafque , 
tenant en la droite vae efpte nuè , te de la 

i aatkt va E/m parfemé de fleurs de lyt auet 
i bourdure , le chenal houfsé de tue f rat , mute 

ett mot/ S. Karoei no nc le. 

Fl LU. COMITIS au reuen efl 

l Efcu d Aniou , CONT S. UKOU CO- 
M1TIS AN DEC A V IL 
Le fécond efl va ouale ea dre rouge , G reprt • 

/eate vne Dante fuu vae efpect de portail , 
ayant la couronne fur la ttfle , G en L droite 
va fieptre , au bout duquel efl vue fleur de lys. 

A coflez du portrait font deux Efcujfoat , ctluy 
du cofle droit efl d" Aniou , l' autre reprefeate 
vne troix pleine , accompagnée à chaque can- 
ton d' va tourteau ou Bernat valdé ea fonut 
de cercle , Cr rtmply d' vue croifette , G accom- 
pagné de quatre muret femblables , & à f en- 
tour du Seau font cet mou s KATHERINE 
BEI CRA. IMPER ATRICIS CONSEN- 
TI N O F O Ll T A N E ET COMI TISSE V A- 
LES I K* Au dm efl va petit Efcuffoa part] d: 

Aniou G des armet de Catherine , comme el- 
le! font reprefeatéet au grand Seau , G à Î en- 
tour f S. KATH. D El- CRA. IPATO- 
CONSTANT . . . COMITISSE. Cet armet 
font celle s de f Empire de ConflantlnopU , qui 
fe voyent ainfi blazonnéet en P Egllfe de Saint 
Maximin de Promenai muet celle s eP Aniou- Si- 
cile ■ S(.iuoir , De France au I a m bel de cinq 
pièces de guculles, au ballon d’argent bro- 
chant fur le tout . Party de guculles à la 
croix d'argent, accompagnée de quatre be- 
zans d’ or chargez d’ vne croix de gueulles, 
chafcun defdits bezaru accompagnez de qua- 
tre croifettes d'argent , deux en chef , 4c 
deux en pointe . Ce font let armes de Phi- 
lippe Prince de Tarente , qui epouft Catheri- 
ne de Valolt fille de ladite Catherine Impéra- 
trice de Conflantlaople . 

Le troifiémt tft le Seau en iaune cire de Hu- . 
gués Duc de Beurgongne, auee Pefpée G P Efcu “ 4 

de Bourgongue, far vn c ht uni bouffé des mef- 


mei armes - 

Le quatrième efl va Seau en ouale en cire lou- 
ât , où efs repreftntét vne Dame tenant vne 
fleur de lys fous vn portail , ayant au milieu 
des deux pilttrrs qui le fouftitnnens deux hfeuf- 
ftns , U premier à droite eft parfemé de fleurs 
de lys , r autre tft P Efcu de Bouegoagnt . A 
P entour fout ces mots : y A G N ET IS FI- 
LIE REGIS PRANCOR. DVClttE BVR- 
G V K O I E- Au dos eft Vn petit Efcu party de 
France G de Bourgoagne , te cafté de France 
eft ans à droite . 


Extrait de P original qui ma tfté communiqué 
par Moafieur de Courteaoy ■ 

N O VS Iehan Comte Palatin, Sire de Cbl* . îrt . 

phelonic 4c delachint, feifons à falloir 
à tous ceux qui ces prêté ntes Leiflrcs verront 
4c orront , que comme ce foit chofe que quant 
l’accort du mariage de la noble Dame Me- 
dame Marie ComtciTe noftre compaigne 4c leal 
cfpofe fu feit , conucnances furent frites entre 
Monfeigneur le tres-puifléne Defpot de bonne 
mémoire , d' vne part , 4c de noftre pere le 
Comte , & nous de l’autre part • Et i ccs con- 
uenances nous ordenames que la deuant dite 
nommée ComtciTe noftre cbierc compaigne 
doit eftrc doéc de 1a moitié de tout n oftrc hé- 
ritage ; 4c i ce tenir ferme 4c eftabie noos 
iurames noftre Sire le Comte 4c pere , 4c nous , 

4c tuic noftre homme de tenir ccs conuenancrs 
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ferme* de eAablcs de non lier alenconrre : Et 
encore nous maintenant volons ces coouenan- 
ces tenir fermes de ellables ielonc noftrcs con- 
tenances de nollre icrement . Et pour ce que 
les conucnanccs ne furent mre feites pardeuanc 
Seigneur , ne conlcrmées Ielonc les vs de Us 
couUumea du pais . Veez cy que derechef con- 
fermons te ouroions , de derechef doons no- 
llre chiere de aînée cotnpaigne la CotncclTe 
de toute la moitié de tout noflre héritage que 
nous tenons , te que per rai Ion deuons auoir 
te tenir , tant cc qui efi en dcœaine por dc- 
maine , Se ce qui cil en fié por fié de en bo- 
rnage lige , tant de nos fortcreices, comme de 
tout autre choie que nous tenons en berltaige 
de deuons tenir • Et pour ce que cette choie 
foie ferme de eftableper nous de parnosbeirs, 
te que nul ne puifle aller «(encontre , nous 
auons feites ces prefentes Lettres feellécs de 
nollre grant Sccl pendent , de deliurées à ladi- 
te nollre chiere compaigne la ComtetTc . Et 1 
us grant fermeté , de pour ce que cette ebo- 
foit plus diable, nous auons requis le très- 
noble A haut Seigneur nollie bon Seigneur de 
coulin Monl’eigneur Philippe de Sauoie Prluct 
à Ai bah , de Madame liabiau Prlnceffe de cel- 
le mefme Primât nollre chiere cou fine . que ila 
meiHcnt leurs Seaus en ces prefentes Lcitres 
aueucques les nollre* en confermence de véri- 
té • Et requérons aufli le Reuerent Perc en 
Dieu Monseigneur lean Archeuefque de Patras 
par la grâce de Dieu , nollre chier frere le 
Grant Connc fiable , noflre bon amy le Chanet- 
lier Monfeigneur G>lt de Lalgnl , te Monfci- 

t neur Gtrart de Lambruj y que il metent leurs 
eaus en ces prefentes Lettres en tefmoignan- 
ce de veriié . fcc nous Philippe* de Sauoie Prin- 
cet d' Àsoait , Uablau PrtHCtffe de celle mefme 
Pelade , teans par la grâce de Dieu Arctotf- 

C e de Patras , Englcbert grant Connt fiable de 
dite Pnnee , Beniamiu Chancelier de celle Pr In- 
de , GHe de Laigny , de Girart de Lambruy 
Chcualicrs , à la rcquelle du tres-puiflant ce 
noble Monicrgneur Iehan Comte Palatin defuf- 
dit auons mis nollrcs propres Seaus en ces pr«- 
fentes Lettres pendens en tefmoignance de 
vérité • Données de eferites b C latence à fept. 
iour du mois d' Auril , de la fecoode Indi* 
cion l’an de l' Incarnation mil trois cens de 
quatre . 

Lcfdliei Lettre t font fecl/éei de huit Seaux pen- 
dant . Le premier en cire verte , reprejente vn 
Camahcr auec fa cotte éf armtt , tenant v ne 
tfpét nui en la drue , tj de la gauche vn 
grand Ejcu d' Hermines au chef chargé de deux 
fit ne j de Ijt . U cbeu.il efi b ouf s é des mefme s 
armes . L’ Inscription qui efi auteur ne fe peut 
lire • Au rentes efi vu bfcnffon fcmblablc à ce- 
luf que le Vhnt de de frire , auec ces mots h 
Edh-Parif. /• entour S- IOHIS- COMlTlS- FALAT1- 
P-'I- 49- NI. CEFALONIE. ET 1ACINTI- DM!. 

La fécond efi en cire congé , ér reprefenle pa- 
reillement Vn Caualler auec la totte d' armes , 
l'efpée nui , tir t' L feu fur lequel efi emprein- 
te vn e croix pleine avec vn bafion ou petite 
bande fur U tout - Le chtual efi bouffé des mef- 
me > armtt , & r Infcrtpnon rompue . 

Le trolfiime Seau pfiè , comme atfffi le fept it 
huit « 

Le quatiefmt efi en male , ér reprefenle vn Euef- 
que debout auec la Crofft , Cr une petite croix 
en la gauche \ (3 vn petit Efcuffon d cofiè 
cbrtgt d * vne bande ■ A P entour font ces mots : 

S. IOHANN15 D El CR PATRA- 

CEM. 

Le clnqui-fmt a vn Efcuffon ni foui trois Lpont 
r amp’ ni , s. I. 

Le fixüfme efi de cire rouge , & atm petit Efcuf- 


fon auec vn lyon rampant . Les i n fer lp flous de 
ces deux Seaux font rompues . 

Buttai: fur l'original efi an: au tréfor de la Chambre Commun]. 
des Comptes de Dilon , en la Laictte qté par M* 
des Donations . de Chcuan- 

N Ovs Challes fils don Roi de France Cuens 

de Valois, de Alençon , de Chartres, ** 
de de Anio . Et noui Katherine por la grâce 
de Dieu Empereris de Confia ntmoble , femme 
dou die Challe , de ContelTe dcfditz Cornées. 

Pliions fsuoir à tous que nous auons vehuë* 
ducs paires de Lettres laines de entières , fe- 
lcc» dou Scaul de très noble te excellent Prin- 
ce Bsuduin Empercor iadis de Conflantinoble , 
aieul de nous Katherine deuandite , dcfqueles 
la tenour fenfuft ■ La tenour de la première 
tcle : Noos Bauduins por la grâce de Dieu 
treifoiaolx Empereres en OUI , de Dieu coro- 
aés Goucrnercs de Romanie , de tous temps 
accrOiilÂo* failous fauoir à tous cels qui ces r 

preiëntes lettres verroot , que nous confide- 
rant , te voiant le bien, le honour , le profit, 
de l'auancemcnt , qui nous peut venir, en l'Em- 
pire de Romanie de noble Baron, Huguc Doc 
de Borgoigne , nous por ce (i donnons , te ot- * 

troions au deuant dit Duc, te à fes hoirs per- 
petuelment le Roiaurae de Salenique , de les 
appartenances , ou toutes les droittures , de les 
railons qui appartiennent au deuant dit Roiao- 
nic , dc li donons la Baronie d' Ainnes , dcc- 
Ces Lettres font rapportées fous r an ufj- Lo- 
nuitr . Lcfquclcs lettres vehuës , entenduas , 
de diligemment examinées, nous Challes def- 
fus da , te Katherine de l'audlorité , te de 1' af- 
fentement dou dit Challes noftre cher Seigneur 
de mari, tenons i bones de loiaux , & de ha- 
bundant les confirmons te approuuons , de quan* 
que cil contena efdites lettres , de les renou- 
nelons efpecialment en la perlonne de noble 
Baron R- Duc de Borgoigne fil Se hoir dodk 
Hugue iadis Duc de Borgoigne por luy te por 
fes hoirs , de por ccLt qui auroient caufe de lai 
ou de ds , de efpeciaimcnc noos obliions au- 
dit Duc de as liens de noaocaul en la manié- 
ré , de en la forme que Ji dis Bauduins air us 
de nous Katherine defTus dite elloit obligies 
efdites lettres au Duc Hugue delTus dit & à 
fes hoirs , les deuant dites lettres densourans 
en leur vertu , de nous Challes deflui dis nous 
fumes aflenti , te hauons doné auûorité à la- 
dite Katherine nollre cbere de amée femme 
de compagne , de faire te de accomplir les 
choules deuant dites, Icfqueles chnufe toutes, 
te vne chafcunenous Challes deflus d»s entant 
comme il nous appartient te puer appartenir , 
de nous Katherine promettons enfemble Se châ- 
tains por foi en bone foi , por nous de por 
nos hoirs, te por cels qui bauroJent caufe de 
nous, oc de efs , tenir de garder fermement, 
te non venir encontre par nous, ne par autre 
tafiblement o.i exprefTcmcnt, fauf tant que li 
hoir de nous Chai le de autre femme que de 
ladite Katherine ni foient obligé, fe enlî efloir , 
que il ne heoScnt droit oudit Empire , de au- 
xllidisDux, ne fuis hoir ne feroient de riens 
tenu à els . En tefmoignage dcfqueles choufes 
Nous Challes te nous Katherine, de l' auto- 
rité , de de l'aflêntement doudie Challe nollre 
cher Seignour te mari hauons mis nos Seauls 
en ce* prefentes lettres faites de données „ 

de grâce mil trois cens de quatre ou mois de*^’ * 
Feurier . 

Ladite lettre ftUét de deux Seaux , te premier 
de cire Saune , où ledit Charles efi reprefenti 
à chtual tenant en mal» fon E\cu , qui efi de 
France fans nombre auec vne bordure , âf de 

d il) 
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t autre fon tfpét i tcc- j ayant iferlt : S- Kt- 
roli Regis Frar.ciæ filij , Comitis Valcfie 
ie Alenfon. 

Le fécond eft de cire rouge , où ladite Katheri- 
ne eft reprefentée debout en vu trofne , tenant 
en main vu Sceptre , ayant au drjfui t me fieur 
de lys , r Efcu det armet de fou mari rfiant 
i ttfii droit tf le fitn à fa gaucbo, alnfi qu'il 
a eftt rtprefenté à la fuite ef autre: Lettres. 

I 3 O Lettres efcrltet en Grec vulgaire , tirée t de T origi- 
nal gardé au Tréfor det Charte t du Roy ■ 

De hoc for- * I ’OXfialr i fixai t is x pana ai i tyi ùyiat B aet- 
mula. v Co- J. XM«i o» , Ai mura feu ùyia , ùro/ifi u £)• 
dlrtum Gaa- IflANNHE O MûNOMAXOï i*. «Va v<ex» 
rl . p 41a. Xfètou iJoutJSU uféi nU «; 1 «a ffaaixma a tu , 

* irpaJptpa xyù ûvoiat attZafiiai , x, woeat * u/tu/ip» i> i*/! 

* iyroiiorar Miyictuùr Ç irùySooar xj * ry ... Ta oodJov 

Xsi (iau | 1 m xùin ai» âyiar Barris,*** ou • on, 

* étoù t >»*- • ’h Qttorrrtt M* 3 im * 

yttr ra «p:- Ufitrj^ùrtoor T *< ùy/at /?««iX««i r» , »ifi f i\ia< 
rxLtiet au àrayyiat ntl tXa'i , t'XTi'far #V| ùrvai*- 

fifom liai p pi , f.« li*»w wXtfOf&ar . icxm 

Ter «ViXÇs/ fl» < 7 «u cx'tk f ùxoort *< «, toeywro- 

eU rit ùyiat Bamhùat oov . S nu n im favXixa* 

* tSo «*>/«* *3 vafaxXrtùt * ... . Baeikmar a* , f*a» i/o 

* «V 3 i> 7 &» J miaVo* , >« fi To'r * «a . . . . Ta/ $*- 

**X»-* 3 &a« * or te pei» . «rxf ,'ra.r t»/ TeiaôTar 

aùt ùrafopùi m*>/Htfim ItuK, 

roaûrmr •Xf‘ «■*■' fioxLn pu . . . cm! toit vueaioh «Va- 

* itfiryopirot fimWtt ra i Kitet* * «711701 por pp * XuU-utt 

ru fan «... vit ùyiat fiuutXs/ut a» «Xaf* Kf- 
a f : _ • tuvà Ti ne * tfwu«’T*r .... ........ 

fi»*?» Traduftion des roefmes Lettres tirées pareille- 
ment du Tréfor des Chartes du Roy . 

A VD A X feruus potenth tf JanSl hnperl) , 
Imperatrix mi Panda , notifier ego Iohannes 
Mnnomachus quod a qu.into tempore feruui fa- 
Sus fol toi Imper i) fanSi , tf quanta prompt I- 
tudinc , yirofyuf lamalleti de magnh homlmbur , 
lp frf que feci conférant me 01 , non latebit Imper le 
tuofanSo , nam Philippw & Mathxus, qui ve- 
nions ad inclinait dum tuo fanSo hnterlo pro ton- 
ferultlh neceffarUt Imperir Romeorum , prout 
fpero tibl exportent loco me! . Sed pro etrUtudl- 
ve mifi fratrem meum asm tlt , loco ferultutb tJ 
Incliuatlonls tu I fanSi Imper ij . Supplice Igltur 
ferultudluarte tuo fanSo Imperlo , quatenut , 
quantum ef pojfdrlle dignerlt facere ftfiinare Do- 
mirmm meum fanSum Lnpcrarorem ad petficten • 
* dum cita notificatlones prredrSorum ad te ve- 
nir ni lu m . Ouia omner llli qui funt Conje-ui no- 
blfcum , itbabent cer.fhum nojlrum , toi expe- 
Bant redditurot com fuffkltnti potentla tul Jan- 
Sl ImperlJ , tf allh prtitlonlbut , quai ex parte 
tonfervirum nofirorum faciunt • Nain vlrtutt ipfa- 
rum petit, enum pejfumm complété oput ■ Marital 
In mijericordia & confient la tul ûet.-ntls & fan- 
Si Imper!) , cuiut feruut audax heet tibl notifie 0 . 

Lettre t tfcrlttet en Grec vulgaire, théet det orl- 
Edlt. Par If glnaux gardez au Tréfor dit Charte 1 du Rcy, 
pags 1. Laictte , Empereur t de Confiantlnople , Ni}. 


1 3 n 

' Pr>«'« 


* amtfli 

*u 

• f.x«*. 


ITEetraim ùnaToqi ri utui/Tvyteùn { i- 

L *4 «xtt«t. * PirOE THE ♦PArnAr , «*- 

yri pu Av9iVri , t oaù Qtù 0aot\tC K«rr«uTi.;e- 
«VX|*H « xjj vivat P»uae 1 1*' . E yol KilNETAN- 
TINOE AOTKAE O AlMnHAAPII vciyu- 
fùt ùrafifor Tf ùyif fixatkùf ou/ , »ri vfi yjù- 
>JJ- ’UI voKù\' * oiyt 0i Txd.C-i* pf) Ta nil p* OlAin- 
nOT vi MAPKIANOT , vu nùpu MÀOAlOT 
TOT MnAAMriOT Lù * r« f-vxi«« * lu, 

(pytnrai * au Vf ùr*f final via âyiar Baoi\ùar 
OU * X*To» «’» ocùxlmùvo' VÙ K*rrgl T*| A ra- 

V0t.il «fdi vir di&xipitar vapufùoU 0aoikiatv»i 


Cptai * ri tarai ifi ùtrri 0m Suai , !n ypiroui * titoto 
vioaqt tirai * ùvtx unopalrot Xiù V U xaxjîr tu (lu- * «’tuXM- 
A lui • 0 pif lAajfl vinifiai, Svi ffoùSttur du ùro- pira 
pioU ivira fxaao ■ ar t » y * 61 ÙTt xifTUOa VUii * «r « 
mi’fii vfioytyfrapuirm ùrbpmv w ri vit TKuyopo- 
Rtai f ùffaklat * »ti xopar. . . . fiifl ôpxui »«• • ùvixatpa 
ffvpart nui vi tpfiùrai EHMX 1 N £jÇ «or air ravo- vel ivùuom 
rkopst ipubt vf BaaiX i'j» ou . . a pir iiù ri * a*- * ,’ T | fiùp*. 
Xi* ou Jt ikia Jmiapu »/ * r mira pat pi * vi/.- ro! 

Xlfibo ( TU/ à Xait o'tov * ùr ululai • Ovpfii ti * 
nui * «Va .... ofoonanrouv nui voit vil T if * ravn'pp 
xk , xai * Xajîaou *«X* Xe/eiaroi . ÙTXUfOfipt- • pava, x - ’ 
ii t i i Baolkiia ou , Sri «mrip »■' aytt piyar fo- p»St rùc 
où vor irrmîSa irai nui *. . . tur.or oùpir . TI.UI • a nui If U 
iyù ùvi r ex» ifyùÇouui xoi woXût inuriptov • • . ùvakitv 
fovxibooor ùt v ml BuoiXuat oeu • Vfitha fitr fjfi i- * xim&iaî 
ropur oit K pavuiai nui Aylut poj Ktmÿai r* ùr- * ifgxor,pré 
mirât , nul ùro i 7 *kiî< poù inpyiat - turrir . . • ff,„ 

. • . . ■ inu ait itm a pu , nui op natoMoa ri A- 
ravokunor pipa nji rit Kamrni«srixw< ‘ 1» * { nMa , 

• • • pu iy* TOOOÙTOI AmMon' di&onoo- 

tui ùrioa ar* «’xii/ir x«i » fioi'i r« ripaoipiSa ■ 

nui * f« «1 7 lu, tui Uip ùviirvla . fl»’- 'iiniiMfl* 

rot tul rtC ikiua ou/ irtfynon roùt Va- /drapas 

puinii i Buoi'kiiù o* rima (nvùuuva an p Six*/- 
Oir mrtcfipiii rpryiypapporu ùyiaf rltù Euoixuar 
ou/ ■ t/fi Ta »« • fiorouuni nui T[*iruiripOi ■ nui * yi*a> rat 

• uniplui u out tjfi/fUGn xoi ixtapooùtlca rit ùyiui * ùvoptiry 
BaciXiai tu ù nui àl Sikot ùvri 1 rikaioat ùra- 

pifat . 

T«i Saûko v d àyiut 0 *oiXÙ*t en KONETAN- 
TINOE aOTKAE O AHMnHAAPlE. 

La traduélion fuhunte de cette lettre eft auflt 
tirée du Tréfor des Chartes du Roy . 

P E R A M a a 1 i.is f rater fortvuatijjimt (r al- 
tijfiml Rtgh Franche fanSte ml Domine , tf 
cum Deo Imperator Cemfianilnopollr tf toelus Ro- 
mani /e ■ Ego Confiant inus Du* Lymbvdaris ««- 
daSer notifier fanSo Imperlo tuo quod 4 mu/its 
annh habul confilium cum Philippo Marchiano 
tf Mathxo Bilbo fuper ferait U > qu* bi venlunt 
notifie art tuo fanSo Imperlo , quod fui tranfmijfus 
ex parte xlllatum Orienllt ad c* n quem confiât 
tffe natueallter Imperatortm ad Inueniendum ab 
eo admtorlum pro dlBlt vllllt , qux a quatuor 
annh faut tue lu fie pro illltu mafo eonfillo , tfvl • 
di finem quod adlutonum battre non poffunt , 

i uodqve quand» ego commeatum accepi a dèSh 
omlnlbus , quam fecurltaiem , quam fidem In 
prafentla fratrie Simon is cum fier ameute ftcl , 
tpfi notlfiabunt tuo Imperlo . Vodt per (lin ml- 
jerlcordiam v.-niat cito prtentit , vt non pe'da • 
tnt populut ifie refiduut , tf ne uecefftrlo reddant 
Je atiqml rorum for fit an T urcis tf perdantur po- 
pull Cbrlfilanl ■ Sciât pro rerto tuum fanSum 
Imperium quod loco magnl exerchut blc babetlt 
perfonam tntam , ad quod mu hum eonor , tf mul- psg jj. 
toi allée l ad tuum Imperium , primo pro famre 
petentlr tf fanSee Dominer me* Imper air ici; , tf 
mto opéré . tf quand» venlet potentla tf fe rtd • 
det pars Orlentlt , de Cenfiantlnoboli non mut- 
tum turet \ n.tm tôt de OrlentalRmi Intieniuntur 
in Confiant in opeli , tf transferablmut not fie quod 
iam retourna ndabimui tibl ficus nefiro Domino 
UMurali . Solum per mifêricordlam tuam facial 
geai iam Grzcis (nu Imperium , Vt pet Mini- 
bus allqulbus quas noslficabunt Juprafcrlpti tuo 
Imper 10 , vt Ipfi magh anlmeniur . Remontât 
iriiur confient ht tu et , tf miferieordi* Tul fan- 
al Imper Ij , fient tuas feraient bac audaSer no- 
tifie- 
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tl if magni , & nobilet mlttent , ftd etiam per- 
Cette traduftion cft encore extraite & tirée fonaltter renient ad inclina ndum tuum Imperium. 


du Trcfor des Chartes du Roy • 

A V DAX ferutu VotcntU if fanih Imperli lui 
Impcratrix mi i'antta , notifie a ego Con- 
ltantinus Dux Lymbn'aris qu um jeruirutem ba- 
ba ad tuum fanfium Imper, um , if quomodo di- 
nufgatur per nu pr*comum tuum m omnet Gr* 
rat , if quoi al/eci ad feruitutem lui Imper tj , fi 
qui veniunt ad Inclinandum tua fattéia Imperia 
vlde/ieet Philippus Marchianus if Mathirus 
Rilbus notificabunt ficut de al ut , if de me- Ego 

Î ildem , tamquam feruut primui lui Imper ii f.tn- 
I , fuppllco quatemu perficlatur cito id quod ifii 
canferui met ttbi dirent , et quod notifie» Pomme 
mro Impetatorl , quia locus efi In perteulo , C? 
pofiquam annititur pop u! ut remantt valant , 6? 
parum valet , mar.eat m mtfericordia lui finit i 
Imper ij , culut parum feruut bac tibl notifie o . 

Extrait du Tréfor des Chartes du Roy • 

P Ek.AMABII.IS /rater fortunatilmi if al- 
tiijmi Regis Francis fanflt mi Domine , ir 
cum Deo Impeiator Conlianrinnpolis & totius 
Impcrij Romeorum . fc"*o lohannes Monoma- 


Ega autem fum de parte Orientât Romains , if 
cnHod ‘0 fortaiitiam AccelTalon cenl'em tamquam 
Capitanem ipfitu fortaliti*. S uni noulii Orienta- 
le t mecum furati de partibut fuit , dot or, but a/ - 
fi tilt , if fila h quod ego videam certain Imper Ij 
lui patent /.un , Jpe/a in Deo if In fua maire ,au- 
Sijfima quod magnum jeruitium pro te per fi iam. 

Veincept trro rémanent in confcientia if miferi . 
eo'dia lui ftnfli Imper ij , culut tamquam feruut 
audaSet b,ec feribo . 

Extrait des Lettres originales eferites en 
Grec , gardées au Tréfor des 
Chartes du Roy • 

Tqo B xnXn xai àunxpârcgji Ptn- 

ftasmr KAPOAAA * • 

itfitftora^iÇ dlnXnç. 

T Sl» iHoksrûrai g*aik* «ji d-aroxpdraep P«uai- \ $q6, 
orr , kayoprl « J S* ajd liafa/icdry uufi) i K A- 

POT AAILi vyiMitr , iVr , <fi' (•û> rsXv^rnv, 
uu diôinai r l mt' AiSoxiar 0» • $i kayaim du- 
ra/ , ui ixTekaftoat’ % oàx^pn*- O vtqfi i.v 


chus a /daller notifie» ruo fanSo Imper ie , quod kio n rûpt •raficest , nain rc& rut B irtku'at 


per aliquot annoi confiferunt if crediderunt in 
me Philippus Marchianus if Mathzus Bal bus 
çonfilla if verba forum prru.it a . Et quia ego In- 
uenio eot effe nnfanruineot méat , & opérât i bo- 
num opter pro Cbrifiianlt , aecepi libenter verba 
forum y if fecl me cum prompt itudi ne foc tum eum 
eh . Confilium b oc efi , pofiquam fuiwtu (ertl 
quod acceplfih tu totem ntptem Demi ni me i quen- 
dam bcatufrmi BalJuini potentem Cf faailam Do- 
minant meam hstredicariam Imperatriccm Sc 
iure Dominam omnium Romeorum propofne- 
runt fuprafcripti venlre ad tuum Imperium fan- 
iium , nottfiaturi tibl , quomodo facilites efi mum 
JdnSum Imperium bareditarium rtiupetandum . 
Et enpeSauimut ftmper aduentum tuum - Et quod 
latelllgebant quod muha tibl alla ardua Incum- 
bebant , retard-merunt fuprafcripti ad te venlre . 
N une au' cm audluimut quod per gra Iam De) if 
miferkordlam , if fa* matrh fanâiflrnue % if per 
optu tuum , régna funt pacific.ua , if inuentun ur 
Cathalani qui tenent fcrtalitiat in partibut Ga- 
lipolis , if nominant te Dominum . tt patria 
ifia dea.ifl.tta efi multum a Pa*anii , if alih ini- 
tnicli propter Ineniam ifiiut Inn ituralh Donnai , 
if efi In perteulo ptrditionli rtfidoum % profiter 
qu* gente « nequeumet perfeutionts b/iijmodi 
vlterlu < fufllnere , non folum tuum Imperium ré- 
cipient cum gaudio fapientet , tawquun natura- 
lit Dont. ni , frd et iam euiufcUnqut qui eot qu*- 
terft if dtjfenderet , nlbll almd feribo mfi quod 
vnum fum eum ifiii , if quod ifii dicuni , ego di- 
co - Et pio fide adbibenda mifi eum eh fratrem 
meum loannem M monuchu n • Et quomodo m.t- 
rli GrJfci fe tibi reddent abfque praliir , if ef- 
Jufione lanpuinii Cbrlfiianorum , U funt fufficitn- 
fer ofiendere tibl modum , cum dtfiderium if vo- 
luntatem Grxcorum eogoofeant rnuSrh modit . 
Pro Deo miferere tuo fanâo Imperlo qu.uenut ht 
futur o non inutniam n te grauamen , uec mem- 
eorrlfibil m réputés de eo quod primui fcripfi ti- 
bl t fd b. te rrcl*t gratanter propter tu.rm mile- 
ricordi.tm . Et ficut ego feribo , multi ali} feribt- 
wtnt qui funt de Ifto Confia» Malorei , ni tlme- 


eoj n pu' fi a in» poil» «i’ti >«p ntu'vtp»» uKmnaù pw- 
<tôi , » xsu57 nar âprbit ir xsotip yoyintTut t ai r\ 
ir atri\i\ioir , * P »& , XfrforifW , i fiA aripr- 
TÔrtfoi en tp yi mû X- e> P florn* *" fi*Piuî- 
C«tm . J uttKir . imip i ohm oJn «*r Jt nos ai roo 
ïauuatii n (tu* ir t à A' Sri tpi eiXUùa ijfH do* 
Tikuiersuot xr , tpi moi pur %opi r viQiku fin orra , 
Saifintûripx ÇnriTai , oôror % mûrit ao iuvteù 
kafivoiro/oc y ti*f*rict?Ot r vy%*w , rj *;»*• 
r, a »} cv^i/yi'p nu* BnrOdfot , rii uûkXi », tpi iJ- 
ytmm , tpi q. ont an , tpi npori J rifi^mooi à- 
moût timoiroir y lt nV auuavymÇirrut m - t ur , C 
rinmr >iyv iV Outfkmfnnonr • i nnkif imtp iri 
•roi nkiou nù (tir 7 pu rit tjri dvokavtuei nip- 
Sot % Toit Si eifoiûsi Çrttia , oCcu nf tpj soJ . 
kiyorm û ■ isu tini * aol éytftsaip rmro a>rai , d}» 
erf* oit Ait ryioim mymèûr ûrokmtMir , S soi Si 
r au roc tarit , dff uiytcur >| x*Ajc»r ici;. !a, rai , 

«AS' ira J» rasai toi hc , imii.'ucCuii parUai «y 
*j ir roit roratt ro/roit • rkneo Si ynp maria 
*i xarikaS i rà tipinpa • ri Si ici ri xaü 

•ju>< an’ 7> 4 rît o (ofo < ; ai ■ftf i9«iii iniSp». 
y ai , ai m Xfiao.ua i ai oi àpartaum ûffi uikoui , 9 
xaepotr , Tp X*f* y rai ou- 

Çotrot AyTptraofii’tu . ai ro< ica , ir a ©ri.- iya- 
f* , J b ri Stfyp »4 ai*oi - Aixofmia Si îrm durit, * 
fxûtot ùwdpxtn ■ oi imua'Tarroi d, auutroirmrot âr- 
bfarTtt oi c*oJ7éi , oirtp 7 mi air dpryuuu fiaei- 
kaai % *3 n, coi r» finaikdac , la* rmoj û P«- 
fimriat wp ayfiarur diiiyyukar , doit dkuj* ç Sox- 
Tt a 7 à ma> dur ut - oi y dp dtSftutu Rajout , 

*3 «"'in uicovt ifiût Si Àixoyo^a tin ir roit d 
tPpayyiat yipoacr y «ir» ir rdc rirait r rie ou i- 
Smr— ai r.eu' rpsaxmùaai a* - i G» Si i/pr.-:si ri 
nparot ri rit fiaaikuat ao ùyiie % tîSuiiir , »»A»- 
3 H* nap • 

Extrait du Rcgifire du Trefor , cotte XLir. 

C L E M E N s Epifcopus feruus feruorum Dei % pag- 54- 
dileâis fiüis Duci de Communi Vcr.cto- 
rum Salutem & Apoilolicam bcnediélionem • 

G raulbui exafptrata canuiclh , dolorofii mffiiâa 


rent ingrat reput jri . Sed fi Deut pofuerit in punflti'ir R.jmana Ecclciia pia mater fihiium 


Corde tuo quod fignificct cum ali h capi’ulii pr*- 
ceprum tuum Grxcis qui 1 ipfi qui ad t toi ve- 
ttiu"t Gixeis * . . . oilendere pojfmt , vidahcct 


perd pie 7 do if publleando , quod fi quir Giaco- qu* eaput efi Catbolieorum omnium & magifira 

1 rum ineli ntt y feribe ' , vet villa iredder , feu alivd Jupe/ vniutrfat cclefiat ebtlnem principatum 


' fidet pr.ir«w Imperia tuo , a te inuemet grad un 
tf vt lit totem vt fidelit- Non folum lifter ut mu! - 


vnlca f pan fa Cbrlfil de exeerabdl Sflfm,n h lu- 
ueitratl di pendlo , per quod dïabalic* fr audit 
damnoja nrqultin t ir perfidia leelerata ab ipfa 
qu* eaput efi Catbolieorum omnium & magiflra 


Grxcorum Eeclefiam fegregauit inuigilare com- 
ptlliiur - Vt filiorum imploret auxilm n , < 3 puljtt 
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S t RECVEIL DE DIVERSES CARTES 

Cf exUltt corda fidrllum , tf cunBorum quos fidei uerfitat erra ram , lu fi: agcndorum ardnontm ne- 

vlui Cf feruor C ut boite* Religions t accexdit , rot h cou fit tut h , ver at blet as Del , 6 f fortlJfi>*i EdU-Partf- 

qu.tr ut pr*fidl* t confies vires , procuretque fut- bellatores , vniuerfitatem vefiram rogamUs , n.o- p.ig. j|, 

eurfum , t-/ eamdtm Grarcorum Ecclefiam a Ht- ntmui , Cf bon a mur attente , obfecr.inies per Ou- 
tra C'brlfio fuccifam In errtrit Cf fcljfur * deulo , minum ltfum Cbrlfium quatenus ob reuereutiam 

prtb dolor i coufiltutam , ad ver * fidei difcipli- elufdem Sedls Cf vefira magnanlmieate Coûta J » 

nam fumma diligentla , proulda Cf difereta ait! promptum auxilium elufdem Comltlt fub vela- 

Coapllj maturitate reducat , difeerntnt prudentes meut» diuin.e dealer * confurgcntc r , fie eidem 

inter conditioner temporis Cf Varias quailiates patenter CT viriliser ajfifiatis , quod diSus Co- 

ipfius , vt (mm dluina prou fia accepiah/e probe t mes vefira Cf atiorum fuffuhur paient la f r lient 

ipjum CT minlfirat etlam dits falutls ad agrre- tarai aperis estitssm annuente Domino conjequa- 

dlendum opus tam plum CT incarptum foelititeT tue , vofque tant ! bon ! e fit Cil participes , prrcttr 

profequendam , fie coufurgat virtlilcr Virluefis ope- humait* /audit pr*couium , diusnam Cf Apafioli- 

rtbus Cf Virtutibut operofir quod dextera Domistl c* Sedis gratlxm propttrea mer e ami ni confeqtü 

miferkordiam opérante eum ipfa , Cf dirigeait plénier em . Not tnlm de omalporentls D.l mift- 

falubriter a8ut tint In illo fie virtuofe ptrfiiot , rkordla , & be.it arum Pétri Cf Pauli Aprfiolorum 

fie eon fuite agenda dlfponat , quod qu* annotum élus autorisait cottfifi omnibus clulbus Vffirlt , qui 

ncquiuerunt louga rttroxCia cutricula , breuit tem- eum eodrm Comité in propriis ptrfonls Cf ex- 

poris dejuper pair ai a cemmoditas Cf oblata ab au- peafis , ac eU qui in perfonis fuis duntaxat , fei 

t bore grattarum habilitas fubmlniflret . CunBit expenfit alitais , contra Ipfor Scbifmatieot pro- 

tnim per orbem t erratum venlt in publicum , crfferint ; illit quoque qui in expenfit propris //- 

quod longe iam duium Ortentalis Ecclefia dans- lue miferlnt bellatores , fis etirtm qui aflqmt de 

nabili de centième feduCla a Pétri oulli Cf Eccle- bonis fuis erogatlnl pro bellaroribus conducendit 

fi* Catbolie* vnione fe reddldlt per iaBuram iuxta quant Itat cm fubfidij Cf dcuoslanls affcBum % 

execrabllls fcltfionli txtrantam , plurlbut cireum- IlLm ptccatomm fuorum , de quibut véracités cte- 

feptam errorum inuolncrls , pluribufqur praultaiis de contrit! Cf ott confefit fuerint , veniam indul- 

fi: if mat ic* falfis dogmatibus InuJuta . Prepter vernir > , qu* conceditur tram fret antibus In fubfi- 

qu* fetlkh rtcordatlonis Mirtinui PP. Quarttis dium Terra-SanB* . Datum Lugduni xvlllj. Kab 

pr*decefior nofier videns ex hoc vniuerfale quafi Febr • Pontificat us nofirl anno primo . 

prouenire difpendlum , Cf ex tanto Sa] mate reli- 
gion! fidei ortbodox * plurlmwn dcrogarl , quor.- Extrait de P original gardé au Trifot des Chattes 
dam Michaclcm Palaeologum Seifmatls pr*diBl du Rey , Laitue , Contrats de Ma- 

f autorem , eiufqut complices , w pore ab vnitaso stage t des Grands , N- 1 7 . 

elufdem fidei deuiantes , pronuntiaUlt excommu- 

micjtionh vinculo innodatoi , plurlbus per eundem JE Hugues Dux de Bcwrgoingne fais fauoir à I 2 O 6 • 

pradteefforem quæfisls remedlls , vs Imperium 1 tous, que comme très-haut homme Mon* 

Conftantinop. de pr*di3orum Sdfmatkoium ma- feigneur Challes fils de Rny de France, Coin* 

nibtu Jiberatum ad oui'.eCbrsfil Vicari) vc vnlo- te de Valois, de Lançon, de Chartres, & d* 

tum Caibolkam reuocaret ■ Cu<n autem Regis Anious , & Madame Katherine par la grâce 

*ternl proulfio tantum negotium t il nam per nos de Dieu Empcreriz de Conftantiooble de vne 

bumilem Jeruum élus fdklter confummandum , part , & mes tres-chiers & redoutez Sires Ro- 

vfque ad b*c tempos a prorogarlt , Cf ad pr*ftns , bers de clere mémoire iadis Dux de Bourgoin- 

ficut firmlter fperamut Cf cr/dimus , tempus ve- gne , & ma tres-chieres Dame & mere Mada* 

nerlt Domino miferante prouifum , vt in eifdem me Agnes fille Monfcigneur Saint Looys Du- 

Ecclefiit quas primltus vnio fidei In Cbrifil cha- chefle de Bourçomgne d' autre part , heufient 

ritate comunxlt per Jpkleum fmiorij confilij Sc haient irait ic enlcmblc des mariages de Phi- 

pr*elfis veterls fcijfur* indiclbut rnionis fardera lippe aînfné fil doudit Monfcigneur Cballede 

reforment ur . Cum dïlcBus filius magnifie us vis fon premier mariage , & de Icamtc ma chie* 

Carolus clar* memori* Philippi Régis Fran- re iuer , & de moy & de Katherine file Mon. 

corum genitus, Cornes Andegauenlîs, ad quem feigneur Chaile & de T Empcreriz deffufdis 

raiione cariffim* In Cbrifio fill* Catherine lin- en noilre nom, & pour nous , en la menle- 

peratrieit ConftancinopolitanEr lllufirls conlugh xe , de en la forme , qui elt contenue és lettres 

fit* diBum bnperium nofeitur pertlnert , ad re * faites fus ceu , feellées de lor Seau! s . Et pro- 

tuperatlonem ipfiut offerat fe vtlle fermâtes Cf mlftrent ledit mes Sires Challes pour ledit Phi- 

potenttr interdire , tir ad i* exponert virei fuat , lippe fon fil , te en fon nom , de loudit Mes 

multerum fiipatus Cemltum , Raronum , Poten- Sires Challes de 1’ Empcreriz delTufdite por Ka* 

tum , (f aliorum Noblllum Continua , ac per bot therinc lor file, de en fon nom , que il pro- 

fperemut in eo qui In occurfum implorant lum no- cureroient de pourchaceroient h tout leur pou- 

men tins elemtnte* exurgit , qnod pr*diBi lm- uoir que ie Hugues prendroie de hauroic à fam- 

perij recuperatio dlutius txpeaata praflabitur , me ladite Katherine, fe fainte Eglife le voloic 

ac per récupérât iontm ipfius Terr*-SanB * nego- foulTrir de confentir . Et ma fucr Jeanne def- 

tlum , quod non fine lacbrjmarum prefiuulo ad me- ful'dite hauroit de rcceuroit loudit Philippe à 

moriam reuocamus , faciliut , immofr/iciut pera- feigneur de mary, fe fainte Eglife le vouloir 

gatur ; per Id c: iam pr acide nt ht barefti , febif foutï.ir de confentir • Et furent ces choufes 

mata euellentur , g/orja Ipfiut fidtl ortbodox* t.m- promiles à tenir fermement , de garder de ac* 

to petent lor t virtutt vallabitur , quant 0 ad Lu- complir de l’vne partie de de l'autre par fo- 

dtm diuini nomlnls tant i Imper ij Prouincias plu- lemncl Aipulatlon , de par fairemenz fur le* 

rimas tompleBtntIt Cf Régna , feelkiorl decorabl- faintes Euangilcs tuchies corporellement* fi 

sur vnione , frangentur ex boc Parthorum feu comme il appert derement par les lettres def- 

Turcorum anlml eidem Imperio vklnorum , tre- fufditcs faites fus ceu . Et le Hpgues dcflufdiz, 

mtbune Arabes, Cf a Cbrifiianorum fade Cbrl- qui iai fuis en aaige de moy lier par fairement, 

fil fugknt iulmlel . «i* alla Innumtrabilla boxa foie de dolue bien eftre defirans de fuire les 

Cf farllcla ex ils fidehbur cunBis aduenlent , Cf voles de garder les conucnanccs de mon tres- 

plurima optata fuccedrnt . Confiderantes quoque chier Seigneur de pere iaidiz , de de ma très* 

quod diBus Cernes ad fk ardu I txptditientm ne- chiere Dame de mere , qui confiderent de at» 

gotij abfque Sedls ApefioUc* Cf t de Hum pradi- tendent mon honneur, profit* de auancemcnt. 

Borum auxilio non fufitit per fe ipfum , quod eue Ces alliances, conuenanccs , de ordenanccs iei» 

ver , vt pote eiufdem Ectltfi * matris nofir* dl- rent de iurerent lus 1« faintes Euangiles tou» 

ftBi filijy quos nuUo perterrult , vol mut mit ad- chies corporellement , promet de iqrà Monfet- 
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gncur Chai le Ce 1“ Emperem deflufdiz fus fain* 
tes Kuangilcs , qui le Ce quant ladite Kithe- 
rinc Tiendra à lige conucnaublc «le faire nu- 
litige, ic requis dos amis contrairav à Iv clpou- 
faillcs Ce mariaige , fe faintc Eglifc le vcult 
fouiirir & confcntlr, Ce fe ladite Katherine fi 
coulent . Se enfit cft que lidii Philippe «ledans 
loudir terme, ou au dit terme proingne à fam- 
mc Ce à cl poule Iehcnne ma deuant dite lucr, 
fe faintc Eglifc le vcult louiiïir & confcntir , ou 
par luy ne demorroic que il ne la proingne , 
fe faiute fi accorde • Et renonce i toutes ex- 
ceptions Ce refti Mitions que ie porroic alléguer 
& demander par raii'on de fait ou de droit, 
ou de meneur aaige que le confclle par ces 
prefenies lettres moy cfltc en aaige fuifilanc 
de moy lier fermement par faircment fans vc- 
r nir aiKontrc . En tefmoingnagc de laquel ebou- 
EJit. Tarif. ( e j c hay fait mettre mon Seaul en ces lettres 
p.i*. i6. i a i [C j & données l' an de grâce mcccvi- le 
Lundi amprés luidaue de Pcntccoullc , à S- 
Marecaul , en l’oftel Madame BJainche ma 
tante, qui fuft file de Monfelgneur S- Looys- 

Scelle du Seau de Hugues Lu: de Beurrangne ■ 

Lettres dont l'original cil au Trésor des Char- 
tes du Roy, Laiccrc, Venlfc , N- a- tirées 
des Mémoires dç feu Monficur de Peirefe. 

I N nemine Domlni nofiri Icfu Cbrlfii , Amen. 

Anne Katiuit.itis eiufdem MCCCVI. die xlx. 
intranet mtnfii Decembtis iv. lodid. grauibui 
ex.ifperata conuitiis , dolorefij afifUda pundurit 
facro-fanda Roman* Ealefia , vnka fiptafa Cbti- 
pi , mater nofira de execrabi/i inuaieraii Se bip- 
mat if difpendie , ùer quod d label le a fr audit 
et.onnofa acquit i* ah Ipja , qua eji capvt Calbo- 
hcorum omnium tb magtfira , fuper Vniuerfai or- 
bit Eeelefias obtistnt prineip.uum , Grxcorum 
Eclefiam fegreg.ru )t , fihoeumque fuorum impto- 
tas aux ilium , cundorumqtie nues fidel zrlus if 
ftlUet fidel Catbelka attendit , qu.trem auxi- 
lia t impi or an f que fuscarftsm , Vt eandem Grsco- 
rum E a le fiam * pttra Cbrifie fuccifam , in et- 
forum <p (affûta deule ( prob dtfor ! ) Conflltu- 
tant , ad ver a fiiei djfclplht.nn fumma délire n- 
lia , ptouida CT difereta a 'si confili) maturisase 
tedut.it . üi ni eft , curn ill.firh tt magnifient 
Prineeps Dominai Karoli s Regis Francia: nliur , 
Valette , Alenfonis , Camoti, Andc.<atii*que 
Cornes , meeenfui zele fidei , vt ipfam Gt.t:erum 
Eiilefi.im quant a male timor Del non revotât , 
virtute beflica ad verte fidel difciplinam te duc ai , 
fcr ad retuperatienem ipfius lmp cri? Jeruenter in- 
tendat , attend: ns if jcicns quod illufirit & ma- 
gitifiui Dominm Pet rus Gradon : co Venct- Dal- 
snatie arque Chroati* Dux, Dominos quarts 
partis Sc dimidie tôt ils luipcrij Romanis , t* 
posent Commune fuum Veneiorum , quos erg* 
ipfam Roman, un Lcdcfi.tvi.nnUa terruit , vel lm- 
rnusauit neeejfirn , diDum negetluno Jeruenter , tb 
Turihter ampledantur , epem if operam efficace» 
apponett propor.entcs , ad prajatai ÜominumDu- 
cent cb Commune Vcnctorum nobilei & fapien- 
tei vlret dominai Theobaldum de Ccpoy Mi- 
lite?» , tb Pctrutn didum le Riche Subdeeanum 
Car* ote h fem in fuo< Arnbaxa tores , Procurât* a , 
<b uni io? fpeeialei , eum plene <b fujfieleuti 
mandai e , ad traàandum , erdlnandum , canner- 
tendum, pieifitandum , (b cenfcrd. r.mdnm , fa- 
zlendum <b fitmandum ordinations t , paiH.t <b 
fwtforderailenei eum pradiSu Domine Duce tb 
Csmmunl Venctorum , pre ipfiut Ortiodoxa fi- 
dti deflenfiont , «b didi Imper I; occuper atione 
tranfmifit . Et pafi plures trallatut bal» loi bine 
t-‘ Inde, Omnipotent Deui qui etneerdias facit , 
fa i pietate panel eafdem concordant In Jubjcrl- 
pS tm deduxit concerdla vnitatem . Siquidem il- 
Gctjf. de Ville- End. 


Ivfirlt if magnifiai Do/ninus Petrus Gradonico 
D. G- Dux Vcnctorum prædiSut , t ma curn 
fuit Mlttorl if Mai sri C an £1 Ut it Communis Ve- 
netunim ad Jeirttm Camps nas if voce pracomm 
more fetiso congregati , tb ipfa Cenfitia , (b ho- 
mme. ip forum Confilierum vna eum Domino Da- 
te pr adiele, pro fe if Commun I Verte tiac ex una 
patte, if fuprafer lpt1 Demlnl Thcobaldus Ml- 
les cb Petrus ipbmfc a m t C.irr.o;cnfs Ambaxato- 
res , Proei/ratotis if Nuntij fuprafcriptl Prlnci- 
ph Demlnl Karoli , futn» babentei ad bec man- 
dant» figillo cereo ruùto pende ml ipfiut munit um 
fubser anr.e.xi ténor h , pracuratorie nemlne eiuf- 
deui Domine Karoli ex parte altéra , ad deff'en- 
fioncm fidel , if récupérât lonetn eiufdem Impeti) 
Romanis , quod nu ne detinetur per Androni* 
eum Paleologum, tb aliot occupatotes if deten- 
tores eiufdem Impeti) occup.itum , pâli a if ton- 
uentiottcf , tb veram Jocleratem , vnlontw if eon- 
fasderationem perpétua duraturam fecundum In- 
fraferiptum modum, if formam, inter fe concor- 
dltsr inietunt . Imprl/nls videlicct quod ilia pa- 
üa if conuentionst qua olim habita if fafiajut- 
runt inter Serenijfsnot Principes Dom. Philippum 
quoodam Impcratorcm Romanis , tb Dominant 
Karolum Printum Rcgem Sicilie ex tua par- pag. yj. 
te , tb Dunieum D.ccm Ce Commune Vcnc- 
torum ex altéra, fuper récupérât ione diflilmpe- 
tl; Romani* , ficus per omnla continent , Ita fî- 
msli modo nun : fiant (y firmantur inter fupr.idl- 
fsum Dotnrnum Karolum pro fe if fuit b.t rési- 
lia (b fttecqforlbui ex vna parte , if difiof Dom. 

Duccm Ce Commune Vcnctorum ex parte al- 
téra, fuper ipfiut Imper ij rccuperatrone, qua de- 
be mt de cattto per lam diüat partes Inuiolabl- 
liser obferu.rri curn infraferiptis mutation, bus , de- 
cl.irationlbui , addltlo’ilbus , if fubflraHionibtss 
qua per ordintm intérim dedarantur . Scilket 
quod In Ipfis paffls if conuentlonlbus fupradlSis 
inter alla , fit tenus , fpecificatus numerut e quo- 
rum if gale trum ponendtium if ponendantm per 
partes , pro ipfiut Imper I) récupérations ; fi tamtn 
ipfiivldebitur partibui , qued miner nu: crus equo- . 
rum if tait arum fit fufficiens pto ipfa récupéra- 
tions , boe rémanent In valu y aie if beneplaclto 
parth vtriufqut , hoc addito if ttiam rxpreffo 
quid id quo i pirtibur pradiffii vldebitur efft 
jii/filem ir In printiplo , tb quolibet t cm pore , 
tant de equir , equitlbui , if peditibtu , qu.?m de 
galeii per quamlibet teneri dti est , pro hoc faQo 
vfique ai guerram finJt.tr» . Item plactt tifdtm 
partibus , concordant , if vo/unt , quod in nomi- 
ne Domini per Ipfial partes debtat fier I p.tffiglum 
Jttper récupération: pradlüei a menfe Marti) pro- 
xlme ver? lu ri In antea Vsrfiut ad vnum annum 
Inde lenturum : if fie ri debtat apud Brundufium . 
ÿxo loto tb tempore diâie parier efft te ne a ni nr , 

CT debeant , «m omnibus fuis exercitibut , if 
garnimentis ■ Item plaeet eifdrm partibus , con- 
cordant , if volant quod totum nauigium quod di- 
Eus Dom I nus Karolus pro fe , equii , <b gewtt 
fu* acciptrt debtbit pro boe fado , pro pétunia , 
vel prttlo , vel naulo , aeclptet de Veneth pro pre- 
tio vel naulo competent I , fi eide ?» Domino Ka- 
rolo plateblt aeeipere de VenetJs : if de hoc 
ctrtlfiablt Dominum Ducem Ce Commune Ve- 
netûtum vfque ad Pafeba Rcfurretiionh Domi- 
ni proxima ventura ■ Item plaeet eifder» parti- 
bus , eoncord mr if volunt quoi fi effent allqnl , 
qui relient fiadum pradsSum hnptdire , (b ini- 
mkari parti alserutri , fupradifl a partes debeant 
fe iuuare ad inuieem , if f acere de impedienti- 
bus . feu inimle.intlbui , tamquam de propriir lui- 
rai, ir Item plaeet eifdem partibus , concordant 
if volant , quoi medio len: ;ort , vfique ad prie- 
didum termina:» ipfiut pqtjagij fiendl , ptn.miur 
per dldar parte ? ad cujlodiar » maris if terra- 
rum , ne: non a J nceendum inimicis commun ibvi 
in Imper io gu U a duodaim • la buiic u.tdum „ 
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RECVH1L DE DIVERSES CARTES 


Videlleet quod quinque ipfarum fint bene arma- 
t* ln Venet. tr dnx ah* eu m dlmldia vbicum- 
que placcblt eidem Domina Karolo ad expenfat 
Ipfiut Donnai Karoli , tf quatuor ail * cum dl- 
midta in Venet- per Commune Venetorum , 
ta de p Kuala Communii Venetorum. Item pla- 
cée tifdem partibut , concordant tr volunt , quod 
pro parte diâl Domlnl Karoli acelplatur tr po- 
natur Magifier feu CapUatetnt In galelt partit 
fu*, qu * armabuntur In Venetiis , qui debeat 
ffft de Venet. ta fatere exptnfat galearum ipfiut 

Demi ai Karoli DcGdcrantur re- 

liqua in exemplari D- Pclrefcij , ex cuius ad- 
uerfariis dei'umptx funt hx litterx , vbi tamen 
hlf verbis claudunror . Aâum Veneti* In Du - 
(aU Palatlo , in Sala vbl confueult Malus Conj f- 
llum dut tarit tongrega* i . Prxfensibnt nobllibut 
Xlrit Dominls Cjcin. Michaelc Mauroc. Procu- 
ratoribus S. Marci , ta dlfcreth vlrlt Domlnh 
preibytero Almerlco Plebano Ecclcfi* S. Ge- 
minlani , TamoDucatus Veneciarum Cancel- 
lario , Prcsbyrero Iacobo Ded- . . . Ecclefix 
S- Lucie, & Preibytero Nicolas Ecclefix S. 
lacobi de Lupario de Venet- Donaio Lom- 
bards , & Iacobo Ecelini Notariis , <3c Duca- 
tus Venctiarum Scribis , teftibus ad hxc vo- 
catif , &c- 

Scellé en las de foye rouge & bleue , de la 
Balle d'or de Vei ifc , ayant d'vn collé vn 
Saint Marc debout , baillant 1* Eftendart au 
Duc qui eft aulîi debout , & couronné d‘ vne 
callocte auec vne eftoille for fa tefte , fie 
l'infcriprion SCS- MA RC VS- PE. GR.ADO- 
nico dvx. fie au rcuers eft eferit au mi- 
lieu PET R VS GR ADO N ICO DI- GU. 
VENETIE DALMAT1E A T CJIR.O. 
DVX- 


Edit, Par If 

ft- 1 ' 


Extrait dei Lettres gardées au Tréfor des 
Chartes du Roy , Laitue , Sicile ,Nij. 


I N nomlne Domlnl, Amen, Anno Incarnation D 
eiufdem MCCCVI. menfc Marti } , decimo eiuf- 
dem , quint * In^tâionlt , régnante Sertniffuno 
Domino Domino Rc%t Frederico Tertio Regnl 
tint anno vndeelmo ftlklter , Amen . Not injta 
fer ipti ludicet clnitatl > Méfia n* , Notariat Be- 
rardus de Mileto , Reglus tôt lut In fui* Slclll * 
Notariat publient, tir fubferlptl tefiet ad hoc vo- 
tai i fpecLtlher tt rogatl , prxfent! ferlpio publl- 
eo notum fat i mu j tr trflamur , quod cum lllufitU 
Dominai lofant Ferrandug fi! lut lltufirh Domlnl 
Régit Maioricantm , confobrinut diâi Domlnl no- 
ftrl RfgU y obteata llcenela a dlâo Domino no- 
firo Rege recedendi de Sklll* partibut , propone- 
tet , ta In anlmo gtreret . conférer ft ad partit 
Romanix ad g l nient diâl Domlnl nofirl Régit 
tn tifdem partibut exifienrem , tt idem Dominai 
nqfitr R ex , animaduertent fibi ta dlâo Domino 
I nfantl ad bonorem cedere , quod ipfe Dominât 
Infant , ex quo proftânrut état ad pr*diâat 
partes ad gentem prxdtâam gtreret la elfdem 
pari tins locum ta VU cm diHl Domiai nofirl Ré- 
git y ta pr*Ji3* genti loto ta vice Régla poffr- 
derct y de grata Cf fpontanea volunt ate eorum , 
nobit pr*fentlbmi , diâus Dominas no fier Rex , 
tf diâus Domina i Infant , qui In not ptetdiâot 
Indues ta Notât lum conftnfit , cum ftlret nos fuot 
non effe , ob inerrmentum dlgnitatls eorum tr con- 
uenieniisremvtrlquefiatum , eonutmiones , tt pa- 
Bm fabfcrlpsn ad tmticem folemnlter Inierunt . Fl- 
delicet prxdlâus Dominât Infant Ferrand us eon- 
nenlt ta ptomlfit Jo/emnlter diBo Domino nofiro 
Régi y fit ton ferre ln prx fenil vtagio quod faelt 
do elultate Mcffan* de prxfenri menfe Martli , 
cum duabui galeis ipfius Domlnl Infantlt , rcBo 
tramite ad prædiâat parut Romani* ad pr *• 
dlBam gentem diBà Domlnl nofirl Régit tnlficn ■ 


tem in partibut Ipftt . Irew promlfit folemnlter 
diâus Dominât Infant Ferrandus dlâo Domino 
nofiro Régi quod idem Dominas Ferrandus prété- 
rit ta ajfidtblt preediâ* genti , qium diâus Do- 
minas nojler Rcx babet ln diâit partibut Ro- 
manix tanquam locum tentât elnfdtm Domlnl 
Régis , nomme , tr pro parte eiufdem . Item quod 
quamdin idem Dominas Infant prétérit tT domi- 
aabhur genti prxdtâec , in omnibut , tf eirea 
emnla , quollacumque fini y difponet ft volunta.'l 
dtâl Domlnl nofirl Régit , ta ftmptr faclee omala 
qu * dlâo Domino Régi plaeutrli , cr qu* eidem 
Domino Régi vtdcbuntur expédient la ftcundum 
fuam confilium. Item diâur Dtminut Infant fem- 
ptr toto poffe fuo adiuuablt , Cf erlt ln adlxto- 
rlum prad.âl Domlnl nofirl Régit . hem quod 
Ipfe Domlnut Infant Ferrandus jemper erlt amh 
tis eiufdem Domlnl nofirl Rcgu amlcut , ta Inl- 
mlch Ipfiut Domlnl Régit in/mlcut , culufeumque 
condition It , vcl fiatui fuctint omiU vtl inimki 
diâl Domlnl nofirl Régit ■ Et JL‘ trnâablt tf 
procurablt amifot ta Inlmlcoi eiafdtm Domini no- 
firl Régir % vt Idem Domlnut nojler Rex traâa- 
bit tf procurabit tojdtm . Item quod diâut Do- 
minai Infant Ferrandus nuUam paetm fen fatdut 
Inlet cum aliquo , vel allqulbut fine mandato tf 
difpofitlone pr*ambuth dtâi Domlnl nofirl Régir , 
tf ram dut et In vxorem , quam diâut Dominât 
nofier Rex c/egerlt fore fiai vxorem etngruam , 
dammodo pr*dlâa elcâa per pr*di8um D ■ no- 
fitum Regem place.it pr*diâ§ Domino Infant i 
Ferrando . Et verfit vice pr*dlâut D . nofier 
Rex folemnlter promlfit tf conuenit pr*dlâo Do- 
mino Ferrando Infant! y quod Idem D ■ nofier Rex 
ln quantum conuenerit ta bono modo poterie , fub- 
ucnict eidem Domino Infant! Ferrando , nee ln 
boe deficlei luxta poffe , fi Idem D. Ferrandus 
pr*diâa omnla feruautrlt , tf fatiet Inu/olabili- 
ter obferuarl . Item promlfit diâus D. nofier Rex , 
ae conftnfit , Cf Volult quod diâut Dominai Fef- 
randus reciphtur , tf babeatur a pr*dlân gentt 
diâl Domlnl nofirl Régit , qu* efi in diâlt par- 
tibut Romani* , vt ptrjona diâl Domini nofisl 
Régit , tanquam vieem Cf locum tentât lu dtâit 
partibut eiufdem Domlnl nofirl Régit . ta pr*- 
dlâa gens dtâi D. nofirl Régit qu* efi ln diâlt 
partibut y eidem Domino Infant i Ferrando, no- 
mine , Cf pro tarte eiufdem Domlnl Régir , fa- 
clal fidem ta oomanaghtm ■ Pro quibut ommimi 
tf fingulit ebfmtandii pr*diâus Dominas Infant 
Ferrandus ftcii fidem , tt manlbut Cr ore borna- 
nagium ln minibut diâl Domini nofirl Régit . 

Fade ad futuram memorlam , Cf vt de*pr*mif- 
fit in perpetuum habtri valent plcna fides , fa- 
âa funt exindeper m.mut pr*dlâl Notât! ) duo 
ferlpta public a confimiila per alfabetum blpetti- pag- j 9 . 
ta , prxfent vldelket penet prxdiâum Vomlnum 
Infant em Fcrrandum , tr altéra penet pr*diâum 
Domlnum ntfirum Regem rtmanfura , noflrum 
prxdiâoTum ludiatm , Notarlj tr fubfcriptorum 
tritium fubfiriptltntbut , ac paruo figlllo fecreto 
diâi Domini nofirl Régit , tf figillo diâi Doml- 
nl Infantlt Ferrandi pendtutlbut commun num . 

Aâum Melacij anno, die % menfe, ta IndiSione 
prxmtffu • Ego Petronus Gaercias Index Melïa- 
rx- h. go Bartholometu de Maglftro Index Ch 
uitaih Meftanx ■ Not Arnaldus Del gratta 
Montis Regai is Archiepifcopus pt*dlâit Inter - 
fuimut , ta tefiamur . Ego Sanchius de Arago- 
nia Sereniffimttt Domlnl Régit Atagoni * fiîiur 
tefiot . Ego Conradus Lanc. de Caltro Mainar- 
do MJ/et tefior. Ego Pcmis Aurix , filial ma- 
gnifie i Domini Conrad ! Aurix Régi j Amlratl te- 
fior . Ego Guillclmut de Rexacho tefior. Ego 
lacobus de Palacio clult Barcinontnfit tefior . 

Ego Notariat Bcrardus de Milcto qui fuora % 
réglas toi hit Info! * Sicili * Notariat pul/leus 
prxdlâit Interfui , tt bx: omnla rogmut fctlpfi 
tr tefior. 


Digitized by Google 



POVR. L’ HIST. DE CONSTANTINOPLE. 


Extrait Je r original gardé au Tte'fir des Chartes 
du R°j , Laitue , Valois U. N- al- 

G E Alain de Montendre Cheualier , faz 
l'auoir à touz qui cca Lettres verront de 
orront , que ge ai traitié de accordé oueques 
très- haut de tres-noble Prince Monlcignor 
Mon!' Chattes Conte d' Aniou les coruienan* 
ces ci-deflous nommées . C efl à la noir que 
ge dui ater oueque lui de le fuir en fon voia- 
ge prochain de Romanie , moi de va Cheua- 
Hcr , & fe* Efcuicrs gentis hommes fonffila- 
ment armez & montez par vn an entier, 
conté mon alcr de mon retour , de pour ce il 
me donne quatre mille Flourins d'or pctiz, 
dclquex il me doit paier mil florins dedans 
la quinzaine de cette meaoufl prochaine , de 
autres uni dedans la S' Rcmy , de les deus au- 
tres mil florins auanc fa mucte en icclui voia- 
ge : Et me doit faire au tel paflaige de retour 
dcchcuaus, corne il fera aus autres Bachelers 
de mon Eflac • Et «IF accordé aue il ne me 
deura, ne me pourra contraindre a demorcr en 
ch&fteaus n'en fortcrcçes , ne enuoier a Hors 
hors de fa compagnie fans mon accort de ma 
volenté- Item fi il deiàilloit de lui, ge ne fe- 
roie pas tenu à feruir outre celui temps, fi il 
ne me plaifoit - Et en icelui temps ge feroie 
tenu à rendre le demorant de la monnoie fe- 
louc la ferue du temps par années, en tele ma- 
nière que s'il en demoroit trois mile florins, 
ge auroie on mes heritiers trois ans de terme 
à paier chafcun an mil florins , de alnfi de plus 
en plus , de de mains en mains , iufques F tant que 
toute la fourme fufl paiée ■ Et cil à fauoir que 
Il pour rciion dou voiage ge auoic fet miles 
te coflenp,cs en cheuaus , ou en hetnays , ou en 
autre choufes neceiTaires pour ledit voiage , 
dequoi ge futfe cndematglé , ledit Seigneur , 
ou fes heritiers feroient tenu à moy deûlemai- 
gicr , de en autel maniéré fe il defaiIJolt de 
moi , ge ou mes heritiers ferion tenu À rendre 
ledeinoranrde la monnoie felonc la ferue dou 
temps aux termes de en la fourme de maniè- 
re deflofdiz ■ Donné à Poitiers F vitiefme iour 
d'Aoufl, Tan de grâce 1307. 


Traité dont l'original efl gardé au Tréfordes 
Chartes du Roy , Laiette , Empereurs de 
Conflantinople , N. 17. de qui le voit au 
Regiftre cotté xUx- 


« A D bouoetm Del 6f glorlofa Virginh matris 
I JO 3 . eiu/ * artbodoxa fidei f diuinique cultus aug- 

mentum O perpetuam memoriam , Net Karolus 
Del gratis Conftantlnnpoliranos Imperator Ro- 
meoeum Moderaior femper Auguftus vn* ntm 
roiililmi Cr prudent Ibu s vlrlt Marcho de Lugna- 
ri fut Ragas . tf G r iphone Michaeüs de Ca- 
thar • NuutUs tf Procuratorlbus magnifie/ Prln- 
clph Domlul Vrofii Dei gratis Kafis Regis 
Ulufirir , babtntibut ab ipfo Rege ad ta q ut Je - 
quuntur trafiauda tf vailanda , feu confi'manda , 
Cr in animam pradifii Régit fui Demini iuran- 
di potefiattm , cenueuthnet , aWgaatias , tf cou- 
te r, p ,)( fédérât iones babuimut , irüuimut , tr fec/mus , 
* ‘ Cr, J ' fitr>***b ut filpulationibus bluc iude lut e rues les - 
r-'t' • ■ //fa, i„ neadurn qui jequitur . In primit rtobfies 

(y prudente t vlri Marchus tf Gripho Nuutlj 
(y Procuraient pradifii b, beat es fuptr bec a Ji- 
fio Rege potefiatem tf maudatum fpeclale , prout 
per patentée Hueras , feu public um , njimmentum 
manu M.tglfirl Gulllermi publia Notât!) fcrl- 
pium , eiujque figno tf d.ih Régis figUlo mustl- 
tum prima faite appareblt , promifrrvnt uemine 
procuratorle ipfus Régis , tf pro ipfo me fueceffo- 
ribui fuit noble folemniter fiipulattlbus pro nobis 
C* fuccejforibus nofirle in lmpcrio Conflantino- 
Ütcf de VUic-UarJ. 


politano , quod idem Rex ait amieus no/la, 6r 
fetccjj orum nofirorum , alligatus (y confedrratus 
pro fe ty Juccejfor ibus fuit , at fubfidlum fy *u- 
xiltum ad acquireeidum £t recuteerandum pradi- 
Suen Imperium noflrum Conltantinopolicanum 
C? atquifitum , feu récupérât uen eoeeferuandum , in 
perpetuum contra Andronicum tmpaium ipfum 
. oceupauiem , chef que bartdtt , feu ah ipfo eau • 
fam babeeuee , ér contra quofeumque tant Paga- 
uoi quam Cbrifttanoi tentâtes , Inuadentes , t tel 
occupant et precdiBum Imperium , en loto , vel in 
pane , <y quofeumque aliot nobis rebelle t , pret- 
fiabit nobh , pofiquam perfonaliter iter or ri pue . 
rien» s ad récupérât, oetem Ji&i nofiri Imper tj , <y 
ftcceforibut nofirit , ipfe O futctffortt tint de 
perfonit , Régné , terris (y gentebut fuit ad pro- 
prias tupeetfas diâi Regis , fir futeefforum fuorum , 
abfqut filpendia (y cujiu nef rit quocumqut idem 
Rex & fuccejfores fui ire poterit . feu pet trust , 
quai 11 f eunuque nobis vel Jueceffbribus nogrl/ v i- 
debunt expedire . El fi forte cent loger et quod ali - 
quando tali t empote tf toco ipfiut Regis vel fut- 
eefforum fuorum , Nos , mut nofiri fuccefferei Vil- 
le mut fubfidium (T htuamen , quod ipfe Rex feu 
tins ftete fores tune ad locum ipfum abfque péri- 
culo Regnl fui , vel perfouali ,Jfeu alla iufioim- 
pedimtnto obfiantt Ire itou poffet , feu poffent , 
exeufati babtantur , dummodo de fuit geutibus 
mlfalut , prout expedltlo nego-'ij requifierit , hut- 
ta potfibilitaitm Régit & fui Regni pradi fil . 
Conuenerunt etiam Jifii Nunclj Ôr Procurât ores % 
namlne que fuprn , quod idem Rex non recepta- 
bit , »ec receptari permit tel ah que m rebtÙtm , 
prodltorem , malefaSorem , f or banni tum , t ut 
a hum inimtcum nofrum in a/lqua parte Regni <2 
r erratum Jifft Regis , tf quandocumque , quoi le n 
f umque aliquis , vel aliqui , de nofiri, prodlto- 
Tipui , tnalefaBorlbus , forbannhls , rebe/hbu, , 
ûr inimlcls y vbteumque in terris 6" Régna ipfiut 
Régi, reperti fuerhrt , Idem Rex tôt cap l & de - 
tinerl faclet , quoufqut captlo ud natitiam no- 
firam ptruenerie , No, quoque pro ipfis afftgnan- 
dis 6 t trader dis gentlbui nofirit rranfmiitere va- 
leattms , promit, e ntt, putfati Procurai or t , , pro- 
cura ter it> nomlne que fupra quod idem Rex & 
fucceffbres etus bac omnia <Sr finguJa adhnplebnnt t 
O perpétua obferuabnnt , alioesuin Jonatio (y qult- 
tath cafirorum tt t erratum feu centratatum Infra 
nominandorutn , fi eai , Vt Infer lus nartatur firrt 
contigrrU , nul! tus firmitatls ex! fiant , ftd fini 
eo Ipfo retucata , tf nibUominut damna y expeit- 
fas e r Interejfr , qna fub fût dlfii fubfidlj , au- 
xilij y vel ruuaminls , tjr ob élut deftSum Incur- 
rerinmt , fen fufiimterinms , idem Rex vel fuecef- 
forts élus reficiet , feu refi lent intégralités , at- 
que refarcibuni . kt quod bac omnia et fingut* 
imptenda ty obfcruauda prafatum Regem , fuc- 
ctffe'ct y tf Regnum élus pradidum , at fe Ip/os 
tamquam fingularts tf ptiuatar per fon as errum 
bétredes & bona Marchas tt Gripho Proeurato- 
ttt pradlfii , tf quillbet errum fpeclah'er oblh 
garunt eundem Regem , fuicetfo'êr , tir Regnum 
tins , ac omnia bon* fur ad bac lurlfdiSioni le- 
dit Apqfiollca fuppomntet , as renuutlantes pro- 
CMTosorto nomint que fupra , (*r fuo ptoprio O 
priuato nomlne omnlbut encrptlonJbut , allégation 
nibus , prhtileglis fir auniliit iurls & fafii , per 
qua idem Rex tf fucceffores élus , tf Ipfi Procio- 
ratons y vel eorum aliquis poffent contra pram if- 
fa Vel pramlfforum al! quod ft quoquo modo lu - 
uare , tf fpecialiter lurl dkaeti generaUm re- 
uuntiatiouem non va/ere . Ittr au e ru nt quoque Hdent 
Procuraient , tf eorum quillbet proeuratorlo no- 
mlne quo fupra y tf fuo proprlo éf priuato noml- 
ne .tf in animam ipfiut Régit , Cf pro ipfo . quost 
ipfe Rex pro fe 6? fuit fuc ceffor Ibus , bac omnia 
îf fiugula tam fupra quam infra fcrlpta aporo- 
bablt , tf tallfixbit y & ta perfonaliter iurablt , 
ad fanBa Dei Euangella manu tafia: prafi itérant 
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3 G RECVEIL DE DIVERSES CARTES 

enlm dlBl Psocuratorei buiufmodl luramentum fu- fa* & denomlnatai Inferiui , cum cafirit Irfra 
' pra fanffa Dei Euangelij per ttrum queinlâet ipfitrum me tas fitlt , qua if quai diBi Nun-'ij 

manu taBa . Lt nos ImpcTa:or pradsBui , vice ajjerunt ejfe de hulbui Cf dtmanih diBi Imper ij , 

ver fa pro nobh if \ucce(foribui nofirit , promit- & Dominum fuum Regem pradiBwn , Cf e.ti te - 

mut eifdrm Procurattrlbut procuratorio nomme nere padfice tr poffidtrt % if valorem annuum quin- 

que fu pra , ftipuLxtibui , quod nos erimus ami- que millium forcnorum auri non extcdtre , exct- 

. - cuj , alligattu , if confédéral ut diBi Rrf.il , Cf pf* viBu laberantium if habitant Mm in eit • 

Edit. P a **!• faceff or utn fuorum , pro nobii ir fuccejforlbvi no- Hic condition e appofita quod ft Nuntij nefin ni 

pag-bt. £ rit i a injpdo Conrtanfinopolitano , C f terre- diBum Regem mittendi infpeBjs if corfiJeratis 

blitmr fibl Cf fucccfforibus fuit , net C t fuccefforet dlBu taflrn if terril , feu eontrath , inuenerint 

no fn in Ipfo Imper io , eo conqueflaio , récupéra - ÿuoi redditui annul diâerurn cafirorum if terra - 

to if obtenir In totum , vtl pro m.ilorl parte , ru m , /rti contratarum , fuinnnm pradlBam non 

prafiare au* ilium , tonfilium , Cf i«u.*ww» </f a 9- excédant , quod que diBa tafira Cr contrata tall - 

4;/, terril i perfonii , Cf Geatibus lmperi) nofirl ter ftdtant . quod fine magno perieulo vet damne 

ad proprlar expcnfji uoflr.it , if fuccefferum no- uofirh if fuccejforum nofirorum qui pro tempore 

firorum In imper io prédit ?«, fine enfin C f fiiptn- Imper at or et fuerint x poffixt dotât i , iidtm Nun- 

dili diBi Régit , quocumque abfque perieulo prêt- tij nofirl diBa tafira Cf terrai , feu rontratai , 

diBi Imperlj perfona/l t al a/io tu fie impedtrntn ■ donabunt dlBo Régi , Cf fuccefforibut fuit perfe- 

to i ion *b fi ante , ire poterimut ad dtftnfionem Cf 8e , Cf ad ho e ptrficitndum , abfolwam if libe- 

conferuaiionem pradiai Rrgni fui contra quofeum - ram eit dabimut pottfiatem . Si veto aller mi con- 
que rebelle t fuot ram Paganoi quant Cbriflianot dit ion! t dl8a cafira if terrai , feu e-tt ratai , effe 

Cf quoi liber alloi Inuadere vtl occupât e nltentei reeeperlnt , vtl annuum reditum illorum in rnul- 

dl8urn Regnu m , quotiefeumque dl8o Régi Tel to excedert jumnurm praedtûam Ipfi conditlonem 

fui i juc.-fjjorlbui videbitur expedtre . Pbi veto if valorem réfèrent nobii , W nos fuptr bot no- 

pro dtfenfione dlBl Régné petfenaliter inttrefft flrum fadamui voluntatem , bot aile txprefie quod 

not vel nofirl fuccefforet non poterimut , ex cuj a- nifi pr,edi8i Nuntij nofirl , vel n«i , pojl rtla- P*i ' 

tl hobebimur , dummodo de Gentlbut nofiris mit- tioncm illorum , dortationem if quit-rtioncm de dl- 

h ta mut prout expedUio ne rôti) rtquirtt iuxtm pof- B U Cafirii if terril , Jeu contrat h , f.tccrent, feu 

fibilit aierm Imperlj nofirl . Fnmittrntei bac cmiria faCtremut dlBo Régi , èpft if fuccefforet fui ad 

Cf fingula adlmplere , Cf perpétua oé féru are , alio- promiÿum nobit fubfidium fadendum minime te- 

Î i tin damna expenfai Cf inter effe qua fub fpe di - neantur : Cf vice ver fa nec not ttneamur esfdem , 

i fub fi J ij , auxilif , vel iuuaminh , Cf cb ehu nec nofiri etlam fuccefforet • Item cum diili Nun- 

i, JeftBum idem Rex vel fui fuccefforet ftetrint , tlj if Vrocuratora ex parte diBi Régit habtntes 

if incurrerint , reficere curôblmut , ac refar cire, Cf ai boe fpeciale mandatum , ebtulerunt noi'ii Im- 
quoad bai nos if fuccefforet nofirot ac Imperium peratori pradlBo , diBum Regem vnlram fiilxm 

nofirum obllgauimut , Cf Stdh Apofiollca ms if- fuam nom i ne Zirlram , au.im ex ElizaÎKili Vxo- 

dÎBlonl fuppofuhuut , tenant tantes oir.nslut txie- re fua légitima procreault , daturum In vxoretn 

ptlonibut t allégation /but , priuilegiit if muxiliii légitimant Carolo fitio npfiro ; Cf fuper tall ma- 

lurh if faBl ptr quec centra btee vel totum al ! - triment» eontrabendo , ipfi Prtcuratoret aliquet 

qua uot iuuare pojfcmut , Cf fptclaliter iurl di- traBatut cum Gtntibvi nofirlt b.tbuetunt . Fuit 

temi gcnrrolem renuntlatienem non valert ■ Hoc finaliter Inter not if dicict Vroeuratortt concorda- 

excep to quod fi dlBut Rex tenertt , vel polfidt - t um quod not cum eh ad diBum Regem mine- 
nt allquld de terra pertinente ad Imperium v l- mut [peu îles Nuntioi nofirot cum bac potefiate , 

ira terrai in fer lus dejtgnatas , if cafira infra ton- quoi fi vider int diBum Regem reipfa , Cf de fa- 

fines terrarum ipfatum fila , vel de terril pertl- Bo ad vnitatem if obedientlam fanB.e Ecclefitc 

nentibut ad Nebilem rhum Philippum Princi- Roman a redire if obedire , vt obtulit fe faBu- 

j*em Tarcntinum conjanguineum nofirum , vel rum coram Nuntih if Lrgath Ipfiut Ecclefi* t 

fratrti fuot , ad dej enfionem lllarum pradlBh ob banc c.iufam ad irfiantlam Ipfiut Régit ad cum 

Régi if fucceiforibui fuit , A foi vel nofirl fuceef- fpteloliter Jefiinath , diBam fiam fiiiamvideant , 

fort! minime tentremur . Et fimill modo in inlu- if Catv ipfo de eonditionlbut dlBl mattimonij if 

riam if prxiudiclum prafatl Régit non daremui dote per italien! , Cf nobh traBaïui buiufmodl re- 

auxilium if iuuamen ptædlBo Principi Tarcnti- fêtant , vt fi nobl ' f/acuerlnt , nos vna cum Nun- 

no, vel fratribui fuie , fi dlBui Princcpi Ta- tili diBi Régis poffinut S edi Apofiolic* fupplicare 

renimui if fui fratrti , aliquid retient , x tlpoffi- pro dlfpenfationibut , légitimât ionibut , if licen - 

dent , quod de ture pertinent ad Regem fupra- tia neceffarlii obtinendu , fi tamen inter morat 

diBum • P rater ta conuenimut quod not non rece- temperii diBut Rex fillam fuam pra diBam ptr- 

ptabimui , nec rectptarl permiltemui In terril Jm- fona nobh non fufpcBa in rnatrimonium tolloea- 

pertj nofiri nobh obedientibui , Cf qua ad mon- rte , non peffemus de fide rupta conqueri , nec ptr 

data nefira ve nient in future , aliquem prodito- hoc pojfent alla diBa conuentionei if poBtonei 

rem , rnalefaBorem , forbannltum , rtbtlltm t vel rttraBari . Pet fona quidem nobh fuJpeBa funt 

holmicum Régit ptadlBl , Cf quocumque , Cf quo- in bac parte prafatui Andronicuj , totumqutgt- 

tiefeumqut aliquh , vel aliqut de fuh prodit or h nu s fuum, if omnei if finguli fui feqttucet , adiu- 

but , malefaBoribut , forbannlth , rtbclhbui vtl tores , complices , Cf fautoret . Htcc autan nomi- 

Inlmicis in pradiBiJ terris lmptrij nofiri rept- na funt terrarum de quibus tangltur fuper Ms , 

rlentur , ipfoi txccptls pradiBis Principe , Cr videlutt constata confinllrui Caftci Prilep , vfque 

frairlbut fuh , In tafibus fuper ius exprcjfn , cap I ad confines Caftri Prilec , Cf contrata Mucie- 

tnand.tbimus , if tandiu teneri . donec captlo di- poullie vfque ad confiner cafirl nomine Stip , Cf 

Bo Régi Inuotefiere pejit , ipfeaut pro Itlh affi- contrata de Deber vfque ad fume n r.omint Ma- 

gnaadu if tradeudu Gentibui fuh valent dtfii- hat , Cf contra Mucurc vfque ad confinet Ho- 

nare . F.t bac omnla if fingula Ma g! fier Guillcr- qaerie , de quibui terril feu contrata vfque ad 

mus de Pcrcico Legum Profcflbr , Canccllarius Rrgnum Sclauoniz cobarenilbui a caflrlt infra 

nofter In prafcntla nofira , Cf pradlBorum Procu- ipfiui mitas enifientlbui , dilius Rex babtt quo- 

ratorum , vice oc nomine , if de mandate nofirlt libet anno de redditu quinqut millia fi or en or um 

if pro nobh lut nuit in animam nqfiram ad fan- if non vitra , vt fui Procvratorei ajjerunt fape 

Ba Del Euaugelia manu taB.i • Item tfi atlum diBi- lu quorum omnium cuidtntiam pleniorem x 

quod ob caufam pradiBi fubfidlj per pradiBoi prafentet littéral feu publicum ivfirumentum fi- 

Nuntlot i; Procurai or ei premijfi Cf cor.uenti ptr gilll nofirl quo vfque ad bat tempera v tl confue- 

diBum Regem complenJi , Nos eidtm Régi do- utmui , fteimus tnunlmine roberarl . Datum Cf 

nare premifimur if premlttlmm contrâtes exptef- aBum apud Abbatiam de l*ilio prope Mcledu- 
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nom . prsfentibui excellent! r ho Domine Lu- 
douico Regis Francorum filio Comité Ebroi- 
ccnfi , Domine Harpino de Arquer! , Domine 
loanne de Grclïibus militibus , prafato Démi- 
né Gt Uagifire Guilielmo de Pcrticu , Domino 
Alberto Fulgofii de Placent» , Gt Magiflru 
loanne de Motelucio Canon Ho Vaticenfi ttfiibut 
ad bec vocuth Gt regoth , fub anno a Natlul- 
tété Dominica WCCCViu. Ind/8. vj • Pontsficatur 
Domini Clementis Pap* Quitui anne U). die 
xxvij • menfii Martij . 

Extrait du mefmt Regifire du Trt'fer. 

1 3 c 8 • TJ V R on VJ D- G. Dalmatiz , Croacix , 
il Diocllx , Scruiz , ac Rafix Rex , & 
Dominos totius Maritime regionis , ad eerti- 
tudinem prrrfentiem Gt memoriam futurcrum. Lit- 
téral excrllentifiimi Demini Karoli filij Régis 
Francorum D- G- lir.pcratons Confia ne inopo- 
litani Romzorum MuUcratoris iemper Augu- 
il» , intégrai , fanai , omnique fufplcione carentei y 
friiie ipfiui Impcratoris eum eera rubea figiUa- 
târ receplmui , fermam qurt fe quitter continentes . 
Ad honorent Dei Gt glorio'rt Virginh , Grc- vc lu* 
pra, vfque ad finem . Nos w# Huroflus Rex 
prxJititu vifit r lltterh anediBit expefitifque ne- 
bit , Gt per nos diligenter intelleQu , conuentie- 
nei , allsg-mciar , Gt lonfxderationer , nemine ne- 
Jire , CT fuceejforum notherum per Marcum Gt 
Griloncm Precuraterei nofirot , nemine procura - 
terio , cum Demino Impcratore fa8ai , Gt in 
animant nofiram Gt fuam lurantu , necaon alla 
nemine mefire puediSoi Preeuraterei nofirer cum 
iiUe Demino Impcratore traélata Gt cencerdata , 
prout in dlâh lltterh eentinemur , ratifie ssrsut 
Gt approbasnut expreffe » Gt pronolttimus emnia 
(C fisgula per iuramenrum nejhum ad fan fl a Dei 
Muangelia manu ta8a a nobh perfenaliter prre- 
fi Hum noi tenere , adimplert , Gt Inuiol.iciliter 
cbfereare , fuccejforei nejirei ad tenendum , im- 
F dit -Par if- piendum , Gt iaulelabiliter obferuandune emnia Gt 
T 'X* ^ »• fingttla antediSa fptcialittr ebUgamei • Daium Gt 
a8um In Tenterih nofirii apud Goliguclinc, an- 
ue Domlni MCCCVtll. lndiil.vj. menfis lulij die 
xxv- prxfeniibui nobllibut viril Paulo de Tho- 
111a , Tnphone Michael, Cmibus Cathercnfi- 
buv Marifirli P- Diuitis S.ibdecano Carnoccn- 
fi , Gt l.ianne de Montelucio Canonico Vafti* 
nenfi Nunciii Gt Procurateribm di8i Demini Im- 
peratoris fiipulantibui , Gt reclpientibui promlf- 
fisnei Gt iuramenta anteJifla , nemine Don;! ni fui 
aMedl&i , Pctro Qiecini de domo Maiori Ciuc 
Vctietiarum , Marco de Lucari Crne Ragwfi- 
no , Philippo de Moncellis , Iacobo Failandi 
de Vilianis, Gallicis Gt Francigenis ■ In quo- 
rum omnium euidentiam plenierem pnefeniei lit- 
téral figilli nofirl feeimui munimine roberari. Ca- 
firum autem nomine Stip fupra dillum qued pef- 
fidemui cum fuit pertlnentiii nebh Gt nofirh fuc- 
c:\foribut reiinemui , uec ad dimittendum ilhtd 
puetextu iuramenii pr*di8i Intendimui ebligari . 
Daium vt fupra anne Gt die pucdiSh » 

ORcgirtrc Extrait d* vn Regiflre de la Chambre des 
m’.i efté Comptes de Paris , concernant 

commun!- le Duché d" Anioo . 

qnê par M r 

de Vyon S-\ L f. M E N S Epifcoput feruui feruerum Dei , 

I a 09 W charlfftme In Cbrifto filio Philippo Régi 
T ranciz llluftrl , Saluiem Gt Apefielicam benedi- 
cllonem - Regalli Celfitudlnh lifterai ptr di/e8um 
filium Fratrtm Guidonem de Forclia Ordinli 
Pradicaierum Nunciune dile8i filij Nebl/ii virl 
Philippi Achai* & Tarentlnl Principe Apefie- 
t.uui n*ftre tranfmijfai bénigne reetpimut , inter 
i etera continente i qued pre Jalubri expeditione 
ncjetij Imperij Conitantinopolitani tredebat ex- 
pédient y qued diU8a in Cbrifio filin nobllii mil- 


lier Catherina nata dile8i filij nobilh virl Ca- 
roll Comitis ArulcgaucnGs , di8i brerei impe- 
rij , dileae fihe nebili vire Philippo Achaias 
fle Tarentino Principi matrlmenialiier iuntert- 
tur , fupphcam cum inftanlia per littéral fupra- 
diflat , f r cum eh qui in gradu cenfaneuinltatii 
prebibite neùii fier diSum fratrtm Guidonem 
exprimende vnde inukem fe attingunt , qued bu- 
iufmedi cenfanguinitath Impedimenta aliqunemu 
non ebfiauie , peffent inukem matrimenia/iter ce- 
pviarl , dtjpenfare aueritate Apofiehca dign.tr e - 
mur . Vtrum , charijjnne fili , a tua mtmerta non 
credimui extidiffe , quahret diltSe filio nebili vi- 
re Hugoni Duci Burgundiae per neflrai littéral 
quondam fcripfijfe meminlmtu , Vt fuptr dirlmtn- 
dii fpenfallh qure dudum inter pr te fatum Comi- 
té m ex parte ma , Gt quondam Duccm Rurgun- 
dix geniterem Hugonis Ducis puef.nl tune vi- 
uentem ex altéra , fuper nutriment» inter evndem 
H-Jgonem Gt diffam neptem iuam contrabertdo 
tra8.Ha fuerant , uefirii acquiefiet exbertalitni - 
bui rtuertnter . Et quia Dux puefttui buiufmo- 
di exbortatienibui nifirli tune non ad plénum re- 
f pondit , iterate per allai no frai dluerfat littéral 
apud eum Gt dlleflam in Cbrifie filiam Agnetcm 
DuciUam Kur^undi* mat rem fuam recelimui tf- 
fie aliter Infiitifie , vt ad dirimendum fponfalia 
fupradt8a qulnitllbet fini fit h confit Ht Gt centra- 
rlii Juggefiienibut proiul pulfit connectèrent men- 
tes fui , G? vt fuper bec eiui celeriui fathfieri 
po(]et affeiiibui dilc8um filsttm fratrtm loannettl 
(irdluii Minerum Peenitemiatium uefirum ad Du- 
tan Gt DuCiff.im preedi8et preprer bec duximus 
defitnandum , ee/ ad id per diuerfes efficace! mo- 
do i Gl vt.it , ac patente J Gf V filet ratloW in 
litlerii memeratit expreffat dillgentiui exhortait- 
tei. Ad qu<e nobh Dux Gt Vuciffa pra-f.nl in- 
ter centra referipferunt t qued novii ad fignifica- 
ta p:r nei eii fuper bec , <iun tune non poifent 
aliter , refpon/erint , proue in eriginalibui litte- 
rarum ip fatum quec tïbi nofirh tune tu^e Sereni- 
tati défi i nat h lit ter u tranfmifiwui inter clufam pe- 
tuljli pletlui ir.iueri . Prepter quod nue Celfiiu- 
dinl refpendemui quod cum a ptadiah Du ie Gf 
Ducijja nondum refpenfum babucrirnui fuper ipfii t 
abjque cenfenf» Du. it pnefatl , ntc decer nec ex- 
pedlt nos ad dirimendum fponfalia fupradiSa prê- 
te dere : cum id fine U font nofirl Gf Apofio.'icx 
Sedii honoris Gt luth prafati Duch iniuria , ac 
ipfsut Gt Duciffet pr refaire Gt alierum Magnatusn 
plurlam feandalo psetate erdinata effitere non pef- 
fimuj , neque ad difpenfatleuem ipf.im procédé- 
re , Une prime dlrlmererentur fponfalia frtpedi- 
8a ■ Vttumtamrn fi de tut prêctffcrit veluntate 
Iterate Duci Gt Duciffre fribemm ci idem via s Gt 
ma Jet , ac r aliéné s prreÀiîlas In eifdem eh no- 
firii tranfmlttendit lltterh reprtende ■ Super quo P J l" 
nebh tuam feribebat pltnariam valant atem . D a- 
tum in Prioratu de GraulTelIo prope Mataufa- 
nam VafîoncnGsDiceccfis«.K>r/ Jr/irrm£. Pentif- 
mefirl anne quinte. 

Extrait de l'original gardé au Trétor des Chartes 
du Roy , Laitue , Fenife , N- a. 

A A NCTISStMO ac pii/JIme patri Domine 
Clementi lacro-fanftx Romans Ecclcflx 
Suinmo Pontifie!, Petrus Gradonico Venetlx, 
Dalmatix « atque Chroacix Dux , Domitius 
quartx partis te dimidix totius Impcrij Ro- 
manis , Pedum efcula btatorum . San8itarh vc- 
firrt littéral quibui decuil r eue rentra Gt honore 
fufcepl , inter (refera continentes quod cum dit» 
ftrenuut Dominer K- Cornes Andcg.mix ad re- 
cuperationem Impcrij Condantinopolitani , tam - 
quam orthodoxie Rtlhionh tvltor afpirani , tertre 
conuentionti Gt p.s8a mecum cum vnlutrfitate 
Communis VciiCtorum , vt Ipfum peffet efficaciut 
negotium prof: qui iniuîjfct , Gt foret ab eopofime- 
c iij 
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dam cum Inlantla peflulatum dlBat eoi HWiu» que Dueatui , la utl fiat» reclplunt , quod qttafi 

G paBa dlBl Domini Comltlt iuramento fuma- ad intolerantlom perducunntr , pofi txpenfas quai 

rl , Ipfeque tune tftth de eau fit prafiore lara- continue fupportamut , G perlcula qua nofirh dt- 

mentum buiufmodl difiullffet , obtulit fe ml Al vf- no fauteur grmlbut navigant t bue immlaere , Gfro- 

que ad fefium B. Maria Magdalen* tune pro- pttr amarltadlnem quam ego cum vmuerfitate 

aime Venturum fuper ipfiui iuramtnti prafiailo- ru el Dacatut de eemporle amifiione perclpimvt ■ 

nr final i ter refponfurum , G alla faBurvm la bu- Std tanta tfi quam ego G vniuerfitat Ducalut met 

Jvfmodl aegotlo e um effeffu de qulbut poterom me- ad Apofiolicam Sedtm G veftram SanBltatem ba- 
illa entent ar! ■ Et Iket denatm Ipfe Dominât Ce- bemut dévoila , quod fupradiBo -nofiro defidtrio 

met pra bulufmadl prefrcutlane negatij ad Apofio- communita non patltur net ad fupradlBa rtfpl- 

Itca St du praftwiam acctjfijtt , tome a pr opter cert , qulnhnmo IllaJ pofiponere net campelllt , 

multa ardua G IneultablJla qua eldem S edi Im- G Apofiolicet Sfdh G vefirh obtempérait manda- 

mlntbant agenda ad Ipfius négatif promotlonem tU . Termlnum Igltur pradldum ob SedU Apo. 

nequierjtîi caauertert flndia fanSâ mentit . Vnde fiolica G vefiram teuerenUam , G quam ad St- 

tam vfque ad diflum fefium tempui tune fupe- reniffimum Domlnum Regcm Francise , G pra- 

r effet tam breut , quod Ipfe Dominai Cornet aon d ilium Domlnum Camlttm fratrem tint b.-aetto- 

paterat dellberatlone p/taorla rtfpondtte , nee inte lentlam gerlmut G omertm , vfque ad Kalendat 

prafiart bulufmadl iuramtntum , me ae vnluerfi- protime ventera! mtnfit Pebruarij duxlmut pra- 

tuttm pradiBam SanBltat vtfira rogabat G bor- rogandam , tel q . . • iam fpirauerat fient peti- 

tabatur attente , quod diâum terminant vfque ad tur fiatutndum ■ Datum In mto Due ali Palatin 

. Kalendat Pebruarij protime ventura t prer égaré die 10. Septemb . 7. IndlB. 

ob Apofitlktt Sedit G vefiram rentrent Iam cura- 
re mut . Ad q ua Sa nSltat i veflne duxl tenore pra- Extrait de T original gardé an Tréfor des Char- 
fentlum refpondtndum , quoi ex grandi defideria tes du Roy , Laictte, Contrats de Mariages 

quod long h ego G Ipfa vnlutrfitar gefj'eramut in des Grands , N. 4 j. 

corde temporibut G gerebamut continue , récu- 
pérait di [upradlBl Imper!} pattern noflram , G TN D/J nomlne , Amen . Vnluerfit bac pr refont 1*12. 
quod Eccfefia ilia Conftantinopoiiiana a petra A publicum loftrumentum InfpeBurh Gaufridus 3 

Cbrlfio fuccift ad relntegrutionem Roman* ac Archidiaconus Transi igereniis in Ecclciîa An- 

r nhterfalii Ecdefia , euiut tfi , prhir rcduceretnr de^auenfi , Salutem in Domina . Nouer h h quod 

la Del tandem , G augmentum fidti otthodoxa , nobilli G potenr Domina Domina Katharina 

infpeSh quod ad Id net bortabantur apofiolUh filia ntbilh G potentis Vtrl Domini Karoli Co> 

lllterlt cum eodem Comité vnlone G focietate , mitii Yaleiîz le Andegaui* , In ntfira , Nota- 

eum cenlt eoauenilonibut G paBh , duxlmut ad rlotumque publie orum, ae tefiivm Infrafcriptorum , 

récupérât lenem diB! Smpertj Incundat . Noftras ad boe fpeclxliter vocatorum G rogatonon exbf 

Mer cal or et , <Sr fidelet , qui per partes Ipfius mer- huit quamdam fcbedulam Ipfiui Domina volant a- 

cabintar Imper ij , far le n te t Inde in eorum graue tem & confenfum continent em , G dlcebat quam 

difpendium abfentare ■ Debebat rnlm de menfe per diferetum virum Magifirum Pctrum Mangon 

Marti} tune proxlme venturo , nu tu dudum pire- Domini Régit Franci <e C/ericum legl fecit. euiut 

tertio paffaghtm inter no* G Ipfius Comlth Pro- fcc du! a ténor fequitur In bac verba : le Kathc- 

enratoret fiatutum firmlter tranifretare . Sed Ipfe rme ainlnée tille de noble homme & puiflant 

Dominai Cornet a meh pofimodum Ambaxatoribut Monf. Charles fi h du Roy de France « Coin* 

requlfiiut , dlfiulie % vt pratangltur , fubire % quod te Valou , & de bonne mémoire Katherine 

Ipfe prafiart in cbferuotlone vuionlt focietatis G iadis Empcrcris de Conftantinoble , Sc femme 

connentionum pradiBarum per eafdem faot Pro- dudit Monf. le Comte de Valois , ay enten* 

evatorei promiferat Hifiurandam , volent tune du que aucunes coouenances furent pieça rrait- 

quafdam rxceptienei ,-pponere , fient SanBltas ve- fiés le accordées encre Monf mou pere deuanc 

flra nanlt , de qulbut nunquam feeerat , net du- dit pour moy d' rne part , le Je Duc de Bar- 

rante traBatn , nee pofi confummationem Ipfiu* goigne defraknement mort , pour le Duc ion 

al) quam mentlonem , refpaadent fe mlbl fupetln- fils qui maintenant cft , le moy . Et comme 

de per élut Nuntloi refponfurum • Cttmque difiam T Empire de Conftantinoble apparteingne à 

chu rrfponfioaem vfque ad termlnum reeeffut pra- moy Katherine deuant dite pour la fucccÆoa 

dlBl paffsglj exfpeBaffem , Ipfe Dominai Cornes maditemere, de quoy pour l'honneur de Dieu 

ad bue non refpondcnt feelt miil au fdam caufas , le de Chreftienté ie ay nieftier de homme 

fient el placuit , propter quat refpondtre non po- auoir à roary , qui foit appareillé , Je veille , 
tuerat , net adbuc puerai aflignari ac me in fi an- & polfle entreprendre trelmaintcnant les be- 

ter rogarl , quod non firent mohfium , fi ipfe ad fongnes de l’Empire : le H dis Dux ne foit 

affirma ndum (oeietatem feenndum eafdem conuen- pas appareillez , ne puiftant , ij comme ie ai 

tionrt non mlferat t G paffaginm In termlno nen entendu par bonnes gens dignes de foy deen- 

fecerat fiabillmcnto tonfenhtt vclle quoi inccptum rreprendre la befoigne deuant dite, pouxee ie 

prat aB arum vnlonlt G foeletaiii negotinm lu n' accepte pas les conucnances deuant dites t 

ftatu vfque ad f cfin-n B. Marra Magda/ena de ne le mariage dudit Duc, a ins le refirfe le re- 

pnximo tune vcmarl menfit luilj rémunéré t , ht- eufe , le reclaime contre les conucnances de- 

fra quem terminum refpmderet , G ea ftctrtl , uant dites, & me plait que mariage foie faiz 

vt praJkitvr , de quibut baberemui mérité con- entre le Prince de Tarente filx du Roy deSc- 

tentorl. Ego quldem en drfiderio fupradl&o tronf- tille le moy, fe fa inte Eglife s’y accorde, 

duBut , tmme nfit aient quoque damn! quod Mena- air.fi comme li Roy s de France mon oncle 

torts me! tonfecut! fuerant , G cenfqutbamur con- accordera. £ua fcedula tune perltlla , G ab ta- 

ih.ur ex derellBa vtllitate ae eommodit , qaa dtm Domina diligenter audita G intelleSa , Ipfa 

fibi en vju m créa: louis in Imptrlj eiufdem par- Domina a noblr G Notarih pubheit infrafcrlptle 

Edit. Tarif, abus n fui: abat , non intuent exptnfat que que G fuper bac pet ht fibi publicum confie I lujiruntentum t 

t*g (S- pericuU imminent!* meh gentlbut n-v gantibui afferent fe VeHt ta qaa In dtBa fcedula eonsi- 
nen attend en 1 , petitiobem ehtfrr.-.dt llberaliter ac- nemur . Jn euiut tel tefiimonium figillum nofirum 

ctptaui ■ Nuxc quoqut hercm petit , G SanBitat prafenti publiée Inflrumento Inde confeBo , vna 

V.’fira pro code -n bortatur diBu-n terminum vfque cum fignh G fubferiptionibut Notarlorum Infra- 

ad Kalendat f roxtme venturat menfit Ftbru.irij f ripiorum duxlmut apponendum . Aâum apitd 

proregarl , vr.de SanBitatem vefiram defidero non Salmurhim , in Cafiro eiufdem loel nofiri Tranf- 

latere , quoi t art nui efi damnum , Incommodant Ugeretfit Arcbldiac. ann . Dom. MCCCXII. die 

G finfitum , qaa Mercaloret G fidelet mei , xri- Sabbat l pofi fefium B. Micbaeht Arcbangell , 
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preefentlbui dlfcreth VHU D Petro de Caluo- 
monce Cappellano perpetu o In E et le fia SaMÛI 
Pétri de Sahmrio , M.tgiflro Petro Mangon fu- 
E dit . PerlJ, per fut nominjio , «r nobill vire D. Bertaudo de 
p ie. 66- Lilio Milite diai Dominl Régit , nobiliqur Do- 
mina Margareta timoré dlBl Milita , tefilbui ad 
bec vécut h Jpec. aliter àt regai U . 

Cxtrait dit Memofret feniant a C Hifieire de 
Bourgongne de Monfieur Pétard Dole a de la 
Chambre dei Complet de Dllon . 

L E T TU E« de Philippe! Roy de F/ancc 
contenant la renonciation faite par Louyi 
de Bourgongne , fil* de Robert Duc de Bour- 
gongr.e , au profit de Hugues Duc de Bourgon- 
gne fon frère à tou* les biens de fes perc de 
merc , faufon il perdroit entièrement le Roy- 
aume de Salenique , & la Principauté de la 
Murée ; auquel cas il poqrra retourner efditl 
biens fuluant ta difpofition du Duc Robert fen 
pere. En date du 6 • Auril ijia. 

Extrait de l'original gardé au Tréfor des Char- 
tes du Roy , Laïcité , Contrats de Maria- 
ges des Grands , N- a<. 

I a I ». T N Del MmJar , Amen. Anne eiufdem MCCCXII. 

X feeundum quod in Fraxela axni Dominl cem- 
puuinmr , t illj. ld. Aprll- Pontificatut SanBifi- 
ml Patrie Cr Domlni ntfiri Dominl Qemcntis 
divine prou idem lu PP. V. mute* VU), ptr prkftnt 
laürumcnium publlcum cunBh apportât euiden- 
ter , quod cum Reuerrndui la Corlfie Pater Dé- 
minai Ægidius De» gratta RothomagenGï Ar- 
chiepifcopus quajdum Huerai Apofiolicat verai 
Cf Intégrai , Vt appareil al , prima fatle receplf- 
Jet , quarum ténor de verbe ad verbum iafertat 
efi iafertat , prafeutlbut Cr infimul profiter hoc 
congrtraih , ia prxfentla SerenijJimi Principe Do- 
tninl Phillppi Del gratù Regis Francorum II- 
lurtris , magnifie h ac potentibui vlrii Demlalt 
Catolo Comité Andcgaucnfi Cr Hugone Duce , 
ac Domina Agnete DucilTa Burgundiz fimnJ Cr 
vaan/mlter De ml nam Arebiepifcopum fupradiBum 
requirent ibut[, quod ipfe eiufdem Summi Peatifi- 
elt Commijfariut Ipfit Comité , Duc! Cr Ducijfio 
auBoritélt Apofiolka fibl in bac Parle commijfa 
relaxartt turamenta la elfdem infra feripth fit - 
lerii annotai. i x eafdrm littéral Apofiolicat la dl- 
Bl Dominl Régit Cr magner multitudinlt Proce- 
rum , C Strie or um , Cr Nobl/lum ibidem exlfien- 
tlttm alla voce (t intelllglbillttr legi feelt . Et 
pofimodum Idem Dominui Areilepifcoput expo fuit 
llngua materna tetum tenorem Cr ftrlem earum- 
dem . galbai iitltrlt ledit , Cr feriatim expefith. 
vt efi aiBum , elfdem Comltl <3 Duel ac Daclj- 
Ja adbuc Infimul Cr vnanlmiter , vt pramltthur , 
tandem Dominum Arcllepifcoûutn rtqulrtntlbtu re- 
laxatlenem fibl fini fupradiBum , praf.it ai Do- 
mîntti Areilepifcoput Ipfit auBorltate Apqfiolka 
fibl In bac parte commijfa , luramenta hulufmodl 
relaxauit , Cr Inde preeetpit fini pet not infira- 
fcrïptoi Notariat publient publka Infirumenta 
Ipfit 1 Dominl Arcbleplfcopl é Dominoram Comi- 
tlt ac Duclt , tt Domina Ducljfèr pradiBorum 
figllllt y figalfque C 1 fubfcrtptioaibai nofirorum 
Notariorum publkorum infraferiptorum munit a . 
Ténor veto dlBarum lltterarum Apofiolkarum , nl- 
bll addito vel detraBo , fequttxr In banc mo- 
dum : Clemens Epifcopus fcruus feruorum Del , 
Venerabili fratri Archieplfcopo Rochomagen- 
G , Salutem de Apoftollcam benediâionem . 
Llcet dudum per dlleéhm fiiium nobilem vlrum 
Carnlum Cnmltem Andegauenfem , (f clarté 
memorlte Catherinam Impératrice ft» Conflanti- 
nopolltanam conhtgem fium , dura adbuc viut- 
ret , ex parte vna , éf quondam Robertum Do- 
ccm adbuc vimntem tf Agoetem Doclflam Bur- 


39 

gundi* ex altéra , pto drllBo fi h nobill vira 
Hugone nu ne Duce Bursundir diBl Rober- 
ti , «Sr ddcBa in Cbrifio j via aoblli mulieer Ca- 
therin! eiufdem C omit h ex Impératrice prtrfa- 
ta math , firmata fponfaha extilifieat , Cr per 
Comltem <3 Lnperatricem ac Robertum D«<rm 
ac Ducijfam cofdem , <Jr demum pofi obitam dl- 
Bi Rûberti per eumdem Hugonem vallata pro- 
prlii tur.i mentit , elfdem tamex Comltl , Hugo- 
ni Duci de Ducilfe ex ctrth confit probabllihut 
qute ad hoc laducunt eefdem , expédient vld.-tar , 
fient accepimui , quod a pradiBis fponfalibui dl- 
feedatur . gu.it r fraternitatl tu et per Apoficbex 
feripta mandjinuj , quatenui cum a Comité , Hu- 
gone Duce , de DucilTa pradiâh fimul (3 vna-P a ï* 7* 
nhnlter per ft vel pn Procurai or et Idoneot ad- 
buc fpeclallter cenfiliutoi fuerls rtqulfiiut , iura- 
mrnta buiufmodi fuptr quo plénum tibl potrfia- 
tem concedlmui auBoritatt nofira fiudtat relaxa- 
re ■ Yoiumui autem quod de reautfitlont <3 rela- 
xatione prxdtBh duo coafirl faclas , videllcet 
vxu m a quolibet purtlum preedlBarum publka 
Infirumenta prafenttum fnitm de vtrbo ad ver- 
bum continentla , Comkli , Hugonis Ducis de 
DucilTa pTredlSorum fitlIUi n»n/r< , qu.e nobit 
fludeai quantociui pn fidtlem Nuntium défilan- 
te- Dttum In Prioratu de Granfello prope Ma- 
Jaulanam Vafioncnlis Diasccfis duodreim Kalend. 

Jullj , Pentlficatui ntfiri anno jeptlmo ■ AéH f aé- 
rant bac Pari H i s apud Lupparam anno y dit , 

IndlBiont fir Pontlfiaiu pradlBh , praftntlbut 
Domino Regt pradlBo , ac matnlili (3 poten- 
tibut virh Domina Ludouico Ëbroicenfi , Gui- 
done fanéli Pauli Comkibof , Ludouico Domi- 
no Borbonelïj dr Camerario Francia, lohan- 
ne de Cabiiooe Domino de Arlaio , Cr lohan- 
ne de HannonU , ac vkh venerablllbut & di- 
fcretlt Magifirh Petro de LitiJIiaco Ecclefia 
Caralauncnfis, Phllinpo Conuerfi Brla in Ec- 
clefia Meldenü Arcnidiaconis , Franeifco Ca- 
razuli Canccllario PariGenG , Cr Petro de Mu- 
ra Canonico AutiflîodorcnG de Oficiali ParL 
Genli , ac nobilibeu virh Domina Ingerrano de 
Marregniaco, Hugone de Rouilla , 6* Petro de 
Chambliaco Cambellanis diâi Domini Régis, 
ac Guillelmo de Nogareto de CaluilTono , Cr 
Odardo de Meloduno de Ripa alta Domina 
Mtlitibui , Cf plurlbut aille t mentit ad boc ttfii- 
bui Cr roguth . Et moi Egidius Rotomagenlîs 
Archiepucopus , Carolus Cornes Andegauen- 
Gs, Hugo Dur , de Agnes DucilTa Burgundla 
mentorat I prafentl lafirumento publier figiUa no- 
fir a Vna cum fignlt Cr fubfrrlptlealbui ,V< uarlo- 
rum publkorum laf ira fer ipt orum aproni fecimut 
In fidtm Cr ttfitmonimm pramifforum . 

Extrait det Mémoire 1 ftruaxt i F Hlfitlre de 
Bourgongne , drejfez par M- Perard Dolen de 
la Chambre dpi Compta de Dlion - 

L ETTRES de Philippe» Roy de France, 1J15 
par lefquelles ell accordé que le Prince 
de Tarence Philippe* baillera à Louvs fils du 
Duc de Bourgoigue La polTelGon de la Princi- 
pauté de la Morée , laquelle il garent ira au- 
dit Louys entiers le Roy de Sicile fon ftere, 
à peine de quarante raille liures, paiables au- 
dit Louys par ledit Roy Philippe* , fur de tant 
moins de l'ayde par luy promit audit Prince - 
En datte du moi* de luiilet *)■}• 

Extrait de F original gardé au Tréfor det Char- 
ter du Rop , Lalrtte , ContraSi de Marlaget 
det Qrattdt , N- »/- 

HlLtfPrs Del gratia Francorum Rex • 1 3 I 5 
Notum faelmuj vxluerfii tum perefent ibur 
quant fuiurlt , gu*d tum Inter exrltfanum ger- 
ma num Cr fidelem no fi mm Karolum Va le G* , 
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Andegaui* , & Carnotenfem Comitem , ex 
vn ii pari/ , 6f bon te mémorisé Robertum quon- 
dam Duccm Burgundix tx altéra , traflatum 
fuiffet , diu tfl , de matrhnoniis cesrrabendlt In- 
ter Hugonei» primog.-nitum diflt quondam Ro- 
bert! , nunc Duccm Burgundix eari;firnutn ton- 
jangusneum if fide/em noflrum , Cf Katherinam 
primogtnitum difli Karoli ex ipfiut Cf Katheri- 
ne Impératrice Conrtantlnopolitanx quondam 
ton fortit fuo matr: manie proereatam , tx paru 
vna , Cf inter Philippum difli Karoli ptimoge- 
nitumex ipfiut Cf Margaret* conforta fuo prie- 
rit mairimonio procréât am , et Iohann.im difli 
quondam Robcrti Ducis , plia m , ex altéra : Et 
' juptr diflli m.tirimeniii ccrto comuntientt inter 
ipfat partes fuiffent habita Cf promiffo , dt fla- 
que Imper atrix , antequam in ipfit nuis linon! h , 
vel tenon aher 0 fuiffa proee\]um , dteejfiffet , per 
cvlut obitum Conilantinopolitanui» Imperium, 
Cf tint iut ad Ipfam Kathcrinam prlrntgeultam 
fuam fiutt tuer edi tarit deuoluta - Tandem nebit 
curn Stsnfliffono patrt ssefiro Summe Pontifie: apud 
Pidauis pro traflandit negotiii fidei Cal bel ic et 
tonne nie nt iv ut , ad Ipfum Conflantinopoliranum 
F. dit. Par If. Imperium , quod per ipfiut Impesatrl.it *!>//««• 
par, 6$. extra manu s ipfitts Karoli liant latum trat , cu- 
iufque iura In eodem nullatenui refïdebant , ad 
vnionem fidei Catbolico reduei pofjet , intuition 
no lira cossfiderationD Vtrttntibtu Cf attendent /» 
but quod diflut Robcrrus ouondam Dux But- 
gundix , qui ad Rcgnum ThefTaloniccnle fibi , 
diu efl , collxtum , acqulrendum l.tborare , Cf ma- 
gnum in bac parte dtflo Karolo fuffragium fa - 
tett fperabatuT Cf poterne , diem clauferat extre- 
j rnum . Et eenfideratit ttiam al Ht tau fit plurlbut , 
qux no j ad hx rationabillter moue te poseront , 
Cf debebant , cum Ipf* Summo Pontifie diligenter 
deliberations probabila , preuldcmtts botiori Cf 
augmentation! Catbolico fidei , ac récupération! 
difli Imper!} non mrJlocriter enpedlre , Ipfam 
Katherirum alkui nobi/i Cf potentl vire , qui 
buiut recuperationem viriUter poffet , feiret , Cf 
vellet profequi . matrimonial Per copulandat» . In- 
ter quoi po;l delibtrationem dlligentiflimam flre- 
nuum tirant confit nguinewn ne/lrum car ijj, rnum 
Philippum natum Karoli Sccundi quondam Ré- 
gis lhcrulalcm <Jc Sicilix lllutlris Principem 
Tarcntinum ad bot idosscum Cf Vtilcm diflut 
Suminut Pontifes t Cf not eor.corditer eJegimut , vt 
ad honore m Dfi Cf totiuj fidei Cbeifliano difla 
Karhcrina cum ipfo Phtlippo Principe matri- 
monlallter copule ’.Ur . Sed diflut Karolus ipfiut 
Karhcrinx pater tonne neio/tot prodiflai diflo Du- 
el feruart Volent vt pr or ni fit , dtflo matrimonio 
eonfentlre Heluit , ni fi primo diflut Hugo nunc 
Dux Burgundix , de que inter diiloi Karolum 
Cf Robertum traflatum tuerai ; vt fupra diflum 
efi , quod dtflam Kathcrinam dnceret in vxo- 
rtm , ab eodem traflatu Cf eonttenticnibui lit ta 
habitii fpontaneut reeederet , Cf matrimonio in- 
ter i^fum Principem Cf diflam Kathcrinam con- 
trabendo confentlret - Diflut veto nunc Dux Bur- 
gundix habita cum amfch fuit deltberatione pie- 
noria , a traflatu pro diflo , Cf conuentionibut in 
eodem bnbitit Cf faflit , ad honorent Del , Cf 
Eeelrfio fuo fat fl a , entnl affeflione propofita , 
vtilltatem pub! team , difli que Summi dont ifi.it 
voluntatem Cf nefiram jua ptopria voluntati Cf 
afleflionl p efi portent , fpontaneut reeeffit , if matri- 
monio inter diflum Principem Cf Ipfam Kathc- 
rinam eontrahende fpeeialiter if exp<effe confia- 
fit. Diflo vero confenfufic habit 0 , in npfira pro- 
fentia fafli fuerunt Cf hablti in et perforent in- 
fraferiptai t rafla tus if tonnent ion: t qui fequttn ■ 
tur . Videlictt cum t rafla tum fuerit de matrtmo- 
nio eontrahende inter Ludoulcum de Borgundia 
frarrem difli Hugonli Ducis Burgundix if Ma- 
thildim de Hannonia nune Pnncipufam Acho- 
ix , diflufque Philippus Princeps Tarcntinus 


vendkaret fibl iut in toto Principatn Achaix 

? r<e diflo , if fuir pertinenliit omnibus , lp\umque 
rmcipatum affercret ad ipfum pertinere plcno 
iure , ipf: tandem ad oput if ob eaufam difli 
matrimonij inter ipfum Ludouicum Cf ipfam Ma- 
thildim eontrabendi , Cf medlanlibut reeeffu ipfiut 
Duel/ a traflatu if etnuentionlbui prodlflli , ai 
ttiam confenfu eiufdem ad rnatrimonnim inter di- 
flum Printipem Cf diflam Kathcrinam contra- 
hendum profiito , confier ans etiam fuffragsa qao 
ex diflo Principaru Achaix , Cf per cum , Cf 
alias dsflut L'idoaicus etdem Philippe ad recu- 
perationem difli Imper i j patent Cf fperaUtr itrs- 
pendere , eldem Mathildi dédit , contuht , con- 
tefià , Cf quieiault , ac ttiam In ipfam totaliter 
tranflulit perpétua if bore Ji tarie , pro fe . Juif- 
que borcdibtii Cf fuceefioribut , caufiimque laben- 
tibui if habituel 1 ab it'fa , donation: irrruocabl- 
II fafla Inter vluor diflum Principatum Acha- 
ix cum fuit pertinenliit omnibus , ac totum , Cf 
quidqnld iurlt , a fl ion is , proprietatir , pvffefiio- 
nh , Cf demi ni j babebat , Cf kabere poserai if 
debebat qnucumqui modo , nomine , ratione « vcl 
eltulo ■ In elfidem fidélisât: , btmaglo , Cf ferui- 
tio débit 0 fibi In pr.ediflir tantti mssodo rtfetua- 
tlt . Ipfam que Mathildi m d: eifdem pro fentia - 
iiter InucftMt , Cf propice hoc ad /■o nagium fuum 
retepit , Cf promlfit bona fide diflum Principa- 
tum Achaix cum fuit pcrtintxtlii omnibus ci- 
des n Mathildi tiufque batedibus if [uce:ffocibtn , 

Cf eaufam ab ta b.tbtnnbui if habiturit p/rpe- 
tuo garent iz.tre fub modo O forma prodsflis , 
jult propriit fumptibui Cf ex peu fit trga osunts , 

Cf contra 0 muet , cuiufiiutnque fiatut Cf conditlo- 
ttir exlfiant , abfque exception: quacumque , Cf 
fpeeialiter erga inflltum Principem Robertum 
Dei gratis Regcm Ihcrufalcm <*c Siciliæ , eluf- 
que juccelforet , fi In prodifllt ipfi , vel eorum 
alter vtllent iut ajiquod réclamait , ratione bo- 
m agi) , Vel ratione alla quacumque . Difla Vert 
Mathildis réceptif if aeceptatis ab ea donation : , 
collations , toncejfion: , quittât iont , translation: pag-f)- 
Cf inuefiitura prodifllt , fafloque ab ea diflo 
Vrinclp ! borna*!» pro eifdem , eaque per diflum 
Principem ad diflum bom/gium tettpta if ad- 
tniffa , ante quant ipf a fponjaiia aliqua , vel ma- 
trsmonium aliquod cum diflo Ludouico contra - 
xijftl , ad hoc ptopria fua vtluntaie mol a , non 
dolo % vl % vel fraude Indu fl. 1 , aut in allquo cir- 
eumuc.nl j , de iure if de faflo quantum ad boc 
eertlorata totum diflum Principatum Achat* 
cum fuit pertinent lit omnibui donation: irrcuoca- 
bili fafla inter vluot dédit , contuht , Cf coneef- 
fit dtflo Ludouico pro fenil if recipicsti , Cf In 
ipfum totaliter tranflulit , Cf omnia iura , n «mi- 
na , Cf aflionet Jlbi competent! a Cf compe tenter , 
eompetitura if compet/turat , quecutnque mode, 
nomine , ratione , vel titalo ht eodem . Ipfumquc 
Ludouicum pro fe , fusfqttc boredibut Cf luccef- 
forlbut inné fl ink profenitalittr de eodem , t>/u- 
f ru fl u duntaxat in diflo Princlpatu if eiur per. 
tinentiii tidtm Mathildi , quamdlu ipf , « vkxerlt 
referuato Cf retento . Vtrum fi forte eontherit di- 
flum Ludouicum fine horedt proprit fui eorptrit 
ab Ipfi» Mathilde procrcato detedtre , Cf ipfx 
Mathildis diflum Ludouicum fuperutxetlt , ipfx 
diflum vfumf tu flum Prlncip.it 'as prodlfll & per- 
tlnentlxTum fttarttm ter.ebit , if g.-.udebit de to 
quamdlu vitam duxtrit In bumanit - Et pofl 
ipfius obitum Principatut ipfe cum fuit pesiint/itilt 
In onuorm c.-frm Cf euentum , ttiamfi difla Mo- 
thildir prit Ipfiut Ludouici obitum ali} nuberet , 

Cf ab ipjo liberoi baberet , ad Ipfiut Ludouici 
boredet , etiam toUateraltt , reuerteret peniius 
Cf omnlr.Oi if rit perpetuo & boredltarle mua - 
nebit , if non ad liberoi ipfiut Mathildi* pofi 
obitum ipfius Ludouici fufieptoi . Et bit fie aflit 
diflut Ludouicirs aKiequctn fponjaha ali aux cum 
difla Matbddc contraxrjct , eldttn Principi 
Taren- 
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Tarfntino pto Principarq Achai* prxdiBo fe- fententlar ta mute auâorltate Apefiolicx proféra , 

fit bomarlum , Cr lllud ah Ule rtcepU Princeps Quas quidem extom munkaslenh Cr interdidi fen- 

«Jiâm Tarentinus fub ftrultle débité , ferma Cr ttntui dldus Princeps , tbifque bande 1 cr ee- 

/endltienibus pradidis . Prxterea Princeps ipl'c mm terra emnts ipfe fade incvntnt testent que- 

Tarentlnas, œ etlam Hugo nunc D.ix Burgun- t U»t ipfi , tel eerum al ter centra pramlffa , vel 

die prxdldl ad opui , Cr ob canfom diSl matri- eerum oliqua ventre , vel a ttentare prxfumerent 

menïj , eldem Ludouico pre fe fuifque bxredl- futurum • At e liant fe fadurum , arôtorM» , 
h' ta Ipfe mat rimante , feu quxvmquc alie pie- prieur aturum bena fdt qved rgrcgiut Princeps 

ertaadii dtderunt , cer.tultrunt , cencefferunt , Roberius Dei gracia Ierufalem de Sicilix Rcx 
quittancent deuotione irreuecoéill fada intrrvi- confanguiueus méfier cbariffvmus émula pramlffa , 
mer , me In Ipfnm Ludouicuna tetaüter tranfiule- & etrum finp ula fpeci.il lier quantum ad Priaci- 
mut, émula iura , nemJtfa , Cr ad loues elfdemtt pâtura Achai 9 per tl/set , laudabit , rattficablt % 

forum cnlllbet competent ia Cr competentes, cempe- apprebabît , 4c «/a» /#/ lifteras confirmabU , 

finira Cr compenseras qn caufa Cr t \tule quibufeum- & premlutt quoi Ipfura Philippotn Principem 

f«/J*Regno Theflalonicerfi , & omnibus pertl- Tarcrvtloum fratrem fuum promsffa omnla (f to- 
ut ntiii tiufdem , ipfumque de pradidis pr aient U- rum fia ru la per pense t encre , fensart , Cr compte- 

tirer inuefiluerunt , fa/ue fcr referuato Philippo re cempc lift , neneb fl antibus alltiatienibut , Ca- 

Principi Tarentino Cr dtÜa Katherin* Impera- uîlUtionibus , vfi bus , Cr ceufuetudmlbvt qulbuf- 

trlci Confiai! tir.opolltanx bemjçto dtdi Regni cumque ■ Quelque dida Katherina Imperatxix 

Theflalonicenfis ratiene Imper i/ Conftaotino- Confiantinopolitana , 4 C ettam Iohanna pra- 

palitani pradlâl , Cr ram /îi^rr Barcnia de Ain- dlSerum Karoli Cr Katberinx qttondam élus etn- 

ncs Cf ri*/ pertinent Ils , Cr quadam, alla Bore- fort U Imperatrix Conftaotinopolicana feemsie 

ula de materlbus Barenih r et tus Jmptrlj Cote- refit a , qaa eum Karolo prlmerenlte dial Phl- 

ftantheopolitanl quam Dux Burgundiz relief at - ]jppi débet matrimenlallttr cepJarl , cum Cr pefi- 

K tare x feu ettam Barenih de Mauditcwi , de quam ipfe cum dldls Principe Cr ehu file ma- 

lièc Cr de la Margaerie rqn* eerum pfrttnta- trlmonia centra xerint , Cr aj annes d: fret lents 

tilt , fi fait didas Dure dldam Mnlerem Rare- deuenerlnt , pramljfs omnibus Cf fn^ulü cenfen- 

tslam ve lier dlmiettr 1 4 Cr très allas d* Maudl- étant , caque Uudabunt Cr ratificobunt , ac pro- 
ton , dç Laliet , Cr de la Marguerie , loce Ipfius mstteuj per eerum hvamenta , fub benorum fuo- 

Materts B a renia aceeptare , quaftle effet meta , nm oblÿaitonibus centra en , vel eerum allqun 

Cr dlcertft dlSl Dux nunc BqrguDdix Cr Lu- per fe vel per alium , (eu ailes impofierum ne» 

douiciü fréter (uns eut In donation e pradida dl- facert vel ventre , Cr fuper hoc tradent dide Lu- 
Se Ludeulco de Rcgoo Thefialoqlcenû , vt ds- douico hueras fuas bonus Cr cosuperentes . l'olue- 
Sum ejf , fada cent Incri debtrt , C tilde Ludo- mat ettam (f cenfenftrunt exprefff Prlacepi , 

uico pertinrre vèrtutt denatlenh pradida ; lan-t Dux , Ludouicuj , ét Mathildiv pradlSl qued 

dem nos de cenfeuju pradiflorum Princlpit , Du- fi clrca pradida , vel allqnad de ptadidit ali- 

ci t Cr Ludonici amlceblllter ordinaulmut fttptr que dubla vel obfcura impofierum eccurrerint , vel 

bis In hune modum ■ Qued dldus Ludouicui di,- enterrant , nos ta Cr eerum quadllbet els profen- 

dum Regnu m ThciTaJonicenfe abfque ptafia- tlbus vel obfentlbus Int/rprelarl C 1 declarare pef- 

tleue alterlus ferait II , quant lUhv ad qued ra- fi mu , femel vel plurles pre ntflra Itblte velu ni a-, 

tient fidthtath Cr berna rij tenebllur , cum lllud fit , quai quidem Interpretatlenem Cr ieclatatto- 

actruifierll , vel mnlerem patlem élus perpetuo te- asm vna cum vnluerfis C t fiuulis ahls In pro- 

fubit lux la fermam denatlenh pradida Iterum feuillus [Jteetii content h ipfi Cr eerum qullibet 

vero ad recuptratlençm dldl Imper I) prefeçssen- tenert , fnuare , Cr complété , bons fide premlfè- 

dam Cr ebtinendam , dldus Ludouicus diAo Phi* ruât pcnjtns Cr emnino. Et ad promiffa émula 

Uppo tait ftrultlu m exblbcbit , quale nas duxe- Cr eerum finrula tentnda C T complenda perpetuo 

rimus ordinandum , didxqu: Brtenix dtdo Im- oc InuleJabiTiier obferuanda pradèdl Princeps , 

perlo remanebunt , Cr bjs mediantibus dtdus Lu- Dux , CT Muhildis , Cr eerum quillbct fe barc- 

Jouicus quitus Cr libtratus perpetuo remonebif fies fucctjfortfqut fuos , fuxque Cr eerum bena 

ab omnibus oneribus ferait lorum quarumcumqnt , rmxla vbicusnqut v Cr /a quibufeumqut luit Cf 

ad qux Ipfe vel prxdecejforts fui faelenda. , vtl cemmedls cenfifieutla fpeclallter obllparunt , Cr 

prafianda de pra'erhe rempart tembontur , Vtl pre e if dem uneadit , complendls , perpotws Cr ta- 
pie future leafil pofftm rationt fildorum B are- mlolablliter obfeiu.mdii , Utterpofuerunt tadls fa- 

nlaium . Salue etlam ac retente dldls Principi cro- fendis Kuast^ellli ctrpera itrr iur ameuta . Rt- 

Tarentino (y Duel , 4 f eerum cuillbet fue lurt % mintiantes , dçc. Et vt pramlffa perpétua fiabt- 

quoi ipfi, Cr eerum qullibet In dlde Re^ne , Cr lltatls robur obtinrent arafentibiu fltttrls ad peti- 

dldh Barenih babert pet étant Cr de be b ont , en tioutm tnadidontm Principe , Ducis , Ludoui- 

caufs quanunque ante donaticnem Cr tranjlatlenem ci « Cr MatbildU nefirum feclmus apponi fi^iHum. 

pr ad la as . pramlffa veto emnia fin£ula in ma- Dat ■ Parif. apud Luparam dit Fentrh ante Ra- 

Edit. Forif f g ra preftatia , vt didum tfi , fada , premiferunt met Pahnarum vidtlicct [enta die Aprllü anat 

pa£--jQ. jifli Princeps Tarentlnui , Dux Burgundix , Domiui MCCCXU- 
Ludouicus et Mathildis Principifla Àchaiz, 

Cr eerum qullibet I » felidum perpetuo tenert , Entrait du Rt£iflre du Ttéfei des Chattes du 
compter» y Cr ebferuart tetaliter , Cr ad plénum , Roy , cetté XLIX. N. JJ- 

Cr non centrant aire per fe vel per ahum feu. ali or 

in futurum confurtudlne patria v vel locl , per "QHI Lippe par la grâce de Dieu Roy de 1 ï 1 

quam res denatx ad t arum denateics reut r tua- Jl France , fauolr faifom à tous CCUS «pal ces 9 

tut peft ebhum Ipferum quibus donstx fuerant y prefente* lettres xerront de orront y que en no- 

Cr alla quacumque cenfuetifdlne non ebfiantlbus . flrc prefcnce pour ce pcrfonnellcnienc eftablis 

Quibus quidem renfuetudin/bus dldl Princeps, nofirc chicrs oc amez coufins Philippe Prime 

Dux , & Mathildis en certa fclemla rtnuntia - de Parente promift de s’ ell obligiez que II pour- 

ueru/st ptnltut Cr txprefft . Dldur etlam Princeps chacera , curera y de fera que nofire tres-chie- 

Tarentinus premifit en certa felentla.fr fadur re de amée nicçc Katherine Empererix de Con- 

rum , curât urum , Cr precaraturum quoi S and if- fi antinoble le mariage fait entre ledit Prince 

dinus Pater Sutnmus fûntifçx omnla , Cr eerum & icele nofire oiece , de Jeanne féconde née 

fijt£ula laudabh , approbabit , Cr audorhate fus des deiTudiz nofire tres-chier frero de Empe- 

Apoflelica cenfirmabh x Cr in Ipfum Principcm , reriz , ladis lui iointe par mariage à Cballe 

bxrtdes (p fucctfferts [uos excommunient lenh , I» ai nz né fuis doudic Prince, fi comme il efi 

terrât veto fuas C t bxrtdur» fuorurq Inindldt craitiç , au plufiofi que elle fera en aage de 

Gcoff. df Ville-Htrd. { 
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difcrvtlon , loeronc , ratifieront , tpprouueront 


* J 1 3 • 


A fe confient iront par tant comme il appar- 
tient à chafcone le don fait à noftre chiere 
confine lehanne fuer noftre chier & féal cou- 
fin H. Duc de Betngoingnt de la terre de Çonr- 
UHSJ % A des autre* chofes, end comme il eil 
plus plaincment contcnuz en vne* no* lettre* 
faites feur le traitié don mariage d' icele lehan- 
ne de de noftre chier neoeu Philippe de Va- 
lois ainznc fils noftre trefehier frere deffufidit . 
Et outre ce s’ eft obligiez lidiz Princes expref- 
fement en painc de quarante mil liures pan!', 
à encore paicr A appliquer à ladite lehanne , 
fe 11 ne pourchaçoit la ratification de le ton* 
fentement de ladite Empereriz ooftre nitçe , 
enfi comme deftus eft dit. A auec ce , fe il ne 
pourchaçoit la ratification de le confentement 
de la fuldite lehanne noftre nieçe fuçr de la- 
dite Empereriz en 1 a maniéré delTufdite , U 
s‘eft obligiez en painc de vingt mil liures parif. 

| encore paier « appliquer a lehanne noftr® 
confine deuant dite ■ Et a promis 11 dit Prin- 
ces feur lespaines deftufdites, de par fon fer- 
ment donné en noftre prefence , leur ce cor- 
porellement feur faintes Euangilc* , procurer, 
faire tenir , dt accomplir toutes les chofes 
deftufdites à chafcune d'icelles . Et à ce fai- 
te 11 obliia foi de tous fes biens , de fes hoirs, 
de cens qui auront caufe de li de leurs biens . 
Et renonça à toutes exceptions , aides de dé- 
tentes de droit de de fait par quoi les chofes 
delfus dites porroient eflrc empefehiées • En 
tefmoing de laquelle chofc nous auons fait fer- 
ler ces lettres de noftre Secl . Donné à Polf- • 
(y le Vendredi après la fefle S. Pierre de S* 
Pau! Apo lires l’an de grâce t)ij. 

Lettres dont 1 ’ original eft gardé au Tréfoe 
des Chartes du Roy . 

P HiLIPPVS D- G- Francorum Rex , t>*f- 
ntrfit pr*fenttt Ihtersr InfpeÛxrls , Sslutem . 
Notum facimitJ quod anno Do ml toi MCCCXIII- 
menfe Aprlll , Domlnka qua tant star Quafi mo- 
do , bac liiter s cuius ténor de verbo ad verbxm 
iaferhu cessfcrlptns eft , essblblts fuit per Pfallip- 
pum Prlncipem Tarentlnum ibsrljfimum con- 
tonfjnguineum nofirum , ballots bâtis dures Ü- 
htftrii Prlnelpls fCaroli Secundi quondam Hie- 
rufaletn de Siciliæ Regis, Crvolult diSur Phi- 
lippus quod ptnti cvrlsm noftrsm rrglftrsretnr sd 
borne finem . ÿusd JS preerffu temporii dl&a litte- 
rs fit Ludouico nato quondam Robert! Doeis 
Burgundi* Priocipi vel Mathlldi de Hannonia 
Principiff* Achaite , cari» qus débet matrtm*- 
nlum diSur Ludoulc is centra ber e , neteffsrls , 
Ipjs lit ter s de Regljhls no/l ra Car Ire pojfit ex- 
trahi , tJ ehtt extradas fi» ll/o noftr* Régir figU- 
loti : éf quod rxtr.ifiai figl/lo trvftro Régi * figtf- 
Isiut Pim hsbest lltterrt orlglnslh . ÿua qutdem 
lltters la ipfir Regifirh noftr te Curia fuit de ver- 
be sd verbum frrlpts , <? fa 9 s fm • collât i* di- 
ligent sd Ipfissn oririnslem llttersm de trsnfcrl- 
pto . Ténor sortent diSa Ht ter a tslh eft : Karo- 
lus Secundus D- G- Rex Hicrufalem , vfque 
ad Datum vero Auerfx per manus Bartholo- 
msri de Capot, éfr-ann. MCCCiv. die tx. Oftobr. 
iif Indift. Rcgnorom nofirorum anno xx. fé- 
liciter , Amen • Extat fut» ar.n 1194 


Edit. P sr ! fi 
psg- 7». 
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Extrait de f original gardé an Tréfoe 
des Chartes sut Rof . 

P H IL ir pe par la grâce de Dien Roysde 
France ■ Sauoir fai ions à tous prefens A 
à venir , que en noftre prefence pour ce per« 
formellement ertablie , noftre chiere de amée 
cou fi ne lehanne ftrur noftre chier & féal cou- 
fin Hugue Duc de Bourgoigne de fa propre 


volunté fans fraude de fans déception , eflant 
en aage loial de de diferetion , pour Ion eui- 
dent profit, de noftre confentement de autori- 
té , oc de la volunté de du confentement no- 
ftre chiere & amée tante Aÿnes Ducheflc de 
Bourgoigne mere d 1 icelle lehanne de dudit 
Duc, confiderans de attendant, fi comme el- 
le difoit que comme mariages fuft traittiez de 
pourparlcz entre ledit Duc de noftre chiere 
nieçe Katherine Empercns de Conftantinoble , 
& noftre très falot Peres li Papes , de nous, 
pour certaines de raifonables caufcs aions vou- 
lu de contenti que non contrcftant les conuc- 
runces dudit mariage , Noble Prince nnftrç 
chier coufin Philippe Prince de Tascntc prai- 
gne, de ait par mariage noftre dite niece Ka- 
therine Empcreris de Conftantinoble, te ledit 
Dox fe vouloic départir du traiuié de des con- 
uenances du mariage faittes entre içelui Duc 
de ladite Katherine , & confcntir au mariage 
dudit Prince de d* Icelle Katherine . Et ledit 
Duc de I* autorité noftre deuant dit tres-fainç 
Pcrc le Pape de de noftre volenté de conten- 
tement , te foit départis de aie renoncié au 
craittié de conuenance deftus dites , ce accordé 
en noflre prefence en ccd departement de re- 
nonciation , que ladite lehanne tereur dudit 
Duc aura toute la terre de tout Y eritage qui 
furent ça, en arrière de Katherine jadis Em- 
pereris de Conftantinoble mère de ladite Ka- 
therine noftre nicce, felonc ce que il contenu 
plus plaincment en vnes lettres faites fur ce j 
de fur le traitié du mariage fait de accorde 
entre noftre chier neueu Phclippe ainfné fils 
Charle noftre trcs-chicr frere Comte de Va- 
lois de lv • Dont ladite lehanne apperceuans 
de confiderans le grant profit qui li eft venus 
par ledit Duc fon frere , de qui quitte ces 
chofes , meifmcmcnt le droit qu* il auoit en 
ladite Empcreris. Et pource volans audit Duc 
Ion frere rendre telle renonciation , comme 
elle puer, delaifle, de quitte 1 toufiours mais , 
à iceluy Duc , de à tes hoirs & à ceux qui 
auront caufe de luy tout le droit qu elle a de 
puct auoir en la fucceftïon de bonne mémoire 
Robert iadis Dux de Bourgoigne Ton pcrc , de 
dudit Duc , de tout le droit qu' elle a de puee 
auoir ou temps auenir en la lucceflîon de no- 
ftre tante de/fufdite , mere d' icelle Ieanne, 
de dudit Duc , A tout autre droit qu 1 elle pour- 
roîc auoir ou temps auenir ez efehoetes colla-. 
teraus des frères oc des fereurs de lui A dudit 
Duc • Excepté A retenu i loy le droit que el- 
le deuroit A pourrolt auoir en la Duché de 
Bourgoigne, A en l'efchoite de couflc de tes 
fereurs , ou cas qu’il auiendroit , que ià ne 
foit , que tuit tes frere* mourroient auanc luy 
fans hoir de leur cors , A auec ce ladite Jean- 
ne a quitté à toufiours audit Duc fon frere 
tout le droit qu'elle a, A puet auoir en cin- 
quante-cinq mille liures à li promîtes ou trait- 
clé de fon mariage deftus dit par fon pere Ja- 
dis Duc de Bourgoigne A fa mere noftre tan- 
te dcftufdiz . Et promift ladite Ieanne par fon 
fairemenc donné corporelment fus faintes Euan- 
giles à tenir A garder fermement les chofes , 
promeftes , A .quittances deftus dites , A non 
venir encontre par foi ne par autîe en Quel- 
que manière que ce foit ou temps auenir • De- 
rechef a volu A oélrolé ladite Ieanne parde- 
uant nous, ou cas que II Princes dcftufdiz ou 
autre pour luy , A en fon nom , H bailleroit 
on deliureroit cinquante cinq mille liures de 
bons petitz Tournois fors , en la valeur que 
la monnoye eftolr ou temps Saint Louys no- 
ftre ayeul , dedans le terme qui eft accordé 
pardeuant nous , pour rauoir les terres deftuf- 
dires, que icelles cinquante-cinq mille liures, 
ou la terre achetée d 1 icelles au profit de la-\ 
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dite Ieaanc foicnt ôc retournent audit Duc fon 
frère , i*j cas où elle mourroic fans hoirs de 
ion propre cors ■ Et quant à toutes les choies 
deftufdices 8c chalcunc d'icelles tenir £c gar- 
der fermement , fans enfraindre en la manié- 
ré deuant expreiTe, ladite leanne a obligié loy 
8c tous fes biens ôc tes hoirs ôc tous leurs biens. 
Renonçant à toutes exceptions, aydes 8c def* 
Edit. Parlf. ^ cn ^ Ci d e droit & de f*»* P ar ft“°y «lie pour- 
p a . -, 1 roit ces chofes en aucune manière contredire 
r * ’ ou temps auenir ou empefehier , rappeller ou 

annnller . Et nous en tefmoing 8c perpétuel 
mémoire de ce auons fait feellcr ces prefentes 
lettres de noilre Seel - Donne à Fontaine- 
bliauc , l'an de grâce mcccxiii. ou mois de 
Iuignet ■ Par le Seigneur dç Chambly , ÔC P 
Àrccdiac, de Brie. Guy. 

Extrait (T vu Rtglflre du Tréfor dts Charles 
du Ro ) , c ? Je j Mémoires de feu 
Monfteur de Pelrefc . 

1313 » pHlLirre par la grâce de Dieu Roy de 
X France • Sauoir £1 lions à touz prefens 8c 
aduenir , que ou craitié dou mariage de Phi- 
lippe de Valoys no lire trelchier neueu , ôc de 
Darooifclle leanne fuer nôtre amé 8c feel Hu- 
gue Duc de Bourgoigne y fut accorde par deuant 
nous entre noftre trefehier frere Charles de 
Valois pere dudit Philippe d'vue part , 8c le 
dit Duc 8c noftre trefehiere tante Duchettc 
de Bourgoingnc Mere d'iceluy Duc, 8c de fa 
.fuer deffufdite , d'autre , en la manière qui 
s'enfuit. Premièrement il eft accordé que la- 
dite Damoifelle lebanne aura en mariage 8c 
en héritage Courtenay , Chantecoc , 8c les 
autres terres que auoit I" Êwperix JaJiz de Con- 
(1 antinoble en ces parties Ôc enuiron auec fa 
terre de Breulee 8c de Blacon , 8 c toutes les 
autres terres que elle euoit és Contées de Flan- 
dres 8c de Henaut , ÔC és quatre Mertiers , 
lefqoelles terres feront héritage à ladite Da- 
moifclle , ÔC aus enfans qui iftront de lui ôc 
dudit Philippe, 8c s’il aucnoit que ledit Phi- 
lippe moruft lanz auoir heritiers de ladite Da- 
moifelle , ycclle teura lefdites terres com- 
me fon héritage tant comme elle viura , 8c 
aprez fa mort elles reuenront aus hoirs dudit 
Philippe . Item il eft accorde que Charles no- 
ftres trefchiers freres delTufdit hérité dez main- 
tenant ledit Philippe fon fils , en faifant le 
mariage de [uy 8c de ladite Damoifelle , des 
Contées d'Aniou ôc du Maine, ÔC dcz acquêt 
faiz en cez Contées , & auec ce de la Rotchc 
Souz-yon 8c dez appartenances des choies def- 
fus dites , 8c de la Maifon de Sur-yon , & 
des appartenances • Item la Contée de Valoys 
demorra audit Philippe , fe il feuruit fon pe- 
re ; Ôc fe H meurt deuant fon pere , elle ven- 
ra là où elle deura venir par couftume . Et 
poruerra ledit Conte noftre frere , que ou cas 
ou ledit Philippe le feuruiura , 8c il aura la 
dite Contée de Valoys en tel manière que fes 
autres enfans ne porront riens demanJer ne 
auoir en ladite Contée . ôc eft accordé que la- 
dite Damoifelle fera duüée en la maniéré qui 
eft contenu és premières couuenances : C’eft 
attauoir qu* elle aura & tendra en nom de doü- 
aire le Chaftcau de Saumur, la Chaftcllenie, 
8c fes appartenances toutes en terres, en ren- 
tes, en prés, en bois, en forefts , en Iurlfdi- 
éltons , en quelques autres chefs que ce foit , 
iufques à la fomme de cinq mille Hures Tour- 
mis de rente chafcun an. Et fe il ne valoicnt 
tant , li furplus (croit parfais au plus prez du- 
dit Chaftcau 8c Chaftcllenie d’ teellui . Item 
il eft accordé fe ledit Philippe fe partoit de 
fon pere , ou fe Ton pere fe partoit de lui , 
eue II emportera 8c ioira de la Cootéc du Mai- 
G:tff de Ville-Htrd, 


ne , 8c dez appartenances , de de toutes les 
terres dcllus dites, q ii funt baill.-ée* en héri- 
tage à ladite Damoifelle. Item il eft accordé 
que li diz Philippe en acceptant les choies de- 
vant dites en la maniéré qu* il eft dettus de- 
uifé , rcnonçc dez maintenant à h Ornée d‘ 

Alençon âc de Chartres , au viuier de la ter- 
re de Vcrmandois, 8c du Temple J 8c à tou- 
tes les autres terres 8c fuccedions de fon pe- 
re , excepté lefehoete de coudé de lefehoite, 

8c le droit qui li pourroit venir par la mort 
de Charles fon frere , ou cas qu’il n’auroit 
nul hoir de fon cors . Item il eft accordé que 
noftre chier couGn Philippe Prince de Taren- 
te 8c Damoifelle Katherine fa femme , fille 
dudit Conte noftre frere , 8c çeus qui auront 
caufe d'eus, pourront reuenir iufques à la fin 
des diz ans à l'critaige balllié à ladite Da- 
moifdle lehanne , par paiant cinquante cinq 
snille liLircs de petirz Tournois fors à vne fois, 

8c pendans les dites années les diz Philippe 
8c Damoifelle lehanne en feront les fruiz leur, 
ôc feront mil'cs les dites cinquante 8c cinq mil- 
le Hures en garde au Temple , 8c en auroit 
Charle noftre trefehier frere vne clef , & le?**' 

Duc deftus nommé vne autre pour convertir 
en héritage pour ladice Damoifelle 8c pot fes 
hoirs . Et promettont les diz Charles oc Doj 
qu' il ne toucheront aus diz deniers , ne par 
volenté, ne par neceftité , for* pour les con- 
uertif en héritage, lï comme dit eft . Et par 
ces choies la dite Damoifelle lehanne renon- . 
ça à toute fucceftion de pere 8c de mere , à 
tout partaige , & à la promette 8c prouilion 
laite de fon pere à lui pour Ton mariage , ÔC 
as eichoites de Hcudes , Loys, & Robers fe* 
frères , 8c toutes ces chofes dcir'js dires , 8c 
chacune d’ icelles les deuant dites parties chan- 
cune en tant comme à luy touche ôt appar- 
tient, ou peut , ôc doit touchier , 8c apparte- 
nir, promiftrent pardeuant nous tenir , garder, 

& accomplir , (ans riens enfraindre ou a 1 er 
encontre , par eus , ne par autres ou temps 
auenir . Et quant à ce obligent en noftre main 
eus ôc tous leur biens , leurs hoirs ôc fucccf- 
feurs, renonçant à toutes exceptions, cauilla- 
tions , Ôc aydrs de fait ôc de droit elcript ÔC 
non efeript , par lefquellcs il pourroient venir 
encontre , les enfraindre , ou rappeller en au- 
cune maniéré . En tefmoing ôc perpétuel mé- 
moire ôc fermeté de laquel chofe , nous auons 
fait feeler ces prelcmes lettres de noftre Sccl. 

Donné à Fonraincbliaat l'an de grâce mü 
trois cens ôc traize , ou moys de Iuignet , ÔC 
toutes ces chofes dettus dites furent craitiées, 
faites , ôc accordées pardeuant nous à Paris 
au Louure le Vendredi deuant Pafques fluries 
derrenieremeot paftées ■ Donné comme dettus . 

Extrait de F original gai dé an Tréfor des 
Chartes du Roy . 

H l LIP P VS Del gratia Francorum Rer - IJ* 3* 
Notnm faclmvi vnlverSs prafentlbut if fth 
turls , Qsud in nofira prafentsa etnfiltutls e.rr)f- 
fimo germa su if jide/l nojiro Karolo Valefi*, 
Andegauia* , ôc Carnoti Comité, éfKathari- 
na élus fÜsa & bande ladite record atloah Ka- 
tharinar quondam Imperatricis Conftanrinopo- 
litanar eonfortis germanl nofirl prxdiffl , liée non 
Philippo Karoli Secundi lerufalcm 8c Sicilias 
quondam Regis filio Principe Tarentioo con- 
faugulneo nofiro carijjmo , Ipf ad Innliem fuper 
( 0 ntttsbtndo matrhnonio inter Prlncipem t3 Ka- 
tharinam , t rail as u àr deliberations pleahre , W 
dicebant , bsbltls inter Ipfos in frfuentlbus pa- 
Ssi tf eossuentloHibus vnlcordlter conuenerunt . 

Dlda fyuidem neptis nofira Morts , fumptus , 
damna , & Isuereffe confdetans , qua diffus 
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recveil de diverses cartes 


Princep* Tarentinus I» profteutlone , Cf oh eau- 
faut eontrabend I Mer tes matrimenij lam mul- 
tlfarle jublcrai , Cf qu* !» ocquifitione Cf récu- 
pération* diBi Imper lj , quod a Iclfmatkis lu 
dtrogationem Cbrtjtlan* fidei eccupatum illicite 
detinttur , Cf in que ipfa Katarlna diB* Impt- 
ratrlci matri fine prlmogenitur* iurt fucceffu iu 
folldum , fperasuur fubire ma or a , Cf eu te ma- 
xime quod ad récupérât leutm tiufdem lmperij 
Princeps ipft prepttr fuse probitatis iudufirlam , 

C 1 alla laudabilia mérita lu ipfius perfona con- 
current la prse ceeterls ad prsrfeai babiller repu- 
tatur , Cf fua propria , tuera , Cf libéra Valunta- 
le , de txprtffo ceufeufu , Cf cum pltnaria auto- 
mate prsefati germant nefiri partis fui. iu cu- 
tus est if It patrla petefiate , reluit , confenfir , Cf 
ex doue Irrtuetabiii Jub infrajeriptis cendiUeuibut 
faâe cossftnfit t Principi mem traie , ipft bec ac- 
ceptante , quod te eaju que Pr Incep j ipft pro ac- 
quirtnde diSe Imperle paffagium affumpftrit , Cf 
bu lus eau fa cenueuieuter lu ipfius lmperij partes 
traus frétassent , fi diBa sieptis neflra pofi faBum 
per eum paffagium fixe liberis dtiefferit , ipfa 
Principe rémanente , idem Vrinttps pro fe C f 
fuis bstrtdibvs iu recopenfatienem Juensm la- 
berurn , fumpiuum % damnorum , Cf iustrtfft pr te- 
rni forum , acquifito t vel non ac qui fit a diBo Im- 
perle y ebtineblt mtdietattm ipfius lmperij plene 
iurt . Qu* medletas cum dignstate Cf honore Im- 
périal fi ac fuperiaritate medtetatls alterius qu * re- 
manebit h*rtdibus tseptit no fi r te prodiB* ad 
tumdem Principem , fuafque bartdet quoslibct 
iurt h*rtdltario ptnlntbit , ipfaque medletas al- 
téra in feodum tenebitur ab eifdem. SI veto dl- 
Bus Princeps libérés ex diBa nepte neflra fufee- 
perit y qui pofi tins ebitum fuperuiuant , s idem 
tiberi eidem ntptl noflr* iu total i dlBo Imperle , 
eafu quolibet , pie no iure /accèdent , pr*regatiua 
nibilemimis Inter eei ebferuata . Et fi ferjau dl- 
Bus Princeps peflquam promiffum paffagium fc- 
écrit , fient pr*dlcltur , abfque liber ts ex diBa 
nepte neflra dtcrdrrtt , ttiam diBi lmperij me- 
fi) I, dictas % modo 6’ forma pr*dlBls , ad K a roi u/n 
J Ipfius Principe primogenitum Cf b*rrdes fuos tx 
lohanna conforte fua diB * nepils noflr * for or t 
uajciiurât y vel ad allas quofeumque , fi n ullos ex 
ipfa fufclperet , deuenlret , Cf iure bsneditano 
pertintret . Cxterum fi d/Bui Princeps antequam 
dtBum paffagium feeerit y ficus pradiciiur , morte 
pr*uenla(ur , quod abfit , nullls ipfius liberis ex 
diBa nepte noflr a fuper/lltibuj , toi uns dlBum Im- 
perium pie no Iure diB* neptis noflr * t fuifque 
tuertdibu i remaneblt . Hoc faluo quod diaus Ka- 
rolus eiujdem Prluelpis primogenitus affumert pr- 
ier It paffagium me morat u m Quod ficonueniemer 
feeerit. fieut prxdicltur , acquiraty vel non acqui- 
rat ipfum Imperium , mtdittas ipfius ad eundem 
Karolum , fuofque b*reder ex diBa lohanna na- 
fclturos , vel allô/ quotlibet , fi nulll ex Ipfa lohan- 
na fubfiflercnty ex caufa pr*miffa de ut nie t , Cf 
b*redharlt pertineblt ■ Ipfa tamtn m/dletatis fu- 
perlorltas Cf feedum cum totius lmperij dignita- 
te ad diBam nrpttm noflr am , Cf fuot bxredes , 
qui in altéra me die taie fuccedent , pie na rie per- 
tincbunt. Ru autem douationes C t concejfionet in 
forma prxmiffa dlBut germanus nofitr pjter di- 
Borum Kitharln® Cf Johann* neptum neflra- 
ruses , benorumque Ipfarum adminiflrator Itglttmus 
délibérât loue habita diligent! , eonfidtrata mili- 
ta te tam fill arum pradiBarUm , quam horedum 
ipfotum apprebauit y & Voluit , Cf auBoritatem 
impet UU donatlonibus Cf coucejfionilms autedlBls , 
Cf ipfat douât i ont s C t conuenttones pradtBa Iohan- 
na cum auBorltatt Cf afftnfu patrie fui germanl 
mojlri admlniflratorh fui legitlmi , apprebauit , 
Voluit y Cf laudault . Promitttutes diB * Katha- 
rina Cf lohanna per fua turamenta eorporallttr , 
Cf taSis fatro-fanBis Euangrllls prafllta , quod 
contra buiufmodl donationes Cf conutnilonn per 


fe vel per allum non veulent lu futuram , fed 
tas ttucbuut firmlter Cf ftruabuut , ac ttneri pro - 
curabunt Cf firmiter obferuart , renuntiantes fpt- 
c laitier Cf expreffe de certa torum fcientim nou 
errantes , certiorat * ttiam prias fingularlter de 
iufraferlptls bénéficié minoris *tatis , Cf reflitn- 
tionis in inttgrum , at diulfionls Inter tos fadtu- 
d* , exception I doil , met us , Cf rtl non fie gefls 
Cf habit* y vt fuperlus efl expreffum , Cf fptcla- 
liter iuri ditenti donationtm quingeutorum au- 
r torum exctdenttm fine infinuatiene non vatere , 
ntc donatortm obligare cum efftBu y iuri ttiam 
die c mi quod pr opter vHium ingratitudtnls , vel 
inojjklofltatls donationes qu*qu* reuocarl poffunt 
In loto vel iu parte , omnlque prtulleglo cruels 
Cf fort a quocumque Vapa , Vreelato , vel Prin- 
cipe IndultOy vel Indulgeudo t conetffo , vel tou- 
te Je ndo . Cf omnibui lurlbus , prhtlleglli , & gra- 
ille iu fauortm mullerum généralité r Cf fpetiali- 
ttr lutroduâls : Cf geurraliter omnibus a/ils ex- 
ceptionlbus , cxuillationibus , allegatioulbus , pri- 
ullegiis y C r C autellt tam luris quam faBi , qu * 
tontra pr*miffa vel torum allqua poffrstt a/iqua - 
tenus oblici vel opponl , Cf ge ne rainer iuri gent- 
raiem renumiationtm rtpeobauti . Supplie antes no- 
bis radon Kathcrina Cf lohanna diBufque ger- 
mauut nofler pater torum pro fe Cf tls , ac dl- 
Bus Princeps pro Je Cf Karolo élus primogenito 
pradiHo , quoi noi pr*diBls donatlonibus & con- 
uentioulbui de diBo Imper io faBls ceram nabis , 
ficus pradicitur , noflrum vclltmvs Inlerpoucre 
deevetum 1 nofiramque auBoritatem eifdem imper- 
tir! y Cf Jupplcre de plenliudlne poteflatls noflr * 
régla y fi qui J iu ipfis fuppltndum exifltret , quod 
folemnltati iu pr*mlffls b abord * débit*, defulf- 
ftt . Nos vero attendeutes ipfat donationes Cf con- 
tuntiones hsfle Cf ratSonabtllter efft faBas , Cf 
ntedum partibus y Jed loti quodammodo Cbriflla- 
nllati multlpliciter pmfuturas , asm per aequifi- 
tiontm diBi lmperij , ad quam dlBoi Principem 
Cf crus fiiium aptiarts betrtdibus diBarum Ka* 
iherin* Cf Iohann* , madcrnifque aliis reputa- 
mus y infini t* anim * fraude d label ica captluat * t 
peffint tf debeanty vt Jptramus , a diBa capttul- 
tatt llberml , Cf fub eu tli fidei Cbrlftlan * rtclu- 
dl , diBas donationes tf conuentlonts rite Cf lu fie 
faBas efft dteernimus , Cf eifdem cum omnl jo- 
lemnitate qu a pofumus noflrum regrum duximus 
intcrpontndum deerttum , fuppltntes de plenltu- 
dine noflr * Régi * poteflatls , quldquid tx legh 
tlmls Cf debitis folemnitatlbus deficertt lu eifdem • 

Quod vt flabllltatt perpétua maneat inconcuffum , 
pr*fenter littéral figitli noflr I munlmint fttimus 
roborari ■ ABum apud Fontrm-Bliaudi an no Do- 
mini MCCCxiir menfe lullj . Per Do/niuum Rt- 
gem • Guido- 

Scellé du Seau du Roy Philippe! • 

Lettres dont f original efl gardé ,,u Trtfor des 7** 
Chartes du Roy , Laitttt , ContraBs de Maria- 
ge des Grands , N- aï. reglflstes au Regifirt 
coïté XL1X. N. 71. 


P hilippe* par la grâce de Dieu Reyr de 
France , Sauoir faifons à tout prefens & 
à Tenir , que comme par les conucnancei eues 
8c faites es traitiés des mariages de noftre 
chier coufin Philippe Prince de Tarcnte auec 
Katherine Empereris de ConftantJnoble fille 
noftre tres-chier frere Chiite Comte de Va- 
lois , 8c de noftre chier coulîn Loys frere no- 
ftre amé 8c féal Fugue Duc de Bourgoigne 
auec noble Dame M-ihant de Hainaut Prm- 
cefle de la Motée , ledit Ptinccs ait ottroic 
& donné audit Loys tout le droit que il auoic 
8c pouon auoir ou Royaume de Salenique, 8c 
euft promis, de le furt obligiez pardeuant nous 
que il procurcroit & feroit que ladite Empereris 
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auffi-toft comme >1 l'aurait efpotifée , de quant 
elle vendroit de ferait en aage de diferetion, 
iceluy don dudic Royaume locroit, ratifierait, 
Sc t’i aflentiroit entant comme i lui touche 
par raifon de fon Empire deflufdit • Ec auec 
ce euft promis H dit Princes , de fe fuft obli- 
gez fus certaines paines que fait & accompli 
le mariage de li Sc de ladite Etnpereriz , il 
rchaceroit Ce ferait que icelle Empereriz , 
leanne fa (sur , qui doit cftre famé Chai* 
le aifné fil d' iceluy Prince, tantoft que li du 
mariage ferait accompliz , Se autrefois quant 
elles vendraient en aage de difcrction , grée- 
raient , loeroicnt , de ratifieraient le don de 
la terre de Courtcnay , Sc d' autres choi'cs qui 
eftoienc de leur hericaige par caufe de leur 
mere iadiz Etnpereriz de Conftantlnoble , fait 
pour cerraines caufes par noftre trefehier frere 
Challes deflufdit à Ion fils Philippe noftre 
reueu, & lchanne fa femme fereur dudit Duc 
ou traitié du mariage d' iceus, fi comme il eft 

Î 'ius plainement contenu és lettres faites fus 
es chofes deftus dites , pour icelles chofes ac- 
complir eftablies en leurs perfonnes pardeuant 
nous les deuant dites Empereriz de lchanne fa 
fereur auec ledit Prince lendemain de la benei- 
fon Sc des noçes d’ iceus Prince Sc Empere- 
riz , icelle Empereriz de fa franche volenté 
fans contrainte de l'autorité du Prince fon 
Eipous , laquelle autorité icelul Prince li ot- 
troia & donna pardeuant nous , & ladite Ieban- 
ne fereur d' icelle Empereriz , du confentemenc 
Sc de la volenté d* iceus Prince de Empereriz, 
1 ocrent > approuerent , ratefierent , Sc tant 
comme à elles appartient , de nouuel firent les 
deflufdiz dons faiz du Royaume de Salenique 
par ledit Prince à Loyt noftre coufin deftus 
nommé , de de la terre de Courtenay , de au- 
tres chofes par nous fus faintes Euangiles que 
ces dons renouuelleronc , raréfieront , de con- 
fermeronc au pluftoft que elles vendront , de 
feront en aage de difcrecion, de que elles en 
feront requîtes , ne encontre ne vendront par 
eus , ne par autres , en quelque manière ou 
temps à venir , de en donrront fur ce leurs 
lettres , fauf de retenu pour ledit Prince le fub- 
fiJe de I’ ayde que li deuaut diz Loys noftre 
coufins li a promis, de doit faire à noftre re- 
gart Sc ordonnance par les conuenances faites 
entre eus fus ce par deuant dous • Et quant 
à ce tenir , garder , Sc accomplir , ladite Em- 
percriz de l'autorité deftufJicc , obliga li de 
les hoirs , Sc fes biens de ceus de fes hoirs » 
renonçant à toutes exceptions . déceptions, 
deftenfes de aydes de fait de de droit , par lef- 
quelles elle pourrait les chofes dcftufditcs , ou 
aucunes d' icelles enfreindre , rappellcr , ou an- 
nuités en aucune manière- En tefmoing de 1a 
qucle chofe , de 1 perpétuel mémoire de fer- 
meté , nous auons fait feelter ces prefentes 
lettres de noftre Seel. Donné à Fontainebliaut 
l'an de grâce MCCCXlll. ou mois de Iuillet - 
Sur le teplj par te Seigneur de Cbambli , tt par 
F Arce diacre Je Brie ■ Guy. Regiflratu • 


th , qua ch tra fonde inter moi Cr Cuerinam 
ipfam matrimon/o obfiflebant , in contra&u Ipfiur 
masrimonij intendentet JiBam Caterinam mate 
Conftantinopolitanam Imperatricem iuxta ma- 
ri ta/is confueiudinem largitatis de Jotarij confll- 
tutione ftcundum mort m optant htm in talibut bo- 
uorare decenter , ipfi Caterinx Imperatrici pra- 
ftnti tf rteipienti Comltatum nollrum Acerra- 
rum Jitum in Regno Slcilix citra Farum in lu- 
filclaratu Terrx Laboris , cum ciuitaiibui , vil- 
Ht , cafirit , forte/Jiciii , cafslibut , demanllt , 
iurifdiBionibus , luribtu , ter rit or Ht y fl an Ht , tt 
pertinent Ut Juti omnibus <3 fingulit pro rtdditn 
feu valare mnnul rtdditus vndarum auri mille 
ducentarum ponderit geuerajlt m dotarium , Jo- 
int Ij nomlnt , <3 ex cauja , <3 pro dotario in 5e- 
tttüffml prindpit Domtnl Philippi Francorum 
Régis llluftris , ac a/iorum muhorum Princtpum , 
Magna tum , <3 Nobilium prafentia , eonflilui- 
mut , tradimui , damas , <3 etUm affgnamut 
pr a fatum Dominum Caroluin finirent eiufdtm 
Cntertnee pro ea eiufqur namlnc , & pro parte 
inueftientet plenc atque foltmnlter de eodem . H œ 
tamen exprejm adieBo , quod fi forte Comitatut 
Inuenireiur etiâi an nui mille ducentarum vneia- 
rum auri non effe val frit , nos illusi toium in 
quo imuniretur annuut ipfiut Comitatut rtdditru 
de buiufmodi vndarum mille ducentarum Jeejfe , 
fupplere , fl ab dire , tb affignare ipfi Caterinx Im- 
peratrici, V [que ad 10 : aient , integram , & per- 
fieBam ipfarum vndarum mille ducentarum jum- 
mam in bonis feudalibut alils ipfi Comitatut pro- 
ximit efflcaciter tentamur , la prafato Domino 
tttflro Régi pro diBa Caccrina ntpte fua fiipu- 
lantl folemn/ter promittentet - Et fi forfitan dé- 
fi e R um ipfium , fi qult effet , mi caju aliquo fup- 
plendum nequaquam duxetimui y volumut quod 
bette Jet noflrl ilium fupplere omnimode ad quam- 
cumque requlfidonem did* Caterinx , vel alte- 
rlut pro eadem InfallibilUer ttneantur , ai id 
tôt prafentibus efflcaciter ol liguâtes , <3 promit- 
ttntet infuper per nos ntflrojqut preefatot heere- 
iti , <S r fuctefforet fub rellgione ver not cor p tra- 
îner prafliti luramen i diâam dotnrij cooflitutio- 
nem , tradieionem , Cf ajfenatlonrm faâam de 
pralibato Comhatu Caterinx Imperatrici lam 
dldte femper gratam , ratant , (/ firmam babere , 
atque tenere , <3 nunquam contra factrt , vel 
ventre per not , vel perfonam quameumque allai» ■ 
Et prtfatnm quldem Çuppletionem <b intégrai io- 
nem y fi expetit perfeHe faeert , ff fupertut eft 
expreffum ■ In cuiui rti teflimonium , tt pradi- 
8 a Caterinx Imperat ricis coûte lam prafent exln- 
de priuilegtum Juplltatum ehtfdem continent ia (3 
tenoris fieri feclmut magni figlllt nofirl tnuniml- 
ne roboratum . A8um apud Fontanam Bliaudam 
anno Domini MCCCXIII. die vicefimo hqho lulij , 
vndedma Indlâionit . 

Scellé du Seau de Philippe en cire rouge. 

Extrait du Regifire du Tréfor itt Chartes du 

Roj , tout xlix- N- }b- Cf de U Laiette , 

Contrafft de Mariage Jet Grands , N- 19 . 


, _ r Extrait de T original gardé au Tréfor des Cbarttt 

Edit. Pari}. du Roj % Laiette , ContraS s de Mariages 
P*t' 77* der Grands , N. }i. 

1*1* ÜHILIPPVS llluftris clar* memorix Ieru- 
J L falem de Slcilix Regis filius Princeps Ta- 

renti , vniuerfit tenore prafentlum notum fiat % 
Quod nuper pofl fpeciale nobis Apoflolica dlfpen- 
Jâtloois benefichtm iam conceffum fuper remotiont 
impedimentorum eonfanguinitatii Inter nos St Ca- 
terinam natam llluflris Domini Domini Caroli 
de Francia Valefii-Comitis primogenitam qutn- 
dam Inclita Principiffa Domina Caterinx Con- 
fia ntino poli tan e Impératrices llluflris exiflon- 


HELlPPE par la gtate de Dieu Roj de 1313 * 
France • A tous ceux qui verront ces pre- 
fentes lettres Salut • Sçauoir faifons que entre 
les autres chofes , qui font plus plainement, 
plus poflïblcmenc , de plus confentemcnt ac- 
cordées ou trahi ié da mariage qui fe doit fai- 
re entre noftre chier coufin Phelfppe Prince 
de Tarente, df Katherine fille de noftre très- 7 t. 
chier frere Sc féal Charles Comte de Valois, 

Sc en la prefence de nous de defdis Comte de 
Prince , fu accordé que ledit Prince doit pour- 
chacier enuers noftre Pcre le Pape , alnfi com- 
me il l’a autrefois promis de iuré que ildoint 
fa fentcoce d' excommunlemenr contre lui de 
f li) 
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fies hoirs , Ce il ou Tes hoirs venoient contre Prince n' encourrait nuües lefdites peines . Item 

Jes conuenances fur ce faites , ou fe II ne les il cft accordé que toutes les autres conuenan- 

voloient garder en tout ou en partie . Item ces faites fur cette matière , demorront en 

il doit pourchacier entiers le Roy de Secile leur vertu , fors que de tant comme Ion i 

fon frere , que il raréfiera , gréera , 6c loera trotmeroit de trait adioufté ou declairé par ces 

Jcfdites conuenances , de que en riens encontre prefentes lettres. Et fors que de tant que le- 

ne vendra, de que il li fupplicra , que le en dit Prince ne fera mie tenus à pourchaçier de- 

aucun temps il venoit contre lcfdites comte- uers le Pape qu'il mete entredit en fa terre, 

panccs , que il les contrainfift à garder dt i ne pourchacier deuers le Pape la confirmation 

emplir acelles, ainfi que il eft plus plainement des prefentes conuenances, de pour ce que le 

Conte uu cr autres lettres fur ce faites . Et ces Pape requis fur ce de par nous 6c ledit Prin- 

trois point lidis Prince doit faire à fonpooir, ce ne les a voulu conformer. En tefmoing de 

& pourchacier par ion ferement , de fur ce ce nous auotu lait mettre noftre Seel en ces 

que il en art fait fon pooir ou temps auenir, prefentes lettres. Ce fut fait au Val la Corn- Edit. Patifi 

Ü lera crû par fon ferement fait autrefois en rafle le Dimanche deuant fefte de la Magde- pag. 79. 

ma prcfcoce- Et eft afauoir que auant que il leine l'an de grâce MCCCXIIl- 

entre en la mer, de que il parte les Mans, il 

doit faire fon pooir , de faire donner lcfdites Lettres donc l'original eft gardé au Tréfor des 
Sentences par noftre Pcte le Pape . fi comme Chartes du Roy , Laiette , Empereurs de 

deifus cft dit . Item il cft accordé que lidis Conftantinople . N. »c- 

Prince doit bailler à Loys frere du Duc de 

Bourgoigne la portertîon du Prince de la Mo- 'pHiLippvs Dei gratia Francorum Rex , * 3 
réc , ou à celluy que li dis Loys députera pour ± vniuerfis purfenttt litttrms infpefluris , Sa- 
li i ladite poiTeifion rcceuoir . Item ledit Prin- lutem ■ Norum faclunu ouod cum eilm vluerent 

ce li fera tenu défia 1 bail hcr fies lettres bon- r etordationh InclHx K- impératrice Conftantl- 

nes de foulfifans de faire bailler la pofleffion nopolitana K. Comitis Valcfij germ.ml ntfitk 

dudit Prince audit Loys ou de fon mandement , cantfmi conforte rraâatus babiiu; & coûtent ionet 
& 4 ce faire il enuoiera de fa gent , mais Jef- fuerint Inter boute memoritc R. Duccm Burgurv 
dites lettres feront gardées en noftre main , duc proximo defunQum Cr prafatum grrmanuw 
iulque à tant que li dis mariage foit fais de noflrum funer matrlmonio contrabtndo inter Hu- 

folcnncs entre eus. Item il eft accordé que li- eonem primo?, cnitum diâi Ducis nunc Duccm 

dis Prince fera tenu de garantir ledit Prince Hurgundix fidelem noflrum tir confanguineum ca- 

enuers ledit Roy de Secille fon frere . Et le rijmmm Cf Katherin.tn primogenitam nnhsgum 

11 dis Prince ne baillait ladite pofleffion de ga- ptrediflotum cum ad nubllem retattm quant tune 

rantlfloit comme Ueffus eft dit, en chafcundes nondum attirerai deuenisfet , Cr ipfe t tafia tus a: 

deux cas dclTufdis , ledit Prince encourrait 1a conxtntionum pradifiatûm fpei biberetur a mul- 

peine de quarante mil liures qui feront appll* th quoi ex iifits contugibus proies barefque mm- 

qué de payé audit Loys , laquelle commile de JV«/«r procréateur qui th juceedertt in Imperia 
paine les conuenances demo. raient noient mains fupradiSo • Tandem di8a fJia per obitum matrtr 
en leur vertu félon la fourme des prefentes fute in Imper io litre btertditerrio fuccedente , nor 

lettres faites fur ce. Defquellcs quarante mil- qui fummis dtfideriis affkimur ad negotium Ter- 

le liures nous fierons tenus audit Loys pour le- ra-Sanfhr , ad negotium Conftantinopolitanum 

dit Prince , en rabrtant de l’ayde que nous tamquam prtrparatorium fumere neeejfarium pro 

auons proroife à keluy Prince. Item il eft ac- paffaglo tranfmarino , quoi de dlulna clementla 

cordé , que auec tout ce que lcfdites peines eonfidentej ajfumpfimut , noflra mentit oculos Ji- 

foient comisîfcs li où ledit Prince ferait en tigentes , confiderantefque Ductm prrtfatum non 
defaut de baiilier ladite poflcllion, ou de ga- efje paratum ad puefens , prout ternporii breuitas 

rantir, fi comme deflus cft dit, encorcs auec 6r negotij qualitas boc reqairunt ad preftqucn- 

tout ce nous ferions tenus à faire audit Prin- dum dtfium negotium Conftanrinopofranum , fi 
Ce lad .te ayde que nous li auons promife , la* eonfirmarttur matrimonium ptoioettsum , ad nôbi- 

quçlle garantie que ledit Prlocc doit faire fur Itm v hum Philippum Principem Tarcnti ton- 

lcfdites peines doit durer de la Touftainspro- fanguincum noftrum carlffm mm , ad quem tans- 

chalneen vn an. Et fe li dis Prince li garen- quam bablltm Cr paratum dlfiuot negotium Con* 

tift , lufqu' audit terme comment que il no le ftantinopoliranum flatim affumtrt , USa fila 

peuft garantir outre ledit terme , nous ferions finguiarem affefhonem babtbat t noflrum direx.mut 

tenus i li faire ladite ayde quo nous li auons propoftum cr tmenttsm , qui multii traffatlbui 

promife . Mais ne pour quant en ce cas , où Juper bit babitis Cr certis conuentiotibui initls 

U ne le garentiroift outre ledit terme enuers puer ipfum aegermanum r.oflrum Cr Ducem pra- 

ledit Roy , fies freres, & quelque autre , il foit /<»fw , ipfo Dure a diüo matrlmvttio Cr eonuen- 

tenus de li garantir toufiours fur lefdites pei- tionibui , Cr trafiatlbus prias b bttu , vf dtfium 

nés, ainfi comme il cft contenu cz lettres fur efl , totalise dr'flente , mm difia Impératrice 

ce faites ■ Il eft toutes voies à entendre , que interueniente difpenfjtione Sedit Âptflollcre ma- 

fe li Prince ne balllolt ladite pofteflîon, ainfi trimomum eenfummauit , Cf Principatum Achaix 

que deflus eft dit dans la Touftains , que de l.udouico ftatri Duels puefati , Cf ehu vxtrl 

quelle eure que il la baille, il fera tenus de Mathildi de Hannonis , Cr rorumbreredibutdl- 

5 * rancir enuers ledit Roy fon frere par vnan, mlfit totaliter Cr qulttauit ■ Et vt diflum ntgo- 

compter du temps de la pofleftion baillée tium Conftantinopolltanom idem Prlnceps vtrl * 

fus les peines deflîildites, Sc ledit temps pailé, liter perfequatur , Cr terram illatn multum rti- 

fe ledit Loys l'a tenu par ledit an , Sc ledit lem Cr neceti.trlam proùaffigio memorato prjflt fa- 

Prince li aura garanti par ledit an entier, le- ciliits adobedlentlamfanfirtmatrii Ecclcfitt fu<m- 

dit Prince fera quitte de la peine dcfdits qua- que reducere , futfJittm quingtntorum armatorum 

rance mil liures, & nous ferons tenus à li fai* per vnum annum tantum , vtl pétunia de qua 

re ledit ayde que nous li auons promis; Mais dlâorvm armattnm numerur pro diflo anno po - 

toutefois ledit Prince demourra obligié à li ga- rerif baberi , quoi ertt In optiont noüra , facere 

rentier felonc les conuenances fur ce faites- Et promit! imut bona flde, cum <tb ipfo fuertmus re- 

eft aufli à entendre que fe ledit Loys eflort auifisi , ad quoi fub modo it forma ptrtdtfiis pra- 

en demeure & en defaut de prendre ladite pol'- flandi fubfldlum fi per nor non ejfet prxflitum , 

feflion fouftifante fur ce requis, & ledit Prin- h<eredem noflrum Rrgem Francorum ttneri tu- 

çe en faifoit fon dettoir , en ceft cas ci , li dis lamas , acetiam obllgamui • In cuins tel ttfiimo* 
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*-' ur » prafentibu: Utterh nofirvm f aimai appsxl 
figUlum. Bat. apud Viljare Coll- RelU nxliij. 
die OBob- an ut Domini MCCCXIH- 

Extrait du Rtgifire du Tréfor dit Chanet du 
RtJ, ftt( XLUC. N- *JJ, 

Ijlj. OHuppvs Dei gracia Francorum Rex, 
X Notant jaclmui vniuerfii prafenUbut Cf fiu- 
turlt t Quod cum carififimus germanus <S r fiieht 
pijltr Karolut Corne* Valcfi* ration* Katha- 
rioft Impératrice Conflaminopolitana: eonjonii 
Magnifia viri Philippi JCaroli Secuodi Icrul*. 
lem £c Siçili* Regis quondarn 611; confanrut- 
nti nofirl cnrifftml , at Ioann® ftrtrii eiujdem 
Impératrice , Ipfarumque boxorum admlnifiratoo 
légitimât , ad opui Cf ait cau/am eonsrafti malri- 
Monij Inter Philippum etufdem germant nofirl 
prlmogcnitum , Cf loannam fororem dtieâi ton- 
fanguinet Cf fidelii nofiri H- Duçi» Burgundiz 
in proprlam if perpétuant bétreditattm diS * 
loar.iz , fuorumque bd’tdum quorumcumque , de 
veJuntate Cf tonfenfu prxfuti Principh dan» ir - 
Fd t P if rrucu - jbili f J 8o inter vium concejfit pleao jure 
r 1 •. rar/j> Coricnayum , Gallicantum , Cf terrai omnei if 
* 0, fingulas adjacentes eifdem cum omnibus htribut 
Cf pertinent iit toiumdem , nec ma terras deBieu- 
lec « de Blacon , ç? quafdam alias in Flandris 
te Hannooi* Comitatibu* , ont alibi infra Re- 
gni nofiri limites exigeâtes , qu* ad diélas Im- 
pératrice m Cf eius forèrent en fueufiione inclyf* 
tecetdatlottis Katherine quondam Imperacrkis 
Confiant inopolicanc marri/ fu * , dlBique germa- 
nl nofirl confetti 1 iurt bareditario pertinebant . 
Çulufmodi donatitnem pojl contraBum matrimo- 
nium Inter difioi Principem <3 Imper atricem , ta- 
dem bnperatrlx de audoritate Principes eiufdem 
fpenfi fui fibi per cum preefiita coram nebtt , nec 
nen diBa Ioanna forer fua de confenfu tiufdem , 
licet aune nondurn *taiem légitimant atilgi fient t 
laud attentat , approbauerunt , CT ratifie jurruat 
eamdetn , quantum fua intererat innouando : Ipfa - 
que Imper atrix Cf eius forer banc approbande 
pramijÿent , qued vt citius ad aanos difcretionls 
deuenirtnt , ipfam donaiiesscm itcum appr obè- 
rent , Cf juas littéral puediSlt coniugibus Inde 
durent , prettt bac omnia per allai littoral fuper 
hoc cenftSas plenlus eltuefamt . EaJem Imper a - 
trix nunc annos difcretionls babens . Cf atalem 
Irgitlmam , preut nabis, extltit en fide dignarum 
teftimonio comprabatum , coram nebis pleniter con- 
fit u: a veleas exfoluere qued premifa , promijfam 
donatienem Cf conce&onem , pr a fente Cf confendea- 
<fe diûo Principe fpanfo fuo, Cf eJ quead boeau- 
ii orientent prenante , ratlficault , apprebauit , va- 
lait , Cf laudault , falua fsbl Cf retente qued in- 
fra prexlmt feewuros ftx annos pramtffas ter- 
ras diflit d ouatai conrugibui , ficus pradicisur t 
medlanttbus quinquaginta qttinque milllbus libra- 
rum Turen . p.trutium fettium fiotul Cf femel eif- 
d:m amnine folucndls coniugibus pojfif rtd.mere , 
Cf ia centinenti pofi bulus fumma folutlantm ee 
ftatu quoad eam antediUam donationem pertine- 
bant , tafdem libéré Cf Intégré rebabere premit- 
Uns , tuais corporallter facre-fanâis Estangellls 
per fuum luramentum qued centra bulufmodl do- 
uationem per fc , vel per alium non veniet in 
futurum , fed eam feruabit Cf faciet firmiier ob- 
feruerl , pofierltatem fuam quoad hoc fpecialiier 
obligando , renuntians fpeelaliter Cf exprtffe omni 
luris auxi/ie Canonici Cf Ciuilis , bénéficia mine- 
ris jetât ii , Cf rellltutionli In integrum , exce- 
ption doit , met ut , Cf rei non fie gefia , omrsl- 
que prhtlltgio encit Cf fort indalto Cf indu/gen • 
do , nec non alilt omnlbui priullegilt , &c> Aaum 
Parifiis anno Domini ijij. menje Dec cabri ■ 


P AC T 10 NES ET CONPOEDERATIOSES 
habit if inter Imperatorem de Confiant!- 
napeli , Cf Regem Sicili*. 

HlLlPPVC Del gracia Francorum Rex , l\iZ 
Notum faclmtu vntterfii tam prafiniibtts * 3 

quant fuittfit % ncs littéral (lot* menton «e Câ- 
roll II. Régit ikil/a ver as Cf intégras vidijfe , 
formant <jua feqmitur eomlneniei . la nomint Do- 
mini , Amen ■ Nos Carolns primogenitus txetl- 
Untijjimt Prinelpis Domini Caroli Wufirls Rtgit 
Sicili* , Prlnctpi Salernitamti , Cf honoris Mon- 
Us Sanât Angtll Dominas , per pr*frnt feriptum 
notum fa. i ami vniuerfit qued pr*diSui Demi ms 
genitor nefitr cum cl or* memeri * Domino Bal* 
duino Confiant inepolitano Imperatore , lllufiri pâ- 
tre vefiro , Srrenifilme Princepi Domine Philippe 
Del gratin nunc Confiantinopolitane lmp er.it or 
Vluflm , pr* fient ibtu Cf confient ientibui vobit de - 
uenit fuper negotio récupérations Cf acquifitionit 
Imper t ; Romani * ad qu*dem eonuentlonet Cf 
poêla confenfu firmata mu tu* Cf folemni , at lé- 
gitima bipulattoa- vallata , prous continetur in 
Prluilegia eiufdem Domini Regis Confie fi 0 exin- 
de , me Qu! la Chu aurea communito , ru lui ténor 
talis efi • in ntmine Domini, Amen ■ Not Ce» 
rolus Del gratin Rex Sicili * , Daeatus Apuii * , 

Cf Principatui Capu* , An de gaula , Preuirxi* , 

Cf Forcalqutrij Cornet , per pr*ftni feriptum no- 
tum fadmui Vn Surfit tam prafentibut qkam fu- 
turls , qued cum Gracerum fuperbia plus felito 
dteèui nefiris , Serenijfime Princepi Domine Bal- 
duine, Del gratta fidehffame tu C brifio Imper at or 
toronatt , Romani * Modéra! or Cf femper Augu- 
fie , faut ni h temparls tumefaSa fufragio contra 
voj vefirumque Imperium trude/Uer in fur renie . 

Michael Paliologus Scifm-ttkat Inférai or 11 fibi . 
nomen vfurpans poft varias Cf multiplias tiuf- P 1 
dem laceratloaes Imperij fuo Cf alionum inua[ o- 
rum tempie ibtu attemptasas , impériales» vrbtm 
Conflantinopolltanam , in qua tbronus Imperij , 

Cf Impérial la infignia rtfident , Cf qu * vobis de 
tota e iufdem Imperij terra fere fila rémois ferai , 

Vobis abfqtte Latinis in ilia motantibm eieâii 
txinde , toinmqut Imperium ipfum excepta Pria- 
ci pat u Achat* ac More * , eu tus etiam Prlnclpa- 
tut pattern fibi nom madleam fubhsgauerat , ad 
babendum ehst refidtaum cunÜh fuit fludiit Vlri- 
bufique laborans violenter in fidti Catbolic * in- 
imriam oceupaffet , voi ad quamplurts Catbelicos 
mundl Principe! Cf Mngnates , ad quofdam vl- 
delieet per fitlrmnei Nu mi ex , Cf ad quofdam 
ptrfunalinr affumpto laborc pr opter boc reçut fum 
babentes , nec fprratmm in eis ümenientei auxi- 
lium . Tandem confiderato huer cettera , quod 
prepter R/g»i nofiri pottntiam Cf vlcinltatem no- 
bis nen folnm ad fuccurrendum eidem Imperia , 
fed Cf ad occurrendum per récupérât lonem élut 
Ortbodox* fidfi ac Terr* S and* periculit p rom- 
pci or Cf effic acier efi facultas , ad nos perfouali- 
ter auefifils . Et Inttndentes tam rei public f Cktl- 
filanitatis ehsfdem fidei ac Terre SanBq coufule- 
re , quam vefirls vtilïtatibus prouiden , ac at- 
tende ma fort vobis Cf fucctffiorlbui veffrls longe 
vtllhu per r.ofirum diuina pottntia fuffragante 
fubfidium Imperium ipfum reemptrare deperdi- 
tum , quam de Ipfists récupération totaliser de- 
fperare , vt nefirum ad ld ad quod non [vfficltls 
per vos ipfoi , nec ait er lus iuuamtn fuffiiitns in- 
uenith , adiuterium botta! U , pofi mu/tof traâa- 
tus bine tnde babitçi b obi festin deuenifiis ad in- 
fraferiptas conuentionei Cf paBa conjenfu firmata 
mutuo Cf folemni , ac légitima fiipulatHne valla- 
ta , icc. Vos muter» omnts quod pro ipfius Lape- 
rij récupération e fufclplnuu attendentes propterea 
Bobh nofirlfque in Regno predtdo bqredibus in 
pif lent ia fanBifiimi Patrie Cf Domini C- diuina 
p rouidentla Papq IUl- ac ipfo infuper confentitme , 
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ft ad Infrafcripta atsshtrllalem prs fi ante , et- BrtfJua elufdem Rt gai Morefcallo , GoufrlJt de 

daiti , dati , coxcedish <0 daaasls ta au* frth Bourlemont , banne de Clerioco , Alfanto de Ta* 

dum Ifrinelpatus Achats 17 Marra , ac lotam rafeone etvfdem Damini Papa nepoté , Mlloae de 

terrant quam te tut quocumque s/iulo , feu tenere ÿjfataj Mliltlbut , Eleonarda de Vfrulh Canctl- 

débet a vobie ft Ipfo Imperia Guillelmus de latle Priaelpatur Achats , menfe Malj xxvlj, 

VilUrduio Principe Achats ft Mares , ac Im- dte elufdem menfit décima Indlk. an ne Dominl 

perialia ft quslibet alla Jura quoi unique b.tbe- 11(7* Ponslficatui ver a prsdlBl Demi ai Cletn/ 9 - 

Ut , feu tube te poffttit , attt vebii campetuat , tU Vaps MI anna irrita , C ' Regnl nofirl anno 

Vel paffeat quoquo modo compilera ta /rude , fecuada folioter • Amen ■ Datant per manum Ra- 

rrincipau , Cf terra prsdlBie , feodum , Fri»- berti de Boro Regnl Sicilis Prothonuarij . 

cipatum , ft tara eadem prêt fut ab tpfe jepere*- NOS igitur de prsdlBl Dominl jeûner te no- 
tée Imperia , raque omnia ft fingula a vabis *»<• fi rt valant ate , &c Afihm F agis in prsfentla 

utrfifqut fuccejfaribut , Cf eadem Imperia totaliler prsdoSorum Dominl Pblllppi Imperalarlt Con- 

abdicantee Vaque net C r n a fi ri in Régna Sicilis fiant inopoliianl Cf Dominl Régit grnitoris nofirl t 

bsredet feudum , PrinOpatum , Cf iura ipfa in neenon Dominl Phillppi jBlj ipfiue Dominl Rrgie 

rapitr , Cf sanquam principales Domina net vu fratrii nofirl , Hagan h Brenenfis Cf Llclenfie Ce* 

n/c fuccefforts vr/iru , nec aliquem alrum In il* mille , Gulllelmi Detani S. Pétri Riront» Aurel- 

lie , VU pra illis jjuptriarem babentet , libéra , Vice-Cancellorlà Regnl Sicilis , Drogonlr de Bel - 

ft immnnia Cf exempta ab ipfa Imperia , Cf eu* lamente Marejcalll , 6' la,, nui/ de Alueta Vlce- 

iufeumque ferulcij ancre tentamut , Cf perpétua Maglfiri lufiitiar/j Regnl Sitllls , Magijlri Rat- 

babeamut : ldrmqur Principe , Cf bi qui poft ualdi Cancrllarij Imper ij Romanis , Milenit de 

eum prsdiBa feudum. Princtpatum , Cf terrant Qalatat Militis , EUonardi Cancrllarij Pilneipa* 

babucrint s eorumque fubditl % pra eljdem Prlnd - tue Acbals , aitno Dominl 1174. dit Mj. menfit 

pain Cf terra , nas Cf nefiroe in Régna Sicilis Naaemb- unis IndlS. 

bsredet fuperiorei Cf Dominai finu reeagnofee- 

bant Vos haBenus recognofcant , ac folummodo no- Et nos ad requlfitlanem carljjtmarum nofira- 
hit Cf eifdem. nafirit bsredibue ad bamagia Cf rum Carali Valefis , &c- Datum Panfit nnn% 

qmaia aléa , in quibuj vobie Cf ipfi sentbansur , Dominl i J IJ. menfe Decembrl . 

Imper io vbique & per omnia ficus vobie tentban » Prr Daminum R. Amblan. Epifcopum - 

fur baBenue de estera ttntantur . 

C E D I T I S lafuper , rf«ri/ , eoneedielt . Cf A- Extrait dre Mémoires feruant à F Hsfioire de 
natls nebit neflrlfque In prsdiSa Regno osredi - Baurgongne , drtffex par Moniteur Perard Doien 

bue totam terram , quam MicSaluriui DcJ'potus de la Chambre dte Comptes de Dllon . 

dot il feu quocttmqut alto tUsfia dédit , rradidil 

tr conctfiii E\enae filts fue rellBs quondam M*n- r TEsTAME»T de Loayi de Bourgongtie x *«ç 
fredi ojim Prlnclpü Tarentinl , Cf quam Idem 4 - PfiMe de U MorC-e fait à Veoife le Jour 
Mtnfredue , Cf auondam Philippe* Chmardus de Saint André l’an ijij. par lequel «1 «ut 

qui ft pra ptsalBi Regnl Ammirato gerebat , dire inhumé à Ciceaux 4 s'il meurt deçà le* 

dura vJuertnt utmerunt , emnefque Infu/ae ad dt • Monts ; & s’il meurt deli les Monts, en U 

Bum Imperium extra Bucom Amdi ptriiatnlet , plus prochaine Abbaye de )' Ordre de Citeaux 

excepta bit quatuor , vlJflicet Metbelliaa , Sa - du lieu où il décédera : veut OÙ U decederoit 

ma , Ango , Cf Cir/ro , quae vobie vtfirifqae fut » fans hoirs que celuy de fes freres qui fera 

eejforibui Cf tlJem Imperit referuatitj &c. de Bourgongne aye la Principauté de la M0-1 

À If bote fi farfsn iUi duo eum quibut cliquas fée . dt toute fa terre de Bourgongne , fauf à 

canneniioaes babttis fnper Régna Tbeffalantctnfi la PrincefTe la femme tous fes droits ; 6 c où 

ia tatumdem conuentionum objeruatione defece- il laifTci oie rn feul enfant , veut qu‘ il Toit fen 

riaf , vultis Cf confentVU , quoi Ipfnm Regnu im heritier voiuerfel \ & s' il en a pluficurs , veut 

Tbeffalcnuenfe , omnt dotntnium Cf qusilbet iura que l'aifné aye la Principauté de la Morée , 

Î uscumque 1» todem Régna TbtfSnlanRenf bo* & que fa terre de Bourgongne folt efgalement 

rlir, vel babtrt débet le . nas nitrique in prs- partagée entre les autres • 

diBa Régna Sicilis bsredet In tafum prsdiBum 

pie m fime fi voLerimut babtarrut < , flcc- Extrait de r original garde au Trefèr du Char* 

V T autem ad ipfiue recuperationtm ft xi qui- iet du Roy . Laiette , Empire de Cen* pug- f J- 

Xdlt. Tarif fi ,i9Ktm lutpttij ajftBut nos effkacltt indue at ft ftantlnable, N. ai. 

ûsr ti- argent y difpenfaitane a Sede Apofioliea fuprr hoc 

■ pristi orienta, aBum tfi Inter nas ft expreffe can- ‘pHlLiP P vs Dei gratla Franc. & Nauar- 

uentum , quod PhiÜppus filiut vefier. prsdiBus ^ r* Rex . Phillppo Principl Tarcntino tarif- 
duc et in vxorem Bcatsiccm filiam nafiram cium finie, canfanguinea nofira , Salutem ft diltBionem 

trahi lit erlt statU : Ad auad , Cf etiam ad- con- fincerom ■ Cun} in traBatu mairimansf thtdum ta* 
ttpbenda cum Ipfa fpoitfalia , eum id stat pa- ter vos ft Katherinam Imperatricem Conftan* 

tittur ipfiue y idem Phllippus ft adftrlnxlt car- tinopolitanam confangulneam nofirom carifibnam 

pareil friper bac prsfiito ktramento ms eilam célébrât i , carijfi-nue Demi nui ft traiter nofier , 

trobit légitimé filpulaniitus pramlttlmne nos eu* propter magnam affeBiontm quam babtbat ad ne- 

raturai ft faBuroe boxa fiJe pro poffe neflro , gai hem Tetrx-Sanilx , neenon ad argot I un iCon- 

Î uod prs fat j filla nofira tundtm Philippum fi- Kantmopolitantim tanquam prsparatorinm fnm* 

um v.- fi rum In legielmum aeelpiet babebltque tnt necrjfarlum pro pojfaglt tranfmarlno , «ued 

maritum , quodque cum ad id apta fuerlt con* affumpftrat , ift ‘ toi térram Conftaruinopolita- 

trahet fpamfalla cum todem , ft quod Serenijfima nam ad fanBs Mairls Ecciefis veflramque faci- 

Dmrlna B- Regtna Sicilis conforj nofira in bot /ht» rtductre poffetie obedientiam , vobie fubJÙium 

confient let , icc. quingentorum Mllitum armaterum per t <nnm an- 

A CT. vu Fittrbif in caméra mtmeraU Demi* stum tantum , t tel peevnis de qua dlBorum or- 
al C le ment h Paps Ml In prsfentla elufdem materum numerus pro diBa anna poffiet baberi 

Dominl Paps , prsfentibus etiam Venerabl/ibue bons fiit duxerlt premineudvm , prout in thrf* 

vtrie Maglfiro Perre Arcbldlateno Sencnenf eiuf- drm Dominl C f genltorle nofirl patentibue lUterie 

dem Dominl Paps Camerario, Berarda de Ne a- pleniui con; inet ut- Noiumfaclmuj quod nos prs - 

poli Apofiolécs Sedie Notarié , Cf Gauftida do fat I Dominl ac genltorii nofirl laudabite propofi- 

Bellemenre Canctllarlo Baiocenfi , ac Nebilibus mm commendantes , ft quod per ipfum faBum 

vlrir Henrico de Solisco Barallo Domino Bauclj , ft promljfum efi , in bac parte vobie ttntrl Cf. 

Regnl Sicilis Maglfiro lufiiciarb , loannr de complet i volemts , vobie promis timsis bons fide , 

Me 
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m/ Infra infant tm menfem F ebruarium eomple- 
Mm tradituros b dellberaiuroi vohlt pradiâum 
mimer Mm arma/orum Vtl pecunlam de <?ua pote- 
rit haberi fecundum dtâi Domintb genltorii no- 
fri pradiaarum contintntiam liller arum . N •len- 
te/ tturd quantum in noblt eft , 6r ntt tangit , 
oui poffet langer e , fit oquomodo , allcutui exce- 
ptionii au t dilathnh caufa Vendlcet fibi locnm . 
I» cuHu rei lejihntnfam prafen/ibus lit ter h m>- 
ftrum fecimai a p pont fig ilium Datum apud Vi- 
CCQn- dit t >j. Oâoàr- at/nt Domlni MCCCXIX- 


Gotntmini- 
que par M r 
de Cheuan- 
MS- 

1311. 


Entrait fur f trlginal tflant au Tréfer de la 
Chambre des Compte t de Di ion , en 
la Laiette det Dana lions . 


N O vs Phelippes Prince» de Tarente fa- 
çons fauoir à tous , que corne rres-excel- 
Uns Princes Bauduyns iaidis Empercres de 
Conftantinoble hait donné heredieablemenc à 
noble Baron Hugœ iaidis Doc de Bourgojgne 
pour luy de pour Tes hoirs le Royaume de 5a* 
lenique, 6c les appartenances , enfemblc tou- 
tes les droitures , 6c les rations qui apparte- 
nez au deuant dit Royaume , 6c encor lui 
hait donné la Baronnie de Ainnes 6c les ap- 
partenances , 6c pour deiTus cen li hait encor 
donné vne des autres plus grant Baronnies qui 
folt en 1' Empire ccle que il miels amera , oo 
fe il amott miels bauoir la Baronnie de Han- 
dite», 6c la Baronnie de LalUt 6c de la Ma- 
guérir enfcmble toutes leurs appartenance* , 
que la deuant dite grant Baronnie , il vouloir 
que il les heuft ou leu de cete grant Baronnie 
deuant dite , retenu k- lu y k fié 6c 1* ommage 
as rs 6c courtume* dudit Embiro , felonc cen 
que pluz à plein ces chofes font contenues és 
lettres doodic Empereour Bauduyn baillées au- 
dit Duc ■ Nous Princes deifus dis confideré , 
6c entendu , 6c diligemment- examiné le don 
deiTus dit doudit Royanme de Salcniqae , de 
defdites Baronnies , eniémble to ites leur ap- 
partenances, qui hauonscanle doudit excellent 
Prince Bauduyn oudit Empire , pour caufe de 
noilre tres-cbierc compaigne 6c efpo*jfe Ka- 
therine Empercrls doudit Empire ledit don te- 
nons à bon & à loyaul % de d'abondant le 
conformons , de approuuons , de tout cen qui 
cil contenu és lettres doudit don , de ledit don 
renouuelons efpeclalmenc en la perfonne de 
noftre tres-chier de feaul colin Eude Duc de 
Bourgolgne hoir de fuccefïeur doudit Hugue 
iaidis Duc de Bourgolgne , pour Juy , de pour 
fes hoirs , de pour ces qui hauronc caufe de 
luy o a de eux, de efpecialment nous obligeons 
à noftredic de (eau! cottn Eude Duc de Bour- 
gogne , de as liens de nouuel en la maniéré , 
de en la fourme que üJis Empercres Bauduyns, 
douquel noos auons caufe , en la maniéré que 
deiTus efloic obligies , pour raHon doudit don 
audit Hugue de a Tes hoirs - Et roulons es- 
prelTemenc que les lettres tait tes doudit don 
Edit P jT doudit Bauduyn audit Hugue demorient en leur 
£ - rarij. vertu £ ncoc C onfe(Tons nous , de pour veri- 

P a Z- t £ reconnoiiîbns que nous hauons receu en fol 

de en hommage pour raifoo defdits Royaume 
de Saleniqoe 6c Baronnies , enfcmble toutes 
fes appartenances noft redit amé de feanl co- 
fin Eude Duc de Bourgolgne , de la recehu- 
mes à Paris en la prefence de Monfieur Loys 
Comte de Clermonr noilre chier cofin, Mon- 
fieur Gauchier de Chaitillon Conertxuble de 
France , Monfieur Hue Ton fil , Monlîeur Ie- 
han de Chaftelrillain Seigneur de Lurby , de 

R lutteurs autres , ou Palais , en la malfon en 
iquelle demeure T Euefquc de Sagonne . En- 
cor hauons nous quitté , remis , de pardonné , 
Gttf. de Ville- Oard. 
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de de certaine fcience audit noflre amé de feaui 
cottn Eude Duc de Bourgolgne toutes forfait - 
tares , toutes commifTions le nulle» en y hi- 
uoic ■ Encor hauons promis de promettons en 
bone foy audit noilre amé de feaul colin le- 
die Doc Eude que nous larrons de procure- 
rons que noilre trefehiere compagne de efpou- 
fe Katherine Empcreris doudit Empire ratif- 
iera , aggrécra de rcnouuelera ledit don dou 
Royaume de Salenique de des Baronnies fe- 
lonc {eu qu'il efl plus à plein contenu és let- 
tres doudit don faittes doudit Empcrere Bau- 
duin audit Hugue Ladis Duc de Bourgogne, 
en la perfonc de noflre dit amé de feaul colin 
Eude Duc de Bourgolgne , de qu’ele quittera 

n r li de pour fes noirs , de pour cens qui de 
iaurront caufe audit Eude Duc , de remet- 
tra toutes forfaitures de commifttons, li nul- 
le en y ha , de de c'en doera fes lettres au- 
dit Duc ou as liens feellées de fon Séel - En 
tcfmoin de laquel choufe nous hauons fait 
mettre noflre Seaul en ces prefentes lettres 
données à Paris en P Oftel qui eft appelés 
Oftertche le vit. iour de Oâcmbre T an de 
grâce mil trois cens vingt de vn. 

Seellee du grand Seau dudit Philippe en 'cire rou- 
te à dtmblt queue de parchemin , tftant repré- 
senté à chenal , tenant t mr efpe'e de la drelt- 

te , b de la gauche f Efcu de ftt Antut 

cilie Rf.gis pilii Principis Ta- 

RENTI AC ROMANIE DESPOTI- 


Entrait de r original gardé au Tréfer det Char te % 
du Roy , Laiette % Empire de 
Coùftantlnople , N- ai- 


P HILIPPE fit lads! de de Iheruf aient 
b de Stclle , Prince de Tarente , A rouf 
ccus qui ces prefentes lettres verront ou or- 
ront , Salut en noftre Seigneur - Comme no- 
ftre tres-chier Seigneur le Rot de France Phe- 
lippe , que Diex abioille , nous eull promis au 
traicié du mariage de nous de de noilre tres- 
chicre compaigne Katherine Empercirx de 
Conftantinoble , de fille de noilre tres-chier 
Seigneur Challe Comte de Valait à nous aidier 
de cinq cens hommes d’armes par T efpace d’ 
vu an , aus coulis de aus frais doudit noftre 
tres-chier Seigneur le Roy de France % pour con- 
quérir ledit Empire» lequel eft préparatoire de 
rouit neceflaire pour le pafTage d'outremer, 
Il ce que nous le peufïions réduire à T obéi f- 
fance de fainte Eglife , fi comme és lettres 
dou deuant dit noflre tres-chier Seigneur le 
Roy de France fur ce faites eft plus plaine- 
ment contenu . Sachent tult que depuis ce nous 
auons finé de accordé auec noftre trefrehier 
Seigneur le Roy de France Philippe qui h 
prrfent eft , fils dou deuant dit noilre trr»- 
chier Seigneur le Roy de France Philippe que 
Diex abfoille , de l'aide des clnc cens hom- 
nn defTufdits pour foiffhnte de dix mille H- 
■res Tournois petits vne fois paiées, ds de qua- 
rante mille liures do celle fomme, nousaions 
achaté de aquis la Prince de la Morée , tt 
comme il eft plus plaincmenc contenu és let- 
tres faite* feur ledit achat , nous perfonnclle- 
ment eftablis en la prefence dou defloufdic no- 
ftre tres-chier Seigneur le Roy de France qui 
à prefent efl , vouslimes , promifmes , accor- 
dâmes, octroiames , de expreflement nouscon- 
fentimes , de encore voulons , promecrons , ac- 
cordons, de expreflement nous eonfencoDs par 
la teneur de ces prefentes lettres de noftre 
bon gré , de de noftre bonne volenté que lar 
dite Princée de 1a Mores foit dt demeure per- 
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petuellemen* à toufiour* mais propre héritage 
Edit. Pur if- » noftrc tres-chiere compaigne dcflufdite , de 
p„- g. 1 ai hoirs oui defcendront par droite lignée de 
r & nous de d'elle, de ou cas où il y auroic, ou 

n’ aurait hoirs defeendans de nos corps , (1 
comme detfiu eft dit , noflre tres^hierc cora- 
paingne deuant dite tendra de aura ladite Prin- 
cée tout le cours de fa vie, de emprés fonde- 
cez reuendra as hoirs delTufdits , fe aucuns en 
y auoic. Et ou cas où noflre dite tres-chiere 
coœpaingnc mourrait fans heritiers defeendans 
de nous de de elle , ou s’aucuns en y auoit, 
de il muraient tait fans hoirs defeendans de 
leurs corps , ou fe ladite noflre tres-chiere 
compaingne nous fcuruefquoic , de eufl hoirs 
d'autruy que de nous , ladite Priocée reuen- 
dra enierigncraenc à nous de nos heritiers. Et 
ce promettons nous par le fairemeot de no- 
ftre corps donné as falnz Euangiles , à tenir 
de garder fermement de foiaument attendre, 
de à accomplir fans Mmais venir, ne faire ve- 
nir encontre par noos ne par autre , en quel- 
que maniéré , ne pour quelque caufc , railon , 
ou droit que ce foie • Et quant à ce nous 
obligoas expreffement nous de nos hoirs , tous 
nos bieps , de les biens de nos hoirs meubles 
de héritages prefens de à venir quelque il 
folenc , de en quelque lieu que U (oient • Et 
renonçons en ce fait à tout aide de fait de 
de droit eferit de non eferit , à exception de 
fraude , de Iciïon, de circonnention , êt de dé- 
ception , à toutes coufturaes de vfaiges de 
pais , à chofes deuant dites non auoit eflé 
autrement faites qui cy eft contenu , de efpe- 
cialmcot au droit difanc general renonciation 
non valoir, de à toutes autres exceptions, de 
allégations , que nous pourrions dire , ou op- 
pofer contre ces lettres , qui nous pourraient 
aidier , de valoir de empefehier , ou à de- 
flruire les chofes ci dclfus c l'entes . En ref- 
inoing dcfquelles chofes nous auons fait fcel- 
ler ces prefentes lettres de noflre Sccl , qui 
furent faites de données à Paris le Samcdy 
emprés fefle Sainte Croix en Septembre l'an 
de grâce mcccxxi- 


SttUé * vu Seau pdf cil du precedent. 


Entrait t/et Mémoires ftruant à T Ki fl eh t Je 
Bourgongne , drtffex pmr Monfitur Pétard 
Dojen de U Chambre det Complet de Dilon . 


... . T Ettr.es de Philippe Prince de Taren- 

* * 1 1 * JLi te , pHr lefquellcs il déclaré que Eudes 
Duc de Bourgongne n'efl tenu entiers luy d' 
aucune garantie de La Principauté de la Mo- 
rée de d’ Achaye qui luy auoit efte veoduc par 
ledit Duc pour la fomme de quarante mil 
liures, en datte du 7 . Octobre ijsi. 


Extrait de l’original gardé au Tréfor des Char- 
tes du Roy , Laietrc , Contrats de Maria- 
ges des Grands, N- 4 a. 


V N I V E R J I s ptre fentes littéral infptSurit , 
Philippus Regis lcrufalem de Sicllic é- 
lius , Princcps Tarcntinus , Salultm . Kotum 
fâchant quod cum dudum inc lit « re cordât lait h 
SertniJJwnut Princept Philippus quondam Rex 
Francorum Illuflris carifimut Dominut nofler , 
ex deuoiionit 6r affeüut Intimi plenitudlne , 
quibm ad ntgotlum ér paffagium Terrse-San- 
nofeebatur , dura viueret , affki , ad G>n- 
ftaminopolitanum ntgotlum tcalot érigé tu , ai - 


1 VERSES CARTES 

tendenfque Ipfum fort praparatorlum <Sr fur» me. 
noce farinai txpediilénl pajfagij mentorat I , quod 
infidebat fiagu/ariter Jibi cordi , in traSatu ww- 
trimonlj naflrl <3 tarifinna confort it aefirx R. 
Conflanti»oj>olitans lmpcrairios nobit ad pro- 
fequendum buiujmodl negettum Conflantioopo- 
Ütanum fubfidlum qui agent orum armai erum , per 
vam annum tantum , vel pétunia de qua du 
Sérum armatorum numerut ptadiSo an no pef- 
fet halieri , prout in optlone Jua fore promit un- 
dum duxijjet per fuat littéral inde faSat , cum- 
que prf.medum carijpmut Demi nui nofler Phi- 
lippus Dei gratia Francix de Nauarrx Rex 
ràodetnut , in pramifitt a paterne propofito non 
difeedent , fed pot lut eUrinata in fiiium pntdi- 
Si negotij deuotione pattrna , ad tamdem com- ptg. t(. 
plendam defidtraniet afpiram , dtSum fubfidium 
promifijet Je ejficaclter compltturum . Tandem 
inter ipfum ér net mutuo , ér tmanimi bine In- 
de fuper Ut concurrente ajfcnfu , extitit concar- 
datum , quod pro diSo fuofidio , t} omnibus in 
quibut idem Dominât Rex , eau fa tpfiut fubfi- 
dtf , nobii rationt tam patent a quant Jua pro- 
miflunit fuper Us JdSæ feu aliter tenebatur , 
poteratve teneri feptuaginta milita hbrarum Tu- 
ronenfium vna Vice nobit feu mandate noftro 
folui facere <3 intégralités liberari , quodque per 
hoc de diSo fubfiaio & omnibus qux proinde 
pettre pofemut tonte ni ali t fit mut ad plénum , 
mediante diSa pétunia quantltate nobit , vt 
predangitur , pro pramijfa foluenda ■ Quia igl- 
tur nobit tf bulufinodi pétunia quantltate , ex- 
cepth tamen & adbuc refiauilbui quindecim mil - 
libut librit Turonenfium , quai prafatut Domi- 
nai Rex cr d innuit ftr prrecepU per finit littéral 

Î uat babenuu , Infra ter toi fuîmes terminai no- 
it folui extitit fatitfaSum in lune modum , 
vldelicet de trlglnta quatuor millibtu <3 quin- 
gtntit llbrit Turenenf quai idem Dominut Rex 
nobill te potenti vire . • . Duci B.irgundix , 
cul in taniumdem ex certü eaufit tenebamur , 
pro nobit <3 de voluntata uojlra folui fecic . 
hem fexdeclm mllhbut llbrit Turenenf . ixcllto 
viro Domino de Atrebateflo Comiri Bcili- 
montis Rogcri , pro nobit <3 de nofiro manda- 
te folutit . hem <Sr de quatuor millibut <ÿ quin- 
genth libr. Turenenf nobit de mandate réglé 
per .... Thelaurarium Regium Pariûus ro- 
lione diSl Jubfidij folutit In pecunia numera- 
la mot hutufmodi folutlonei <3 {atuf aSlonem , vt 
prttmitiitur , faSat , nobit 6f de mandat 0 no - 
ftro te note praftntiam profitentes , pr a falot Do- 
minos reget <3 breredts fuot , ér omnri allai 
quorum tnterejfe pote/l , de diSo fuljdio , ér 
emnibut ipfum in bac parte tanfcntibui <ÿ per- 
tinent lb us . ab codent , vel caufa ipfiut , ae de 
pr te mi fit s feptuaginta millibut llbrit , diSii ta- 
men quindecim millibut llbrit Turen. nobit ad - 
bue , vt prafertur , débita duntaxat exieptis 
quitanutt , quitofqut <3 ptnltus liberatot Juper 
lit eft Vefumui per prafentet • Promit tenta bo 
na fide pro nobit CT breredibut neflrit , quod 
(entra buiufcetxedl quitationem feu p ramifia vel 
aliqua ex cljdcm non procédé mut , ntc altqtûd 
faciemut per net feu aiiurn quomodohbtt in fu- 
turum , net quicquam pro pramijii nlfi foium 
diSa quindecim milita libr . Turenenf petemus , 
pttiy vel requin allqualenui faciemut . In quo- 
rum teflimenium prafrntibut littah noflrum ft- 
cimut apponi figil/um • Datum Parifilt feptuno 
die QSobr- anno Domlul mcccxxi. 


Scellé d’vn grand Seau de cire rouge , ayant 
d’vn code le Prince auec fa cotte d'ar- 
mes de le calque , de l’efpée nud en la 
droite , monté fur vn chcual caparafl'onnc 
de houfsé d’ vne bouffe parfemée de fleurs 
de lys. A l’ entour font ccs mots s. phi* 
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